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NOBILIAIRE UNIVERSEL, 



OU 



REClfEIL GÉNÉRAL 

t>ES GÉNÉALOGIES HISTORIQUES 

DES MAISONS NOBLES 
DÉ FRANCE, 

iformant' les ihatérliatix du ÈicAgnnaire universel 
BB LA Noblesse. 



FôRt lÀ d'URBAN et be PILES. Nous avons donné 
la généalogie de cette famille dans le tonie IX.de cet 
ouvrage; mais nous croyons utile de fourtiîr, à Tappui ,. 
les preuves qui ont été faites par cette maison , pour son^ 
admission dans Tordre de Malte , en i&àJ^, 

Preui^es de Laurens de Fortia-Moniréal ^ pàur son erOr^ 
dans Vordre de Malle ^ en i634. 




^tit nbds frères François de Murs Liiiiiers, commandeur 
deMilhau, et Bertrand d'Urre- Paris, chevaliers de l'ordre 
de Saint-Jean de Hiérusalem , commissaires en cette 
partie, déj^trtés, PStoki coîii{>ârti rfiàîttel Jfeati lielr- 
batidy tim/ifè tofA dfè Ikdttë viHè et'sefc'rétàiré dii véné- 
rable CHatplti^ piirVÎtitikl diidit ordre, au grand prieuré 
i6. X 
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de Saînl-Gilles , lequel nous aurait exposé qu^ayanl 
measire Pol de Fortia^ seigneur de Montréal et de Im 
Garde , citoyen d'Avignon , dédié et voué noble Lauren» 
de Fortia , son fils légitime et naturel , et de feu damoi* 
selle Catherine de la Sale , vivant , dame de ladite la 
Garde , sa femme, au service de Dieu et dudit ordre , il 
y serait été reçu au rang des frères chevaliers , et dis- 
pensé de sa minorité par grâce du sacré Chapitre général 
du même ordre , tenu et célébré à Malte , le septième 
juin mil six cent trente-un, en payant la somme de 
mille écus de quatorze tarins (i) pièce, po^r soa trajet 
et passage, à condition de faire les preuves et enquêtes 
nécessaires sur la noblesse, légitimité et autres qualités 
requises , suivant la forme des statuts et ordonnances ca- 
pitulaires dudit ordre, ainsi qu'appert par la. bulle sur 
ce obtenue de éminentissime monseigneur le grand- 
maître dudit ordre ; ensuite de quoi ayant , ledit sieur de 
Montréal, payé ledit passage, ensemble les droits de la vé-e 
nérable langue de Provence, à M. fr^re François de la 
Crotte la Ménardie , commandeur de Gap , français , ^| 
receveur pour ledit ordre, audit prieuré , ou à son: pro- 
cureur , ainsi qu'appert par quittance reçue par ledit 
maître Rcybaud , notaire et secrétaire, du vingt-septième 
mai mil six cent trente-deux, aurait supplié et requis 
ledit vénérable. Chapitre provincial du même ordre ténu' 
. et célébré au susdit grand prieuré de Saint- Gilles , le 
second mai dernier, vouloir députer commissaire pour 
faire lesdites f>reQves et enquêtes , laquelle commission 
nous serait été adressée, et sur icelle une lettre queXçdit 
maître Reybaud , suivant le dû de sa charge , nous aurait 
présentée et expédiée avec les armoiries et enseignes des^ 
quatre maisons et familles d'où ledit présenté est issu , 



(i) Le tarin est une monnaie de compte « dqnt le» banquiers 
et négociants de Naples , de Sicile et d^ Malte se servent pour 
t enir leurs livres. ( Dictionn. de Commerce^ par Sayaiy» ) , . 
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DE FORTIA> 3 

î*extrait du baptistairc d^icelui, dûment authentiqué , en 
date du quinzième avril mil six cent vingt- six, l'exlraH 
de ladite quittance du paiement dudit passage et droits 
de la langue , signé par ledit maître Reybaud , notaire 
et secrétaire, aussi- dûment authentiqué , ensemble les 
deniers qu'on a déposés pour fournir aux frais desdites 
enquêtes , conformément au règlement. 

Nousdits commandeur et chevalier, respectivement, 
commissaires , vu lesdites lettres portant une commis- 
sion , signée par ledit maître Reybaud , notaire et secré- 
taire, et scellée de cire noire, à l'accoutumée, ci aux 
présentes preuves attachées , les aurions reçues avec toute 
humilité et honneur et révérence\, ainsi que appartient, 
et en acceptant ladite commission, comme iils d'obé- 
dience , nous serions offerts vaquer à ce que par elle nous 
est mandé , et de même suite aurions requis ledit maître 
Reybaud , i^ptaire et secrétaire , homme à nous fiable , 
d'écrire sous nous auxdites preuves et enquêtes , ce que 
ayant offert faire , lui aurions fait prêter serment entre 
nos mains sur les saints évangiles de Dieu , et les tenir 
secrètes , et y vaquer fidèlement. 

Advenu le lendemain , troisième jour dudit mois dé 
janvier , nousdits commissaires pour proo^der à l'effet 
de notre commission , accompagnés dudit maître Rey- 
baud , notaire et secrétaire , nous serions acheminés en 
ladite ville d* Avignon , et allés loger au logis appelé du 
louvre , duquel jour avisant l'heure tarde , n'aurions fait 
aucune procédure. 

Mais le lendemain , quatrième dudit mois de janvier 
au matin, nousdits commissaires, après avoir entendu la 
sainte messe , nous serions acheminés au logis de frère 
Jean-Gilles Fougasse la Rartalasse , aussi chevalier dudit 
ordre, où l'ayant trouvé en personne, aurions prêté entre 
sesmains/et sur la croix de notre habit , le sern(ient solem- 
nel , en- tel cas accoutumé , de bien -et fidèlement vaquer 
air fait desdites preuves et enquêtes , et mettre notredite 
commission à due et entière exécution , ainsi q.ue s^ap- 
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partient ; et nous est mandé p» icelte : et pour foi A? 
tout ce que dessus , i^ous sQtçmes , ci soulignés avec WH 
maître , Reybaud , notaire et secrétaire ,- le chevalier de 
JLîmiers , commandeur de Milbau , ^e cJbevsdler de Paris f 
B.eybaud , notaire et secrétaire : a^nsi signés. 

Dudit Jour , aprè^ dîné , nousdits comnrissaires., aîccôrtï- 
pagnés dudit maître Reybaud ^ notaire et secrétaire , nous^ 
serions secrètement , et d'ofÇce , acheminés à la maiso» 
de noble Louis de Merles, sieur de Beai^champs, citoyen 
dudit Avignon , où l'ayant trouvé en personne , lui au- 
rions fait entendre le contenu de notre conamission , et 
ap)*ès avoir exigé de lui serment , en tel cas accoutumé 
de dire, et déposer la vérité, sur ce qu'il serait par nous- 
enquis , l'aurions interrogé comme s'en suit. 

D^osition de noble Louis dé Merks , sieur de Bemuchamj»^ 
citoyen et hahUant é * Avignon , âgé de cinçuanie-upt ans f 
ou eniurom. 

Premièrjem^nt, interrogé s'iTcopnaît Laurpnsde Fortia, 
présenté et nommé en nptr.e con^missioo , s'il est noble 
de npfp e^ d'arnoyes , extcail^ de légitime mariage , et d'an- 
cienfi(e tige d^ noblesse , où il est né et batisé , et duquel 
dgie il est ? 

Dit le connaître , et que c'est un jpunp garçon de Tâge* 
d'environ sept pu huit ans , noble de nom et d'armes , 
^or^i d'ancienne maisQn et tige de noblesse , étant fils lé^ 
gitime et naturel , de messire Pol de Fortia , seigneur dff 
Montréal et d|B feuie demoiselle Catherine de la Sale f 
dame de la Garde , qpand elle yiyait , mariée » citoyen 
dudit Avignon , ét^t né au lieu de Bédarddes , distant 
dfeux petite^ lieues dudit Avignon , «u comté Yénaissio. 

Interrogé s'il connaît ledit messire Pol de Fortia , sieuf 
de Montréal , père dudit présenté , s'il est noble de nonà 
et d'amies , issu de légitime mariage ei d'ancienne tigor 
de noblesse, s'il vit noblement, et est sujet aux IsiAft^ 
arrière-ban , et afî^emhlées de la oobksM ? . . 
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t)ît que c^est ua gentilhomme leHement qualifia, «t 
tivant SI noblemejat et bonorableKne^ , qa^'A n^ a gen- 
tilhomme en ce$ «qaartiers^ut ne le connaisse aiast q«i^ 
£ût ^ sachant «qu'il est noble 4e eom et d'armes , et sorlt 
de légitime ms^-iage ejt d'ancienne tige <ie noblesse ^ pour 
Mre fils lé^lùjp^ .et 4Mvbrel deJTen noble Jean de For|^ , 
aussi seigoeur de HfontriO»! , H de danioiseUe François 
de Seyt^es , de la ^misp^ de Cawnooi ^ vtara«« mariés s 
et à rorca^i^ d^ ,$a tjerre et seigneurie 4^ Montréal , qui 
est ea Dauph^pfé ,, ^^ «u^ct 4»x liatis , acnère/* bans , «t 
^s^embjéeç d^ Ja npWes^c dwdit pdya. 

Intenro^ s^îl a «coptu iesdits feu Xean de Fortia , ^ 
damoise^le F^a^^ifie df Seytres , privants marias ^ aïeul 
et aïeule paternels dudit présenté, s'ils étaient noMes, 
et (Jes qualités ^.uMlifies? 

Dit le$ avoû* v0$ ^ c^nn«fô tous^eiMc , lesquels vivaient 
fort aoblemen^i^iétaiÇAi ooblesde nom et d^acmes , soittà 
de maisons et tiges ^ncjiieiines de noblesse , comme étaiA 
ledit feu sieur de Montréal, fils légitime et naturel de 
feu nobles M^r^ de Foritia « et de dam oîselle Jeanne des 
Henriquets, yiv^lH$ mincie» ; et ladite damoîseUe de Sejrtres 
étant fiUe légiijjpe et naturelle de feu iloble Louis 
de Seytres, ^efgqeur de Cauraont, et damoiselle Mar- 
^erite de }WrU>n « d^ la maison de Grillon , vivants 
mariés, duquel jcnariage est sorti monsieur; frère Chris* 
tophle de Seytres - Caumont , chevalier dudit ordre , k 
présent co^ma^deilr d'Angenteux , propre frère de ladite 
^emoisellç. 

Interrogé sur la noblesse , légitimité et autres qualités 
desdi^s feu ^arc de Fortia et damoiseUe Jeanne des 
Henriques , vivants mariés, ensemble de Louis de Seytres, 
sieur de Caumont » et damoiselle Marguerite de Berton, 
pm\ mariés , t^is^euls et bisaïeules , respectivement du 
f^é paternel dudit présenlé ? 

I^t qe se ressouvenir point d'avoir vu en vie ledit feu 
Ifieur de Fprtia,ni laoîm ladite damoiselle des Heariques, 
i^fftmm^fBSt^iê biend'avoir toupors oui dire qu'ils avaient 



\ 
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nobleoiânt vécu et étaient nobles de hom et d'armes, 
et sortis de'maison et famille nobles et anciennes, se 
ressouvenant i d'avoir va et connu deux de leurs autres 
fils, l'un nommé Gilles de Forlia, qui était seigneur 
d'Urban , et i'autre appelé Pol de Fortia , qui était 
seigneur de Piles » mestre de camp de la cavakrie étrari- 
^re de Frabeë, et conkmandaot du château d'If: et 
quant auxdits I,oyis de Sejrtres, sieur de Gaumont et 
damoiselle Marguerite de fierton f aussi 'mariés , il a 
mémoire de les> avoir vus et connus, qui vivaient fort 
noblement et honorablement , et étaient nobles de nom 
et, d'armés^' sortis de maison et famille nobles et an- 
iciennes , de toutes ksquelles il y a des chevaliers de 
notre ordre. 

Interrogé s'il a connu ladite damoiselle Catherine 
4e la Salé, dame de la Garde, mère, dudit présenté , si 
elle était noble de nom et d'armes, si vivait noblement 
et, était sortie d'ancienne maison et tiges de no- 
blesse ? 

Dit l'avoir vue et connue pour une fort sage et ver- 
tueuse dame, laquelle vivait fort noblement et honora- 
blement , et était sortie de très-ancienne tige et famille 
de noblesse et de légitime mariage d'entre feu messire 
Clément de la Sale , seigneur de la Garde , et dame 
Marguerite de Brancas, vivants mariés , aïeul et aïeule 
maternels dudit présenté. 
- Interrc^é s'il a connu lesdits aïeul et aïeule maternels 
dudit présenté , s'ils étaient nobles et des qualités 
susdites? 

Dit les avoir vus et connus , lesquels étaient tous deux 
nobles de nom et d'armes , issus de maisons puissantes 
et fort relevées, et vivaient fort noblement et splendide-» 
ment, ayant vu ledit sieur de la Garde, premier consul 
de cette ville d'Avignon , à laquelle charge on ne met 
que des principaux et plus signalés gentilshommes de ce 
pays , ayant outre ce exercé plusieurs belles et honorables 
charges, même commandé des régiments pour le ser^ 
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vice du roi ; et était ledit sieur de la Garde , fiU légitime 
et naturel de feu autre Clément de la Sale , au3si sei- 
gneur de la Garde , et de dame Anne de Beaux , mariés ; 
et ladite dame de Brancas était fille légitime et naturelle 
de feu messir^ Animon de Brancas, chevalier de Tordre 
du roi , baron d'Oize , seigneur de Maubec et autre» 
places y et de dame Catherine de Joyeuse , aussi 
mariés. 

Interr(^é sur la noblesse, légitimité et autres cjualités 
desdits feu Clément de la Sale , seigneur de la Garde ^ 
et dame Anne de Beaux, mariés; ensemble de Auimon 
de Brancas , seigneur et baron d'Oise , et dame Catherine 
de Joyeuse, aussi mariés « bisaïeul et bisa'veule respecti-; 
ment du côté maternel , desdits présentés ? 

Dit n'avoir pas mémoire d'avoir vu en vie ledit feo, 
seigneur de la Garde et sa femme , néanmoins qu'il sait 
fort bien pour l'avoir toujours ainsi ouï dire , qu'ils 
étaient nobles de nom et d'armes , sortis de maison et; 
famille fort noble et ancienne , et qu'ils avaient toujours 
fort noblement vécu ; et quant auxdits feus seigneur 
d'Oize et dame Catherine de Joyeuse , aussi mariés ,. 
se ressouvient fort bien de les avoir vus vivants, qui 
étaient personnes fort puissantes et relevées et sortis 
de maisons grandement nobles et anciennes , même que 
de leur mariage sont sortis le feu seigneur de Yillars, 
grand amiral de France et gouverneur de Normandie ^ 
et messire Georges de Brancas , à présent duc de Yillars ; 
et ladite dame Joyeuse (i) était tante paternelle de feu 
illustrissime cardinal duc de Joyeuse , du seigneur duc 
de Bouchage,. maréchal de France (a) , et de monsieur 

(i) Elle était fille de Jean de Joyeuse , seigneur de Saint- 
SauTeur, et de Françoise de Voisins, baronne d* Arques. (Voyez 
le grand Dictionnaire historique , par IVloréri ; Paris , 1769 , 
tome VI , pag. 390^) 

(9) Epoux de Marguerite de Lorraine , sœur puînëe de la 
reine Louise, en sorte que le duc de Bouchage, Anne de 
Joyeuse , était beau-frère du roi de France H^ri IIL 
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il'Arqaes, si bien que par ce mojren , ladîte feufc dame def 
U Sale, rtière du présenté , se trôu\H; proche parente cfe 
madame la duchesse de Gûîse, comme étant fille dudit 
feu seigneur due de Bouchage. 

Interrogé s'il sait que aux tiges^ et races tant pater- 
nelles que maternelles dudit présenté, y ait jamats eu' 
aucun att4îint dVrreur mahométane, juive, ou ma-^' 
rannc ? 

Dît être tEKTAm qu'aucune desdîlJes tiges et familles 
ne sont jamais été cohtaminées de telles' eirreurs. 

Interrogé s'il connaît les armoiries ei enseignes dés 
quatre maisons et familles d'où ledit pi^sénté tfst issu, 
et si sont bonnes et antîiennes ? 

Dit les bien Connaître, et que les armés de la maisoa 
ie Fortia sont , tme t6ur ronde sur un i^cher , le tout 
d'or , crénelée et màçonhée de sable en champ d'azur ;• 
que les armes de la maison de Seytres ^nt d'or à un 
lion rampant de gueule^ , traversé d'une bande de sable 
chargée de trois coquilles d'argent ; écart elées de gueules 
et une aigle déployée d'argent : quant à (telles de la maison^ 
de la Sale, soiit lozangées d'argent et de gueules au chef 
d'argent, chargé d-une étoile d^azur et de deux lézards 
de sinople; et pour les annes de la maison de. Brancas^ 
sotit un pal d'argent chargé de trois tours de gueules , 
soutenu par quatre pâtes de lion d'or , le tout dans un 
écu d'azur dentelé d'argent et de gueulas ; toutes les^ 
quelles armes sont bonnes et bien blasoiliiées , et ont de 
toute ancienneté appartenu* auxdités maisons et &- 
mille^i 

Interrogé s'il sait' que ledit sieur de Mbntréal détîenner 
injustement aucunes- terres-, possessions , juridictions oa 
autres biens de notre ordre ? 

Dit n^avoir jamais ne ni ouï dire qùMl détienne irijui-^ 
tement dudit ordre ni d'antre. 

Interrogé s'il est parent ou allié dùdit présenté, et 
s'il a fait cette déposition pour aucune affection ou 
amitié particulière ? 
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k dît que non, mais le contenu de sa déposition être 

Yerïlable : et s'est soussigiTé Louis de Merles; le chevalier 

de Limiers , commandeur de Milhau ; le chevalier de 

Paris ; Reybaud , notaire et secrétaire : ainsi signés. 

Au sortir de la maison dudit sieur de Beauchamps, 
nousdits commissaire3 accompagnés dudit maître Rey-^ 
baud , notaire et secrétaire , nous serions aussi secrète- 
ment Qt d'office acheminés à la maison de noble Charles 
de Donis, écuyer, citoyen dudit Avignon, oà l'aurions 
trouvé en personne et fait entendre le contenu de notre- 
comjnission , moyennant seraient qu'avons exigé de lui 
sur les saints évan|;iles de Dieu, de dire et déposer 
vérité sur ce qu'il serait par nous enquis : ce fait, Pau* 
rions interrogé comme s'ensuit. 

Déposition de noble Charles dé Donis , écuyer , citoyen et 
.habitant d^ Avignon ^â^é de soixante-trois ans ou environ. 

Premièrement interrogé s'il connaît Laurens deFortia, 
présenté et nommé en notre commission , s'il est noble 
de nom et d'armes , extrait de légitime mariage et d'an- 
cienne tige de noblesse , s'il est né et baptisé dans les 
limites du grand prieuré de Saint-Gilles, et de quel âge 
il est? 

Dit connaître ledit présenté , lequel est encore fort 
jeune , pouvant avoir environ sept à huit ans , témoi- 
gnant , à son aspect, d''étre , avec le téms , brave et ac- 
compli gentilhomme, étant, au surplus, noble de nom 
et d'armes , sorti d'anciennes maisons et tiges de no- 
blesse, et de légitirîie mariage d'entre messire Pol de 
Fortia , seigneur de Montréal , et de feue demoiselle 
Catherine de la Sale, vivant dame de la Garde , sa 
femme, habitants audit Avignon, né et baptisé au lieu 
de Bédarrides, distant deux petites lieues dudit Avi- 
gnon. 

Interrogé s'il connaît ledit messire Pol de Fortia , 

seigneur dé Montréal , p^re , s'il est noble de nom et 

16. a \ 
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d^armes, issu de légitime mariage et d'ancienne tige de 
noblesse , s'il vit noblement et^st sujet aux bah , arrière- 
ban et assemblées de la noblesse ? 

A dit le bien connaître comme tenant rang d'un des 
principaux et signalés gentilshommes de cette province, 
vivant de cette sorte fort noblement et honorablement , 
tftant , au surplus , noble de nom et d'armes , issu de 
légitime mariage et d'anciennes .maisons et tiges de 
noblesse , comme fik légitime et naturel de feu noble 
Jean de Fortia , aussi seigneur dudit Montréal , et de 
demoiselle Françoise de Seytres , de la maison de Cau- 
mont , vivant mariés, habitant dudit Avignon , étant 
sujet aux ban , arrière-ban et assemblées de la noblesse 
du Dauphiné,à raison de sa terre et seigneurie de Mont- 
réal , qui est sise dans ladite province. 

Interrogé s'il a connu lesdits feu Jean de Portia et 
damoiselle Françbise de Seytres , vivants mariés , aïeul 
et aïeule paternels dudit présenté ,. s'ils étaient nobles et 
des qualités susdites ? 

Dit qu'il les a vus et connus, lesquels étaient tous 
deux nobles de nom et d'armes, vivants fort noblement, 
même ledit seig^ieur de Montréal , conformément à sa 
dignité , qui était gentilhomme ordinaire de la chambre 
du Roi , étant tous deux descendus de maisons et famille$ 
fort nobles et anciennes; car lui était fils légitime et na- 
turel de feu noble Marc de Fortia et de dame Jeanne 
desHennques, vivants mariés ; et elle était fille légitime 
et naturelle de feu noble Louis de Seytres , sieur de 
Caumont , et damoiselle Marguerite de Berton , de la 
maison de Grillon , aussi mariés , duquel mariage' est 
aussi descendu Monsieur frère Christophle de Seylres- 
Caumont , chevalier dudit ordre , jadis commandeur de 
Bauzance, et à présent d'Argenteux (i). 

(i) Christophe de Seytrei , reçu chevalier de Malte en i584# 
fut cominandeur de Sainte-Lucie et bailli de Manosque , et 
mourut en i644* ( Hist. de la noblesse du Conitat-Yénaissin, 
Paris, 1750, t. m, p. 377.) 
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Interrogé sur la noblesse et autres qualités desdif s feus 
Marc de Fortia et dame Jeanne des Henriques , mariés y 
ensemble de Louis de Seytres , sieur de Cauipont , et 
dan^oiselle Marguerite de Berton , aussi mariés , bisaïeuls 
et bisaïeules respectivement du côté paternel dudit pré- 
senté ? 

Dit se ressouvenir fort bien de les avoir tous deux vus 
t et connus, qui vivaient fort noblement et honorablement, 
tenus et réputés pour nobles de nom et d'armes d'un 
chacun , et sortis de maisons et familles nobles et an- 
ciennes , ayant lesdits sieur de Fortia et damoiselle des 
Henriques délaissé encore deux autres fils fort grands et 
honorables gentilshonunes, l'un nommé Giles de Fortia, 
seigneur d'Urban , et l'autre messire Pol de Fortia , sei- 
gneur de Piles , qui pour les bons services rendus au roi^ 
a été conseiller de sa majesté en ses conseils d'état et 
privé, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses 
ordonnances, mestre de camp de la cavalerie étrangère 
de France, commandant de la ville deBerre, du château 
d'If et des îles de Marseille; et pour les maisons dé Sey- 
tres et de Berton , l'ancienneté de leur noblesse est telle- 
ment patente et manifeste ( vu même le grand nombre 
des chevaliers de notre ordre , qu'il y a toujours eu et y 
a encore d'icelle ) , que personne ne la peut révoquer en 
doute. . , 

Interrogé s'il a connu feu damoiselle Catherine de fa 
Sale, dame de là Garde , mère dudit présenté? Si elle était 
noble de nom et d'armes , sortie d'ancienne tige de no- 
blesse , et si elle vivait noblement ? 

Dit l'avoir vue et connue pour n'y avoir pas long-tems 
qu'elle est décédée , laquelle vivait fort noblement et 
honorablement , comme sortie de très-anciennes tiges et 
maisons de noblesse , et de légitime mariage d'entre feu 
messire Clément de la Sale , seigneur de la Garde , et de 
dame Marguerite de Brancas , de la maison d'Oize , vi- 
vants mariés. 

Interrogée s'il a connu lesdits feu Cléntent de h Sale,^ 
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sieur de la Garde , et dame Marguerite de Brancas y vi- 
vants mariés , aïeul et aïeule maternels dudit présenté ? 
S'ils étaient nobles et des qualités susdites ? 

Dit qu'il les a fort bien vus et connus tous deux, les- 
quels étaient nobles de nom et d'armes, issus de maisons 
nobles, puissantes et relevées, ledit sieur de la Garde, 
ayant exercé plusieurs belles commissions et charges , et 
commandé des régimens pour le service du roi ^ coipme 
aussi deux de ses frères , l'un desquels mourut au siège 
de Lans en y servant sa majesté, ayant vu ledit feu çieur. 
de la Garde , premier consul de cette ville d'Avignon , . 
et posséder dans icelle plusieurs autres charges qui ne se; 
donnent qu'à des gens nobles et sortis de maisons an- 
ciennes de noblesse, lequel sieur de la Garde était fils 
légitime et naturel de feu autre Clément de la Sale , sei- 
gneur de la Garde , et de feue dame Anne de Beaux ,, 
mariés ; et quant à ladite dame Marguerite de Brancas, 
elle était aussi sortie de maisons non tant seulement, 
nobles et anciennes , piais illustres , parce qu'elle éiait 
fille naturelle et légime de feu haut et puissant seigneur, 
messirc Aniraon de Brancas, chevalier de l'ordre du roi, 
baron d'Oize , seigneur de Maubec , Villars, Champtjer-- 
cier, Bcaumont et autrçs places, et de" illustre dame 
Catherine de Joyeqse , aussi mariés ; duquel mariage 
sont encore descendus le feu seigneur de Villars , g;rand 
apftiral de France , et messire George de Brancas , duc 
de Villars, pair de France, gouverneur et liçntenant-« 
général poui;sa majesté en Normandie. 

Interrogé sur la noblesse , légitimité et awt^es qualité^ 
desdits feu Clément delà Sale, siçur de la Garde , et 
dame Anne de Beaux , ynariés , ensemblç de.Animou cjcj 
Bi'ancas , sieur d'Oize et dame Catherine de. Joyeuse ^, 
aussi mariés, bisaïeuls et bisaïeules respeçtivexnent du 
côté maternel dudit présenté? 

Dit se ressouvenir d'avoir vu en \ie lesdits sieur d'Oize 
et dame de Joyeuse, mariés , lesquels étaient grandement 
Tîoblcs de nom et d'artnes , sortis de maisons puissantes, 
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relevées et illustres , même que ladite idame était propre* 
sœur du père de messeigneprs.lç cardinal, Qt le doc do 
Joyeuse et du JBouchagc ; duquel fls|. fiUe ^^oad^wne lar 
duchesse de (>ui^e ^ qui est encote aii^^tHir^'h^i en yie i^ 
auparavant veuve dç feu ippiweigopur le. duc dç MôHt- 
pensieri prince du saug dq Fr^n^e; ^ . qqaot auxdM^ 
Clément de la Sale e]t dame .^^^ ^ •Q^d^:9 mariés, 
n'a pas mémoire de les avoir \us/pi com»^» , ou 3er|iib 
par réputation et famé publique , pour nobles^ (Jç nolpjç^ 
d'armes^ descendu^ ^e ir)ai^Qi^|bi;| anci^oae^^t grlmde- 
ment nobles , et cju'ils oi^ toijj^r^ vécu ^oblem^nt «^ 
honorabl,emei|t- ■ : :: r . i ■ ■• • - 

Interrogé s'il s^iit que ai^x liges ef^ri^^e^ tani p9lec^ 
nelles que maternelles , d'où ledit présenté est issu . y 
^it jamais eu aô^un ^ir^^ tttarrà^i ot/ mâthtirtirftân? * 
-Dit que ksditei» tige» «ont tôuj<yttts été exemptes elf 
NULLEMENT noircie» ni ttacbéeè de* itM^'èrï*êiiTS. ' ^" 
Interrogé sHl connaît ies arm&ii^îë»^ ^ft^^enseîgnes déi 
quatre maisons -et fomillés dwdit présëhtéf^ et' ^\ elle» 
sont bonnes, 'nobles et andtennesf ' *-*-' ' ' > <- 
Dit les bien connaître , que 'lés afrfhes *dè*^^Pa m^i^bn dé 
Fprtta sont une tour ronde d'or ,'sur un roclier de même , 
crénelée et maçonnée dé sable', éft ehaiwp' d^Sawir^^qu'ê 
les arme^ de la maison de Seytres sont dW, i un' liort 
rampant de gueules , traversé d^une btt*^ de sâbte , xKaf- 
gée de trois coquilles d'argent , écarlelées de gueules , i 
tine aigle éployée d'argent ; pour celles de la maison de 
la Sale , sont tozangéës d'argent et de gueules , au chef 
d'argent, chargé d'une étoile xl'^zur entre deux lézard* de 
sinople : et pour les armoiries de la maison de Bffa«iGaS'| 
sont un pal d'argent , chargé de troia-tours de gueules^ 
et soutenu par quatre pâtes ou griffes' de lion d'or , dans 
un écu d'azur , dentelé d'argent et de giwules ; toiutea 
lesquelles a|*mes sont bonnes, bien blason nées , et ont 
de toute ancienneté appartenu auxdites maisions et fa- 
milles, les ayant vues en pinceurs églises, chapelles e^ 
Yieiix édifices de cette dite ville. 
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Interrogé sHI Sâit que ledit sieur de Montréal ou au- 
cun de ses prédécesseurs détiennent et occupent injus- 
tement aucuneisi sommes de deniers , terres , possessions , 
juridiction^ et autres biens de notre ordre? 

Dit n'avoir jamais su ni ouï dire qu^ils détinssent rien 
injustement dudit ord^ , ni de personne. 

Interrogé s'il est parent ou allié dudit présenté , et s'il 
a fait cette déposition pour aucune affeaion ou amitié 
particulière?' 

A dit que non. Faite ïetttire de sa déposition , assure 
ieontenir vérité 'et s'est s^ssîgné , C. de Donis ; le che- 
valier de Limiers , commandeur de Milhau; le chevalier 
de Paris \ Heybaud , notaire et secrétaire. 

Du lendemain , cinquième dmllt mois de janvier ^ 
nousdit comn^andeur et chevalier respectivement com- 
xnissaires , accçmpagnés toujours de notredtt secrétaire 
et notaire , nous serions , secrètement et d'ofYice , acbe* 
minés à la maison de noble FraQç<;ns d'Orléans, sieur de 
Bedoin , citoyen dudit Avignon , où l'ayant trouvé ea 
personne , lui aurions fait entendre le contenu de notre 
commission, et après avoir exigé de lui le serment ett 
tel cas accoutumé y sur les saints évangiles de Dieu ^ 
âe dire et déposer la vérité sur ce qui serait par nous 
enquis , l'aurions interrogé comme s'ensuit. 

Déposition de noble François d* Orléans ^ sieur de Bédouin f, 
citoyen d* Avignon ^ âgé de cinquante ans ou environ* 

Premièrement interrogé s'il connaît Laurens de Fortîa^ 
présenté et nommé en notre commission , s'il est noble 
4e jiom et d'a*mes, extrait de légitime mariage et d'an- 
cienne tige de noblesse , où il est né et baptisé , et de 
quel âge il est ? 

Dit connaître ledit présenté , qui est fort jeune , ne 
pouvant avoir plus haut de sept à huit ans , étant noble 
de nom et d'armes , sorti d'anciennes maisons et tiges 
de noblesse , et de légitime mariage d'entre messlre Pot 
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3e iFortîa , sieur de Montréal , et de feu damoisette Ca« 
therine de la Saie , dame de la Garde, quand elle vivait» 
mariés , citoyens d^ Avignon ; qu^il est né et baptisé au 
lieu de Bédarrides , au Comtat«-Vénaissin , distant deux 
petites lieues dudit Avignon. 

Interrogé s'il conns^t ledit Pol de Fortia , sieur de 
Montréal , père dudit présenté , s'il est noble de nom et 
d'armes , descendu de légitime mariage et d'ancienne 
tige (le noblesse, s'il vit noblement et est sujet aux ban^ 
arrière-ban et assemblées de la noblesse ? 

Dit le bien connaître , lequel est fort brave et hono* 
rable gentilhomme , vivant et ayant toujours vécu fort 
noblement et honorablement , comme un des signalés 
gentilshommes de cette province , étant noble de nom 
et d'armes , extrait de fort ancienne maison et tige de 
noblesse , et de légitime mariage d'entre feu noble Jean 
de Fortia , aussi seigneur de Montréal , et damoiselle 
Françoise de Seytres, de la maison de Caumont , vivants 
mariés , étant sujet aux ban , arrière -ban et assemblées 
de la noblesse du pays de Dauphiné , où sadite terre 
de Montréal est située. 

Interrogé s'il a connu lesdits feu Jean de Fortia et 
damoisello Françoise de Seytres, vivants mariés, aïeul et 
aïeule paternels dudit présenté ? S'ils étaient nobles et 
des qualités susdites ? 

Dit ne se ressouvenir point d'avoir vu en vie ledit 
feu sieur de Montréal, ou bien ladite damoiselle de 
Seytres t, sa femme , laquelle était fort sage et vertueuse 
damoiselle, noble de nom et d'armes, qui vivait fort 
noblement, et était descendue d'ancienne tige de no- 
blesse , ayant toujours oui dire que ledit sieur de Mon- 
tréal était de même condition et qu'il était fils légitime 
et naturel de feu noble Marc' de Fortia et de dame 
Jeanne des Henriques, vivants mariés; et ladite damoi- 
selle de Seytres , de laquelle monsieur frère Christuphle 
de Seytres-Caumont , à présent commandeur d'Argen- - 
teux , est propre frère , était fille légitime et naturelle! 
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lie fpu nbble Louis de Séylres, sieur de CauinonlV^t 
de damoiseik Maiguertte dû' Bertiou de la maison de 
Grillon , TÎvanls mariés. 

Interrogé sur la noblesse, légrtimilé et autres qualités 
desdits feus Marc de Fortia et dâmk>îseile Jeanne des 
ilenriques 9 vivants maHé^, ensemble de Louis de- Sey- 
tres, sieur de Caumont' tt damoiseile' Marguerite de 
Berton, aussi mariés, bisaïeul et bisiiîeule respective^* 
ment du côté paternel dudit présenté? 

Dit n'avoir pas mémoire d'en avoir vu aucun d'eux 
en vie , toutefois qu'il a toujouis ouï dire qu'ils étaient 
tous nobles de nom et d'armes, et sortis de maison et 
famille fort nobles et anciennes, et qu'ils avaient toujours 
fort noblement vécu. 

' Interrogé s'il a connu feue damoiseile Catherine de 
la Sale, damé de la Garde, mère dudit présenté ^ si 
elle vivait noblement , était noble de nom et d'armes , 
sortie de légitime mariage et d'ancientie tige de 
noblesse ? 

Dit avoir connu ladite feue dame d^ la Garde , laquelle 
était fort sage e\ vertueuse dame, et qui vivait fort 
noblement et honorablement , étant sortie de très an- 
ciennes tiges et maisons de noblesse , comme étant fille 
légitimé et naturelle de feu messire Clément de la Sale, 
sieur de la Garde, et dame Marguerite de Brancas, de la 
maison d'Oise, vivants mariés. 

Interrogé s'il a connu lesdits feus Clémeftt de là 
Sale , sieur de la Garde , et damoiseile Marguerite de 
Brancas , vivants mariés , aïeul et aïeule maternels dudit 
présenté ? S'ils étaient nobles et des qualités sus- 
dites ? 

Dit se ressouvenir d'avoir vu et coilnu ledit feu sieur 
de la Sale^ lequel était fort , honorable gentilhomme, 
rivant fort noblement et honorablement ; comme en 
effet il était -noble de nom et d'armes, et sorti d'an- 
cienne maison et tige de noblesse; car il était fils lé- 
gitime et naturel de feus autre Clément de la Sale, sieur 
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delà Garde , et de dame Anne de Beaax , TÎisints mariés; 
et quant à la damoiselle de Brancas , ne Ta pas vue eo 
TÎe, au moins qu'il se souvienne; bien sait quVUe était 
noble de nom et d'armes, et sortie de maisons puissantes 
et relevées, pubqu'eUe était fille légitime et naturelle 
de feu messire Ânimoù de Brancas, seigneur et baron 
d'Oize et autres places , et dame Catherine de Joyeuse . 
aussi mariés. 

Interrogé «ur la noblesse , légitimité et autres qualités 
desdiu feus Clément de la Sale, st^ de la Garde, et 
dame Anne de Beaux, mariés , ensemble de.^Animon 
de Brancas, seigneur et baron d'Oize, et 4lame Cathe«» 
rine de. Joyeuse , aussi mariés , bisaïeul et bisaïeulo 
respectivement du côté maternel dudit présenté ? 

Dit nVoir vu ancun d'eux en vie , ou serait ladite 
dame de Joyeuse qui vivait fort noblement et honora-» 
Uement, n^ayant nulle sorte de doute qu'elle ne (àt 
noble de nom et d'armes , comme sortie d'une des 
puissantes et relevées maisons du royaume : et quant à 
tous les autres, il sait, comme l'ayant toujours oui 
dire y qu'ils ont noblement vécu , et qu'ils étaient 
nobles de nom et d'armes , et sortis de maisons grande- 
ment nobles et anciennes* 

Interrogé s'il sait que aux tiges et ra^ tant patemdles 
qoe matemdiles dudit présenté . y ait jamais eu aucun 
fva f m^rran ou mahooiétan ? 

Dit n^avoir jamais su ni ouï dire que aucune desdites 
tiges et familles soient été coqtaminées ni moins SOUP- 
(01I1IÉE& d'aucune desdites erreurs. 

Interrogé s'il connaît les armoiries et enseignes des 
quatre maisons et familles d'où ledit présenté est issu> 
€t si elles sont bonnes et anciennes f 

Dit que les armes de la maison de Fortia sont , une 
tour d'or ronde sur un rocher de même , crénelée et 
maçonnée de sable en champ d'azur; que les armes df 
16. » 
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la maison «le Seyires sont d^or, à un lion rampant Je 
gueules, traversé d^uiié bande de sabte , chargée de 
trois coquilles d'argent ;ëcartelées de gueules, à une aigle 
déployée d'argent; pour celles delà maison de la Sale, 
sont lôzangées d'argent et de èueules, au chef d'argent ^ 
chargé d^une étoile d'azur entre deux lézards de sinople , 
et quant aux armoiries de là maison de Brâncas , sont 
' un pal d'argent , chargé de trois châteaux de gueules 
et soutenu par quatre pâtes de lîoti d'or , le tout diinis 
un ëcii d'a'zur deiiteté d'argent et de gueules : toutes 
lesquelles armes sont bonnes et bien btasotinées , ayant 
de toute ancienneté appai^enu aukditeis màîi^ote et 
fatoîlles , com'me il se voit en pîuisîeurs églises de cette 
ville où y a des chapelles et autres fbhdhtïons àncienhei 
Mtespkr des personnes desdites Êmiilles. 

Interrogé b*îl sait que ledit sieur de Moritréâl , tan% 
de soit chef que de ladite fetie dàmoiàeile de la Osrdéi 
détienne ^éi occupe injustement aucuns bien^ de fiiofarv 
ordre? 

ï)it i'en i^oît jamais rien su ni ouï dire. 

interrogé s'irest parent ou àllië dfudit présente, et 
?îl a lait cette dé'positîôn pour àiicuhé afféJtion im 
amitié particulière ? 

' À dit cfue mm. Faite fectuw d'iccfle, y a peni^ et 
fcfst Soussigné Biédbùiii, le chevalier de Limiers ; ccnsn* 
mandeur de Milhau, le chevalier de Paris^^^batrd^ 
ndtâirë et secrétaire. . 

'ifartantsà'e l*a'marson c[u(Jî'tsieurde*fiÈd6iiîn , 'nbWdîti 
commissaires , accompagnes' comrne deWus hBiis'sieririM 
èh(!^d're'^ecréleffte!nt et d^ffiife 'achemidé» à, la mailon 
de rioble GàSpardidie Biarity, sieur d'Allié:, .et Montbrun 
en Vivarez, où t'auncmsitixyové en personne; et après 
avoir exigé^de hpi ifi serment; eu tel câ^ accoutumé sur 
les saints ^yangi^es de Dieu , de dire (Bjt déposer la vérité 
smvlexûnteriu^an potre çonunission^ Taurioiis interroge 
comme s?en suit. 
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dêposifion de nobk Gaspard dé MarOj ^ sieur d'AlUé et 
deMontbrun^ enVUdrez, nahitantd*AQÎg¥ionf'àgé de 
soixante ans ou emfiron* * .,.,«' 

IVonièreinept înt^rMgé s^il coonatt Laurens dé For- 
tîa, iprésenté et noiâmé' en notre commîssîony s'il est 
Doble de nom et d'armes, isso de légitime mariage et 
d'anciende tige de noblesse, où il est lié et baptisé, et de 
quel âge il est 3 

Dit connaître ledit présenté, lequel est encore fort 
ieuoe, pouvant ayoir sept ou huit ans j témoignant d'être^ 
k son aspect , un jouif capable de porter les anpes et 
ser?ir notre religion , étant poble de nom et d!armes , 
sorti d^anciennes maisons et tiges de noblesse , et de 
l^gitTOfi W§r!^ç <î'€ntçe messire Pol (J(ç Fortia , ^i^ijç de 
Mpptré^l, e^ 4^ f<pu dajnoisçile Ç^fhf-n^e de }a 3rf? 
nv^n( dame de la Qarçle, sa le^^me, t^abitants avfdi]^ 
Ayignojn,. né })aptisq ,^u |ieu (}e ^é^^^x\à^^ di$tan|; 4e^^ 
petites lieues de ladite ville. ■ ; 

Interrogé ^'il çqm^V Iç^f* ^rI fîç FR^tia, ?içHr,de 
îïpnjréal , pèrje Jt^ij présenté , ^t s'U'qst nojblç 4^ i^j:^ 

de fiaJ4jB^;$fi , ^'il y}\ qoUemçot çt ^f ^ujet fi^ ]^ft^ 
ji^i^re-Jbfiij /ît asç^ipblées de Ij nobfjep se ? 

Dit le bien cp^jçiaîtr^ , kqy^l «çS h^ br^yç çt bon^ 
wbje genûihoropï^, vivant et ajr^qj: tQP)Qun yéc.u fo^t 
noblement et spï^sdideipeqr cpqiqie J'u» 4es p^^çip3»f 
gentilshopMnfi$ de è^tç provipc?, étunj: au si^rplM? q^ 
blede nôn^el d'ari^e^ exU^lit dçfec^^ppieoaç^ wispfl? 
,€t tjgfs ^e ??pW.«ssç,. ^ .4e lp»tf»Ç^ Wrifg? 4Vntre 
ftjiQplilç^^pafl 4p ^f?f^î?» ^P??i ?*PV^ 4? Montréal, ^ 
4fi 4§Sïqi§4l^ Ffpp£qi^ de Sçytffs de U paaifo^ c^p 
Caumont , vivant? ??iarifp , ét^nt su^gtj ^jc ^ç , ¥:riÇF;«r 
j^ Çt J^^I9l'?.lées 4e la noblesse du pays de Dâuphiné à 

dans ladite proyincje. 
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. Interrogé s^il a connu lesdîts feu Jean de Fortia et 
damoiseÙe Françoise de Seytrei , vivants mariés^ aïeul 
et aSeule paternels dudit présenté ? SHk étaient noble» 
et des qu^ités susdites i 

Bit les avoir vus et conui:Cs tout-deux^ lesquels étaient 
nobles de nom et d'armes y nobknent vivants et descend 
dus de fortanciiénnes ^saisons et tiges de noblesse» tenus 
et réputés pour tek d'un cbaeun.^ 

Interrogé sur la noblesse et légitimité et autres qiualité» 
de feus Marc de Fortia, et diurne Jeanne des Henriques f 
mariés y ensemble de Louis de Seytres , sieur dé Cau^ 
mont, et damoiselle Marguerite deBerton, aussi mêiné^ 
bisaïeul» et bisaiçules respectivement du côté maternel 
dudit présenté 2 

Dit ne se ressouvenir dtn avoir jamai» vu auerni d'eu» 
en vie, mais bien d'avoir toujours ouï dire qu'ils étaient 
nobles de nom et d'armes, noblement vivants et des* 
cendus de fort ancienne» maisons et liges de no^ 
blesse. 

Interrogé s'il a connu feu demosselle Catherine de 1» 
Sale, dame de la Garde , mère dudit présenté? Si elle 
était noble de nom et d^armes, noblement vivant , sortie 
^ancienne tige de noblesse et de légitime nrariage? 

Dit avoir vu et connu ladite dame de la Garde , pour 
sage et vertueuse dame, vivant fort noblement et hono^ 
rablemeni , et qui étak sortie de très-ancienne tige et 
maison de noblesse ^ et de légitime mariage d'entre fem 
xnessire Clément de la Sale, sieur de ta Garde, et dame 
Marguerite de Brancas, delà maison d'Oise, mariés. 

Interrogé s'il a connu lesdits feu Clément de la Sale^ 
sieur de la^ Garde , et dame Marguerite de Brancas , vi- 
vants mariés^ alfeul et aïeule matemdle dudit présenté? 
s^ils étaient nobles et des qualités susdites? 

Dit les avoir vus et connus , lesquels étaient tam deux 
noble» de nom et d'aràies , issus de maisons nobles , puis- 
santes et releyées ^ ayant toujours tenu taùg et grade desi 
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fasonnes de celte condition , et vëcn noblement et hono- 
rablement , conformément à leur qualité e€ naissance. 

Interrogé sur k noblesse, légitimité et autres qualité* 
de feu autre Clément de la Sale, et dame Anne de 
Beaux, mariés, enseml^lede Animon de Brancas, sei-* 
gneur ef baron d^Oize^ et dame Catherine de Joyeuse , 
aussi mariés, bisalieut et bisaïeule | respectivement du côté 
maternel dudit présenté ? 

Oit n'en avoir jamais vo aocnns d'eux en vie , au moins 
qu^l s'en ressouvienne, ou serait ladite dame de Joyeuse, 
qui vivait fort noblement et en dame de sa condition $ 
toutefois qu'il sait et a toujours ouï dire qu'ils étaient 
BoUes de nom et d'armes, noblement vivants , et descen- 
dus de fort anciennes tiges et maisons de noblesse, n'y 
ayant nulle sorte de difficulté , que la maison de Brancas 
ne soit une des plus puissantes et relevées maisons de 
cette province, de laquelle feu monseigneur de Yillars , 
(Iga^f amiral de France , et encore monsieur le duc de 
Tilltn , pair de France, sont sortis, étant de méihe nom 
et armes ; et quant à la maison de Joyeuse , tout le meade 
sait que c'est une des grandes et puissantes maisons da 
royaume, de laquelle madame la duchesse de Guise 
d'aujourd'hui en est sortie, et en a recueilli tous les hé- 
ritages , comme fille unique de feu monsieur le duc du 
Bouchage et de Joyeuse , dernier décédé. 

Interrogé s'il sait <pi'aux tiges^et faces tant paternelles 
que maternelles dudit présenté , y ait jamais eu aucun 
atteint d'erreur mahométane, jmvf ou marrane? 

Dit n'avoir jamais su ni ouï dire , qu^aucune desdites 
tiges et familles soient été contaminées ni souPçonnébs 
d^ancunes desdites erreurs. 

Interrogé s'il connaît les armoiries et enseignes des 
quatres maisons et familles, d'où ledit présenté est issu, 
et si elles sont bonnes et anciennes? 

Dit les connaître, que les armoiries de la maison de 
Fortia, sont une tour ronde d'or, assise sur un rocher de 
même en champ d'azur; que ceU» de la maison de 
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Seytres, spnt cl^or, à un lion rampant de gu^les, tra- 
versé d^une bande de sa de. trois coquilles 
d'argenl , écarlelées de ci ligle déployée d'ar- 
gent; ppur celles de la in ite, sont lôzangée^ 
Jargent et dç gvieules , ;nt , chargé d'une 
étoile d'j^zur, entre deux [ïople; et pour les 
airnioiries de la paison ( spnt un pal d'ar- 
gent, chargé de trois chât( s : toutes lesquelles 
armes sont bonnes , bien ît ont de tputé a|n- 
cienneté appartenu ^uxdites maisons et familles, et pa- 
raissent encore fen pli^ieurs églises e^ chapelles de cette 
yilje. 

Interrogé s^il sait que ledit sieur de Montréal , tant de 
^on chef que de sa femme, détienne et occupe injuste- 
ment aucunes sommes de deniers ^ terres, possessions ^ 
juridictions et aptres biens de notre ordr^ ? 

Dit n'avoir jamais su ni o\ii dire qu'il détienne aucune 
chose dudit ordre. 

Interrogé s'il est parent ou allié dudit présenté , et f'il 
a fait cette déposition pour aucune affectioù ou amitié 
particulière? 

A dit que non. Faite lecture d'îcelle , a.assuré contenir 
vérité , et s'est soussigné Manty, le chevalier de Limiers, 
commandeur de Milhau ; le chevalier de Paris ; Reybaud, 
notaire et secrétaire. 

VHres et documa^ts. 

Après avoir fait et p^acbjsvé lesdites preuv^ çl en- 
quêtes, nous, dits commissaire^, ponfonpément au pou- 
veau règlement^ p9ur yéjrifier par titres e| document^, 1^ 
généalogie et noblesse dudit Laurens de Fortia présenté^ 
jurions mandé ledit ipaîtr^ Rçylaaud, notaire, etsecfé-r 
tairç à la maison 4udit sieur de Montréal père , ppiir Ii^ 
dire de nous fournir des titres et docuipents pour c^ 
faire , lequel nous aurajit apporté les ûtfes et doçuj^^ts 
ci-après mentionné^. 

Pa£Mièrbm£I^t,, l'je^trait du mariage d^ept^ ledU 
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siear àe Montréal et ladite feue dame de la Garde , pè^ 
et mère dudit présenté, par lequel il est qualifié illustre 
seigneur Pol de Fortia, seigneur de Montréal, fils na- 
turel et légitime de feu noble Jean de Fortia , escuyer , 
et d'illustre dame Françoise de Sejrtres, mariés, citoyens 
d'Avignon , et ladite dame est qualifiée damoiselle Ca-- 
therine de la Salé , dame de la Garde , fille naturelle et 
légitime de feu illustre seigneur, messire Clément de la 
Sale, chevalier de l'ordre du roî, seigneur de la Garde, 
de Bédarrides , et d'illustre dame Marguerite de Brancas^ 
aussi fuand vivaient, mariés, citoyens dudij^ Avignon, 
auquel mariage entre autres personnes notables sont été 
^émoings, messire (^uillaume de Bacural, seigneur et 
baron de Montréal, Chazeaux, Jomac et autres places, 
chevalier de l'ordre du roi , Jacques (le Rocquart , che- 
valier de l'ordre du roi , Melchior de Vogué, seigneur de 
Rochecolombe 'et autres places , chevalier dès ordres du 
roi, et François de.BrjetP^9 écuy^r r.ebevalier et gen- 
tilhomme x)rdinaire de la chambre du, rpi;» reçu par mon- 
sieur Françqis Delande^,, notaire; apostolique et royal 
d'Avignon , du dixièipie janvier mil six cent et treize. 

Plus l'extrait du. testament de monsieur Jean de 
Fortia, escujrer, citoyen d'Avignon , résident au lieu de 
Pernes , aïeul du présenté', par lequel institue son héri- 
tier universel , noble Pôl de Fortia ^ son fils légitime , et 
naturel, et de damoiselle Françoise de SJeytres, sa femme, 
reçu p^ ]V|. Piçrre Arnaud , notaire. 4^ Pernes, le neu- 
vième février iS^S. 

Plus rextrait de mariage d'entre lesdits Jean de Fortia, 
et damoiselle Françoise de Sëytres, aïeul et aïeule pater- 
nels du présenté, par lequel ledit. sieur est qualifié noble 
Je^pa de Fortia, esçuyer, de la vilje.d' Avignon, fils légi- 
timent iiaturel, de feu noble Marc de Fortia, co-seïgneur, 
quand vivait , du lieu de Caderousse ^ et de feue danle 
ilêatine de Henrîques, mariés, et elle, madame Fran- 
çoise de Seytres , veuve à feu messire Louis de Pérussis , 
co-seîgneur , quand vivait , du lieu de Caumont , cheva* 
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lier de notre Saînt-Père le pape , et de Pordre ia roi , 
et fille naturelle et légitime^ à fea messire I.ouîs de 
Seytres , co-seigneur quand vivait , dudit lieu de Cau- 
mont , aussi chevalier dé notre Saint-Père , et de Tordre 
du roi 9 et de dame Marguerite de Bretons , mariés , reçu 
par M. Guillaume Fomery , notaire de la ville de Ca- 
vaillon , du dix-huitième août mil cinq cents huitante-> 
cinq, i585. 

Plus un extrait en parchemin d'une quittance et re*- 
connaissance de la somme de deux mille écus d'or au 
soleil , faite par noble l^arc de Fortia, bisaïeul, comme 
mari et maître des biens dotaux de noble d^ttne Jeanne 
Henriques , en ùveur de noble George Henriques ^ 
escuyer, son père, en déduction du dot constitué i 
ladite demoise^e Jeanne , sa fille, reçue par M. Louis 
Gautliérii , notaire d^ Avignon | le vingt-deuxième fë- 
vrier iSSo^ 

Plus l'extrait de mariage passé entre lesdits Marc de 
Fortia , et dame Jeanne de Henriques, bisaYeuls pater- 
nels, par lequel il est qualifié noble Marc de Fortia , fik 
naturel et légitime de noble Jean de Fortia, citoyen 
d'Avignon, et elle, noble damoiselle Jeanne Henriques^ 
fille naturelle et légitime de noble et magnifique Georges 
de Henriques, escuyer, citoyen d'Avignon, dans lequel 
y a constitution particulière de quatre mille écus d'or, 
au soleil , reçu par ledit M*. Gauthérii, le quatorzième 
décembre i549« 

Letthes patentes ou attestation en parchemin , faite 
par les consuls de la cité d'Avignon , portant que noble 
Jean de Fortia, trisaïeul paternel du présenté, citoyen 
et habitant d'Avignon, avec sa femme et famille, étaient 
venus de la ville de Montpellier, et que dans ladite cité 
d'Avignon , ledit de Fortia avait été consul et ^osaéêé 
plusieurs belles charges qu'on a accolistumé de bailler 
aux citoy^is nobles de ladite ville , signé sur le reply 
HenFici et cacheté du cachet des armes de ladite ville , 
en date du vingt-unième aoust i533. 
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Pivs Vtttrak àe& pactes de nuria^ d'eittre ledit noUe 

Jean de Fortîa , bkftïeul , fils naturel et légilime de n<AM 

Marc de Feitia, «t dame iTioUnde, sa fcnnae, crtoyens 

de MontpefHîe^, et noble daitioiselle Framçoise , (ille 

feiatorelle et légHime de feu ooble Jean Yitaili , citoyen 

ffdmaîn, et de dame Marie ^ sa faonne^ fnisé^ et itipiiU» 

lesdits paetes , par noèile françoi» Fortsa v <:oms(ie proM. 

ciireur dodit «^n , a^ec oeble Egadius EgidKiî ^^ cMbiMe 

precurreur de tfiôMes Antoîfie et Ra»<^nÉond Vitalis, frère 

de ladite demoiselle Ffsnnçoise^ reçii kdit «coaHrao. pir 

M «. Jean de iJtkno , «otaîre d'Ariguaiii ^ le septîèitte 

avril i5o5. > 

Li?yi^R£5 patentes «efvant de passfpm-t concédé par 

Louis, rét di^ France et de Naples , dut de Milw ^ 

et seigneurie Gènes , en faveuf de noble Bernard ¥ttttn\ 

tîtoyen de M^ntpetfîer^ pMf attev à Réin^ quérir ladite 

danMÎdelle Françoise ^ péur vf^r cettsoiàn»er fe ma^iaigt 

eontrae^ avec noble Jea» ^ Fortia , frère dudtt Bét-^ 

■ard , qu^H ()uaAifie son bîètf aymé femitter et serviteur ^ 

et de la royne , sa femme , lui baillant puissance et per^ 

nissioa et autlimrisatibii d« paetier par toupet les terres 

et seigvieiiÂe» de- leur obéisnafee, itec leér tmn, cm 

Boml^ de seize 4he«auK^ ai lés takts def pied et leurs 

vêtottents ^ or et argent ^ jo^ut , bapias ^ valtiaies M 

titres harde^f sifj^léesf par le roy^ dé ComeiiésjU , éf 

scellées du scel et armes dudii seignlMr , en cirtf rouge | 

données ^ Tours , le quinzième juillet audit an i5o5. 

âutubs lettres patâ^tes^Tanfiiereur Charles-Quint, 

portant confirmation de noblesse en &veur de son bien 

lymé Ge^orgesdea Metiriques^, de la tUle d^'Anters^, pdur 

lés bons services qu^it avak fakf àf sa* m^esté impériaie ^ 

et pemîiiKioflè de porter , h^ , se^ hoirs et sueeesMt^^ 

tes a^oaies dépeinctes da^ lesdits fetlres < q»i sont d^éi^:,' 

ponant efi- eh«f un aigle despbyé de sable , éf aNi des^ 

soobs un aafeil dW sur des rayom de gueulas ,'âVeé té 

timbre duquel sort un brMT arrmé tertàftt ime épéé htt^ 

^h^maSt^i avec setid)!àble'deiHse^Dd»'e^ Ctxsari: signées 

i6. 4 
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sur le repli ad mandaium Cœsareœ et cathoîicœ maje^tati» 
ptvprïum , Alexander Soluney ; avec le scel impérial en 
cire rouge , pendant en lac de fil d'or et de soye noire* 
Données à Oustbourg le douzième juillet i53o. 
. . Px«us 9 l'extrait en parchemin du mariage d'entre Louis 
de Seytres , et damoiselle Marguerite de Bretons , autres 
bisaïeuls paternels , par lequel il est qualifié noble Louis 
ide Seytres , escuyer , conseigneur de Caumont , fils 
légitime et naturel de feus noble Baltazar de Seytres , 
et de damoiselle Catherine Mayaude , mariés , d'A~ 
vigaon , et elle , damoiselle Marguerite Bretonne , fille 
légitime et naturelle de noble Gilles Bretons , seigneur 
de Crillon , et damoiselle Jeanne Grillette , aussi mariés ^ 
reçu par M'. Louis Barrier , notaire d'Avignon , le sep- 
Jttème février i558* 

Plus « l'extrait en parchemin de Pachept d'une vigne ^ 
au terroir de Mazan , faict par noble Louis Breton , 
citoyen d'Avignon , de Mathieu et Bemy Calme , père 
f t fils 9 reçu par M^. Alexis Jayel , notaire de Mazan , 
dii troisième abust iSag. 

Plus , autre instrument de vente d'une vigne et terre , 
au terroir ide Mazan., faict en faveur de noUe daiQC» 
Marguerite de Seytres , femme de noble Gilles Bretons , 
citoyen d'Avignon, par noble Jean.de Saint -Amant, 
r^çu par M'. «Michel Calviny^ notaire de Mazan, di4 
dix-neuvième juillet ilfi^, 

Coitématenid* 

Plus , l'extrait du testament de noble et magnifique 
seigneur Clément de la Sale , sieur de la Garde , du lieu 
de Bédarrides , aïeul maternel du présenté , par lequel 
appert que feue damoiselle Marguerite de Brancas avait 
été sa femme , et ladite damoiselle Catherine de la Salo, 
sa fille aisnée, reçu par M^. Colin Tache, notaire d'A'- 
vignon , le douze octobre 1601. 
, Plus , l'extrait du ipariage d'entre lesd^ts Clément d^ 
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1â Sale, et jamoiselle Marguerite de Brancas aVeul et 
aïeule inateraels du présenté , par lequel , il est qualifié 
noble et magnifique seigneur Clément de la Sale , sei- 
gneur de U Garde , du lieu de Bédarrides , fils naturel 
et légitime de feus tioble et généreux seigneur, autre > 
Clément de la Sale , en sdh vivant aussi seigneur de la 
Garde , et de feue damoiselle Anne de Beaux , vivanlir 
mariés , et elle était qualifiée damoiselle Marguerite de 
Brancas , fille de feu puissant seigneur messire Animôn 
de Brancas , en son vivant , chevalier de l'ordre du roi , 
seigneur d'Oize , Maubec, Beaumont et autres places ^^ 
et de puissante dame, madame Catherine de Joyeuse; 
mariés , y ayant constitution particulière de quatre mille 
livres , reçu par ledit M*. Tache , notaire d'Avignon y-^ 
du xxvi«. juillet iSgo. 

Lettres de commission données par le roi Henri 
troisième , audit seigneur de b Garde , pour la levée 
d'une compagnie de deux cents hommes de pied pour 
Je service de sa majesté ; données à Paris , le dernier 
juin iSSy, \ 

Lettres de naturalité, concédées par le même roi 
Henri troisième , en faveur des ses chers et bien aymés 
Clément et François de la Sale , sieur de la Garde , 
natif du lieu de Bédarrides , au diocèse d'Avignon , 
Cn considération de ce que eulx et leurs prédécesseurs 
avaient toujours fait service à sa majesté et à ses pré- 
décesseurs rots , au fait des guerres ; signées sur le reply , 
par le roi, Brulart, scellées du grand sçel en cire verte, 
pendant en lac de soye rouge et verte, données à Paris 
au mois de mars i585. 

Passeport octroyé par monseigneur François , fils de 
France, unique du roi , duc d'Anjou, comte de Flandres, 
€n faveur desdijts sieurs de la Garde , qu'il qualifie ^e% 
escuyers ordinaires , pour s'en aller à leurs maisons , 
signé François , et au-dessous , par mondit seigneur Le^ 
puy , et cachetées du cachet des aitnes dudit seijgneur^ 
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données i Ch^^eau-Thieriy , le derpter joj^r de Janvier 
i584. 

I^TTâ£9 patentes ou de commission da même sei- 
gneur ,. à son ^mé et féal Clément de la Sale^ seigneur de 
la G4r4^\ pour la levée d'une compagnie de deux cenla 
bomme^ de pied , pour le service du roy , signées Fran- 
çois , et plus h^s, par mpndit seigneur Lepay , donnée» 
à Anvers^ le vjii®. mai iS^a. 

LfitTKKS patente» dudit seigneur données en faveur 
de son cher et bien a^n^é escuyçr , le yieur de la Garde , 
portant commission et pouvoir de faire faire la rediluiob 
dfi la ville de Mende$ et château de j^ontagnac , le comté 
de JPérigart \ signées comm^ dessus , et scellées du grand 
sçel dudit seigneur, m cît*e rpug^^ pendant à simpW 
queue , données à Limoges le preq;iier ^pvril t58i. 

CanfMissio^ baillée par Henri de Montmorency, sei- 
gneur de pampville ^ maréchal de France , gouverneur 
et lieutenant général pour le roi en Languedoc, au sieur 
de la Garde, l'un de ses escuyers, pour se mettre dans: 
le lieu de Baulmes , pour la garde et conservation d'icelui i-* 
duxxi**. juin 1676. 

' Plus , l'extrait du testament en parehemîfi de noble 
dame Anne de Beaux, bisaïeule , ^eufve relaissée i feu 
noble Clément de la Sale , seigneur de la Garde , du 
lieu de Bédarrîdes , reçu par M'. Clément Baussenqui f 
notaire dudit Bédarrîdes , du Xï«. septembre 1S60. 

Plus , Textralt en pai^cliemin du testament ^adtt noble 
Clément de la Sale , bisaïeul , par lequel appert que 
damoiselle Anne de Beaux était sa femme ^ et ledit autre' 
Qément , aïeul , était un de leurs fils, reçu par M«* Looi» 
Gauthérii , notaire d'Avignon, du fieufVièmc juin i55a. 

1VAgqgnais5Aj^]3 d'une terre de dixhui^l esœinées , 
au terroir de fiédarrides, faite par Jean Catheltan, Iabou-> 
icur dudit lieu , en faveur de noble et puissant seigneur 
Clément de la Sale , seigneur de la G^de , bis^aïeul , , 
reçue par M«. Aostain $eausseaq^i t notaire dudit 
lieu , du ttimèma aYrtt tSt^Qn 
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LeîTaes de naturaUté octroyées par le roi François 
premier 9 en lavew de François de la Sale, fils de Clé-» 
ment de la Sale , escuyer , citoyen d^ Avignon , et ce « 
en considération de l'affection que ledit Clément avait 
toujours portée au service de sa majesté , et seubs Tes-* 
pérance qu'pHe avait , que ledit François de la Sale en^ 
suivrait le vouloir dé sondit père ; signées sur le repli 
par le roi , monseigneur le cardinal de Sens , légat et 
cfaancellier de France , présent B. Bretton , et scellées du 
grand scel en cire verte, pendant en lacs de soye rôuge et 
verte ; données en Avignon au mots de septembre i533. 

Plus, l'extrait en parchemin du contract demariaf^e 
passé entre noble Clément de la Sale , seigneur de la 
Garde , du Ueu de Bédarrides j habitant d'Avignon , ef 
BoUe et honnête damoiselle Amie Belle , fille naturelle 
•t légitime de noble François de Bd, et dame Jaumette^ 
mariés , citoyens d'Avignon , reçu par M'. Jean Bacoly $ 
Botaire d'Avignon j du dix-septième février iSaS. 

Pxrs, mie liasse de plusieurs recogooiasances faites paé 
plusieurs et divers particuliers du lieu de Bédarrides , 
pour raison des pik;es et propriétés quHls possédaient ^ 
mouvantes de la directe et majeure seigneurie de noblm 
et puissant seigneur Jean de la Sale, seigneur de la 
Garde, dudit Heu, toutes de Tan i5o7, reçues^ par 
M«. Alano Islani, notaire de Bédarrides, la dernièra 
étant faite par Pierre Teste dudit lieu, du vingt^eptiima 
juillet audict an 1.507. 

P|.ua , Textrait du éontract de mariage passé entre 
Animon de Brancas , et damoiaeUe Catherine de Joyeuse, 
autres bisaïeuls et bisaïeules maternels , par lequel il est 
qualifié haut et puissant Seigneur, messice Aaimon de 
Brancas , seigneur d^Oizé , fils légitime et naturel à féu 
puissant seigneur Gaodier de Brancas , en son vivant , 
seigneur et baron dé Seytres , et de danu>iselle Isabeai» 
de Montauban , mariés ; et elle est qualité damoiselle 
Catherine de Jojreuse , fille légitime et naturelle de haui 
et poissant seigneur , messîre Jean , vicomle dà Joyeuse ^ 
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seigneur et baron d'Arqués, Puyvert et Saînt-Dldiér ; 
capitaine et gouverneur de Narbonne , lieutenant de 
monsieur le connétable de France au pays de Languedoc ; 
reçu par Mes. Bernard Bouffiny et Pierre Boutaud , 
notaires royaux de Narbonne , du dîx-huième janvier 
i553. 

Plus , l'extrait du testament de noble et puissant 
seigneur Jean de Brancas , d'Avignon , seigneur de Vil- 
loze et de Ceysia, par lequel-, en cas qu'il vint à décéder 
hors d'Avignon , élisait sa sépulture en l'église de Roc- 
quemaure , et ordonnait que sur icelle feût mis soa 
image et statue de Pierre , en façon d'homme noble , 
avec' une tunique , sii^e subreveste de ^es armes , et que 
ladite sépulture feût faite comme celle du cardinal An-^ 
glézi , étant en l'église des Chartreux de Bompas , reçu 
ledit testament par M«. Jacques Gueraudj , notaire d'A- 
vignon , le troisième septembre i4^S. 

Plus , un acte de paches et conventions passées entre 
le père provincial , prieur et religieux du couvent des 
frères prédicateurs d'Avignon , ^t noble Barthélemi de 
Janel de Brancas , fils et heoir à feu magnifique et puis- 
sant seigneur Bufile de Brancas , chevalier , maréchal 
de la sainte - cour romaine , sur la dotation de certaine 
chapelle, sous le titre. Saint-Nicolas, fondée dans ladite 
église , qu'avait été donnée par lesdits religieux à illus- 
trissime et révérendissime Niccdas de Brancas , évéque 
d'Albano , et cardinal , et audit Bufile , son firère , pour 
y faire fabriquer leur sépulture ; du trentième mars i4i8. 

Et pour le regard de la maison Joyeuse , ledit sieur de 
Montréal nous aurait dit n'avoir su trouver aucuns titres 
ew cette ville , pour justifier l'antiquité de la noblesse 
d'icelle , ne s'étant mis en peine d'en chercher ailleurs ^ 
croyant qu'il lui suifit d'avoir bien et duement vérifié 
qtie ladite dame de Joyeuse , l'une des bisaïeules pater- 
nelles en est sortie , pmsque c'est une maison telleraent 
connue par toute la France, qu'il n'y a personne qui ne 
s^cbe très-bien qu'elle était une des plus illustres , pui»-« 
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santés et relevées maisons de ce royaume | même qu'il 
nous appert par le mariage de ladite dame avec Animoo 
de Brancas , duquel il y a quatre-vingts ans passés , que 
son père était vicomte de Joyeuse , baron de plusieurs 
places et seigneuries , gouverneur de Marbonne , et lieu- 
tenant-général de monsieur le connétable de France au 
gouvernement de Languedoc. 

Armoiries. 

Du huitiesme jour dudit mois de janvier au matin , 
nousdits commissaires aurions renvoyé les susdits lettres 
et documents audit sieur de Montréal, par ledit M*. Ray-» 
baud , notaire et secrétaire ; et parce que , par la dépo- 
sition des témoings , ci - devant ouïs , il résulte que 
les armoiries des quatre maisons et fâmnilles dudit pré- 
senté , se trouvent peinctes en plusieuîrs églises et cha- 
pelles , dans cettedite ville , lui aurions baillé charge de 
dire audit sieur de Montréal de nous faire conduire aux 
lieux où sont lesdites armoiries , pour icelles voir , pour 
notre plus grande satis&ction et éclaircissement ; à quoj 
4atisfaisant , serions été conduits. 

£n premier lieu è Téglise du couvent des pères Mi^ 
nimes , où estant , aurions requis le père correcteur de 
nous indiquer et faire voir la chapelle de ladite église 
qu'on nous a dit être de la maison de Fortia , à quoy 
satisfaisant nous aurait conduict dans la première cha- 
pelle de ladite église , étant à main droite , con- 
tre le presbitere , nous disatit que c'est la cha- 
pelle dudit sieur de Montréal et de ses prédécesseurs ; 
laquelle chapelle aurions trouvé toute peincte tant en la 
voûte que murailles avec les armes de la maison de 
Fortia , en plusieurs et divers endroits, semblables à celles 
qui nous ont été produictes ; dans laquelle chapelle au- 
rions vu un tombeau ou sépulchre,et au platfonds d'iceluy 
est escript contre une pierre ce que s'en suit : Joanni 

FORTIJE ETFftANCISCiE VlTALlS , PARENTIBUS CARJS- 

siMis , Marcus , Cabolus , Franciscus^ et Pomponius 

p. C SIBIQCE POSTERIS ORIÎT HOC ASHO Dwi. M. 0* IiHi 
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TLLO TERO AVtK}' U. B. LIII. CUM AKHOS VI BT LXS 
VIXISSET. 

De ladite église des pères Minimes nous serions 
acheminés à l'église du couTent des pères Observantins de 
Tordre de saint Franco» , où estant nous serions adressés 
au révérend père gardien dudit couvent, et icelui requis 
de nous dire s'il sçavait qu'il y e^t aucune fondation 
faicte dans ladicte église peur quelques personnes des sus- 
dites ËaniUe& que luy aurions nommés , lequel nous au- 
rait dict avoir veu souvent dans les anciens papiers et 
titres dudit couvent 9 que un de la maison delà Salé ,sei^ 
gneur de la Garde, avoit été un des principaux fondateurs 
dudit couvent ^t église , et pour preuve de ce nous auroit 
monstre et £ttct voir le presbitère de ladite église y au 
eroisil et piliers duquel sont les armes de ladite maison ; 
ensemble aux vitres dudit pre^ytère, semblables et con-* 
formes lesdites armes » celles qui sont désij;^ées et bla- 
sonnées dans notre susdite ea^ueste» 

De MSSiifB suite serionsété aussi conduits à l'église du 
couvent des Frères Prescbeurs de la raesme ville où nous 
seroit été mônalré par U père sacristain ^ la seconde 
chapelle à main droite après le presbitère , qu'aurai^ 
dict appartenir à la maison de Brancas, soubs le titre de 
Saint-' Nicolas , et avoir été fondée par on cardinal de la 
mesme mabon ^ aux croisik et piliers de laquelle et 
mesme à Tâutel aurions trouvé les armes de ladite maisoa 
de Brancas., send»lables à celles que nous »nt été pro- 
duictes et vérifiées par lesdits tesraoiogs qu'aw>ns ouys p 
laquelle chapelle aurions veu le sépulchre dudit sieuv 
cardinal avec son image ou effigie relevée en pierre au^- 
dessus, embelli de plusieurs figures aussi de.pîeri:e re^ 
levées en bosse , le tout de fort belle structure. 

Baï^s la même église aurions veu la ch^q^ielle de Notre- 
Datne du Rozaire , toute peinte et en plusieurs parts 
d'icelle , ensemble aux vitres aurions remarqué les aimes 
de la maison de Fortia. 

Et finalement nous serions acheminés il'édiise Notro^ 
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l}ame(]e Doms dudit Avignon, dan» laquelle et à la 
première chapelle à main gauche en entrant et où sont 
les fonts baptismaux aurions veu et recogneu, tant aux 
croisik, pilier que autel ^ les armes de la maison de Sey- 
tfps ) toutes conformes à celles que nous sont été pro- 
duicles, nous ayant été dict par plusieurs prêtres de la- 
dicte église que ladlcte chapelle appartenoit de toute 
ancienneté à la maison de Seytres de Caumont , nous 
ayant faîct voir leur sépulchre au-dedans contre le plat- 
fonds y de laquelle aurions aussy yeu et reoiarqué ces 
mêmes armes gravées en pierre. 

Baptisièrt* 

£t étants nousdits commissaires de retour de la visite 
des susdites églises, aurions trouvé à notre logis messire 
Bernard Faraud, vicaire perpétuel de Péglise du lieu de 
Bédarrides , qui s^y étoit rendu ensuite du message que 
luy avions envoyé exprès pour luy dire de nous apporter le 
Ubvre desbaptistère^de ladite église depuis Tannée mil six 
cent vingt six en ça , à quoy satisfaisant nous aurait exhibé 
un libvre de papier des baptistèreS|COuvert de parchemin, 
bien teneu et en deue forme , dans lequel et au quin- 
ziesme apvril de Tannée mil six cent vingt-six aurions 
treuvé escript le baptistère dudit Laurens de Fortia pré-* 
sente avec les noms de ses père et mère, péirin et mérine, 
conformément et tout ainsy qu'est porté et mentionné 
en Textraict et attestation à nous remis deument authen* 
tiqué et en bonne forme. 

ADV15 SX CLOSTUaC. 

Nous frères François de Murs Limiers, commandeur 
deMilhau, et Bertrand d^Urre Paris, chevalier de Tordre 
de Sainct-Jean de Hiérusalem, commissaires en cette 
partie , députés, certifions et attestons avoir faict et par* 
faict les présentes preuves et enquêtes sur la noblesse et 
i6,. 5 
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iégltimîté et autres qualités dudict Laùreùs âe tofth y 
présenté ainsi qu'est contenu. 

Et après avoir considéré la tléposilion des quatre te^ 
moings par nous ouys en icelles, et ce qui, résulte par les 
.papiers, tiltres et dorcumens qui nous entêté exhibés et 
après retirés : 

, Disons, suivant notre advis et opinion, quelesdites 
preuves et enquêtes sont bonnes et valables, et que ledit 
de Fortia présenté est de la qualité requise pour être 
receu au rang des frères chevaliers dudit ordre : et y avoir 
observé les formes portées, tant par nos statuts et ordon-^ 
nances capitulaires que nouveaux règlements sur ce faict : 
en foy de quoy nous sommés soubsignés avec ledit M«. Rey- 
l)aud , notaire et secrétaire ; et après avoir fait fermer les 
présentes preuves avec rubans de soye rouge et cachetées 
du cachet de nos armes ^ à Fascdustuméé. 

Faict en Avignon le neufviesme janvier mil six cent 
trente-quatre, le chevalier de Limiers , commandeur de 
Milhaud; le chevalier de Paris, Reybaud , notaire et 
secrétaire. 

TEKEUE SE LADITE C011MIS8I0N. 

Le chapitre provincial de l'ordre de St.-«Teàh àe ttié- 
nisalem , au grand prieuré de Sainct-X^illes j teneu et 
célébré en la ville d'Arles ^ ^ns la maison prieurale 
Sàinct'Jean , président à icelui illustrissime seigneur 
frère Claude d'tFrre-Venterbl , grand prieur dudit prieuré, 
^conseiller du roi en ses conseils d'état et privé , à frères 
François de Murs Limiers , commandeur de Milhau , et 
Bertrand d'Urre Paris , chevalier dudit ordre , SALUT. 
SçavQÎr faisons que cejourd'huy date des présentes , 
qu^ayant noble Laurens de Fortia , fils légitime et naturel 
de me^sire Pol de iFortia , seigneur de Montréal , et de 
damoiselte Catherine de la Sale , mariés , citoyens d'A-^ 
vignon , dans les limites dudit'-prieuré , été voué au ser- 
vice dudit oiàtey icdui aurait obtenu dispensé de grâce 
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pour sa minorité par le sacré chapitre gênerai dudit 
ordre tenu et célébré à Malthe , le septième join mil , 
six cent trente-un, en payant pour son trajet etpassage., 
k somme de mille écus d^or de quatorze tarins , pièce , 
iQonnoye de Mallhe , ensuite de quoy ledit passage 
serait été payé ez maios du sieur receveur dudit ordre 
audict prieuré ; c'est pourquoy en exhibant la bulle à lui . 
expédiée suc ladite dispensé de grâce de minorité , 
ensemble la quittance du, payement dudit passage , aui^it 
requis ledit chapitre lui vouloir octroyer, commissaire 
et conunission pour faire les preuves et enquêtes nétesr 
saires sur la noblesse^ légitimité et autres qualités re^ 
quises. 

Sur quoy ledit chapitre heuç meure délibération avec 
les assistants en iceluy vous aidait commis et commet 
par ces présentes aux fins qu'après avoir preste le serment 
mAd. cas accoustumé et faict prester aju secrétaire dudit 
grdreou à un notaire i:oyal qvHà ces fins prendriez avec vous, 
vous transporter au Heu de la naissance dudit présenté et 
autres requis et nécessaires , et illec vous informer bien 
et, deument secrètement et d'office, si ledit présenté 
est noble de nom et d'armes, tantda.costé paternel 
que maternel , issu de légitime mariage , où il est nay 
tt, baptisé, s'il a atteînct. et comply l'^age de six ans, 
ensemble sur sa vie mœurs et disposition de sa personne 
^t généralement s'il a toutes les qualité que frères 
chevaliers dudit ordre doivent avoir , encores si les 
père et mère dudit. présçAté détiennent et occupent 
injustement aulcuns bien dudit ordre, et s'ils sont point 
descendus de race et tige des juifs . marrans ou infidèles , 
et ce avec tesmoings , nobles de nom et d'armes et dignes 
de foy et que examinerez avec silence secrétemei\t et 
d'office ^ l'insceu de la> partie : ce faîct vous feriez 
exhiber, les contrais dç mariage et testament des père 
et mère.agi^uls et aïeules, bisaïeuls et bisaïeuljes partenels 
et maternels dudit présenté et autres requis et nécessaire^ 
tant pour justifier la généalogie, que l'antiquité de lau„ 
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noblesse d'îceluy ; gardant et observant en tout les statuts 
et ordomianceç capitulaires dudît ordre , ensemble/ 
l'ordonnance de éminetitissime monseigneur le grand 
maître d'iceliiy , du septiesme aoust mil six cent vingt- 
sept, sur le veue et vérification des originaux des bap- 
tistères ; et la procédure que sera par vous faicte , signée 
de vos seings manuels et dudit notaire , deuement 
scellées, closes et cachetées, apportées ou envoyées au 
premier chapitre ou assemblée provinciale dudit ordre 
audit prieuré , pour y ôlre veue , lue et examinée aux 
fins sy lesdites preuves sont trouvées bonnes et valables , 
d'être envoyées à son éminence illustre et révérend 
monseigneur le grand conmiandeur ou son lieutenant 
et à la vénérable langue de Provence pour être prouvées 
l^iidit présenté comihe de raison : en fesmoing de qnoy 
luy avons fait faire les présentes par maître Jean Rey- 
})âud , notaire royal audict Arles , et scellées du scel 
d'içeluy en cire noire à Faccoustumée. Données audict 
Arles audit chapitre , le second may mil six cent trente- 
trois. 

TENEUR PUBIT BAPTISTÈBÈ. 

LàURÈte de Franchiis , docteur ez droits , comte 
palatin, prothonotaire du sainct siège apostholique , 
jibbé de Saint Félis et Agnel, grand vicaire et officiai 
général de monseigneur illustrissime et révérendissime 
Mario Philonardo, archevesque et vice-légat d'Avignon, 
seigneur spirituel et temporel des lieux de Bédarrides 
et Châteauneuf Calcernier , diçt de pape , à touts ceux 
qui ces présentes verront, salut. Requis pour la part 
de hault et puissant seigneur messire Pol de Fo^liaJ^ 
eigneur de Montréal, sçavoir faisons et attestons à tous 
qu'il appartiendra, que noble Laurens de Fortia, fils 
Tiaturel et légitime dudit seigneur de Montréal, et de 
fque noble et illustre dame Catherine de la Sale , elle 
yiv^n^^ vrais et légitinies mariés habitants de cettç viU^ 
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d^ Avignon , et par fois audit BédarriJes , a été baptisé 
dans la vénérable ^lise dudit lieu ^ connue est da cous- 
tunie entre les fidèles chrestiens , le quinziesmç d'apvrîl 
année mil six cent vingt-six-, par vénérable personne 
xnessire Bernard Faraud, vicaire perpétuel d'i cet le, étant 
son périn illustre monsieur Laurens de Fortia» et sa 
xnérine dame Catherine de Fortia, dame de Saiot-Troq- 
quet , ainsin que de ce nous a clairement appareu et ap- 
pert par le libvre des baptistères teneu de. ladite église 
dudit lieu de Bédarrides , que ledit messire Bern^ird Fa- 
xaud, vicaire perpétuel susdit par notre ordre nous au- 
rait apporté en cette ville , teneu en la forme quUl faut. 
£n foi de ce , avons faict dresser ces présentes de notre ' 
main , signées et munies du sceau de çiondit seigneur 
par l'un de nos greffiers soubsignés. Faict audit Avignon, 
ce second novembre mil six cent trente-un. Laurète de 
Franchiis, vicaire général d'Avignon. Ainsin signé Mo- 
nerii , et scellées a cire rouge. 

Collalionné par moydit , notaire et secrétaire soubsi^ 
gné , Kejbaud , notaire et secrétaire. 



MONDOT , famille noble dont Torigirte connue re- 
monte au treizième siècle : on indiquera dans cet article 
la date précise des actes nécessaires pour constater la fi- 
liation jusqu'à Pierre (V), au-delà duquel on n'a que 
des renseignements. Cet article rectifie celui qui se trouve 
déjà dans le tome V de cet ouviage. 

I. Guy MoîîDOT, qualifié noble homme, capitaine 
d'arbalétriers , mort en 1281 , laissant pour fils : 

H. Etienne MoNDOT, marié à Louise de la Guillerie ,^ 
dont il eut : 

m Raimond MoNDOT, marié à Jeanne de Saint- Jules ,| 
doRl il eut ; 
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i^«*Ik>bert Moàdct y gaaventeur de k Tourraîne ; 
a^. Etienne Mondot , qui suit.^ 

IV. Etienne MqndoT) épousa Isabeau dePampadour ^ 
dont il eut ; 

V. Pierre Motibot , seigneur de la Martonie , de Puy- 
guilhem , de Milfaac , Thiviers et autres lieux ^ chevalier 
de Tordre du roi , conseiller du roi en son conseil , l'un 
des juges de la dissolution du mariage de Louis XII avec 
Jeanne de France ^ en 1498» premier président du par- 
lement de Bordeaux , en iSiô, premier, président du 
parlement de Paris, te 3 février i5i5. H présidait la 
séance quand le roi François i^'. vint au parlement , 
pour y faire enregistrer le concordat passé avec le pape 
Léon X , et en vertu duquel la Pragmatique Sanction 
était abolie. Il fut garde--des-sceaux , près la reine mère^ 
régente de France , pendant le voyage que François I«'. 
fit en Italie , pour reconquérir son duché de |ïlilan. 11 fut 
Vauteur de Tédit royal par lequel on accorda aux pauvres 
le produit des amendes imposées par les tribunaux. Nom- 
mé chancelier de France à la mort de du Prat , il ne 
put jouir de cette faveur due à ses longs travaux et à ses 
vertus ; il mourut empoisonné trois jours après sa nomi- 
nation : les gnands de l'état le regrettèrent peu ; mais on 
vit pleurer sur sd tombe la fouie des pauvres dont il avait 
été le père. (.Voye^ l'histoire de France du tems , et nor 
tamment ceUe de Vély , l'histoire du parlement de Bor- 
deaux , etc. ) 11 avait épousé , le 8 août iSbs , Jeanne de 
Vernon , fille de Raoul , seigneur de Monlberon et du. 
Chatelier'; il en eut : 

I**. Geoffroi Mondot , dont l'article suit ; 
a^. Françoise Mondot, ipariée, le 21 juin iSaS, au 
baron de Beynac. 

VI. Geoffroi Mondot, écùyer, seigneur de la Mar- 
tonie et dfe Saint -Jean d'Ecole, marié, le ai mars i533, 
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suivant l'âae de DeminsoD, notaire , à Hwçgietii^ de 
Mareuil de Villebois , dont il eut huit enfants: 

1^. Gaston Mondot » dont Tarticle suit; 

a^ Fienry Mondot ^ abbé de i^uincy , de Mareuil et 

Saint'Just , en xS^y ; évéque de Limoges , la 

même année ; 
'à^. GeoCfroi Mondot , Gonseiller-clerc au parlement 

de Bordeaux , archidiacre , éréque d'AÎmcns , le 

;i5 mars 1677; 
4**. Jacques Mondot , seigneur de.Puyguilhem , ma« 

rie, le 12 août i5S8, k Françoise de HautecUie , 

chef de la branche de Puyguilhem ; 
S**. François Mondot , mariée à François de Jave1^- 

Ihac , seigneur de Grospuis ; 
€^ Claudine Mondot , mariée à Louis de Crevant , 

seigneur de Bauche ; 
7^ Anne Mondot, mariée à François d^AUo^^ 1 ^^. 

gneur des Ajots ; 
ê\ Isabeau Mondot , mariée à Jacques Goumard ^ 

seigneur de Brassaud. 

VIL Gaston Mondot , seigneur de la Martonie , de 
Brusac, de la Roche, de Milhac et du Chastard, chevalier 
de Tocdre du roi, marié, le 17 mai ij^^j par contrat reçu 
par Maison, notaire, à Françoise de la Bastide, fille d'A* 
gnet , seigneur de Cognac , baroti de Chaumorand , ei de 
Marguerite de Pompadour. 11 eut de ce mariage : 

1^ Gaston Mondot , dont l'artide suit ; 

2? Jacques Mondot , marié, le 3o janvier 1607, à 

Isalbeau de Montagrier d'Abzac de la Douze , 

dont il eut : 

a. Gaston Mondot , marié à Jeanne Guiton de 
Maulevrier, daixi« de Gaignon , dont il e«t 
Jean Mondot , marié ,.le 14 février 1667, à 
Elisa-Félicité Chapelle^ fiU^ de Fiençois Chaa 
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pelle , marquis de Jumilbac , et de Marie 
Dassifi , dont il n^eut qu'une fille. 
h, Raîmond Mondot , écuyer , seigneur de la 
Martonie et deGaîgnon en Saintdnge, marié, 
le i5 janvier i654 , à Jeanne de Guip, fille 
de Jean , seigneur de Pourcherêsse , chef de 
la branche de la Martonie de Gaignon , éta- 
blie en Saintonge , au milieu du dix-septième 
siècle ; 

Z^, Baimond Mondot , évêque de Limoges , après 
Henry, son oncle. 

VIII. (laston Mondot, seigneur de Chateauponsac , 
chevaliçr de Tordre du roi, marié, le 3 octobre 1600, par 
contrat de Delavergne , notaire , à Louise du Courel dont 
il a eu : 

1^ Charles Mondot ^ mort sans alliance en 1649; 
2®. Guillaume Mondot , dont 1 article suit ; 
3^ André Josçph Mondot , marié à Charlotte Âglaé 
de la Bussière , dont il n^eut pas d'enfants. 

IX. Guillaume Mondot , conseiller au parlement de 
Toulouse , marié, le :i4 j"i** i665, par acte passé devant 
Callais , notaire , à Louise de Lambertye , dont les titres 
de noblesse ont été vérifiés et reconnus , par arrêt de 
Vintendant de Poitiers, en date du 3 novembre 1701 : il 
a eu pour fils : 

1^ Guillaume Mondot , marié à Jeanne Rouget i 
dont il eut Jules Mondot , marié à Laure de. Lour 
dun , morte jans enfants ; 

n^. Joachim Mondot , dont Partide suit ; 

3®. François Mondot , marié à Urside ide Saint?Jean i 
mort sans enfants* 

X. Joachiik MoimoT de Bellenièce, conseiller du roi 
en Téleotien de Poitiers, marié , le 3 octobire 1691 , à 
CktheriKW Mî^bay , d'où : 
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XI. Jçan MoNDOT, sieur de la Grange, conseiller du 
roi au siège de Bellac, marié, le i5 mars 1720^ à Marie- 
Cibile du Chaseau , fille d'Alexandre , seigneur du Mes- 
maux , subdëlégué de l'inlendant de Poitiers. De ce 
mariage sont issus : 

i*>. Jean-Mathieu- Alexandre Mondot , conseiller 
du roi au siège royal de la Basse-Marche , mort 
sans enfants ; 

a*». Jean-Baptiste Mondot , dont l'article suit ; 

3«. Joachim Mondot de Bellenièce , chef de la 
branche qui porte ce nom; 

i\ Une fille mariée à M. Sautereau , en Limosin: 

XII. Jean-Baptisie Mondot de Beaujour , né le 4 
ieplemtre 17^6^ marié, le 9 mai 1747, à Marie-Margue- 
rite Ytier de la Gorce , fille de Philippe Ytier et de 
Marguerite de la Gorce, maîtresse de la poste de Mont- 
ioagnier ; dont H etrt : 

i« FraBçois'-Philippe Mondot , né en 1753, capi- 
taine de cavalerie , garde-du-corps de Louis XVI 
et de Madame Elisabeth , jusqu'à la dissolution dé 
la maison militaire du roi , marié à Pauline de Par- 
seval, fille du fermier général ; mort en 1812, 
laissant une fille , Anne Césanne , mariée au che- 
valier de Saint-^Didier ; 

i^ Jeap-Baptiste Mondot , né en 1755 , prêtre ,' 
chanoine du Dorai et de Meaux , émigré , ancien 
anmânier de la cour et de la maison du roi , che- 
valier de la Légiott-d'bonneur ; 

3«. Prançois-Pbilippe,, dont l'article suit ; 

4^. Pierre Mondot de Beaujour , chef de la branché 
de ce nom , marié 4 nwdemoiselle dei Brossard ^ 
dont il a eu : 

a. Hippolyte-Fraïlçois-Philîppe Mondét , ne 

en 1796;; 
16. B 



Digitized by VjOOQIC 



4a ÏECQUËT. 

î. Pauline, mariée au chevalier dfe Gaugler> 
chef de bataillon, officier de la Légion-d'hoti- 
^eur, chevalier de Saint-Louis ; 

5*^. Mari^Madeleine Mondot , religieuse ; 
(j**. Françoise-Marie Mondot, mariée à M. Coperie, 
en Limosifi. 

'' XIII. François-Philippe MonDOT DE la GoKGE , né 
en 1767, marié, en 1790, à Marie-Rosalie Florel dtt Côu- 
ret, d'où: 

1 **. Jùles-André-Joseph Mondot ; 
a^« François-Jules Mondot. 

'Armes : de gueules au lion d^or ; au chef cousu d^ 
saille , chargé de irois étoiles d'argent. 



BECQET , Famille noble , originaire d'Angleterre , 
(établie dans les Pays-Bas français , et dont très-ancien- 
nement le nom s'est aussi Quelquefois écrit Béaucot, et 
Beckett. 

l. BeaucôI', dïiàs BECQitJET (N. . .) fut le premier 
ainsi nommé , vers la fin du onzième siècle , époque à 
laquelle les surnoms coitimencèrent à devenir patroni- 
miques. Il avait pour frère Gilbert DE Beaugot, qui eut , 
comme lui, deux fils, savoir \ i®. Gilbert Becquet , 
onzième du nom , gouverneur du port en la cité de Lon^ 
dres , du teifts d'Etienne, roi d'Angleterre , t'est-à-^dire , 
de ll35 à ii54 9 et mari de Mathilde, dame originaire 
de Syrie , qui le rendit père de trois enfants : — û. Agnès 
Becquet , femme de Théobadd de Belles ; — *^. Thomas 
Becquet ( Saint - Thomas de Cantorbery ) , archevêque 
de Cantorbery, primat, et grand chancelier d'Angle-^ 
terre, j|3»assiné à l'autel même d^ sa icathédrale, où il 
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effiqîdit, le 28 décembre 1 170 , pour avoir défendu avec 
trop de chaleur les immunités du clergé contre la pré.«^ 
rogative royale ; n — c. Marie Becquet , abbesse de Ber- 
kinge,; a**» Claude Becquet, paîné , dont le sort est 
ignoré. N . . . Beaucot ou Becquet, dont il est ici ques- 
tibn , et qui forme le pnBmier degré , laissa deux fik : 

I». Gilles , qui Suit ; 

a^. Godwin Becqi^et., qui fit uQe Itraocbe rappor**- 
tée ciraprès. 

II. Gilles DE Beaucot, qui chargea ses armes d\in 
lattyhel à trois pendanfs de sahle. Il eut de son épiouse, 
dont le nom est inconnu : 

III. Gilbert Becquet , qui fut père de : 

1^. Léonard Biecquiet, de qyi Ijon ne sait rien d^ 

plus ; 
:^. Christophe , dont Tarticle suit*. 

IV. Christophe Becqujet , puîné y qui sul^tituar au 
lambel de son père 9 ui\, croissant montarfi dç. sable ^ eii 
rhef^ et. s allia avec nûss. Marguerite Whiicley , dont les 
armes sont à^ argent , à la bande d'azur^ chargée de, 3 dù^-- 
gxiesy ou besants d'or. Il en eut ; / 

1®. Cyprien Becquet, qui suit;. 
:4®. Bernard Becquet, qui paraît être décédé sans 
alliance* 

V. Gyprien Becquet , de miss Jeanne Tfawrse , son 
épouse , qui portait pour armes , d^ argent , au chei^rên 
de gueules , accompagné de 3 aiglons essorants du mémje ^ 
hissa entr'autres enfants : 

i^i Bernard Becquet, qui suit; 

a°. Julien .Becquet , dont le nom seul est connu. 

^I. Bernard Becquet épo.usa lady Christiane Lacy ^ 
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flui portait fascè onâé de gueules etdTiermîne , de ^pièces | 

,et qui le rendit père de trois fils : 

1*. Jean Becqaet, dont le sort est ignoré; 
a**. Pierre Becquet , qui suit ; 
* 3^« Adam Becquet , cru mort en célibat. 

YII. Pierre Becquet , qui eut pour femme mis^ 
Marguerite Frayne, dont les armes étaient à^hermîne 
à 2, fasces de gueules ; la première , surmontée d*un lion 
léopardé du même , et qui fut père de ; 

X». Adam Becciuét > ^ , , , . 

« ikji _*• ï> . I desquels on n'a pu connaître 

2*». Martm Becquet , > ,^ , . ; ^ 
Q„ T 1- u .. ( ia destmee. 

o«. Julien Bec<]uet , j 

' ' PREMIERE BRANCHE, 

Établie ^n France , et dite des seigneurs de la Boissière. 

IL GodwiYl DE BECQtJET, fils puîné de Becquet ï". de 
ce surnom , brisa ses armes comme les précédents , d'un 
croissant montant de sable , en chef. 11 eut d^upe épouse , 
dont lé nom est inconnu : 

III. Onuphre deBecqu^T, qui de son épouse, égale- 
ment inconnue , laissa aussi un fils , cousin germain par 
mâles de Saint-Thomas de Cantorbery , savoir : 

ly. Marc Becquet, dont l'épouse, miss Marie lester, 
portant pour armes : à* argent ^ au chevron de sable j ac- 
compagné de 3 huchets de sable ^ liés d*or, le rendit père 
de deux fils : 

i*». Jacques Becquet , qui, forcé de fuir d'Angle- 
terre , ainsi que son frère , se réfugia en Norman- 
die , et y fit branche , dont on n'a pu suivre encore 
ia filiation ; 

a?. Robert , qui suit. 
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V. Robert BEù^ftfM épousfa mias Jéaolie Hanrey^ 
(dont les armes étaient de gueuhs , au ehê^^rm d'or , aceam* 
pagné de 3 aiglons essorants du même. Persécuté dans sa 
patrie, proscrit et réduit , ainsi que son- fr^re atné , â 
s'exiler de l'Angleterre , il vint chercher un asyle en 
France , avec les trois fils qu'il aTait obt^us de sott tna- 
riage , et qui étaient : 

i<>. Robert Becquet, que Ton croit s'être fixé en Nor- 
mandie y ou dans tps PaysrBas ; 

2®. Jean Becquet ,. qui suit; 

3. Claude Becquet , qui 9 fait une deuxième branche 
établie à Paris , et rapportée ci- après. 

VI. Jean Becquet suivit la carrière des armes, au service 
de France , combattit vaillamment , et se distingua 
s^^tout au ^iége que le roi Charles VII avait mis devant 
Pontoise , en montant le premier sur la forte tour , qui 
était le principal boulevard de celte place ^ occupée par 
les Anglais : brillant fait d'armes, dont le monarque 
français voulut consacrer le souvenir, en concédant, 
par lettres du 22 septembre i44i 9 ^ ^^ brave et aux 
siens , nés en légitime mariage , la faculté d'écarteler 
leurs armes, d'azur ^ à "6 tours d'or, dont un flanc fait 
brèche ; et de les timbrer d'un casque 9 sommé d'un tortil 
çaix émaux de Vécu, supportant une couronne murale d'or j 
du centre de laquelle est issante , une croix au pied fiché 
de salle , pour cimier. Il laissa un fils , qui suit : 

Yll. Claude BecqUET, qui fut conseiller au chàtelet 
de Paris , et père de : 

I®. Marc Becquet, sur qui l'on n'a aucun autre 

renseignement ; 
2°. Claude , qui suit. 

VIII. Claude Becquet , II*, du nojm , laissa ^ 
entr'autres enfants : 
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I}(^ Claude .BlCQ^ÇT, II I^. du nomi aîné, seigneur 
de la Boissièf e , qui fut père de : 

X, Robert Becquet, II«. du nom, qui fnt aussi, 
conseiller du roi en la cour des monnaies à Paris », 
mais dont ralliance et la postérité sont inconnues. 

DEUXIÈME BRANCHE. 

Seigneur de Beffe , et de Moulln-le-Comte ^ établis aux 
Pays-Bas français, 

VI. Claude Bec<^uet , troisième fils de Robert, I«^ du 
nom , cinquième degré de la première branche , et. de 
Jeanne Harvey , son épouse , fut père de : 

VII. Renauld BbcOùet, qui, le premier, en conser^ 
vaut plein fécartelé ci-dessus concédé , i^hargea ses 
armes patrimoniales, en cœur , de la croix ^ au pied 

fiché ^ de sable ^ du cimier ; brisure , que tous sqs descen- 
dants ont conservée, sans doute en mémoire de Sainte 
Thomas dé Cantorbery^ dont le siège archiépiscopal et 
primatiâl porte pour armoiries, d'azur ^ à la croix 
pastorale d'or mise en pal^ derrière un pallium d^argent ^ 
bordé et frangé d*or ^ et chargé de 5 croisettes au pied 
fiché de sable , disposées en pairie. Il paraît avoir habité 
à Rouen , en Normandie , et s'y être établi par mariage 
avec une demoiselle , qui le rendit père de î 

VIII. Henri Becquet, lequel fut père de : 

IX. Julien Becquet , dont le fils : 

X. André Becquet eut entr'autres enfants: 

XI. Adam Becquet, écuyer, qui, le premier, sM- 
tablit à Bapaume, en Artois, par un poariage, dont 
vint ; 
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X!I. Renauld Bbcquet , H«. du nom , ëciiyer , 
secrétaire de la gouvernance de Douai , qui eut pour 

fils: 

XIII. Julien BecqÛet, ll«. du nom, éctiyer, lequel, 
ayant été pourvu de la charge de trésorier du domaine 
royal de Douai , et uni à Marguerite Aparisis, demoiselle 
de la même ville » s^ fi^^ et de son mariage laissa : 

XIV. Claude Becquet, 1I«. du nom, écuyer, qui 
épousa demoiselle Jeanne Laloe, dont il eut : 

XV. André Becquet, II*, du nom, écuyer, seigneur 
de BefTe et du Moulin-le-Comte , marié à damoiselle 
Jacqueline de Raisme , dont il eut : 

1 ^. Claude , qui suit ; 

2.^ André-Michel Becquet, qui a fait la troisième 

branche , rapportée après celle de son aîné : 
3°, David Becquet * ^ » , , ^ , . 
4». Gaspard Becquée, } ^°"^ ^^ sort est ignore ; 
50. Arnold Becquet , religieux du monastère 

d^Ancbin, prieur et prévôt d'Aymeries ; 
B^, Marie- Jeanne Becquet. 

NOTA. De l'un de ces trois frères,, André-Michel, 
David , ou ^Gaspard , était nécessairement fils 
—XVI. Philippe-François Becquet , qui , en 
octobre 1704, obtint, du roi Louis XIV, des 
lettfes-patent.es récognitives de l'origine ci- 
dessus , et conformfitives de noblesse , et dispense 
de finance, enregistrées, les i". décembre 1704 
et 27 septembre 1709 , au parlement et au bureau 
des finances de la Flandre française. 

XVI'. Claude Becquet , III*. du nom , premier 
conseiller-pensionnaire de la ville de Douai , seigneur 
de BciEfe , du Moulin-le-Comle , etc. , épo«i^ demoiselle 
Jeanne^Françoise Laloe. Il mourut yecs la fin du 
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dix-septième siècle , laissant de cemariage quatre enfaitV/ 

savoir: , 

1^, Marie-François,e-Pétronille Becquet , mariée à 
Marc-T'Antoiae-François-Xavier Desmeulins ; 

a®* Arnauld Becquet, chanoine régulier de l'ab^ 
baye de Saint-Aubert» en la ville de Cambrai ; 

3^« Louis-Mathias Becquet, écuyer , seigneur de 
BefFe , l'un des quatre conseillers secrétaires-au- 
dienciers en la chancellerie près le parlement de 
Douai , par provisions du 20 avril 1 7 1 5 , encore 
vivant en lySG; 

4^. Pierre -Claude -Thomas Becquet « écuyer y 
seigneur du Moulin-le-Comte , conseiller du roi , 
son procureur en la gouvernance de Douai et 
Orchiesy et successivement conseiller-<-pension- 
naire en ladite ville de Douai. 

Ces deux derniers, dont les alliances et la 
postérité ne sont point indiquées, obtinrent de 
Jacques II, roi de la Grande-Bretagne , réfugié 
près la cour de France, des lettres - patentes 
délivrées sous le grand sceau de sa majesté, datées^ 
du palais de Saint-€rermain-en-Laye , le 12 juin 
1691, et adre^ntes à Jacques Tixry, son roi 
d'armes , du titre d'Athlone , pour constater 
leur issue de Pancienne et noble famille des 
Becquet, d'Angleterre} et successivement dud il 
Athlone , un diplôme, du 8 octobre 1699 » 
récognitif et énonciatif de cette descendance , 
telle que ci-dessus , fondé , tant ^ur ses propres 
documents , que sur une attestation motivée de 
Tmson d *0r, principal héraut d arabes des Pays- 
Baset de Bourgogne. ( Voy. plus bas. ) 

Pierre-Claude-Thomis p le cadet , obtint de 
plus, du roi Louis XV, des lettres - patentes 
en date du mois de septembre 17 18, duement 
enregistrée» les 9 décembre 9^9ie a^oée , 10 jan-' 
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• vier lyâo, et i3 juîb 1721^ àuic gre^ du 
|)arlemeiit de Flahdre , sîége royal de la gouver- 
nance de Douai , et bureau des finances de Lille; 
portant , eh conséquence des lettres et dîplôm^ 
sus énoncés, et en considération des services 
rendus par l'impétrant et son père ^ reconnais- 
sance de la descendance y articulée , et confirma-^ 
tion de noblesse,' et dispense de toute finance ^ 
pour lui et les siens à toujours. 

TAO;LaiteS £RA|fCHB« 

Seigneurs de Mégiilei Paurchéîet^ etc. 

XVI. André-Michel Becquèt , ëciiyer, seigneur dé 
iPdurchélel, filspdîaé d'André II, (degré XV ci-dessus) 
et de dame Jacqueline de Raisme , épousa demoiselle 
Anne-Marguerite Hériguer, d'une fam^le qui a donnée 
dès le commencement du siècle dernier, plusieurs con- 
seillers et un procureur-général au parlement de Flan- 
dre. De ce mariage yint : 

iXVIL Pi erre- Moi o lt Bec«ra¥, écuyerf seigneur 
ds Pourchekt , qui^ de dMtte Msit^-Jeanne de Cavrel» 
ton épouse, hissB deux fils t 

I®. Morbnte-Joseph Becquet, licencié es-*- droits ^v 
chanoine de Tinsigne collégiale de Saint-Pierre , 
en la ville de Douai , grand^hantre de cette 
église ; 

2»è Pierre-Michel, qui suit 

XVIIL Kcite-Mîchel Becquet, écuyer^ seigneur 
de PôUTchdet, marié, en vertu de dispenses de la cour 
de Rome, avec demoiselle Marie-Françoise-EUsabeth 
Bécquet, sa cousine. M en eut : 

XIIL Pte»e-HofOBte<* Joseph BlG^vn, écofer^* 
i6* 7 
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seigneur de Pourdielet^ que demoiselle Mario-Victoire'- 
Joseph Bonnier , son épouse , a rendu père de : 

XX. Pierre - Moronle -Valère - Joseph Becquet db 
Mé'GlLLÈ, de Pourcheleif deBejJe, etc., chevalier de 
l'ordre royal de la Légion-d'Honneur , et de l'ordre 
romain de l'Éperon d^Or , maire de la ville àz Douai ^ 
département du Nord , né â Lille, le i3 janvier 1777, 
et marié , le 7 janvier 1807, avec demoiselle Anne-Mar-^ 
guérite Kemy de Campeau, dont: 

I». Léon-Joseph-Thomas Becquet , né à Douai, le 
, a4 décembre 1807 ; 
V a». Oécâr-*Valery- Joseph Becquet, né à Roucourt 

(château de son père), près de Douai, le t8 

"juin i8og; • ' 

3<». Laure - Victoire - Henriette fiet(|uet ," née à 

Douai, le 4 avril i8ia; 
4*. Clémence-Looise-Désîréc-Mofcrttine Becquet^ 

née à Douai, le g juillet t8i6. 

A tous et chacun , tant nobles que notables, 1 qui cet 
lettres parviendront, Jacques Tirry, héraut d'armes ^ 
du tifre d'Atfalone^ salut. Comme atnri soit , qu'il m'a ^ 
été enjoint par exprès lâandcment de notre roi Jac- ' 
ques II , daté du palais royal de Saint^Germain , le iS 
août^ quinzième année de son règne , muni du seing et 
dd sceau de Sa Majesté, et contre-signe par le ministre 
d'état , de rechercher dans les registres et documents de 
mon oflice , l'origine eï descendance de Loub-Mathias 
Becquet , seigneur de Beffe ,• et de Pierre-Thomas Bec- 
quet, seigneur du Moulin-le-Comte ; et qu'après ' atroir 
le tout soiçnensement visité et régalièremenit observé, 
il. m'a, de plus, été notifié par le principal héraut , 
d^armes de Fbndre et de Bourgogne (dit Toison d'Or), 
que ledit Louis-Mathias Becquet , et son frère , Pierre- 
Thomas Becquet , sont fils de Claude JBecquet , doyen 
des conseillers au parlement de Douai , mgneut de 
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fiefife^ éa Mmlftt-fe-^Oomte et âmm BéuiT ; et d« 
Jeanne*' Ffançoiie Laloe; «i ^iil^-fil» d'André Be<>> 
qiiet , seigneur d^d^ Ifeox /et de JâcqoUme di 
Raisnie '^ qne ledit André étoit fits de Ctaudef ef^eetui^ 
ci fil& de «hodien Beclpiet , éctiytr y tréMiner da dcmniiie 
royal de Douai, de qui Fépoote était liai^goerite Apau 
risis; que le même Julien était fils de RenauM, edui^ 
€1 fik d'Adam. Bèeqoet, éouj^er, ^i, le.pvetnierf ê'éiMik 
i Bapaïune, ^ tirait ton origine de la très^ftQci<etine ek 
très^Uusfre famille des Becqnet, td^Angl^tne^f ainsi 
qufon peut le voir dans le taUean . et -r dessus. Funille 
dont les armes paitrîmoniides smit : d'argàdi à^trok cor^ 
BéUtsdesaàUf Ucfuà^ si mâmèr^ de gmeukê ^' inséêâ 
m casur^,d'tine^mis€ite au. pied fiché de sable \ auxqi^lles^ 
en commémoration, d^un haut fut d^armes de Jcan.Bec--t 
quet-, au siège. de Pontoise,- Cbades» roi de*France^' 
Vli«. du nom , avait ajouté , le aa septembre t44î V' ^ 
&veur dudit Jean, et des sieps jén légitime maFtace^ 
la copcessioa d'an éou;. djag^y à ^d^Umrs d'orf-ébrè^ 
diée$ amx imgkSf dont Tobjet était d« rappeler, à 1^ 
postérité ^ que oe «ntasa Jejm BecqiKt av^it», en dépit 
de tous les moyens de résistance de l'ennemi , monté le 
premier sur U tMur dndii Pènl<iise; et afin àé mieu^ 
consacrer à jamais le sanienir deAce glorieux exploit, 
ladite concession fiit depuis accolée aux armes propries 
aux Beoqaet , et k tout fut tiîoahré d'ui ea$gimminmé 
d'un ÉartU supporimft uneeauFomtemuntie dlw^ d'oùs^é/èi^ 
une avise au pûdfiM de saUe^ pous.cimier9 avec. A^hiu^ 
héraldiçue^ ccnnme d^dtssas. Les premiers 4le cette ro(;e; 
exilés de TAngléterre, en furent expulsés sous le règnç 
de Henri VI; quelques-uns drentre eux s'établirent è 
Rouen ^ enrNjonnandîe , etvde ceiw-ci éliait issu ce Jean ; 
l^.uns et- les autres procédaient au surplus de mém^ 
souche que saint Thomas Becquet , qui^ étant chanc^er 
d Anlgleterre et archevêque de la métf opole de Canlorbery» 
$oiif&it lé martyre 4e â8 décembre 1 170. Exk conséquence, 
ipoi susdit d'AlMose ^ seul hér^ut^ d'armes, d^ tqî ^^ jie 



Digitized by VjOOQIÇ 



€onfiri99 f^ mmit^ ^lue fti iiénËim uAlés iBfoî'il vient 
d'être dit,, amn que U^éoé|dk>^, ei je Ita ratifie en 
£nreiin:doMHuIx}ttU<nMatbk|siB6o^^ écuyert seigiteup 
do Jteffe^ et KerreThMias Becqtiet, éeiiyar, seigneur du 
Meolhi^leXMKle, jet; de le«r. fnt^étkéUpsAmt ^ afin 
qolib fet porteal dM» konkée^s v poffipe«elibii^aiUes i 
ea eotmtie U l^ir plaira, eansauctto em]^écbemeni, 
#«ec toutes diatôietipiut, en cmifimmlé det lois faéral^ 
diqufis, fHifajî^eiD^t et privénteni, ici ei parteut| 
cmma^ eiMiurè ^ ^q i]px'^ îoQiioeQt tt nient làiremenl 
dë:ton»lef pmilége$aecoiEdé»à€etteijMniHe4 en force 
et jeeiuance dn mandetpent ropl ci^^de^ms émofaaé\ el 
ém lettpes ^patentes de Sa Majeaté^ à oni- expédiées^ 
•ôtts le grand sceau ^éjà mentionné , le i s piin de Fan 
aepitde son régner En foi de quoi j'aianntcrk fe présent 
do naon titreei ya< apposée le sc^^ de mon €»fQoe, le§^ 
|imir dîqctobre dé Vm de la r^slitiition du saint du genre 
kttttial» (R. S. H.) 1^7 , quinzième da pegne de notre 
seîgneuirJacqti^ II, par la g^âce de* Dieu ^ roi d'Ann* 
gletefre^ de^ France, d^Éooise et 4'ltiaade, défeateur de 
de la foi, fet€4 (Sigiié) Jacques ïîrrf-AAhloneb 

Loiiîa , par ia grioe de DicQ , roi x^ France et de 
Navarre , A tous présents et à venir, saint : (iotre ckeç el 
bien amé Pierrt--Claude^l'k€iiBaa Becquet , seigiiettr àm 
Monlitt*-le^€omte , oî-dcfiant notre conseiller et pfOf« 
eureur pour nous en la gouvernance de Qouay et Ordiicsv 
et à présent notre conseiUer-pensionnalre^en notre ville 
de Donay, i^ous a repréaeiilé qa'il.est cirsgùiaire*d'An« 
gkterre , d^ )a noit^ie et ancienne famille des. Beequet 
dont était issu saint Thonus de Cantorfaery ^ gr^^^' 
çhaneelUer du royauQie ^ que son quatrième loeul Ackn^ 
Qeequet , éunt venu d'Angleterre s^étaUir àBapaumei^ 
fm Çèrç 4e Re«a#^.et' |edH ftfimttiUe^^ eot^^'f^im 
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enfants , JuKm , bisaSeul à/è IVfpoMiH , <pù' 4^iiéiiiit 
à Douay , qç» deax places ^taat f^our kopsrde lil»d^mtfè^ 
tipn d^J^pagne où tous ceux de ladite mêisQS éMHctia: 
et sont actuelLeme^t laeeonnus pour no^es ; suis cMvae 
depuis la courte desdit«s pl^ce* , l%ii|^9M9t et s^ 
auteurs n'ont pas eu la ^récftutkm d^o^epiir ,du feu roi> 
notre très-bonoré seigneur et ibisaS«ut^^^rè(»-f|)ovieiise 
mémoire ^ des lettres de reconnaissance et de maintemife 
de Leur, noblesse , à Texception de nol^ Wen^^W^ 
PhfHippe- François Becquet < softi -wm^ gf^nM» # ^ 
qui ledit feu roi auroit ^ceotdé ^.niPM' d'ofofolvrf mil 
iept cent qi^ire , lettres port^iiti^mvlemie Heoiifir- 
juatioa ^vec ses ebjCmis.^ désœodents t piostécit^ et Iv- 
gnée , mâles et femelles , nés. et à naître en légitine 
mariage , dans la possession de leinrxnobleisie ^ et en tanl: 
^ue besoin .est 09 amoit , anobUssemeot » kftcpieta aur 
loient jéié enfïtg^sMe» tant en noire conùr de païkmeot 
de J'Undre, .le pjneinier décembre 1 704 ^ 4^'ai> bureau des 
finances eH domaines en b géaéraUlé de Flendre , k 27 
septembre 170^, ledit sieur e^tposan^ ap^beode fue 
le défaut dssditeà leltnes ne fa^ par^ là sidte qnebjise 
difficulté sur son état; c^i^t pourquoi il nous auroit trè»- 
.baiBïbleiiHMt jji^piié de vouUitf bkn les lui accorder:^ 
^m que ledit feu- roi , «être bisaïeul de très-glorieuse 
mémoire 1^ avoil accordées sAidît siemr Becquet , son 
xousin germain ; à quoi ayant égard , en considétntîon 
da zèle et de IXKk^tion que Claude Becquet vivant , pre- 
mierconseiller-pensionnaîrede notredile ville de Douay;, 
p^re dodit sietir eitposaét , a témoigné pendant vingt ans 
et plus ) ^n toutes oecasions , pour le bien de notre scpo* 
vice et ratantage de notire couronne ^ ainsi que ledît,sieur 
exposant, dans les fonctions de la cbarge de notre cpnt< 
setUer-*procureur , pour nous et notre gouvernance de 
Douay ; et actuellement dans celles de conseiller^pen*- 
sionnaire dé ladite ville, étant d^aillèur^ bien infermé que 
ledit Pierre-€laudé-Thonns est de là noble et aneienneâ^^ 
paiUe des Becquet origi^re d'Angleterre , ainsi qu^il nou4 
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'a été pleinement fnsCiffë pâfr des certîficaïs du premier rôî 
d'iirmesdes Pays*Bas espagnols, et partfeslelttes'-patentcs 
de feu notre ti-ès^-cher et tr*s-aitié Mre Jacques second', 
roi d^Angl^èrre^ sçàvoir, fiisons:'<Jùé pour ces causés 
•et antres comidératk>ns , à ce nous môuvânâf Je l'avîs âe 
noire Irès-chèr ei'amé onde , le duc d'Orléans , régèirt 
et de notre grjk^é spéciale , pleine puissance et autorité 
rcrjrale , nous iaivons mMntenu et corifinhé , et par ces 
présentes, îtignéesde tîotre main , reconnoiss6ns , main- 
tenons et confirmons' ledit Pîerre-Thomss-Claudè Bec- 
qGfet , ses énflints , d^cendants , postérifé et lignée, 
mttes et femelles , nés et ii naître en légîUme msh- 
rlage , dans la possession de leur noMèsse ; et ycèux , éh 
tant que bestèin est ou seroit , avons 'anbbK et anoblis^ 
lions , voulons et nous plaît que , comme d^extractioh 
noble, îlsok reconnu en cette quaKté ; tahten jugement 
que honjugem^st , et jouisse à ce titre de tous les Wotf- 
nenrs ,' rangs ^^çrivitéges , exemptais , pv^éi'ogattves et 
dignités attribuées aux autres anciens genttUfaommes de 
notre rojiuiqe; et qu'il puiste-contmaer de 'prendre la 
qualité d^écuyer^iparvenir ^ tous desgrés de cheva*- 
lerië y tenir et posséder tous fiefs , terres , possédions-, 
héritages nobles , en jouir et disposer hoUenient ; comme 
aussi leur avons permis déporter leurs anciennes armes , 
ycelles fiiire peindre , graver , imprimer et insculpter ett 
teb endroits de leurs maisons , terres et seigneuries oli 
bon leur ^nnblera ; sans que , pour raison de la présente 
mconnoiissance , nuâiitenue et confirmation , et en tan% 
que de besoin d^anoblissement , ledit Pîerre-Claude-Tho^ 
noas Becquet ni ses descendants soient tenus dévoua 
payer , ni à nos successeurs rois ^ aucunes finances ni 
indemnités dont , à quelque somme qu'elle puisse mon^ 
1er, nous lear avons feit et faisons don par ces présentes, à 
la charge toutefois dé vivre nobleràent et sans déroger 
à ladite qualité.' Si donnons en nùmdement à nos amés 
et féaux con^Uers , les gens tenants notre cour de par^ 
lement de Flandre séi^nt à Dooây ,; présidents-trésorieis 
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ie France et géneraax de nos finances à Lille « et autres 
nos justiciers et officiers qu^il appartiendra , que ces pré«* 
sentes ils ayent à &ire enregistrer , et du contenu en 
ycelles faire jouir et user ledit sieur Pierre-Claude-* 
Thomas Bccquet, ensemble lesdit enfants ^ postérité et 
lignée , mâles et femelles , nés et à naître en légitime 
mariage , pleinement , paisiblement et perpétuellement^ 
cessant ^^ faisant cesser tous troubles et empéchemenls 
quelconques , nonobstant tous édits , règlements^ or* 
donnançes y arrêtés , lettres et autres choses à ce con- 
traires auxquels nous avons dérogé et dérogeons. par ces 
mêmes présentes , pour ce reg^^rd seulement , et sana 
tirer à conséquence ; car tel est notre plaisir : et afin que 
ce soit chose stable et ferme ii toujours , nous ayons £iit 
apposer notre scel à ces présentes. 

Bonne ^ Paris , au mois de septembre , Tan de grlce 
mil sept cent dix- huit , et de notre règne le quatrième. 

Signé louis ; par le roi , le duc d'Orléans, régent* 



GUYON DE MpNTLIVAUiT , famiUe d'une noblesse 
très*ancienne , originaire de la province de Normandie , 
et transplantée dans TOrléaiiais. 

I. Nicolas GuYON, écuyer, fut attaché à madaae René^ 
de France, fille de Louis XII, et sœur de Claude, reine de 
France, femme de François I*'. Il la suivit en Italie , 
après son mariage avec Hercule d'£st , duc de Ferrare , 
de Modène et de Reggio, et y mourut. 

Nicolas Guyon fut, en iSai , ccgmpris au rôle des tailles 
de la paroisse de Joué du Plein , élection d'Alençon. 
Mais par arrêt rendu contradictoirement entre ledit Ni- 
colas Guyon , les habitants de la paroisse de Joué du Plein 
et le procureur- général qui s'était joiot à eux, la cour 
des aides de Normandie , séante à Rouen , ordonna sur 
k vu des titres, chartes^ etc/, présenté» par ledit Guyon, 
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qu^ayant saliez justifié de sa noblesse d'ancîeùnelé à câùâé 
de ses prédëcesiieurs , etc. , çu'il sera fxiyé du râle des 
tailles ; qu*tt jouiru dU pmilé^e de noblesse , ensemble sa 
postérité et lignée née et à naître en vrai loyal jnariagc t 
condamne les habitants aux dépens. CejL arrêt est du 
28 avril iS^S. Tl laissa où fils, qui suit : 

M. Thomas GuifOlf , écoyer , seignem» de Bois-Roger, 
.fut intendant de madame Renée de France , femme 
d'Hercule d'Est , duc de Ferrare , Modène , Reggio. Il 
revint en France afvcc cette princesse, et s'établit dans 
rOrléanais ; il avait épousé demoiselle Jeanne Brisson , 
de bquelle il hissa : 

IIL Thomas GuyoU , écuyer , seigneur de Fontaines , 
qui 6it iolendan t de madame la duchesse de Nemours, fille 
de madame la duchesse de Ferrare. 11 avait épousé Jeanne 
Berthier , fille de Julien Berthier , seigneur d'Ame , 
bailli çt gouverneur de Piseaux, et de Marie Tambon- 
neau, descendante de Cbalo-Saint-Marc. De ce ma- 
riage vinrent : 

1 *. Thomas Gnyonr, écuyer , seigneur des Fontaines^ 
receveur àc& domaines à Montargis , marié à de-« 
moiselle Asselineane, de laquelle il eot: 

A Thomas Guyoo, écuyer, seigneur de la Po- 
terne et de Bois-Roger, prévôt, )uge ordi- 
naire et criminel à Montargis , lequel a épousé 
demoiselle Aimée Pirot; 

b, Susann« Guyon ^ femme de Santigny ^ 
étuyer , seigneur de Montmartin , porte-- ' 
manteau ordinahre de S. A. R. te duc d'Or- 
léans ; 

ifi. Georges GuyoD, écuyer 9 seigMur de la Molhef 
qui fat père de i 

0. I^Iiadeleine Guyon , mariée 9 le 14 février 
1665^9 à M. de-Bouville ^ 
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4. Catherine Guyon, mariée, en 1646, à haut 

et puissant seigneur Joseph de Courtenay y 

ichevalier , seigneur de Montclard et de Mon- 

lains, mort en 1674, fils de haut et puissant 

seigneur Jacques de Courtenay, Ul^du nom^ 

de la branthe aînée dite des seigneurs dt 

Chsin^lpignelles y et dé Françoise Loron. De 

ce mariage vint : Jean-Marie dé Courtenay,' 

né en 1654^ marié, en 1676 , 4 Marie de U 

Martie, tenve de N. Gi^ùchet, seigneur de 

Soquence, mort sans postérité ; 

c. Marie Guyon, mariée à François Draganne | 

f 

S*. Jacques Guyon , qui a continué la lignée , et 
dont l'article vient plus bas ; 

4^. Charles Guyon , écpyef , seigneur de Bois- 
Roger, rece;veur-générab des bois aux départe-* 
ments d'Orléans , Befri , Poitou , Saintonge et 
autres provinces^ conseiller du roi ; marié, le a 
août i633, à demoiselle Anne Colas, iille de 
Robert Colas, écuyer, seigneur de Pmn ville, qui 
avait épousé, le 19 août 1604, Anne Lemaire^ 
veuve eh ^mûières noces de Claude Susanlie , 
«ëigneur du Fi^esne. Dé ce mariage vinrent : 

a. N Guyon f seigneur des Fontaines ; 

é. Françoise Guyon ^ mariée à Orléans par 
contrat devant Desbordes , notaire au châ- 
telety le 2,1 juin 16S4, à messire Guillaume 
de Troyes ,- écuyer ^ seigneur de Santerre ', 
fils de feu Jacques de Troyes , écuyer y sei- 
gneur de Montizeaux , et de demoiselle Anne 
Lemaire ; , 

c. Geneviève Guyon, mariée à Orléans par 
contrat devant Desbordes ^ notaire au châ- 
t^let )' le i4 lévrier i656, à messire charles 
Colas, écuyer;, seigneur des Sablonnières 
conseiller - magistrat au bailliage et siège 

16. 8 
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présidial d'Orléans, fils de feu Antoine Cotâ^ 
écuyer , seigneur de Boissy , aussi conseiller- 
magistrat audit siège , bailliage et présidial 
d'Orléans , et de demoiselle Cécile Cardinet i 
d. Anne Guyon , lùariée à messire Ctiarles 
THuillier , écuyer , seigneur de 1* Antezières ; 

S^. Jeanne Guyon , mariée à messire Robert Colas^ 
écuyer^ seigneur de Poinville ^ le ^3 octobre 

6*^. N... Guyon , mariée à messire N..* de Messier* 

IV. Jacques GuYON, chevalier, seigneur de la Rivière 
et du Chenoy , mort à Moutargis en 1642. 11 avait époqsé^ 
le 21 février 1628, demoiselle Anne de Troyes, fille de 
messire Jacques de Troyes, écuyer^ demeurant à Or- 
léans , et de Anne Lemaire. De ce mariage vinrent : 

1^4 Jacques Guyon , chevalier, seigneur du Che- 
noy i dont Tadicle suit ; 

a*. Anne, \ 

3<* . Geneviève , >mortes en minorité et sans alliance* 

4». Marie, } 

y. Jacques GuYON, II*, du nom, chevalier, sei- 
gneur du Chenoy de Champoulet^ Tun des. seigneurs 
du canal de Briare et du canal de Loire , en Seine , 
mort le ii juillet 1676 ; avait épousé , le 18 fé- 
vrier 1664 , par contrat devant Hureau , notaire à Mon- 
targis , demoiselle Jeanne Bouvier de la Motte , née à 
Môntargis, le 16 avril 164^, ulle de messire Claude 
Bouvier, écuyer , seigneur de la Motte Vergouville , etc., 
conseiller du roi, son procureur au bailliage et siège 
présidial de Môntargis , et de dame Jeaune Lemaître. 
Elle mourut à Blois, le 10 juin 1717 , et fut enterrée 
dans son cadeau en l'église des pères Cordeliers de Blois* 
De ce mariage sont issus : 

i<>. Armand- Jacques Giiyo^, chevalier, seigneur 
dt Briiare , dont rarticlë^tîil ; 
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a». Armand-Claude Guyon , mort en 1670 , âgé de 

quatre ans ; 
3*. Jean-Baptîste>Denis Guyon , chevalier^ selgneiv 
de Sardlèrcs, ancien capitaine au régiment dir 
Roi , Tun des seigneurs du canal de Briare , mort 
célibataire à Paris, le 21 février lySg; 
4*. Marie-AîjHe Guyon, morte en 167» , âgée de 

cinq ans; 
5». Jeanne-Marie^ Jpsephe Guyon, née le 4 j^în 
1676, mariée en premières noces, en i68g, à 
haut et puissant seigneur Nicolas Fouque t ^ che- 
valier , seigneur vicomte dje Melua et de Vaux, 
seigneur de Mainci et autres Keux , fils, de haut 
et puissant seigneur Nicolas Fouquet , ministre 
d'état et surintendant des finances , "et de dam& 
Marie-Madelaine de Castille de Vilte-Mareuil ; et 
en secondes noces , par contrat pas^ à Paris , le 
i4 février 1719, ii très-haut et très-puissant sei- 
gneur, znonseigneur Maxiimlien Henri ^ duc de 
Béthune, duc de Sully, pair de France, prince 
souverain d'Heïirichemont , chevalier des ordres 
du roi , né en 1 658 , mort le 2 février 1 7:^9 ^ fils 
de très-haut et très-puissant seigneur Maximi- 
lien-Pierre-François de Béthune , duc de Sully, 
et de très-haute et très- puissante daipe Mari^- 
Ahtoinette Servîen , fille de feu Abel Servi en , 
surintendant des finances. La duchesse de Sully 
mourut, le 3 1 octobre 1736 , sans postérité. 

YI. Armand- Jacques Guyon , chevalier, seigneur de 
Briare, dfe Champoulet, eijc., lieut.enant de la com- 
pagnie Colonelle des Gardes-Françaises , mort à Dizier,. 
le 9 avril 1721 , chevalier de l'ordre royal et militaire de 
Saint-Louis , avait été marié par contrat passé pardeva.nt 
de Beance, notaire au châlelet d'Orléans, le 2^ juin 1.692 , 
à demoiselle Marie de Bauxoncles., demoiselle de Coqr- 
lîouson, d'Herbilly, de Thuy, etc. ^ décédée à Bloia,. 
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le 1 1 juillet lyBoy fille de feu Qiessire ^le^k.^e ^uxon- 
clés, en son vivant, chevalier, seignevir d'Àuloai , Cour- 
bouson , Herbilly , Tbuy , etc. , et de dame Geneviève 
VAmiraulu U laissa : 

1^, ArKnapdr Jacques Guyon, dont l'anide viendra; 
:t\ BarthelemyHClaude-l^chel.Guyon, néàDîzier, 
le ^ juillet 17Q1, mort le 27 septend>re 1702; 
3^. Constance-Eléonore Guyon , morte «n mino- 
rité, le 21 novembre lySo; 
4^ Jeapne-Marie-Josephe Guyon , né à Dizier , le 
. 14 octobre lyoS, iporle à Paris, le 17 mars 
1 77 j , mariée, par contrat passé pardevant Odi-r 
0ier, notaire i Orléans, le 17 février 1728, à 
IkiBssire Anne^Gabrid de Ctignac 4^ 'Yeuilly^ 
marquis de Cugnac , sous-lieutenant au régiment 
des Gardes-Françaises, né à VeuiHy-la-Poterie , 
diocèse de Soissons, le Jtô février 17 e^ , mort 
le 28 novembre J75S, fils de haut et puissant sei- 
gneur messire Pierre de Cugnac , chevalier , sei- 
gneur de Veuilly-la^oterie , et de dame Marie^ 
Anne de Yassan. 

Tll. Armand-Jacques Guyon, II*, du nom, cheva-* 
lier, seigneur de Dizier, Courbouson , Herbilly, la 
Brûlée , les Suèvres , etc. , capitaine des cuirassiers du 
Boi , né à Courbouzon, le 21 mars i6^S , décédé i 
Dizier , le 28 octobre 1770 , chevalier de l'ordre royal 
et militaire de Saint-Louis, marié, par contrat passé -de- 
want François Doyen , notaire au châtelet de Paris , le 
20 juillet 1726, à demoiselle Marie dé Rogres 4e. Lu- 
signan de Champignelles , née à Ghampignelles , ie 5 
août 1704 9 décédée à MontUvault , le 16 sieptembre 
1778 , fille de messire Charles-Louis de Rogres de L^- 
signan de Chanipignelles , chevalier, seigneur, marquis 
de Champignelles et autres lieux , premier maître- 
d'hôtel de feu monseigneur le duc de Berri , et de feu 
dame Catherine-Louise-Marie de Brisay de DeQoqvillp l 
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lesgiiels avaient été mariés par çqtitrat du 4 4^cembi^ 
17Ô2* Ses enfants furent : 

1^, Jacques -Madel^ainé, dont ^article ^1:^1 1 ; 

2?. Elëonor - Cécile , qiiî fonde la branche des 

Comtes de MontUoault , rapportée plus bas ; 
3*. Adélaïde- Lucie, mariée à Claude- Philippe de 

la Verjg;ne , cbevalier , sei|;neur dp U Rpncière , 

baron de Lourj;. 

VIH. Jacques-'Madelalne GuYON, chevalier, seigneur 
de Dîzîer, Courbouson, flerbiHy, etc., et autres lieux, 
marquis de GuerchevHle , baron de Burcy , apcien ca- 
pitaine au régiment d'Apchon, dragons, chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saitit-Louis, né à ]>izier, le 
7 octobre 1728 , mort le 16 janvier .i8o3; ^vait épousé, 
par contrat passé devant Boulard et son confrère , no- 
taires à Paris, le aS mars 1761, demoiselle Jacqueline- 
Françoise-Chailotte de Nollent, née à Chai^day , le pre- 
mier octobre 1738, fille de messire Charles-I^éon-Cy- 
prien de Nollent , chevalier 9 seigneur de Ch^giday , et 
de demoiselle Madelaine-Françoise de Nollent , ses père 
et mère, morte à Qizier, le 29 juin 1807. De ce mariage 
vinrent : 

\\ ArmandrJj^cques-François 'G^ycw 9 qui suit ; 
SL^. U^ ^le jpaoï^ jeune, 

IX. Arpfiaud-J^cqufs-François ftuXQN , joa^rquis de 
Guercheyille, chevalier, ^igneujr de Bizier, Cour- 
bouson , HerbiUjy , né à D.is^ier , ^ 47 novemlM'e 1762 , 
ancien ojOSciejr aii^ Gardes.rFr^K^j^ôses , oonm^é par le 
Roi, chevalier de l'qrdrie r^al de la JL^on-rd'ljLonneur, 
marié , par coi^at pa$sé devant Cal^d ex. son confrère , 
notaires à Oj-léaq^, le 19 niai 1783 , à denoaifiieUe Marie- 
Sophie Xax^ de Saint-Peravy , née le 22 octobre 1765, 
â Orléans , ^lle de inessîre Joscyph Laîné de Sainti- 
fwvy, écuyer, çt de dewpiseJUe ^delalide-M^delaine-^ 
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Claude Baguenaulli ses père etmère« ï)e ce mariage sonCr 



wsus : 



i^, Edouard - Jacques - Paul Guyon, marquis de: 

Guerchevill'e , qui suit ^ , 
a"* Ëugénie^oséphine Guyoa, née ii- Orléans , le 
a4 mai 1786, mariée ^ le 26 juin 1812^ au châ- 
teau de Dizier, commiune de Suèvre, déparle- 
ment de Loir-et-Cher, par contrat reçu par Ca- 
bard et son confrère , notaires à Orléans , le fx 
ao^t, à messire Charles-françois Lockhart ,.néà 
Valenclennes., le 24 mai 1780, fils de messire 
Ijouis- Joseph Lockhart, écuyer, seigmeur de 
Yabelet , Hinguillemoutier, Petisseraod , Prevx>t- 
le-Comte et autres lieux, de Valencifnnef, et 
de demoiselle Marie-Anne-Rmille Le Baslier, 
fille de messire André Le Bastier, chevalier, 
seigneur de Rainvilliers et autres, lieux , ancien 
capitaine au régiment de Bourbon , chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saint-^Louis, et de 
dame A«n&-Hennette-Margneri te-Bosalie Frezon; 
Z^, Marie-£Iéoni>re-Coraly Guyon, née à Orléan»» 
le 18 février 1788 , mariée au château de Biaier, 
en août 1804, par contrat passé devant Bu- 
balline et Cahàrd , notaires à Orléans , â mes- 
sire Anne-Gabriel du Breuil du Bost de Gar- 
gillesse , né à Bourges, le 2 5 février 1778, 
fils de messire Louiis-Chartes-Pierre du Breqil 
du Bost de GargtUesse , ancien officier de 
dragons au* 'régiment dlslande-Hanau , et de 
demoisdle Françoise- Marie d^Orsamie de Sarjà- 
gose , ses père et mère; lesquels se sont ma- 
riés , par contrat passé devant Dumoqt , notaue ^ 
^Bourges, le 14 janvier 1776; 
4**- Armand-Charles-Frédéric Guyon , né â Or-, 
léans , te 3o octobre 1789, ex-ca^itaine-corn^ 
mandant du régiment d'fau^sards^ de la gard% 
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^yale , maintenant chef d'escadron , aide-de-* 
camp du maréchal de Bdlune ; 
^^. Lucie- Virginie Guyon , née à Orléans , le lo 

juillet 1791 ; 
G». Ernest- Victot Ûuyon, né à Nemours, le 19 
juillet 1793, mort en ladite ville, le 19 août 
suivant; . 
7°. Marie-Joséphine-Laure Guyon , née h Guer-' 
cheville, le aS mai 1798 , mariée à Orléans, le 
B février idi3 ^ par. contrat passé devant Cahard 
et son confrère , le 6 février i8i3 , à messire Eu- 
gène- Valentîn d^Obcrlin de Mittersbach , né i 
Bouxviller, en Alsace, le ^5 avril 1785, lieute* 
n^t - colonel du régiment des carabiniers d^ 
Monsieur , chevalier de l'ordre royal et militaire 
, de .Saint-Louis et de la Légion^'Honneur, fil« 
de Georges-André de Mittersbach , baron d'Ober* 
tin, chevalier immédiat du Saint-Empire, grand 
bailli d'épée , du duché -pairie de Château- 
thiéry , maréchal^de-camp , chevalier de l'ordre 
royal et militaire de Saint - Louis , officier de la 
Légion-d'Honneur, prévôt d'Orléans, lequel était 
né à Crème, près Longwoy, le 4 juillet 17 53 y* 
et mort à Orléans , le 8 avril 1 81 8 ; et de demoiselle 
Louise - Magdelaine - Jacqueline - Philippe dç 
Moucheton , ses pèf^e et mère , lesquels s^étaient 
mariés le 26 septembre 1776 , à Châteauthiéry ^' 
par contrat. passé devant M^ Thirion , notaire à 
Paris, en juillet 1785 ; 
8<». Marie^Quries-Floriselle Guyoû , né à Guer- 
cheville , le 19 novembre 1797 , lieutenant au 
régiment des carabiniers de Monsieur ; 
9*'' Marie -- Adolphe Guyon , né Fontainebleau , le 
26 décembre 1799, garde^u-coqps du roi, com- 
pagnie d'Havre ; 
to°. Marie- Eléonore Guyon, née à Orléans 9 le 
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5 jiinVîér 1862^ morte à Dîzîer,'lié 8 6ctol>i^ 

1807; 
if*. Marie - Léon'- Érnëst Guyoh , lié à Orléans V 
, le 18 janvier i8o3 , mort à OHéâiis , le i3 juillet 

siiiVaht; 
i!2*. Màrîe-MaChifilé'y née à'Ofléan^ 1^ 21 octobre 

1808. 

X. ÉdouarS-JkcqUéi-Pàuf &u^dti , xi[iàr()iiis dé Guer- 
6hevîlle, né le 2 avril 17^4, tniirié'le i2'a6ÛC, au château 
des Bordés ^ commune dé Pdhlévoy , [^âr cohii^at passé à 
Orlèarfs^ devant Cabârd et son coiifrère, notaires, en 
jiiîllét' l'ail , à' demoiselle J*^anriè-t6Uisé dé Ribeyreys^ 
née à' Saint - Amand ^ lé 23 liiaW 1791 , fille de messire 
Wémy- Aimiaiid , Comté Ribéyreys , et dé Jeanne le 
I^rgé dé la ÈoiidVé. Dé ce mxinâg^ sont i^us : 

I». Marie^Lotiisa Guyon , née à Orléans ^ lé 2S juin 

rôi2; ., 

àK Marîé-AîAiande-Octafvié Guyon , . née à Dizier p 

le'19 9oOt,iï$i6* 

Sràiitihe dès comtes êe MoniH^aniL 

VTHI Éfedïiiyi^^Cëcik GtJtOtr, ehëvalier de Dizier | 
Itëiitréi^âhnit/ dë^ v^isséanr de sa Inlif^ié^ aidé -major de 
léb' àritiëw^ ife^ales, éhëvalier de l'iwrdré royal miliuire 
dé ^tUV-^Ëdim-, meàihté de plusiéuk*s académies, né à 
Dizier, le 8 mai i^3o, mbtl à Blois| le 29 septembre 
tSb^j fut^^arié ékî ptiémières noces^ par contrat passé 
dfevknVTKlMuU, liôtaiîrc à 8afaHt-Dié*-Sur^Loire , en date 
du i3 février 1^66 , à'déitioiséHe Marie-Anne-Angélique 
Éenkaire de Moiitlivault , née à Pai4s^, paroisse Saint* 
If^olàs^des^Champs, lé 22 juin 1739, morte à Mont- 
livault^ le i3 septembre 1781 , fille de messire, Jean- 
J'rançow Léniaii^ , chevalier , seigneur de Montlivault , 
Saint-Diéj, Malives , etc. ^ né à Montlivault , le 3o mars 
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,i6j4 1 €l décédé à Montliv^lt , le 7 avril , 1763 , et de 
Marie- Anne Presle , née à Lyon , le 18 inaî 1708, dé- 
cédée à Moùdivault ^ le 5 novembre 1788 , lesquels 
avaient été mariés, par contrat 9 devant Scellier, no- 
taire à Paris, en date du 27 avril 17^7 ; et en secondes 
neces , par contrat passé à Orléans , devant Cabart , 
notaire , le 26 octobre 17^3, à dame Françoise-Charlotte 
'Alavoine, veuve de messire Joseph d'Ailleboust , écuyer, 
che\'alier de l'ordre royal et militaire de Saint - Louis , 
tieatenànt de Montréal , en Canadn^ , gouverneur pour 
te roi. Ladite dame Françoise - Charlotte Alavoine , 
naqail à Qucbeck , le i3 mars 1788 , mourut à Blois , le 
2^ mai 181S ; fille de messire Charles Alavoine, et de 
dame Marie - Anne la, Ciseraye. 11 n'y a eu aucun enfant 
de ce second mariage. 

Du premier Ifi vinrent t 

i^, Jacqùes-Marie-Cécile Guyon , chevalier , sei- 
gneur de Montlivàult , dont l'article suit ; * 

2«. Eléonor - Jacques - François de Salles Guyon ^ 
chevalier de Montlivàult, né à Montlivàult, le 
19 octobre 1765 , chevalier non profès de l'ordre 
de Saint-Jean de Jérusalem , de Malte , reçu de 
minorité, par bref du 3o mai 1770, preuve du 
a4 novembre 1777 , ancien officier de la marine , 
capitaine dé frégate, chevalier de Tordre royal 
et militaire de Saint - Louis , rokrié par contrat 
passé par -devant Morin, notaire à Selomes , 
canton de Vendôme, le 16 décembre 181 4; à 
demoiselle Louise-Elisabeth-Léon de Montîgny , 
née à DrouiUy , x:anton des Hayes , le âS novem- 
bre 1780, fiUe de messtre Gaston-Leuts^-Guil- 
. laome de Mbntigny - Boulainvillier* , vicomte 
héréditaire de Dreux , chevalier , seigneur de 
Montîgny, Bronilly, etc., ancien capitaine de 
dragons; et de dame Marie -GénevièfveTaillevis 
de Perigny; X>e ce x&ariage sont issusr : 
16. 9 
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a. Éléonor-Jacqu|s-Marie-Alfred Gujronf , ii$ 
à Vendôme , le 4 novelnbre i8o5. 

6. N Guyon, néàBlanchamps , commune 

d^Ânton , arrondissement de Vendôme , né 
le 8 juillet i8io , mort à Vendôme , le 7 sep-» 
tembre 18 10. 

c^ Henriette-tharlotte-Blanche Guyon , née 
à Blanchamps, commune d^Anton, arron* 
dissement de Vendôme, canton de Saint- 
Âmand, le 8 août 181 1. s 

d, Emma- Cécile, née le 11 janvier 1817 , à 
Blancham^s. 

3^. Casimir - Marie - Victor Guyon , chevalier de 
Montlivault, né à Montlîvault, le 10 août 1770, 
chevalier non pcofès de l'ordre de Saint -Jean de 
Jérusalem et de Malte, reçu de minorité, par 
bref du 26 septembre 1772, preuves admises le 
24 novembre 1777 , chevalier des ordres rpyauic 
de Saint-Louis et de la Légion d'Honneur, et de 
l'ordre de Sain* - Maurice de Sardaigne , anciea 
capitaine au torps royal d'artillerie et nommé en 
18 14 » préfet du département des Vosges (Epinal), 
par son altesse royal Monsieur , lors lieutenant-» 
général du royaume ; ayant cessé volontairement 
ses fonctions , lors de l'invasion de l'u^rpateur ^ 
a été nommé par le roi , préfet du département de 
l'Isère ( Grenoble) ; il a été nommé depuis con- 
seiller d'état et préfet du Calvados. 

Après «voir obtenu les dispenses légales , civiles 
. et religieuses, a épousé , par contrat passé devant. 
I^onard Vallons , notaire à Saint-Dié«suivLcHre ^ 
en date du iS juin i8ia , acte civil et bénédiction 
religieuse du même jour , en la commune et 
paroisse de Montlivault. Elisa-Marie-Madelaine 
Guyon ,~ demoiselle de MontlivaUlt (sa nièce) ^ 
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lié* à MontliTault , le to n^urs 1788 , fille majeure 
de messire Jacques - Marie * Cécik Guyon , che- 
valier » seigneur de Montiivault , Saint -^ Die ^ 
Malives, etc., et de demoiselle Catherine-Rosalie 
Bengeard de la Charmoise : ( Voyet ci - aprèe 
IX degi-é )• De ce mariage son^t issus : 

«. Charles- Joseph -Casimir Guyon , né it 
Paris ^ rue de Bourbon (lors dite de Lille): 
le a3 mars 181 3, ondoyé le même jour, pa«* 
roisse de Saint -Thomas d'Aquin* Les 
cérémonies du baptême lui ont été supplééeji: 
en la paroisse et commune de Ruelle , ie 
21 juillet 18 13. 

è, Isère, né le a4 QûTembre 1816, tenu sue: 
les fonds de baptême , par le département^ 
de lisère, représenté par le président du 
conseil général du département , assisté 
par quatre de ses collègues pris dans chaque 
arrondissement , en vertu de la délibévation 
duilit conseil général , .en date du 4 j^tn 
1816 , approuvée par le roi. 

c. Clotilde, demoiselle de Montiivault, née 
à Caen, le^g octobre 181 8. 

4* Un fils mort jeune ; 

5*^. .Marie-Charlotte Guyon, demoiselle de Mont-' 
livault, née à Montiivault, le i3 février 1764; 
mariée par contrat passé par- devant Deschamps y 
notaire à Vendôme, en date au 7 mai 1784, à 
messire Pierre-Christophe Poterlot de Grillon , 
chevalier, seigneur du Plécis et de Fremouzet 9 
capitaine au régiment royal Cravattes cavalerie , 
chevalier de Tordre royal et militaire de Saint- 
Loub , né et baptisé dans la paroisse de Semclay, 
près Lusy, en Nivernais, le aj octobre 173^, 
décédé à Bourbon-Lancy , le 20 octobre 1807 , 
fils de messire Edouard Poterlot de Grillon, 
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. . chevalier, 9eîgneur du Plëcb et de Framèazet ^ 
.d^îtabie au régimeM des carabiniers, chevalier 
^e IWdre royal et militaire de Saint^Louis ,. 
et de demoiselle Marie-Madelaine de Sarray. il 
y a plusieurs enfants de ce mariage^ 

IX. Jacqués-Marîe-Cécile Guyon , chevalier , sei- 
goeur dç Moatlivaùlt ;, Sainl-Dié, Malives , etc. t né à 
Mônilivault , le 17 décembre 1761 , ancien chevau- 
léger.de la garde oàrdinaire du roi , sous^aide-major de 
s«n armée de débarquemem en .Géorgie, en octobre 
177)9, nommé par le roi, chevalier de la Légion d'Hon- 
Ttéax^ en novembre 16149 -chevalier de Saint- Louis ^ 
en février 181 5^ a épousé, par contrat, en date du. 
a^avrii 1 78b -^ pai^dèira»! Petit l'aîné , notaire à Tours, 
céèébratron du 25 du rpiêmt i;nois d'avril 1785 , en Téglise 
poix)isRia}e d^ Saiot^Pierre le Piçettier de la ville de 
T^oiirs", detnoisette f^atlverine-^os^ie Hengeard de U 
Gbarmoise, née à To«irs, paroisse de Saint^Pierre le 
PiceUier, le aH juiHet 1768, fille de M. Pierre-Joseph 
Rengeard^e k Charmoise; décédé k Blois, le 16 février 
1800 , écuyer , seigneur de Noirlieu , près Bressuire, en 
PcMoMyîaaréchal des logis de la cour , ancien capitaine 
au régiment royal, chevalier- de lî'ordre royal et militaire 
de Saint-Louis , et de demoiselle Charlotte- Jeanne 
l)or9jJ>é^ ï^et^rt , décédée à Toufs et inhumée en la 
paroii^e de Saint-Piearre le Pic^ellier. De ce mariage sont 
issju^ ; 

i", Jacqucs-Pierre-Marie Guyon , comte Mont- 
livault , né à Montlivaùlt, le a6 mai 1786., offi- 
. . .. cier. de la Légion diHonneur, e^ 1814 , par son 
. . altesse royale monsei^gneur le duc de Berry , che- 
valier de Tordre royal. et militaire de Saint*Louis, 
reçu par son altesse r<^^le Monsieur , m^me 
année 1 8 1.4 f nommé par le roi lieutenant-colonel 
«u cinquième régiment dHnfanterie de la Garde- 
Boyale,en i8i5, et colonel le a3 octobre 1816; 
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i?, Henri Guyon , chevalier de Montlivault , né au 
Boisguillot ; commune de Mcsland, le ay mai 1794» 
lienlenant en premier au régiment d'arlillerie à 
cheval de la Garde-Boyale, en 181 5, capitaine en 
1817; 
3*. (>harlei5 Guyon , chevalier de Montlivault ^ né à 

Montlivault, le i5 février 1797; 
4*. Elisa-Marie-Madelainê Guyon , demoiselle de 
Monllivault^ née à Montlivault le 10 mars 1788; 
mariée^le i5 juin 181 ^par contrat passé par-devant 
Léonard Vallon, notaire à Saint-Dié-^ur-Loire^acte 
civil et bénédiction nuptiale du même jour eu la- 
dite paroisse deMonlUvault^après avoir obtenu les 
dispenses civiles et religieuses , à nkessire Casimir- 
Marie-Victor Guyon « chevalier de Montlivault* 
( Foyez ci-devant pag. ) ; 
5". Adélaïde-Rosalie Guyon , demoiselle de Mont- 
livault j née à Blois , paroisse de Saint -Solemne , 
le 3o novembre 1790 ; mariée, par contrat passé 
par-devant Michel Tassin , notaire royal à Huis- 
seau , canton de Brassieux , le a octobre i8i4 9 à 
messire Antoine - André Brugnière , baron de 
Sorsnm^ né à Marseille, le 2a juin 1773, fils de 
Pierre-Fraiiçois -Philippe Brugnière, ancien pré- 
sident du tribunal de commerce de ladite ville de 
Marseille , et de deiiioiselle Catherine Sardoq ; 
6^ Sophie- Armande^Aîmée Guyon , demoiselle de 
Montlivault, née à Montlivault, le-3o avril 1801. 

Armes : d'or à trois fasces ondées d^azur , posées en 
rfief, â la branche d^aihre de sinople renversée, posée à 
la pointe de Técu. 
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D'AGOUT ou d'AGOULT , en Provence et em 
Dauphiné. Oa trouve à la bibliothèque du Roi , danr 
le cabinet des titres et généalogies, provenant du cabinet 
de l'ordre du Saint-Esprit, le mémoire et le certificat 
suivants , dressés , le 28 mars 1781 ^ par IM. Cherin ,, 
généalogiste des ordres. 

Mémoire gértéalogîque de la maison â*Agout\ en Plv^enct' 
et en Dauphiné^ qui perte pour armes : d'or à un loup* 
ravissant dazur , armé et lampassé de gueuUs. 

Les auteursqui ont 4raité Phistoire de cette maison (i)^ 
Ini oni donné le premier rang entre celles de Provence (2)^ 
Effectivement sa haute ancienneté « la quantité de se» 
branches, le nombre et Pétendue de ses possessions, se» 
services , ses places et ses alliances ne laissent point de 
comparaison entre elle et aucune autre de cette province» 
On n'entre point ici dans la discussion des divers sy»* 
tèmes formés sur son origine , dont le plus probable est 
celui qui la rapporte aux seigneurs d*Apt , en Provence,^ 
qui souvent s'en qualifiaient princes; on se borne aux 
£iits ou probables ou clairement prouvés. 

La maison d'Agout a pris son nom d'une terre située 
dans la viguerie d'Apt ; elle avait pour chef vers la fin 
du onzième siècle : 



• (f ) A lard , Histoires généalogiques des maisons de Dau-^ 

Îhine' ; in-4"» » ?^%^- *~ L'abbé le Laboureur , Masures d« 
Ile-Barbe; in-4°- * pàg. 87-128; 1681. — Labbé Robert, 
Etat de la Noblesse de Provence ; în-12, tom. 1 , pag 232'^^a; 
1693. — L'abbé Pithon-Curt, Histoire de la Noblesse du 
Comtat-Venaissia, ia-4®. , lom. UI , pag. 28, et tom. IV^ 
pag. 93 ; 17^9* — l^t les pères Ange et Simplicien, Augustios 
déchaussés y Grands-Officiers; in'fpiio 1 tom. H, pag. 23&^ 
1726. 

(2) L'abbé Robert ; iùidem. 
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Roslaîng d'AcocT, co-seîgneur de la ville d'Apt, seî- 

^eur d^Agout, de Gordes,etc. 11 eul,«ntr'aiitrt>s, enfants 

Baimbaud , qui suit , et Léger j é^êque d^Apt , en iiii 

et années suivantes. 

Raimbaud d'AGOUT^co-seigneur d'Apt, seigneur d'A- 
gout, etc. , est nommé dans les chartes de IVglise d'Apt 
des années 1 1 13 et 1 120 ; il eut de Sancie (que la plupart 
des auteurs cités ci-dessus disent dame dé Simiane aa 
diocèse d'Apt) deux fils^ tous deux chefs cl'une nombreuse 
postérité ; le premier, nommé Guiran ; prit le nom de 
Simiane , et forma la branche de ce nom , partagée en 
onze braBches ou rameaux , dont plusieurs existent au- 
jourd'hui , et ont donné un évoque , duc de Langres , 
-pair de France, vingt -deux chevaliers de Tordre de 
Halte 9 deux. chanoines* comtes de Lyon, une chanoi- 
nesse du chapitre de Bemiremont , une abbesse et une 
chanoinesse de celui dé Bouxières, trois chevaliers de 
l^ordre du Saint-Esprit, quatre de celui de TAnnon-- 
ciade en Savoie , un grand sénéchal de Provence , plu- 
sieurs lieutenants-généraux d'armées, un grand nombre 
de militaires de grades inférieurs , et ont formé des 
alliances avec les maisons d'Adhémar , d'Ancezune ^ 
d'Anduse , d'Arpajon , de Baux-Orange , de Bérenger ^ 
de Cauellane^ de Château neuf- Randon , de Clermont- 
Montoison , de Forcalquier , de Grimaldi- Monaco , de 
Ligniville, de Sabran , de la Tour de Bouillon, de 
Villeneuve- Vence et de Vintimille ; le second fils de 
Kaimbaud d'Agout et de Sancie fut : 

Bertrand d'AcouT, seigneur d'Agout , co-seigneur 
d'Apt, de Cordes, etc. Il vivait en iiio. 11 est très- 
traisemblable qu'il fut père de Baimond , qui suit , de« 
puis lequel la filiation est clairement prouvée. 

. Raimond d'AGOtrr, I^'.du nom, chevalier , seigneur 
d'Agout et de la vallée de Sault , possédait en franc- 
alleu cette dernière terre , la plus ancienne et la plus 
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belle de Provence (i). Il fut témoin de U donalioif dii 
comté de Melgueil, faîte en 1172 par la comtesse Be;^- 
trix , à ^aimond V, comte de Toulouse ; fut Tun d^ 
seigneurs provenceaux qui se trouvèrent à une cour plé- 
nière que ce comte tint à Beaucaire en 1174. Un auteur 
du tems (2) remarque que ce prince lui fit présent d^une 
somme de cent millç sous (3) , et que, comme il était 
fort libéral, il la distribua à environ dix mille chevaliers 
qui étaient venus à cette cour ; assista à deux traités faits 
en 1176 et ii85, entre le même comte et Alphonse^II , 
rot d'Aragon et comte de Provence : il est qualifié dans 
ce dernier, juge du. palais, probablement àa comte de 
Toulouse ; fut Pua des seize barons du même comté 
qui firent serment d^obéissance au légat du pape en 1 1 09» 
Sa femme fiut Isoarde. Le$ auteurs cités ci-devant la 
disent fille dMsoard , comte de Die , ce qui est d'autant 
plus probable , qu'ils firent conjointement avec ce comte 
une donation aux Templiers de Luc : ils eurent trois fib, 
Dommés Isnard , Haymond et Bertrand (4)* 

Isnardd'AGOVT, sumopmié aussi d'£ntravennes , fut 
seigneur de la vallée de Sault , etc. On a peu de titres 
sur ses descendants; mais, suivant les auteurs qu'on a 
déjà cités , il fut père d'un autre Isnard-, seigjoeur de la 
même terre ; lequel eut de Douceline , dame de Ponte*- 
vès, en Provence, trois fils ; savoir, i^'. Isnard, seigneur 



(i) Le roi Charles IX dit, dam ses lettres dVrectîoa de cett« 
terre en comté, de Tannée irS6i, qu*eUe a^ait été possédée par 
)a maison d'Agout, en toute souveraineté, jusqu'en lagi. 

(a) 'Chroni()ue Gaufredi Prions, Vasiensis, manuscrit., 
P. Labbe, tom. ll,paç. 3aa. 

(3) Nota, Cinq ( 1 onginal du mémoire est pourri dans cet 
endroit) valaient alors un~'marc d*argeot fin, c'est-à-dire 
56 liv- monnaie actuelle : ainsi cent mille sous vandraient^ 
1 (a, 000 liv. 

(4) L* ordre de. naissante de c«s trois fils n'est pas assuré ; ou 
leur donne ici celui (|ue semblent désigner le nombre et l'^teu^k 
due de leurs possessions. 
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^Àgout )^ de Sàult , èlc , qui fut grand sénéchal de Pro- 
vence , en 1387. ( C'él«t là première charge de ce- pays; 
elk réunîisiit les fonctions de connétidïle à celles de chef . 
de la justice )* Sa {lostérité s^est partagée en deux bran« 
^es connoes ^ la preravère sous la dénomination de set-«- 
^eurs^ puis barons de Sault, vicomtes de Reillaney ea 
I^^vence , comtes de Geraci , en Sicile , de Noie et de 
Cotrone , au royaume de Naples; laquelle a donné quatrt 
autres grands sénéchaux de Provence , un amiral des 
mers du Levant , uu grand camerlingue du mime royaume 
de Naples , a formé des alliances avec les maisons dtf 
Baux «t d-£spi^er-Luna , et s^est éteinte au commence- 
ment du quinzième siècle ; la seconde , sous le titrede 
seigneurs de Barret^ etc. , devenus barons de Sault ,• de 
la Tour d'Aiguës , etc. , éteinte au com m e ncem ent du 
aeizièmesiècle dans la maison deMontauban en Dauphipé, 
qui en a pris le nom et les armes , après avoir formé des 
allianc^avec celles d'Adh^ar , de Beauvau , de Brancas^ 
de Castellane , de Forcalquier , de Glandevès , de Sabran , 
de Toumon et de Vinlimille : c'est de cette branche 
tju'^était Fouquet d'Agout , baron de Sault , qui Et dona- 
tion^ en 14^9 de plusieurs terres , k la charge de porter 
son nom et ses armes , avec quelque différence (i) à 
Fouquet Vincent | seigneur de Hougnes^ son filleul , 
tige des seigneurs de Bougnes et de Saint*MicfaeI , dont 
le chef actuel est M. le marquis d'Agout, aide-major au 
régiment des Gardes-Françaises ^ frère aînç de M. le 
chevalier d'Agout, chevalier de Saint-Lazare et major 
de cour ; a*. Fouquet d'Agoùt , seigneur de Pontevès , 
dont il prit le nom, et devint tig^ de la maison de 
Pontevès , partagée en un grand nombre de branches 
dont plusieurs existent aujourd'hui , et dont la plus 
considérable est celle des comtes de Garces^ éteinte,' en. 



" (1) Cette différence consiste en ce ^ueie loup d^It avoir un 
«^r 'd'argent arec des pointes» 

x6. 10 
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i656 9 après dvôir donné trois grands sénéchaux de Pro-^ 
vence , le premier desquels fut Jeam , comte de Carces ^ 
célèbre par ses ei^loits dans ks guerres de la ligue , 
noHimé cbevalier de Tordre du Saint-Esprit à son tns-^ 
tilution ;, 3^. Ra3naiondf seigneur de Trets, de Forçai- 
queiret et en partie d'Agout ^ etc., auteur d^une branche 
éteinte au quatorzième siècle , après avoit pris deir al^ 
liances avec celles d'Anduze, de Montlanr ^ de S^diran et 
de Villeneuve- Vencc. 

Raymond , secoi^d fibde Raymond y seigneur d^ Agent 
et de Sault , vif sivivre. 

Bertrand , le troisième , forma une branche cormae 
sous la dénomination de seigneurs de Curban , de Mo- 
Bestier, de Clarei , etc. , qui a donné an grand sénéchaè 
dd Provence , et s^est Peinte à-hùa duqoimîèmesnièclev 

Raymond d^Acour, II'. du nom, chevalier, qualifié 
noble et puissant homme ^ titre donné à un grand nombre 
de ses descendants, fut seigneur de Luc, de Savour- 
lion , etc. , en Dauphiné , et est la tige des branches de 
sa maison établie dans cette province ; i( confirnoia^ par 
acte du 12 décembre 1220 , une donation que ses père 
et mère et Isoard, comte de Die, avaient faite aux Tem- 
pliers de Luc, et le scella de son sceau représentant dW 
côté un chevalier armé , ayant répéc haute, et de l'autre 
un loup passant ; fit la cuerre au dauphin Guignes VIl^ 
avec Rajrmond de Meuillon , yen Tannée laSa, exempta^ 
en 1267, ses vassaux Je Savournon de tous droits, ex^ 
cepté de Tassistance en plaids et çn guerres et de la taille 
aux quatre cas , c^est-à-dire au pas qu'il fit le vpyage de 
la Terre-Sainte , qu'il acquit une terre , et pour la che- 
valerie du premier de ses fils , et le niariage dfe ses fiUes ; 
et i&ourut peu après père de deux fiU , qui furent Ray- 
mond d'Agotit, seigneur de Luc, etc., vivant en i3oi, 
dont le sort est ignoré,, et - ... 

Isnard d'AGOVT , l'^ du nom ^ surnomnié aussr d'En- 
travennes, co-seigneur de bBasridt^ <foMJit«ni Savow^» 
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00», MoBlUor ^ Roi:h«briMi»^4 Leschfs^ Bauiièriea, etc., 
ieqnel reodii hoo^iOAge , avtc 9o« fsère^ ies deux pre^ 
œières ierr^ à Tévécp^ d6 Oîc » e» laSd ; fut du nombre 
lies, seigneur» de DtawpUné l|ui scellèrent de leur sceau, 
f 12^^ , la coufimaiiMi &ile par la dasphiae de la 
cession, de ses ^uts à Jean , «ou fils ; affranchit la même 
année ses habitants de Baurièr^s ^ sous la réserve de la 
taille aux quatre cas et du service dans les guerres parti- 
culières V il fliourut) af rès Tafinée i3oa, laissant entr^au- 
tres e&fanls^ Btrtra^ II , qui suit> et Mabile , femme 
Je GuîUjMme Af ta^id * chavalier , seigneur de dan- 
(Idges. 

Bertrand d'AGOUT , dit de Mison , seigneur de Pont- 
maravel , Baurièr«St Leschefk^ de la valUe de Tau- 
ranne , etc. , ratifia | en laya, raffrancbissement accordé 
par son père aux Kabitants de Baurières , et fut maintenu, 
en i3o7 , dans Texercice de la justice de Baurières ; c'est 
à lui i|ue la filiation e»t remontée par les titnes que 
Charles d'Agout , Tua de ses descencknts , piodoisit « 
en 1667 , devaul M^dM Gué , ioteodansk de Dauphiné* Il 
eut pour fils: 

Raymond d^A^OUT, III*. du nom ^ qui paraît être 
mort avafit lin , après l'aMiée i3S4 9 Isistfut entr^autres 
ei^MBto, G<fc:^ffroy l''*^ «fui sut ,et Isoarde, femide de 
Guîchard de Lom, chevalier. 

Qeoffiroy d'Aeo^^ I". du'non, dnaoiseau ^ seigaeinr 
de Fdntitiarave}, Baurières^ etc., fait émancipé par soft 
aïeul, le 17 avril i3t34 ; épousa, par contrat du mèam 
jour , Sibile , fille de Jean Aynard , seigneur de Cha« , 
lençon , deviftt aeigneur de la ferre de ii Baunie--des- 
Arqaudâ^ en Oauphtné , par la doiratk^n que lui en' tk 
Mabîle , sa grand^tante ,. et en fit hommage au dauplâii 
Humbert II, en i^l%. 11 était mort, le 4 ^ût i564t 
père de d^a^^fla, .qui fuient: 
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76 d'agout: 

I^ Bertrand, seigneur de Batirière» , de tar ràHêé 
de Taurenne , etc. , qui monriit , avant i4 15 , et*^ 
eut de Marguerite Flotte y fitle d'Oza-Seiche^ 
seigneur de la Roche- Arnaud , Raymond , seî-* 
gneur de Banrîères, mort sans enfants de Marte 
de Beauvau^quHl avait épousée en 14^6; ' 

\2*. Isnard d^Agout , qui suit : 

Isnard d'ÀGÔUT , damoiseau t seigneuF de la Baume- 
des-Arnauds , et en partie de Vsddronne', jela ; qualtfié 
magnifique et puissant homme ^ lequel mourut .avant le 
29 août i385. Il eut de Marguerite de Marseille : ; . 

1®. Amiel ou Amédée , seigneur de la Baume-des- 
Arnauds , qui , de Fétize de Montorcier » laissa 
tin fils nommé Atitoine , co-seigneur de ta ménîe 
terre, mort sans postérité mâle \ 

a**. Geoffroy d*Agout , qui suit : 

Greoffroy d^Aoour , 1I«. du nom , damoiseau , co-- 
seigneur de la Baume-des-Amauds, lequel épousa , ett 
i4o8 9 Dragonnelte de Véteris , fille d'Antoine, damoi- 
seau , Seigneur en partie de Veynes, et en eut Antoine^ 
qui suit : 

il^toine,. surnommé d^Acoirr dans cinq actes, «td^A^^ 
goilt ajUàs .Martel ( appareamient pour le diaftiigoeir 
d'Antoine , son cousin germain ) dans un autre , è^ 
1436 y dans lequel son père stipule avec lui, est qualifié 
damoiseau et co-seigneur de la Baume-des-Amauds , fut 
reeonnu noble dans une révision de feux de Tannée 
1 474 "» «i ^issa de Louise Rimbert : 

Francis d'AGOUT , I*'. du nom , écuyer , seigàeur de 
là B^ume-des-Arnaudsy qui épousa, en i4^i' 9 Jacquette 
de Revillasc , fille de Jacques , seigneur en partie de 
Bevillasc ; : elle le rendit père entr'autres enfants, de 
Giraud,|< qui suit , et de fiarthéleni , ^teuT' d'une Inraù^ 



^1 
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che partagée en deux rameaux , Cous devx existants et 
connus ; le premier sous le titre de comtes de Chanonsse., 
allié aux maisons de Brancis-Céreste , et de Virieu* 
Pupetières ; et le second , sous celui de marquis d^U- 
pays. 

Gîraud d'AnouT , co-seigneur de la Beaume-des-Ar- 
nauds , et de la Beaume d^Argenson , puis de Bonneval 
et de Piégon en partie, par son râariage je l'année 1540^ 
avec Jeanne d'Autanne, fille et héritière, ou du moins 
en partie, de Louis, seigneur desdites terres; elle le 
rendit père de*: 

Louis d'AoQUT , seigneur de Bonoeral, et , en partie, 
de Piégon , etc. , qui épousa, en i58a , Judith Marcel , 
fille de Pierre Marcel, écuyer; de ce mariage vint en^^ 
tr'autres enfants : 

Charles d'AcouT , seigneur de Bonneval , Piégon , 
Merindol , Miallons , etc. « lequel fut maintenu dans sa 
noblesse avec plusieurs de ses parents, par jugement 
de M. du Gué , intendant de Dauphiné , rendu le ai 
juillet. 1667 , sur titres qui la prouvaient avec filiation 
depuis Bertrand d'Agout , son huitième aïeul , vivait en 
x'6liS , de Talliance qu'il avait contractée , en 1619, avec 
Blanche d'Autric-de^Yintimille , fille de Gaspard , sei«- 
gneur de Baumettés, chevalier de l'ordre du roi , et de 
Françoise de Simiane; était issu entr'autres enfants : 

Hector d' Acoirr f seigneur de Bonneval , Piégon , 
Miallons , etc. , . qui servit long-tems dans les armées; 

' pois ayant épousé , en i65o , Uranie de Calignon, fille 
d'Abel de Calignon , conseiller au parlement de Gre- 
noble, et petite«fiUe de SofTrey de Calignon, chancelier 
de Navarre ^ prit loi*»méme une charge de conseiller en 
cette cour 4 de ce mariage vinrent trois fils , qui furent : 
le premier , Charles , titré marquis de Montftiaur , père 

* d'Hector-^^mson , baron de Mon^maur , qfùi h^a laissé 
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qu^unt fille y. mariée avec M« le duc <£r Montpéiat^ Et 
Avîgnoo , et de Fr^Dçoi», p^^e du ctietvalier de Mont— 
piaur , lieutenant de vaisseav ; le second, lean d'Ag<^t ^ 
seigqeur de RodbebruQe. et de Vorèppe^ tige d'im ra- 
meau dont est issu M. le comte d'Agout de Vorèppe ^ 
capitaine au régiment de Conti^ dragons» et le troi-^ 
«Êème, 

François J'Agout, Ils du nom, seignenr de Ro«^hjO*- 
brune , Beauvoisifi , etc. , qui se retira à Genève poiir 
cause de relijîoo, vers l'anoée i68i), et mourut avan* 
Tannée 17 17. 11 eut pour femme Madeleine de FonCir<Mde^ 
et pour fils : 

Basîte-Benoît d*AGOUT, co-seîgneur de Rochebrune^ 
qui TXBCjuh h Genève en 1686; possa au service de Char-*- 
les XH^ roi de Suède, et se trouva à la bataille de Pul- 
tawa en 1709; fut rappelé en France en 1716, et fit 
abjuration de la religion prétendue réibra>ée;se mcaria, 
en 17177 avec Madeleine- Marie Uigot deMontjoux, Qlle 
de César , seigneur de Montjoux , et mourut l'amiée sui;- 
vante père de 

' César d*A<»ouT, cbevalier, baron d'Auriac» etc., qui 
fut d^abord capitaine au régiment de Gatinais, puî^ 
reçu, en 1744 9 conseiller au parlement deDauphin^- 
Il avait épousé , en 1 74 1 9 Marie-Catherinede Lpvai t fiife 
de Mathieu de Lovât , ancien avocat général du méiii& 
pàrtemenl. De* cet le* alliance sont issus : 

i*>. François-Edouard- Augustin-Viuceslas-Hippo- 
lyte, titré . marquis d^Agoujt, cafitaîoe èm tégi* 
ment d'Orléans , cavaleri^e ^ né le 1 7 janvier 1 44^; 
A^. Cbarles'Coi^ancerCésar Joseph^Loup^Mathteq^ 
grand-vicaire de Pon toise, né le i& février 17 4^1 
o^, Antoine-Jeaa f titré vicooite d'Agout^ ^i eat 
né le a novembre 17^0^ d's^ord mouaquieiake 
dans la première compagnie) depuis le id jviltec 
1766, jusqu'au 10 février »7^ô> est entré en- 
suite daijis le corps rpyal d'artillerie , où il a e« 
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rtog de lieutenant en secood, au régimeDt de 
Tooi, le 3 jttUUt 177a, a été fait soos-lieuteaant 
au régimeirt Royal Altemaud , c<ivalerie , iioxmTié 
le 21 ayril 17 77 9 capitaine réiormé au fégiment 
des cuirdasîers Au Roi f et y » été remplacé au mois 
de septembre 1780. 

Nous Bernard Cbérin, écuyer^ généalogiste et histo- 
riographe des ordres du Roi^ el <fn cette qualité; com- 
missaire nommé par Sa Majesté, pour lui certifier la no- 
blesse de ceux qui aspirent aui^ places de soos lieutenant 
dans ses gardes-dii-^orps ; certifions au . Rot que nous 
avoQs composé le présent mémoire sor titres originaux , 
à nous communiqués par Antoine-Jean , vicomte d^A- 
gout, capitaine au régiment des cuirassiers du Roi, agréé 
par Sa Majesté pour être reçu sous- lieutenant dans la 
première compagnie de ses gardes-du-corps , comman- 
dée par M. le duc d'Ayen, ainsi que sur les livres 
nanu^crîts^et imprimés dn cabinet de T^itlre du Saint- 
Scprit, Ctinfi^ k ftùtte garde ^ et que ledit sieur vicomte 
d'Agout a satisfait , et beaucoup au-delà , aux preuves 
rtqa^eâpai rordonnanee de Sa Majesté , du ^d ^i 1777, 
qui ê%e le tehftie de ces prf*âves ài trois cents ans ; en foi 
de q«6i yyousf av^ms signé le présent certificat. A Paris, 
(» iiS rtiars 17^1 (signé ainsi ) Ctt... 

Depuis que ce mémoire a été .dressé par M. Chérin , 
généalogiste des > ordres du Roi , les branches de Cha- 
nousse et d*Upays se sont éteintes. 

Les trois rameaux descendants d'Hector d'Agout, sei- 
gneur de Bonneral , mentionné ci -devant, subsistent 
dans les personnes de : 

I®. Charles- Louis, comte d'Agout , ohevalier de 
Saint - Louis , officier de la Légion-d'Honneur , 
lieutenant- colonel de la cavalerie, né en 1790, 
seul rejeton du rameau de Montmaur ; 
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'2*. Jein-A>ntoîae, comte d'Agout, commancfeur 
de l!ordre royal et militaire de Saint-Louis , ofH- 
cier de la Légion-d^onneur, maréchal des camps 
et armées du Roi, né en 1753 , chef de la bran- 
che de Vorèppe.ll est fik de Joseph-I^uis, comte 
d^Agouty chevalier de Saint-Louis, lieutenant- 
colonel d'infanterie, et petit-fib de Jean d^Agout, 
seigneur de Yorèppe, mentionné au mémoire. Il 
a deux fils au service du Roi : 

a. Hector-Philippe, né en 1782; 

b. Alphonse- Charles, né en 1784 ; 

3*. François-Edouard-Augustin- Venceslas-Hippo- 
lyte, marquis d'Agout , chevalier de Saint- Louis, 
maréchal des camps et armées du Roi, chef de la 
branche de Beauvoisin, né en 1746. Il a deux 
frères : 

^ A. Charles- Constance- Cés^r- Jbseph-Lomp- 

Uathleu^ ancien évéque de Plumiers, né en 

«749» 
\ JB.- Antoine-Jean, vicomte d' Agout , ccHiiman- 

deur de Tordre royal et militaire de Saint*^ 
Louis, de celui de Saint-Lazare, lieutenant- 
général des armées du Roi , et premier écuyer 
de S. A* Madame, duchesse d'Angoulémei 
né en 1750. 

Armes. Voyez en tête de cet article. 
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DE GRIMOV VILLE (i). Cetu maison «, 
sans contredit, une des plus anciennes Jm royaume^ 
«t des plus distinguées par ses alliances, ses em- 
plois et ses illustrations. La seigneurie de Qri^ou* 
ville, près de Coutances, paraît avoir été son ber- 
ceau. Cette seigneurie, dont le nom 's^est perpétué 
dans cette famîUé d*anciehhe chevalerie, et qu'elle a 
possédée pendant plusieurs siècle* , cobiptaît cent quah 
rante-ttn fettic , et un p^ît port de mer très.fféqîeiit^ 
do«t le prindpal commerce est encore de nos |ottrs ^ il 
diaux qvtt «e firit k Montcliaton et à Montmartin. ^"'-^ 

Le» premier» de cette mkms&n dtmt rhistoire «t traiis- 
mis la mémoire, sont Robert etNicdiias de Grimonvitlé 
chevaliers, qui. Tin 1096 , accompagnèrent ftobert 
dît Ckdreékilenze, à là confie dt la Terre-Sainte. 

Georges de Ormiativille ftrt nn des quatre chevaliers 
qui comparurent , l'an 1270 , au ban de la noblesse pour 
i'afabé dfi Moot'-Saint^Michel , qui deVait service au roi 
de ce AoflAre de chevrfîefs h cause de sa terre de Cô- 
tentin. Il est rappelé dans un titre du 17 juin 1448 où 
il esl qualifié chètMriier ; lé même acte ïiotis appren J quMl 
. était issu de Vnme des pliis nobles et des phis meienties 
^ ianûUes de Nonena^die. Il avait pouf père, Jean de Gri- 
mouville, dont on ne connaît que le nom:, et pour soêifr 
JeannedeGrimouvillè, qui éuitfenùme, é^ 1^*70, de 
Pierre de Maguerie , écuyer. 

Jean de Grîmouville, chevalier, probablement frère 
eu pcoche paifeat: de Georges^ servit au ban de la no-f 
blesse , convoyé Van i^ja. 



^ï^ Ce nom s'est écrit quelquefois, dam les anciens actes,' 
€njttaçUle ^ GrémfMfilU ^ GrimoBfiUU ^ et Grémennile ; mais plus 
communément, et presque toujours , Grimoufiile. 

î6. Il 
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, «a . BB GRIMOUVILLl. 

I. Gaillaiime db Gaimouville, l^. da nom , écayer, 
seigneur de Grîmouville^ pmumé fil» ou petit -fib de 
Georges ou de Jean de Grimouville , épousa Jeanne de 
, Montfiut , dont il eut un fils nommé Jean , qui suit. 

< II. Jean DE GrimôxjVille , !«'• du, nom, écuyer, 
" seigneur de Grimouville, épousa, Van i327, Nicôllc 
'idé SouUe , dont naquirent : ' 

* î'*>. Jean, dont Uarticle suit ; 
'*•.' ao. Colette de Grimouville^ mariée k Jean du 

^ ' Saussay , écuyer. ' , . 

m, Jeap DE Grimçuvilde^ , II*, du nom, chevalier; 

*J[)arpn,dejia La^de d'Airou et 4« Gouvillei, seîgcieMr de 

Cirimouvillc, de Çareptilly, Saint-Célérin , etc. U épousa 

.Içaui^pe de FolignyrMeurdrac t, etnioDru^ en iSg^. De ce 

jDaariag;e sont issus: , ,, 

\V^ iP- Jean, dont Part icle suit;, , . .. , 

' , ^F, Geoffroyt qui fonde ,1a seconde branche (aînée 
..par Textinction de la première) rapportée ci* 
' ^ après; ^ • 

_ ,, ,3®4 Jean , baron de Gouville , mort>san$.aUiance ; 
4?. Robert, seigneur do Saint- Célerin , chanoine 
de Coutances et curé de Carantilly. 

1. IV.. Jean de Geimouville, IIK dunom, écuyerf 
ligueur de Grimouville , de Carantilly , etc. , mort le 
. Il septembre i4o8, avait épousé Jeanne d'Annevillei 
4ont il laissa : 

jlo. Jean, dont 1-article suit; 
2». Jacques de Grimouville; 
3®. Louis de Grimouville ; 

4^ Guillaume de Grimouville , qui épousa Jacque- 
line Mondet, et n'en eut pas d -enfants ; 
5®. Olivier de Grimouville ; 
6^. Robine de Grimouville, mariée au seigneur de 

laBellière;. 
7». Jeanne de GrimouYÎUe , mariée au seigneur de 
la Baleine ; 
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8^ Marguerite de Grimouviltéf^^épëti^e ée Jean 
Osouf, écuyer, seigneur de Cblomby.' - 

V. Jean de GkimôuvilleJ ^Vê. ^ù nom, é^uyer, 
seigneur de Grimouville , de Carantllly, ietc. , baron de 
Gouville , épousa Marte de SémîHy , et mouïlit te ^o 
mai 1443* De son mariage sortirent t . : ^ . . *- 

10, Jean de Grimouville , b^ron de Gouville, seî-^., 
gneur de Grimouville et de Carantilly, qui épousa. 
Gillette de Foiigny, et mourut en 149 » > lais-, 
sant : ^ 

a« Guillemette de Grimouville , mariée , k: 
Tâge de quinze ans , à Jean de Magnéville , 
chevalier, seigneur du Lieu et de la Y^an- 
gière, baron de la Haye du Puits; 
b. Jeanne , dame de Grimouville , n^iriée à 
Nicolas le Maistre , seigneur de Maupçrr 
tuis; 
a*. Robert de Grimouville ; 
3®. Thomas , qui suit ; 

6^ Kaoulette de Grimouville, mariée à Guillaume 

de Carbonnel-Canisy ; 
7». Alîson de Grimouville. . 

YI. Thomas de Ghimouyills , écuyer , seigneur 
de Saint-Germain de Toumebu, né en 14^7» épousa 
Marie du Qhâtel , et justifia devant Raimond Montfaut , 
son ancienne noblesse , en i463/ 11 eut pour fils ? 

VII. Jean de Grimouville, V«. du nom, écuyer, 
seigneur de Saint - Germai» de Tournebu , vivant en 
iSoi. 11 épousa Jacqueline Auxépaules, dame de Four* 
neville, doi^tileut: 

i^. Jean, dont l'article suit; 

2^« Jeanne de Grimouville, mariée, par contrat' 
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,4^ II avril, iJk|3rr«YieiC.TbbmaB Loir, ^î^or 
du Luuk, de {{^tteviUe^ etc^ fiU de Michel 
lioir, seigxieur du Quesnay , et de Susanae de 
' . Briqueviile. . 

Ylli- Jean BB Gjaifiouviu<£f VF. du tioih, che- 
valier, seigneur de Tquru^bu, d'AzeYille et de Four- 
neville y chevalier de l'ordre du roi f capitaine de cin— 
qtiànte hommes d'armes des ordonnances , gouverneur 
dte Falaise , vivait le 18 septembre 1529. 11 épousa Renée 
de Mont-5aint-Gilles , fille de Jean de TVtont-Saint— 
Gilles, et de Marguerite d'Orglandes. De ce mariage 
sont issus : 

1*^. Pierre , dont l'article suit; 
a^. Jacqueline de GrimouviHe , mariée à François 
de Saint-Simon , seigneur de Beuzeville , de la 
Bdudière, etc. 

' î!X, Pierre de Grimouville , chevalier, seigneur de 
Saint-Germain de Tournebu , de Fourneville , etc. , 
'épousa , par contrat du i4 mars i56o, Guillemettè 4'Âr- 
gouges ; dont il eut : 

i^ Jacques, dont l'article suit:; 
a<*. Jean de GrimouviHe, seigneur d'Azevillé; 
3^. Françoise de GrimouviHe, mariée, par contrat 
du 3i juillet i5g9, avec Jean de Briqueviile, 
IIK du nom /seigneur de Breteville, sœur de 
(xuillaume de Briq^oeviUe , seigneur de la Vallée , 
liçutenant^générM des avmées navules , et fille de 
Guillaume de Briqueviile , lY*, du nom^, seigneur 
de Briqueviile et de BreieviUe, et de Marie Du— 
revie, 

X^ Jacques BS GAiMOirviLUB , chevalier , seigneur 
KacquevUk, des Marets, d'Auvtro, dîAxeviUe^ etc., grande 
maître des eaux et forêts du Côtentiii', épousa, par con^ 
tratdu 7 mars i6o3, Oiarlotte (k Moy, fille de Jaroques 
de Moy, seigneur de Pierrecourt, çaosçilUr-d'iUt , 
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captotiae de cin^aiite hommes d^armes àêi ordonnances 
da roi, cberalii^r de Tordre du Saint-Esprit ^ et de 
Françoise de Bciteville., et petite-^de de Charles de 
Moy, vice-amiral de France , et^e Charlotte de Dreux, 
de la maison de France , dame de la Mailleraye et de 
Berville. Leurs enfants furent : 
I®. Louis, dont l'article suit ; 
â^^ Jeanne de Grimouyille , mariée au iparquis de 

Sienne ; 
S'*, Charlotte de Grimouville , qui épousa , par 
contrat du 5 février 1626, Jacques le Bour- 
geois , fils de Jean le Bourgeois , seigneur d'Oc-, 
tevîUe , et de Françoise de Moy. 

XL Louis DB Grimouville, chevalier ^ seigneur dô 
NacqueviUe, des Marets-, de Tourne bu , d'Azeville # 
d'Auvers , etc. , marquis de la Maill^aye , fut créé mâ-i 
réchal de camp des armées du Roi , par brevet du 16 
)uin i658, et fut fait capitaine du château de W^teviUe, 
à la mort du sieur Moy, son onde , par provisions du 
5 avril 1669; il conserva cette charge jusqu'à sa mort^ 
arrivée au mois de décembre 16618. Il avait épousé , par 
contrat du 12 janvier 164^, Claude Gobelin> fille de 
Balthazard Gobelin , seigneur du Quesnoy et de Brain- 
villiers , ancien président en la chambre des comptes , 
et de Madelaine de l'Aubépine de Verderonne, Leurs 
enfants furent : 

I®. Louis dont l'article suit ; 

2^, Jeanne de Grimouville , mariée, i*. à René Po- 
tier , fils de Nicolas Potier, seigneur d'Ocquerre , 
secrétaire-d'état , et de Miarie Barre de Cousteau ; 
2**. à Henri , comte de Saulx-Tavannes , mestre 
de camp du régiment d^Orléans, fik de Jacques 
de Saulx-Tavannes, comte de Buzançois, de Beau'-' 
mont, etc^; lieutenant-général des armées dur 
roi, et de Louise-Henriette Potier de Tresmes; 
3**. Marie de Grimouville , mariée à Henri d'Illier^ 
d'£ntragues ^ capitaine-lieutenant des gendarmes 
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âe la gftfde; fils de. Léon d'IlUers^ dit de.Kaisâcy 
marquis d'Entragues et de Gié , et de Màrgue^ 
rite d'£lbene du Perrout, sa sedpnde femme* 

XII. LoMÎs DE Grimoitville, marquis de U Maille- 
raye, fut capitaine d'une compagnie de chevau-légers 
et servit en Flandre de 1648 à 1659. Il fut pourvu du 
régiment de Piémont , par commission du 28 novembre 
1666, le comn^anda aux sièges de Tournay , de Douay 
et de Lille , en 1667 ^ et en Flandre , en 1668. Il 
obtint le gouvernement du château de Wateville, va- 
cant par la mort de son père , par provisions du 5i dé- 
cembre de la même année. Nommé brigadier des armées 
du roi ,' par brevet du i5 avril 1672 , il servit aux sièges 
d'Orsoy et de Rhinberg, au passs^ge du Rhin ; aux sièges 
d'Arnheim , de Do^bourg , de Zutphen , à la prise 
d'Utrecht , la m^e année ; au siège de Ma^tricht , ea 
1673 , et se démit du régiment de Piémont , en quit- 
tant le service à cause des blessures qu'il avait reçues 
dans les campagnes précédentes, au mois dé mars 1674* 
Il mourut sans alliance au mois de juillet i685. 

SECONDE BRANCHE {AINÊÉ). 

Barons de la Lande d*Airou, 

IV. Geoffroy DE Grimouville , I«'. du nom , che-, 
valier, seigneur de la Lande d'Airou, mort en 14^0, 
second fils de Jean de Grimouville , II*, du nom , sei- 
gneur, baron de Gouville , et de Jeanne de Foligny- 
Meurdrac , avait épousé demoiselle Jeanne du Bois , 
dont il eut : 

V. Guillaume D« Grimouville , II«. du nom , che- 
valier, baron de la Lande d'Airou , qui épousa Guille- 
mette Larcbant , fille et unique héritière de Richard , 

'baron de Larchant et de la Lande-Patry, seigneur de 
Sevans, etc. Guillaume de Grimouville momut en 
«463 9, laissant: 
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Ms oBnioinnuis« 87 

i^ JeandeCriiBouvUle, chevalier, barqn de la 

Lande d'Airou, de Larchaot ^ etc. , m^rié avec 

Marie le Marquetel, dont il n'eut point d'enfants; 
a^. Heofftoj, . dont Tartide suit 1 . 
3^. Pierre de .Grimouville , séigi^eur de Saint-' 

Clair, baron de Larchant, cheipUer jde Tordre 

du roi , .^prè^ la moKt de JieaQ , son aîné , mort 

sans postérité de Susanne de S^i^jpater^ie ; 
4^. Charles de Grimouville , baron de la Lande- 

Patry^' prêtre^ chanoine du* Saint -^Sépulcre de 

Caen;, etcuoé de la Lande d'Airoa; 
5^. Cuillàdkœ. '. de GrimoityiUe , prêtre , curé de 

Larchaot; 
6^. Gauvain ou [Germain de Grimouville j auteur 

de la branche <}e3 seigneurs de Yaussieux et de 

Bazenville , rapportée ci-aprè$ ; 
7^. Mattiurin 4e Grim^emlle , prêtre ; Seigneur 

d'HyenviHe;'» • • ■ 

8^. Jeande de^'Orimouvitle, mari^ef à Nicolas de 

Percy ; 
9^. Florence de Grimouville , qui épousa Pierre 

Costard ; ; î - 
10^ Perrihe de Grimouville, femme dé Gilles de 

Moutiers. 

Yl. Geoffroy DE Grim;ouville , II*, du nom , baron 
delà Lande d^Airou , devint, après la mort successive d« 
ses frères, héritier des baronnies de la Lande-Patry et 
de Larchant. il épousa Jacqueline Âuvé d^ la. Vcntrouze, 
alliée aux illustres maisons des comtes ; de Beaumont , 
d^Alençon et de Vendôme. Ils eurent pour enfants : 

1**. Jean, dont Tarticle suit; 

a?. François de Grii^iouville , tige de la branche 

des barons de Larchant , rapportée ci-après; 
3^. Richard de Grimouville, auteur de la branche 

des seigneurs de Cussy , mentionnée en son rang ; 
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4^. Jean de Grimouville, caré de la tande-Patiy ; 
5^. Gilles de G^mouville , curé de la Lande d'Ai- 

6*». Louise de Grimïmvîlle, mariée à Gui Hemeu^ 
seigtieur de GenoTlUe , de Mondelaville et de 

Languetot; 
7^ Madelàinfe de (himouvaie, mariée i Jacques 

du Homme. 

Vil Jean BB Grimouviixe , I 11», d» nom , chevalier, 
baron' de la Lande d'Aîroa , épousa, I^ Marie du 
Hommes 2^ Nicolle de Saiirt^Clair, fiUede Guillaume 
de Saint-Clair, et d'OUve du BouUloimé. Ses enfants 
furent ; * ^ 

Du premier lit : 

»o, J\^ 4e GriïftwViUe, iftarié awc Isabeau de 
Sillans, fille. d'Antoine dc^ Sillans, baron; de 

Du second lit ; 

20, Pierre , dont l'article suit ; 

»^. isabcau de GfimrowiUe, m»iée i Jacques du 
Saussay, seigneur de Claids; 

4«. Scholastique de Grimouville , mariée, par con- 
trat du 23 décembre i566, avec Jean de Poil- 
vilain, seigneur du Ménîl-Adelée, fils de Jeâfii 
de Poilvilahi , seigneur de la Hérissière , etc. , 
et de Marguerite de CÔtentVn de TourriHè ; 

50. Madelaîne de GrimouviHe^ mariée à Bertrand 
de Poihiiam , «et gneur de k HochcUe et de Cuves, 
frère du précédent. 

Vin. Hcrre de Grimouville, Ï". du nom, cheva- 
lier, b^ron de la Lande ^d'Airou , épousa, par contrat 
du U nçvembre i563, Jeanne de la Luzeçne, fille 
iTAntoine de la Luzerne, chevaner , seigneur de Beu- 
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sevîMe , ^ Brenuit ^ de* Lorcy , de Saint-Hilaire , etc.; 
depuis capitaine des côtes de la mer en la province de 
Normandie , et de Marie Marqnetel de Montfbrt. De ce 
mariage sont issus t 

1». Jean de Grimouville , qui n'eut point d'enfants 
de ses deux femmes , i^ Nicole de Sainte-rMarie^ 
2^ Charlotte d'Arcona , en Bretagne ; 

a*. Pierre , dont l'article suit ; 

3^ Louis de Grimouville, qui épousa Georgine de 
Launay. 11 en eut un fiU , Georges de Griàiou- 
ville , chevalier de Tordre du roi , auquel on ne 
connaît point de postérité. 

IX. Pierre DE GrimouviLle , II*, du nom, cheva-* 
lier , baron de la Lande d'Airou , seigneur de Mont-*, 
m^irtin et d'Hyenville, épousa Philippe d'Aubert d'Au- 
beuf , fille de Charles d'Aubert d'Aubeuf, chevalier ,' 
seigneur d'Aubeuf et de Verlot , et d'Anne de Pellevé , 
nièce du cardinal Robert de Pellevé , ardievêque de 
Reims. De ce mariage , dont le contrat est du slS no-^ 
Yembre 1608 , sont issus : 

1®. Pierre de Grimouville , seigneur de Mont«? 

martin , tué au siège de Corbie ; 
a*». Jacques , qualifié marquis de Grimouville^ 
marié avec Susanne de la Forêt -Vassy , fille de 
Jacques de la Forêt, marquis de Vassy et de 
Jeanne de Montgommery. 11 n'eut qu'un fils mort 
sans alliance ; 
3». Julien , dont l'article suit ; 
4^. Laurent de Grimouville , marié avec Elisabeth 
de la Mare, Il en eut entr'autres enfants : 

o. Jàcques.de Grimouville , mort chanoine de 

Bayeux ; 
h. François de Grimouville, mort sans posté-^ 

rite; 
c. Jeanne de Grimouville , inariée à Jean 
16. iz 
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9» m cBnfounLue; 

Patry, écuyer, seigneur de Bamille et de 
Villfcrs le Sec ; 
JL Christine de GrimoiurîUe , mariée à René 
Philippe, écuyer , seigneur de Hautmesml ; 

5^. Antoine de Grimouviiie , mort au service sans 
alliance; ^ 

6\ Louise de Grimouviiie , mariée à François de 
Saint-Gilles, écuyer^ seigneur de la Meauffe ; , 

7«. Claude de Griipouville , épouse de François 
RegnauU , écuyer , sieur de Chantores. 

X. Julien tE Grimodville, I?'. du nom, chevalier^ 
baron de la Lan(|e çl'A^rou, épousa, i^. Marie Michel 
d'Anqoville ; a®. Madelaine ^u prippon ; 3«. Louise de 
la Broif e. Sçs enfants fièrent : 

Du premier lit : 

i^. Marie de Grimouviiie , mariée i Louis Tan— 
queray, écuyer, sieur de la Montbriire ; 

Du second lu : 

9?^ Julien de Qrimouyille , chevalier , banon de la 
Lande d'Airou, ii^arié, i». avec ^arie* Jeanne 
d'4^npville, dont il u^ul point d'en£mts; a% 
|KJ[arie ^ l^ienpes, ^ont il eut : 

a. N..«. de Grimouviiie , mort en bas âge ; 
è. Louis ie Grimourille^ mort au service, sans 
' alliance; 
c. Elisabeth , femme, i®. de M. de Regnevillc, 

écuyer; 2^. de M. de Collardin de Monliers, 

écuyer ; 
d» Françoise de Grimou ville, pMÎéei Jacques 

Potier, écuyer; 
e. Julienne de Grimouviiie , ^orte fiQe ; 
/. Renée de Grimouviiie, mariée à Nicolas 1% 

Conte y écuyer ') sieur d'ImouviUe« 
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Du troisième Ut : 

3®. Charlcs-Françbi^ de Grimotivitlé ,' diëvalier ^ 
mort sans enfants de N.... GuUau, son épouse, 
veuve de M. Varîn ; 

4®. Thomas , dont 1 article suit ; 

5**. Jean-Antoine dé Grimouville , chevalW, motH^ 
en Hanovre , au service de Tempéreur^ 

XT. Thomas 'ùlt GR^6imtï.« , chevalier ^ ntwt ca-^ 
pitaine'd^ihfantérie au régiment de Yexni, aVak éjkHik^é 
à l'île d'Oléron, Angélique Bonanri, fille de Bàrthél^Aol^ 
Bonami , docteur en médecine , et d'Elisabeth Bodier* 
De ce mariage sont issus entr'autres en&nts : 

i^ Charles-François , dont Târticle suit ; 

a®. Jeanne-AngéKtjiie de GT4iti6iiville , élevée et 

morte à la maison royale de Saint- Louis à Saint- 

Cyr. 

XIl. Charlés-FrançoTs DE GftïittôrvIiîiE , cfifevalié-, 
comte de Girimouvillè-Larchant, chef des itôii» etarmë^ 
de sa maison, est ne le 28' déceihbre r72a, à ^oniin.' \k 
a épousé hi Matines', eii 1746, noble dattie Mbetll^-Pé- 
tirodille Van-Everbroéclt, dont sont issus : 

ï®. Charles-François-Elisabeth, qui suit; 

a*. Hippolyte-Barbo-Constantin , chevalier , vi- 
comte de Grimouville , marié à Saint-Louis , île 
de Saint-Domingue , à N..... déBouet, créole^ 
éohf it' rTa poiîit' d'eriAïnts ; 

K Charl«^^ttléMi de GrimoavUlo , prêtre; 

^. N'.i.^ dëG*imouvilte, >' 

S**. Charltitte-^Louise , > morts^en bas ^ ; 

6». Mteie de Grimouville, > 

7». EJtisabelb-rBarbo- Françoise de Grimt^ ville; 
mariée 0» »779, à Piewîe JFenregeau de la Tour- 
Ifalquiai^^Hf^r.;, 
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8". Eléonore- Françoise -Marie de Grimouville, 
élevée et religieuse à la maison royale de Saint- 
Louis à Saint-^yr. 

XIII. Charles-François-Elisabeth DE Grimouville, 
chevalier , baron de Grimouville-Larchant , a épousé , 
en 1785, noble dame Henriette- Jeanne-^Michelle de Gri- 
mouville-Cussy, l'une des héritières de cette branche , 
fille de René' Jean-Baptiste de Grimouville , chei^alier , 
seigneur de Cussy , Moo^fiquet et Héroudeville, et de 
noble dame Madelaine-Cbarlotte Morel de Servigoy^ De 
ce mariage sont issus ; 

i«. Félix-Victor de Grimouville ; 

a®. Théodore-Benjamin de Grimouville. 

TROISIEME BRAITCHB. 

Barons de LarchanU 

y IL François de Grimouyille , baron de Larchant 
et de la Lande-Patry, chevalier de l'ordre du roi, se- 
cond fils de Geoffroy de Grimouville , baron de la Lande 
d'Airou, et de Jacqueline Auvé de là Ventrouze, 
épousa, lo. par contrat du 7 mai iS^S, Thibaude de la 
Grandière , au Perche ; a*. Anne d'Ëstançon ^fiUe de 
Jean d'Ëstançon , seigneur de la Bouilaye , et de 
Jeanne de Rosnivinen, De ce second mariage sont 



ISSUS i 



I®. François de GrinuMi ville , mort sans alliance ; 

a*« Jean de Grimouville , prieur du Mont-jS^int- 
Michel, et depuis, en iSya, abbé de la Luzerne; 

Z^. Georges de Grimouville , (|ui suit ; 

^^. Nicolas de Grimouville , seigneur d'Auteuil et' 
de la Bouilaye , chevalier des ordres du roi y czr 
pitaine des cent archers de la garde du roi , gen- 
tilhomme ordinaire de sa ebambre , ctunnbelbn 
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3e sa majesté, conseilier-d'état, tué au sîége de 
B(Hien. Il avait épousé Diane de Yivoniie de la 
Châtaigneraie , dont il n'eut point d'en&nts ; 
5^ Louis de Grimouville , chevalier des ordres du 
du roi, conseiller^d'état , gentilhomme ordinaire 
de la chambre , colonel de six cents chevau-légers 
et mestre de camp d'un régiment de dix compa- 
gnies de pied et gouverneur d'Evreux. Il avait 
épousé Susanne Duval , fille de Jacques Duval , 
seigneur et baron de ^ouUebec , de Bourdigny, 
Hectomare, le Genetay, etc. On lui donne 
pour fils Jean de Grimouyille , chevalier , sei- 
gneur de U Lande-Larchant , qui épousa, !*• 
[ N-.. ; 2^. Madelaine de Crèvecœur. Ses enfants 

furent : 

Du premier lit ; 

l a. Marie, épouse, en 1617, de Procope de 

Loubert , écuyer , sieur des Adoux ; 
b» Claude^ morte sans alliance. 

Vu second Ut: 

c. Madelaine , mariée à Adrien Langlois ,' 
écuyer, sieur de Beauvais; 

d. Catherine, mariée , par contrat du 28 oc- 
tobre 1627, avec Philippe de Bonnechose , 
écuyer, seigneur delà Boullaye et de la Fran- 
cardière , maréchal-des-logis de la compagnie 
des gendarmes du duc de Montbazon ; 

e. Angélique , morte sans alliance ; 

6^. Susanne de Grimouville , mariée à Benobert de 
Cyresme , seigneur de Banville-sur-Mer. 

VIII. Georges be Geimouville , baron de la Lande- 
Larchant et de la I^nde-Patry, chevalier de l'ordre du 
M > gentilb(»qQme ordinaire de sa chambre, cdonei 
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des arrière -bans de Normandie, épousft, l'a^ iS58i 

Charlotte de YiHemul* , dbnt il çut ; 

1®. Pierre de Grimouville , l>aron de Larçhant, 
mort san$ postérité ; 

a^. Gabriel de Grimouville , baron de fa Lande- ' 
Patry , mort de même san^ postérité ; 

3^, Louise de Grimouvillç , devenue , par le décès 
de ses deux frères , héritière des deux baronaies 
dé la Lande-Patry et de Larchant , les échangea 
avçc le siéur de Crux. Elle épousa , i**. en 1687^ 
Âené de la Férrière^ écuye^; a^ Georges de 
Terdun , écuyer , sieur de Piassay ; 3». en iSjy, 
Antoine de Guérault ^ sieur des.Ëois. 

QUATRIEME BRANCHE. 

TH. Richard de GRtuoin^UE, d^vàlier^ seigneur 
de Sevans , troisième fils de Geoffroy de Grimouville , 
baron de la Lande d^Aîrou , et d'e Jacqueline Auvé de 
la Ventrc^ze, épdusa FnAiçoîse de l^Ëspinay de Broon , 
d'une illustre et ancienne maison d6 Bretagne. De ce 
Hiariage yiiirent : 

i^. Bichard de GrîmouvîUe, prêtre, çurédllyen- 
ville ; , 

2^. Jean , qui continue la lignée i 

3^. François de Grimouville , mort lans alliance ; 

4". Olivier /le Grimouville, sieur de Saint- Lau- 
rent , mott ^âns avoîi* été maftié ; ' 

5^ i^cmise de Griiïioui411<? j 

6*». Nicolle de Grimouville, mariée «n i56i ^ à 
Louis de Malherbe, écuyer^ sieitr de là irfalaîèière j 

é^. Marie -Madehilie, 'J ^ morte* 

f^« Frânçoise^de^Gmioàville,^ y aàfflé MUlâic€< ^ 
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VHI. JtÊnm Q9inovniXE\ )U^ da mm , ëçoyer, 
sdgneur de UY^Uéc, épousa, Tap i5&>9 Jeanne d*£#, 
cajeuL De ce mariage naquit : 

IX/ Etienne np âBiMonviLLE^ I*'. du nom. sei^eur 
de Sully, de Cus^y, d'Agneaux, etc., qui épousa Anne 
de Héricy d^Ëstrehan , dont sont issus t 

i^. ffeaa, dont Tarticle suit ; 

a^. ]yf aj[^(erite de Grimouville , mariée à Jacques 

de Cingal , chevalier, seigneur de Ducy, et d^Her- 

manville. 

. X. Ji»n PB Gri^iiauviiXE , }y«. du nom , seigneur 
de Sully, Cussy, Agneaux , Argouges , le Coudray, etc. , 
épousa, i^. en 1622, Marie Parey, dont il n'eut point 
d'en&nts ; x^. Elisabeth le Cheyalier, dont il eut : 

!•. Etienne , dont 1-article suit ; 
a^ J^n-Baptiste de Grimouville , qui épousa Lau- 
rence-Avbie Poiséon , dont sont issues : 

4i. ^^quelin^-flenée de Grimouville , mariée 
à Jean-François Suhard, écuyer ; 

& AvQÎe de Grimouville, épouse de Pierre 
Hue de la Roque , écuyer ; 

3^. Philippe de Grimouville , mort g^ns postérité ; 
4*« Catherine de Grimouville, Q^riée à Antoine 

de la Rivière , écuyer , sieur de Thibermont ; 
S^ Elisabeth de Grimouville, mariée^ en 1670, i 

Jacques Rudesse- Tourrille* 

XI. Etienne bb Grimouville, II*,, du nom, seigneur 
de Cussy, épousa Marguerite le Yantier, dont il eut : 

1*. Jacques, dont Tarticle suit; 

af*. Jeanne-Catherine de Grimouville, mariée, en 

1694 9 avec Adrien de Masquerel | écuyer , sieur 

de |'£pinoJA en GuverYiUe« 
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XII. Jaéqnes be Grimouville , I*'. du notti ; clie-^ 
talier , seigneur de Cussy , etc. , épousa Elisabeth le 
Forestier. De ce mariage sortirent : 

1*^, Jacques, dont. Tarticle suit ; 

a?, Michel de Grimouville , marié avec Madelaine 

de Marguerie , dont il n'eut point d'enfants ; 
3**.. N.... de Grimouville, mort sans postérité ; 
4**. Marguerite- Elisabeth de Grimouville , mariée 

à Paul - François le Vavasseur , écuyer , sieur de 

Siglas. 

XIII. Jacques DE Grimouyille , n«. du nom, che- 
valier , seigneur de Cussy , épousa Gabrielle Brunet , 
dont sortit : 

XIV. René-Jean-Baptiste de Grimouville , cheva- 
lier , seigneur de Cussy , Montfiquet , etc. , qui épousa , 
'i^. Marie d'Alidan de Vauxbourg, dont il n'eut point 
d'enfants ; 2P. Madelaine-Charlotte Morel de Servîgny. 
Be ce second mariage sont issues : 

1®. Victoire - Françoise - Madelaine , comtesse de 
Grimouville, chanoinesse d'honneur au noble et 
insigne chapitre de Saint-Martin de iSalles, en 
Beaujolais ; 

2**. Henriette-Michelle de Grimouville, mariée i 
M. de Coudé, seigneur de Condé--sur-^Aure; 

3». Henriette-' Jeanne -Michelle de Grimouville," 
mariée, le 3 novembre^ 1786 , à messîre Cbarles- 
François-Ëlisabeth dç Grimouville , dit le baron 
de Grimouville- Larchant; 

4®« ^ose de Grimouville. 

CINQUIÈME BRANCHE. 
Seigneurs de Bazewîlle. 
JTI. Gauvain ou Germain de GBiuoimiif.E , ëcuyerjf 
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seigRMr de Taux , de la 'Morin et dis Yaussîetuc ^ sixième 
fils de Guilbume de Grîmouvtile , chevalier ^ baron de 
Lande d^Airou , et de'Guillemette de Larchant, épousa^ 
en 149b y Guillemette de Grosparmy, fine de Nicolas 
de Grosparmy, chevalier, seigneur et baron de Fiers. De 
ce mariage sortit : 

Yli. Guillaume DE Grimouville, IK du nom, sei- 
gneur de. Yaussieux. 11 s'allia, en 1626 , avec Susanne; 
ie Montaigu. De ce mariage vinrent : 

i^. Guillaume, dont l'article suit; 
a^« GiUes de Grimouville , steur de Jurques , qui 
épousa Marie de Pierrepont , dont il eut : 

t Thomas, } "*^» "■» P"***"'* ' 
c. Françoise de Grimouville , mariée k Jean 
de Thiremois , écuyer , sieur de Courtonne. 

3*» Gauvain de Grimouville , auteur de la branche 
des seigneurs de Sommervieuz, rapportée en son 
rang; 

4®. Anne de Grimouville. 

TIII. Guillaume be Giuhouville, 11I<^. du nom^ 
feuyer, seigneur de Yaussieux, épousa, en i56o, Marie 
de la Rivière , et en eut ; 

1^. Jacques de Grimouville, allié, en iSgg, avec 
Françoise d'Anizy, dont il n'eut point d'enfants; 
2\ Joachim , qui continue la lignée. 

ÏX. Joachim de Grimouville, chevalier, seigneur 
de Yaussieux, épousa, en 1591, Gabrielle de Trosley^ 
qui le rendit père de : 

i\ Guillaume de Grimouville , qui épousar Cathe-^ 
rine de Pellevé , dont il eut : 

16, i3 
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a. Catherine de GrimouviUe , femme du Jean 

du Bois , sieur du Parc ; 
i. Françoise de Grimou^'ilief 
€• Anne de GrimouviUe ; 
d. Marie de GrimouviUe ; 

a*. Philibert I qui continue la lignée; 

3<>. Gabriel de GrimouviUe , curé de Saint-Germain 

de la Lieue , près Bayeux ; 
4®. François de GrimouviUe, sieur des TruUets, 

mort sans postérité ; 
5®. Pierre de GrimouviUe , auteur de la branche 

des seigneurs de la Carbonnière et de la Haye» 

Piquenoi , rapportée ci-après. 

X. Philibert DE Gbimouville, écuyer, seigneur de 
Yaussieux , épousa , Tan 1 645, Marie de Y^rignon , qui 
le rendit père de deux fils : 

1^, Gabriel de GrimouviUe , mort sans postérité ; ^ 
2^ Jean, don|: r^rticle suit. 

XI. Jean de Grimouville, 111% du nom, écuyer, 
seigneur de Yaussieux , épousa, Tan 1697, Françoise 
deThiremois, petite-fille de François de GrimouviUe, 
et arrière-petite-fille de Gilles de GrimouviUe , sieur de 
Jurques. De ce mariage est né : 

XII. Jean-François de Grimouvii.le , écuyer. U 
échangea la seigneurie de Yaussieux avec le marquis de 
Hericy, contre celle de Bazenville. Il s^allia, l'an 171 a, 
avec Aime-Renée-Louise du Hamel, dont il eut : 

i«. Louis de Grimouville, ancien capitaine au ré- 
giment de Chartres, in&nterie, chevalier de 
l'ordre royal et militaire de Saint-Louis , mort 
sans enfants de Marie-Catherine le Gouët 4^ 
£ambremer , son épouse ; . 



Digitized by VjOOQIC 



MS GBIMOOVILLK 1)9 

S*. Gabriel, qui continue U Ggnée; 

3^ Jean de Grimouville, mort au régiment du 
roi, dragons; 

4^. Françoise-Jacqueline de Grimontille ; 

S». Henriette-Françoise de Grimouviile ; 

6^» Anne-Louise-Françoise de Grimouvillç , qui a 
épousé , en 1761 , Henri-Jean-André le Gouël 
de Cambremer, sieur de Cresserons. 

XIII. Gabriel DE Gbimouvillb , chevalier , seigneur 
de Bazenville , etc. , chevalier de Vordre royal et mili- 
taire de Saint-Louis y pensionné du roi, ancien capitaine 
de grenadiers au régiment de Chartres, infanterie , a 
épousé , en 1776 , Françoise - Charlotte - Gabrielle du 
Houstiers de Canchy , dont sont issus : 

!<»• Louis-Gabriel-Micolas de Grimouviile ; 
a*. Gustave- Gabriel de Grimoui»ille , reçu cheva- 
lier de Saint-Jean de Jérusalem de minorité ; 
3<». Françoise- Emilie de Grimouviile^' 

SIXIEME BBAtlCHB» 

Seigneurs de la Carbonm'èrey ou de la Ht^e^PiquênoU 

X. Pierre de Grimouville, écuyer , sieur des Jar- 
dins, cinquième 6b de Joachim de Grimouviile, seigneur 
de Vaussieux, et de Gabrielle de Trosley, épousa , en 
i€5i ou i652 , Perrette de Sabine. Il mourut en ilKi » 
laissant : 

XL Gabriel DE Geihouville , I«^ du nom , écuyer, 
sieur du Lieu, né en 1 653. Il sVIià avec Marie-Heude- 
line, qui le rendit père de : 

XIL Jacques DE Gkimouville , écuyer, sieur delà 
Carbonnière, nuurié, en 1706 , avec Marguerite du 
Four de PrecanviUe, fille de Jeaa du Four, écuyer, sieur 
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iMo BIT crnmamrtVK 

des Fontaines ,^ de Reaée de &ninaretà. Jtt ise itmriage 
sont sortis : n 

!»• Gabriel, dont l'article suit; 

a®. Marie-Madelaine de Grimonvilîe , mariée , en 

1728, à Jean-Baptiste le Sondier, ècuyer, sieur 

de Saint-Bîaise. 

XIIÏ. Gabriel ©E GfiiliOUVlLtB , H«. dln nom ^ 
écuyer , sieur de la Carbonnière , épousa Marie-Susanne 
de Cûssy. 11 norourut le t> octobre i7€5^ laissant de ce 
fioariage : 

i^. GabrîeHe de Grimouvîlle , mort en bas âge ; 

s.^. Jèan-Baptiste de Grimouville, mort de même ; 

Ô^. Charles-Gabriel- Augustin, qui suit ; 

4^* Susanne-Nicolasse de Grimouville , morte sans 
alltakice ; 
« S^. Charlotte^Jacqueiifie-GabrielIedeOriniAnvilIey 

qui a épousé^ en 1771^ Louis ^Adrien le Ba- 
chelier, écuyer, sieur de Séraiïly; 

6**. Jeanne- Hippolyte-Pétronille de GrimouviÛe^ 
née le iS mars 1751 , morte sans alliance ; 

7^. Louise-Marguerite de Grimouville, morte jeune ; 

8®. Marie-Mâdelainc de Grimouvilte , alliée, le la 
avril 1780, avec Jacques-Philippe de Cyresme^ 
écuyer, fils de François de Cyresme, écuyer ,5 
. sieur de la Mancelière , et de Marie du Bois. 

XIV. Charles Gabriel-Augostki BE Gitmoùviiijg ^ 

chevalier, sieur de la Carbonnière, né en 174? ? ^^ttt 
en iftig* 

SEFTiiME BRAIïCHJK, 

Seigneurs de Somtmeipktao^ 

VHl. Gair^nn ou.3erftxain m GiiiH6(uyi&££, W. da 
tiom, écuyer, sieiïr de la Ferrette, troîsîèfitte fits 4e 
GwUaime de Qriiii«M?ifte , »^(iHW 4» Tuttarieus , ^\ 
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iie Smamie ék Moâtâi^, léçdosà Gia9temelte Fouin , 
dont sortirent : 

I®. Pierre , A«ît l'urticlc suit ; 

â^. Etienne de Grimotivilie , anteHr de la branche 

des seigneurs de Vaux, rapportée ci-après.; 
3«. Marie de GrimouviHe. 

IX. Pierre DE GWMOtJViiLE , écuyer , sieur du 
Xièu, ëpoQsa, en iSgo, Mariette la Vallée, qui le fit 
père de : 

X. René de GriMOUville , sîeur du Lieu , écnyer , 
allié, en i6i5 , avet Simonne de Chefdeville , dont : 

xi. Gabriel DE Grimou ville, écuyer, qui épousa, 
en 1654, Madelaine de la Cour , et en eut : ^ 

XII. François DE GRiMOUVU,tît , écuyer, sîeur de 
Sommervieux, marié, en 170a , avec Henriette d'Auton. 
Elle le rendit père de : 

Anne-Françoise de Grimcmville , élevée à la maison 
rojale de Saint-Louis, à Saint-Cyr, ensuite de- 
moiselle d'honneor de S. A. S* madame la du'* 
chesse de. Touioiase ; enfin mariée À Henri de 
GrimouviHe , seigneur de Martragny, lieutenant- 
colonel , chevalier de Saint-Louis. 

< HUITIÈME BUAIïCHâ. 

Seigneurs de Faux, 

IX, Etienne DE Grimou VILLE, h', de nom, écuyer,' 
seigneur de Vaux-sur-Seulle , second fils de Gauvain de 
GrimouviHe , seigneur de la Perelle , et de Susanne de 
Montaigu , épousa , en 1596 , Marguerite d'Anizy, dont 
il ewt : 

iS Gilles , dont Tartick suitf 
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a,: Elieniie , aoteor de la bcaochédô seigiiewrs de 
Martragny ^ rapportée ci-après. 

"X. Gilles DE Gbimouvujjk, écay^er^ seigoeor de 
Taux, éponsa, i^. en 1622 ^ Marguerite le Mercier; 
2<*. en 1628, Françoise d'£scrametot ; 3<*. en i633, Marie 
yarin. Ses enfants furent : 

Du premier lit : 
i^ Madelaîne de Grimouville , mariée, le Sînia 
i655, avec Laurent du Fayel , écuyer, fik de 
Gilles du Fayel , et de Françoise de Pierre ; 

Du second lU: 
d^. Joachim de Grimouville 9 mariée, en 1660, 

à Denis Iç Royer ; 
3®. Elisabeth de Grimouville , mariée à Justin de 

la Bigne , écnyer ; 

Du troisième ^i 
1^^. Antoine de Grimouville, écnyer, sîeuf de 
Taux, marié, en iGSg, avec Madelaine de Heu- 
debert de Mondelan , fille de David de Heudebert 
et de Charlotte de Pierrepont. 11 mourut en 1667, 
laissant les enfants' qui suivent : 

a. Charles de Grimouville, seigneur de Vaux, 
mort officier de marine, et sans alliance ^ en 
1687; 

h. Nicolas de Grimouville, prêtre, chanoine 
de Bayeux , principal du collège ,.enfiil curé 
de Vaux , et seigneur dudit lieu, par l'hé- 
ritage de son frère ; 

r. Marie de Grimouville, morte sans alliance; 

d. Charlotte de Grimouville , mariée à Gilles 
i de la Cour, écuyer, sieur de la Maîllardière ; 

<. , Madelaine de Grimouville, mariée à Tho-: 
mas de la Motte , écuyer* 
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S\ NicoUi y qui continae la lignée ; 

6k Marguerite 'île GnnKHivilie, mariée i Charks le 

Mercier, écuyer, ^eur de Saint-Evroult ; 
7<^. Anne de Grimouville, mariée à Jacques le' 

Mercfaier , sieur du Saussay ; 
8^ Angélique de Grimouville , morte sans alliance» 

XI. Nicolas DE OftiKOUYiLLE, écuyer , épousa, en 
1675 , Anne de Chéron , fille de Mathurin de Chéron , 
ccuyer , et de Madelaine de Turpin. De ce mariage sont 
Dés: 

I*. François de Grimouville , *) morts 

2**. Guillaume de Grimouville , 3 sans alliance; 

3«. N. de Grimouville, mort en bas âge; 

4*. Julien , dont Tarticle suit. 

XIL Julien DE Grimouville , écuyer ^ seigneur de 
Vaux, épousa, en 1787, Marie-Marguerite-Fraoçoise 
le Breton , dont il eut : 

i^. Nicolas-Henri-Robcrt de Grimouville, seigneur 
de Vaux , prêtre , chanoine honoraire de l'église 
de Séez , et aujourd''hui chanoine de Bayeux ; 
i2^. Mari«^-Jeanne-F^ançoise-Madelaine de Grimou- 
ville, mariée à Charles-Simon-Richard de Mal-- 
herbe , seigneur d'Ifs et de Savigny ; 
Z^, Marie- Angélique de Grimouville , morte sans 
alliance ; 

NEUVIÈME BRANCHE. 
Seigneurs de Martragny, 

X. Etienne de GaiMOUViLi;,E , Il«. du nom, écuyer, 
second fils d'Etienne de Grimouville , seigneur de Vaux, 
et de Marguerite d'Anizy , épousa, l'an i643, Françoise 
de Baudouin de Fresné-Cingal , dont il eut deux fils : 

i». Jean , dont l'article suit ; 

;a^ Etieone de Grimouville , mort ecclésiastique. 
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toi Dft ùumoÊtmt.'^ 

XI. Jean DQ GrniMWMhtJL ^ éeuyeTf ifou»^ ea 
s6So , Jeanee ds ThÂreiiMÂs, peîôe^fiUe de Françoise 
d^GrîmouvilIe, fille de GiUeft, sQinaeiir.de JuiH|aes. De 
ce mariage vinrenl : 

I®. Henr), dont Parlicle suit; 

:t^. Françoise de Grimouville, mariée à Charles de 

]tf arguerie , écjuyer , ^eignéur d^Ësquay ; 
3®, Jacqueline-Christine de Grimouville, religieuse 

à l'abbaye de Covdillon ; 
4^ Jeanne de Grimouville , religieuse au même 

monastère. 

XII. Henri de Grimouville , chevalier , seigneur 
et patron de Martragny, etc., chevalier de l'ordre royal 
et militaire de S^ânt-Louis, UeutenantH^olonet de cava- 
krie , pensionné du roi , épousa, i^. comme, il a été dit 
ci-devant, Anne-Françoise de Grimouville, élevée 4 
$dint-Cyr, demoiselle d'honneur de S. A. S. madame la 
duchesse de Toulouse , et héritière de la branche de 
Sommervieux ; il n'en eut point d'enfants ; a", il épousa 
à Schelestadt , Marie-Françoise Brunck. De ce mariage 
sont issus : 

i». François de Grimouville de Martragny, mort 

. au service, en 1769 ; 

a®. Henriette-Jacqueline de Grimouville , élevée à 
maison royale de Saint- Louis, k Saint-Cyr, dame 
de Martragny, elC. Elle épousa, en 1766, 
Louis-François-Auguste deCyresme, chevalier, 
seigneur de JBanville-sur-Mer , lieutenant des 
vaisseaux de sa majesté, chevalier de l'ordre royal 
et militaire de Saint-Louis, et pensionné du roi. 
De te mariage sont sortis deux garçons et deux 
filles. 

Jrmes : De gueules, à troi^ étoile d?or» 
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MONIKR, en Provence. I^es seigneurs du Casteftet 
tfc Châtemméttx/ des ^aloises iec tie Pî'eirrégrobé,' du 
nom de.Monier, (ntmveat leor noblesse dtpim: 

' '■ t '- 

1. Pons D£ MoTtiSR Cfti ittbilftit à Pigttans, eli^rM 
Tan i^fy} , il affiectionna beaucoup les religieux^ de Yé- 
troite observance de Saîot-Fraiïçbfs, et dînhà h fonds 
sûrtèqnd fut biirile couvent de tés teWgieux, à Pi- 
gnans. Nostradamus dit que le père de Pons» éàlt Vhtttt- 
llear de haranguer ia reitie JeanM , i h t6|e de Ja no- 
il£$^ de.U,;>F<^viiice* U s'allia à Antoinftle ^e Gan- 
4filiiiî ^ de noble et ançif n^^ layiille 4^ Provence. De 

i^. Antoine , dobt l'ârtfele iult ; 

i*. Barçabé, qui acquit avec son frère, ep iSSaJ" 
1^ lerrç de Cbâteauvieux ^ au diocèse de Fréjus., 
et qui fut la souche des seigneurs d^ Châteauvieux^ 
rapportée plus bas. 

it. Atitôide i>B MoNtER^ bo^iceigneur dé Château- 
TÎèâk^ fit sék M«UiaMnt le ^o juillet iS59<Fîganière, 
notaire), et laissa èe Jeanne âe Signier , sa feknDie : 

UI. Qaspard DE Moi^ibr, co* seigneur de, Château- 
Vieux ^t du'Càsteiiét des Sausses, neùtènànt ^Ux Sou- 
mission? ()u' siège et ressort d^Hfère^ , qui ^sU le 
2$ septembre i Soi. il fut marié trois ïbîs, i*. le j2i no- 
vemWç i545 , avec Isabeau de Ëompat , fille de bugués 
(le Ëompar , seigneur de Magnan « trésorier dès états 
de Provence; a*», avec Anne de iPontevès-Monfroc, ïfille 
de Réforcial^ seig^eMt de Pont;evès et de Bahba«arde de 
TinMîlle ; 3^. le 7 ^tpbre i56o » avec Chu^ne de 
Castellane Mazaugues, fille de touiâ^ f^çe^r 4'Andon 
et de Mazaugues. Du premier lit naquirent : 

i& 14 
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1*. Pierre, capitaine cTiiifanterîe ^ mort au sîëge 
d'Ostenïïé, en iSgSi " 
^ ^^. Louis, dont Tarticle suh*: . 

ly.Xou» heI^Ionibr, aeignear du -(jàslellet él 'de 
Ch&toattvieuj; , ailiëL^ en novembre 1^89^ â Diane. ^e 
Perex , de la ville d'Avignon , d'une illustre famille, 
«originaire d'E$paglle. J)e et imariage vînt -^ ... 

V. Jean jub. .Moniee^ seigneur du Castellet^ qui 
'^ppusa, le 5 décembre. i6i6« Marquise de^Me^cft^^er^ 
^ui lefit.pire^de : 

1®. Louis, qui {tit^capitaine d'une compagfnie idh& 
trois cents honunes au service de la répuUique 
-de 'Venise , et «oé «n Candie, 'Part i^5, apTèé 
y avoir donné des preuves d'une' grande vateur^ 

^^. Pierre, dont -l'aétiole suit.: 

' VI. Pierre de Monier, seîgneinr du Castellet , fil 
alliance, le a février i65o, avec Madeleine de Gombert, 
•fiHe de noble N... de Grombert, co-seigneur de Château- 
<vieux. De ce mariage vinrent : 

^i«. Josepb-Fôrtunat «Je Monîer, docteur ^cn théo- 
logie, doyen de l'église collégiale de^gnans-; 
àS^. François^ dont l'^article suit ; 
Z^. Claire de Monîer. 

VII. François 9E Monîer^ seigneur dti Castellet., 
fut capitaine au régiment de Champagne , et chevalier 
de l'ordre .royal -et militaire de Saint -Louis. Il épousa^ 
le 7 Juillet 1699, Gabrielle d'Albert^ fiUe de noble 
Joacbim. d'Albert , seigneur de Roquevaux , ^l de noble 
^ame de Gaspari ; il testa le 24 mai 17 3a, et laissai 

f ^. Joseph-François , dotot l'article suH ; 
a^. Louis-Henri, qui a formé la deuxième bnncki 
cappoi^ée plus bas. 
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VIIL. Jbseph-Françoî^ DS Mo^fijEft^ sçl|jnelirdu.Ca6^. 
follet , capitaine des vai^aux du roi , chevalier dé 
Tordre royal et militaire de Sàiint- Louis, épousa, le 
23 juillet. 174 1 9 Blanchç de iKlfooier dft Cbâtfiauirieiiz. 
Be ce mariage vinrent !:. 

r®. Jeari-B^ti$ie ^. don tJVjtide suit ;< .. . , 

3<>. N., qu> fut ofiicier de lamarine royale ^s . f 

3«. N. ^ cbanpinesse. ; .^ .... .. ^ 

IX. JeànBapriste D'fr'MèifliËR ^ marquis da Cdsteifét* 
Pendant laiguerre d'Amérique de 1778 à 1783/ il com-^ 
manda ui 
prît une.] 
que les F 
général d 
et fittQu 

c|ui commandait. alors dan5.ce*pprt> pour, ei^ arrêter 
les progrès ; nommé lui - m^me conmiandant en chef ^ 
de cette ville ^ en 1792, il faillit 'devenir •lat'>victiÀie 
d'une vile populace qui s'était 'aÀieùtéè, et^nese tronv» 
délivré d'nh danger imminent ^ que par le dëiPouemeiifr 
de U municipalité et de. quel<^eç généreux^ habitants 9 
le roi . et l'Assemblée natiotoale' firent témoigner'^ à ce» 
dej niers^ leur. Satisfaction d'une rcofidnite aussi coura- 
geuse. 1^ marquis du Castelbfe^i qui éiait cbjef d?escadrè 
et commandeur de Tordre de Sau^i^Louis, termina son 
honorable carrière à Aix ,,^ em Provence ^j. en >i8<i j . W 
était couvert de blessures reçues, au service du roi. Il 
avait épousé , à Sisferon, le 29 mai 1780,9 MaricrThé'* 
rèse^uHe-Jéromine de Berniei' de Pierrevert , nièce- 
«du bailli. de .Suffren-Saint-Tropèz* De ce mariage ^jUne- 
vint qu'une fille,. qjji suit : ^ . 

Clotilde de Monier du Casteltèt? , qoi^ épovst 
Acbille de ChefToiijtain^s , .fils da comte; de jChetr 
fontaines, capitaine de fxégate^.chevalier de Saint* 
Louis, commandant en second les élèves de U 
marine k Toulcm.: 
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k tS juillet i6ai > avec Anne de Tbomasr^Smiiie-Mar^ 
gnejritQ ^ 4|ul Ift fil père de : 

!•. Augosl!e , qui suif; 

OP. Madeloa dis Moûiér, reçvr chevalier db Mahe 
en, 164^» mort GûzmxuMadeurdeâon ordîraw 

VI. Auguste BE' MoîiiEA , seigneur des Sausses, se 
inafi», le aS juin* i;654^ avec. Aimar .deYilléneuve- 
Tourretes. Il fur maintenu dans sa noblesse ^ le 12 sep^ 
tembre 1667 ^ et eut d« cette alliaoce ; 

VII. N DE MoNiER , seigneur des Sausses, qui 

épousa j en 1687 , Françoise de Glandevès-du-Cannet» 
De ce mariage vinrent : ^ 

1®. Joseph , qui suit; 

,2-*. Etienne , décédé en bas âge ; 

3». Louis, chevalier dé Malte,, mort capitaine des 

vabseaux. de son oFdre , en 1 j^S ; 
4*. Quatre filles , dont deux religieuses et les autres 

non mariées; 

VIIL Joseph DE MoKiER, seigneur des Sausses ^ 
a épousé, en 1711,. Marthe de Commandaire, de^ 
seigneurs de Turadeau , de laquelle il a en : 

i*^. Louis, qui suit; 

â^. Des filles dont Taînée fut alliée dans la maison 
de Villeneuve-Mons. 

IX. Louis DE MoNisa des Sausses, né en lysS, 
lieutenant des vaisseaux du Koi. 

Armes : De gueules, au chevron d'or, accompagné 
de trois têtes d'aigle arrachées d'argent* 



B£NAC ou BËNAT , cette maison est une ^t% plu$ 
tn'ciennes et des plus illustres du royaume de France , 
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a CUEAC I>B MJa$S/QVY DE IVIGNÉf l%% 

mi b province dé Bîgonie, oii élt pbssédak dtepim iia 
tems ÎDUfnéinomi la btronme de son. nom. . ^ 

Des ades. origioacut à 4»ous exhibés par celte £mMUe^ 
des années -tSoS, 1^69,. 1^69., etCi fetc. justifieni 411e 
fiierre et Jean 4e Benac ont servi avec éclal dans ■ lef 
guerres de ce. tems.: 

,- Cette naison affermé des alliauoes,, dèsJe-qip^torsQ^fîae 
siècle, avëccellei de CastéitaY de Castelb,4^c^ d^Ossi^i^ea 
de Mootesquioa. 

Bernard de Castelbajac, qualifié de noble el pvi$y|nt 
ae^neor, ost nommé tuteur de Msnaud de Benaç, IIK da 
nom^ aeigfteiûr d^ Bouâb , SaintH^Dc^ I^xrap ti^ ^ 
^alité de cousin germai anaterm»! dodjy^ Maoaiftd^4f 
Benac^ en *4«5. 

Un aiittre acte en [tardhiesMn^, i ao ^^^aJeiafint exhibé 9 
^piK>itveqiie Manrîce de .Beaac, chevalier et bai^n de.yieir 
lat, intervînt le SfOOtobre i64^ dans one^bliga^a dç 
trois mille Irancs^^ouscràterpar devant Jacqpes le Gay 
et Nicolas Bourdîn , notaires è Parts* ; 

. Une déclaration du io octobre de Tannéç 1617^ soo^ 
. cpite par pU^ieurs .gertviisbomme^^ porte qye messiie 
leàn:de hemcj ^ntUbomme. (|e #iO|m ^.d'anpe^ , jest 
issu de l'ancienne maison noble du nom/deBepac^ qa^ 
est une des plus iUuatres de la province de ^igorre. 

Arme^ : pal1i^de^ gi}f^le^>, aa lièyre d'or en bande ; et 
d^azur , à deux lapins dWv : .. ; . , 



LE CLERC DE JUIGNÉ DE LASSIGNY , bran- 
le ^u]|ette ide l'ancienjQe «foison des le Clerc de. Juigné 
Yerdelles, originaire die l'Anjou et qui remonte à Risr 
gaud le Clerc, seigneur 4^ la baronnie de yiHiers, 
érigée depuis en comté. Ce Hisgaud le Clerc s'étant 
battu en duel , vers la fin du dixième siéde , à Montreuil^- 
fur^-Mer , contre Geoffroy ^Mftrtel , dit • GrisegonaUe 9 
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ebintê il'AAf]^^ 4<^rA il était te v^sial , 1« oonvM!*, 'Son» 
prétexte de S^lotiie^ s'empârâ^^de là terre de VttlÎBTt^^ 
et fe donna à^Albèpic,séh[i f^atieAt*, îftH^ lA^âMisoa^e 
M#titmof^â^)rv ttti mbye» d& (|aoi vil- neircst» aux :en>^ 
fatits *dkidit ite Cierc , qae leê^ faîé*» lÀaCerneis «[ui étaieiii 
outre Loire, et consistaient dans les terrés de Vignot'^* 
SaiWr-Mkif ih^âe-Gan^dé , paroisse de Suiilé einMonittott 
fiamt^^ermjriii, Thisé^ autres, -en Lodunois^ MbiM- 
brissois, Douai, et autres pays circonvoiiiiM ^ ferinÂ 
^u'îl ësl po^t^ dans un ôartulairB de Fs^Bbaye de Saiit- 
Âubm d^Ang6rs^ doAtulie psrtié^dst transci^iie àsb paigt 
S (fe rii4itOf^e de SâM^t^r Mënagb , éditioi» de j6ëài 
Ces ï^^^^êMe^ fttetis^ ont éCé-tucoessii^ntnt possédél' pit 
les descendants dudit Hisgaud , jusqu'à Jeatt de Cèerei 
dè^^iè^ 'du i^ôtti> S^gfimir ile Juigné ; cpii oisiî^na 
Hût iceùt é^tïK éènts lii^s de tëntle -éi doé&hrerit éuamf 
9é !»fôH»y^ ^mut *e Verdeltes, fctoti épbûw^^par «dt^ 
fti 2^ ^'rftîlaSîët par uaaïttw tl»^ 17 ^utllfet -14411 
il les vendit pour se fi^e^ à Joigtié, au Maictev ^^^ b' 
Itbftiièfë d'AiîJou , terre oà-^^s de^endants^ont toufobrs 
"déméëré Séyà^k, Cette 'tew*i pfar lai»éùnfoil d« ta ba» 
^nié Vlè èh»np«gtte^ e^deveinie we des^lâi bdié 
«•la b^Vii!^. : '.'- 

;..- .1: •/. . > .. • . ' , :' '.. > 

I. Adam le Clerc , I^^ du nom , chevalier , co^- 
^ardt ert ^sWitte, iwi eate^qiMWté, ÂpT^urs^ ^ità» la 
quinzaine de Pâques de Pantàyti, pottr iemr ^iii 
Tarmée du roi de France , devant Ferrare , sous les 
ordres de Duvernon^ maréchal de France. Il eut pour 

Il: Adaïil t± CtîniSé , ÎP. att iiëfo ♦ •sèffjjttettî' 4» 
ï^oches^ qui èpôttii , 'eti i3iy» ^àbéàrd 4è Tui'ptn ^ fiffe 
de Jéàh d'e f or^tii /et diàabéaâ Je Goe^ttiés , dim il 

'Eut: ■ \' ■, '•...,, ^ .'■ ; 

UU Botedd xE pUBItfià qpi .^ppossa ÏJariJie l'oujsia, 
demoiselle de grande extractfon , fille de Gervais Poussioi 
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ieignenr de Juigné, et de Marie de Neuvillette , dame 
de Souligné , celle-ci fille de Jean de Neuvittetle « et 
petite-fiUe de Jean , vicomte de Beanmont. Les enfants 
issns de ce mariage sont : 

i^. G>Ias ou Nicolas, dont Parti cle suit ; 

a\ N.... le Clerc, mariée à Guillaume du Bois-di* 

Saint-Père ; 
3<*. Une autre fille, mariée ^ Je^n Pierres, sieur du 
. Plessis-Baudouin. 

. IV* Nicolas lbClbrc, 1^*^. du nom , fut le premier 
seigneur de Juigné ii.titrf sucoeatif de Jean de Lessillé , 
décédé en 1384^ fils de Nicolas de Lessillé , ^t ^e. Marie 
Poussin , fille aînée de Gervais Poussin. Il épousa de* 
moiseile de la Saugère. Par cette alliance et celle de 
Vlane Poussin , la maison le Clerc de Juigné se irp^e 
ciliée aux anciennes maisons de Craon, de Flandre , 4ft 
Beaumont-le- Vicomte, de Neuvillette, du Plessis^-Ba^-» 
clouin , de Lessillé , de Bois-Saint-Père , de Pointeau t 
du Bois-Dauphin, de la Plesse, d'Aubéry, de Bordier, 
^ YilkiBeuve^ei autres* De ce mariage aont issus : 

i». Colas ou Nicolas , dont l'article suit ; 

a«. Perrot ou Pierre ; 

dfi^ Marie , dont on ignore la destinée. 

y. Nicolas lb Cl£RC , 11*. du nom , seigneur de 
Juigné, de Coulaines, du Yignau , de Saint-Martin de 
Candé, de la Mothe , d'Arthézé , de la Nouillière, etc. , 
épousa , 1^. Jeanne de Bouvards ; a<>, Marguerite It 
Yoyer de Ballée. Ses enfants furent , 

Du premier lU : 

.1^ Jean , auteur de la Inrandie aînée de cette 

maison* des macqvîs et comtes et Joigne, rap* 

portée dans le tome Xil 4e cet ouvrage, p. 7^ ; 

9.\ Jean dit le J^pne, marié avec Jeanne* de la 

^. Jiçihe-Fouqpjé. Il est auteui dé la braiicbe des 

i6. i5 
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le Clerc de Coulaines,. qui s'est toujours -tdb-^' 

'l>iea alliée , et >a fourni plusieurs militaires de 

•distinction., sous divers rois de France, et des 

chevaliers de l'ordre du Roi dans les quinzième 

-let seizième siècles» £lle -est alliée aux maisons 

de Montmorency, de Cleroiont-Gallerande, de 

'Saint*Âignan , de Vassé, d'^Assé., de Froiilay^ 

de Monigommeiy , de Rabgdanges, de Grancey 

3e Médavy et autres ; 

3*. Catherine , mariée yle jeudi avant le 6 décembre 

^^2 du même mois ) iS^S, ^vec Paquet Pointoau ; 

J^u seamd Rt'i 

%\ Colas , dotit Fartide suit ; 

5^ Une fiHe,' morte jeune , sans âtîahce^ 

^•Colas IiECcerc, ou Nicolas LE Clerc, tlK da 
ûùm , exécuteur testamemaire de sa mère Marguerite le 
Voyer de Ballée , le 1 4 juillet 1 4ao , laquelle alors étak 
teuve. Il eut pour fils , Pierre le Clerc , gui suh. 

"VIJl^ .Pierre -HE Clbuc , !^'. du nom , seigneur des 
'Roches, gouverneur des ville et château de Sablé, en 
«4^0, avait épousé, le i5 août 144^9 Marguerite Sibei. 
Il eut de ce mariage, Emery ^u Méri, dont FarticU 
suit. 

Vni.'Emery ouMéri le Clebc , seigneur des Roches, 
gouverneur du château Se Sablé en i^QO^ enseigne def 
gardes du corps du roi Charles VllI, qu'il suivit ca 
Italie , au recouvrement du royaume ^le Naples ; à soa 
iretour , il combattit , en 1494 1 P>*^s de la personne de 
ce monarque , à la bataille de Fornoue , à la tête de 
liuii nulle hommes harassés de £itigues,ce prince rcm^ 
porta un^ ytctoire signalée sur ses ennemis ligués , au 
n<mibre de trente mille hopimes qui lui disputaient le 
passage. Après la mort de ce prince, il continua dt 
Kcvk les xois JLoiûs XII et Frany^is I*^ , qu'il suivit 
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tnIfaKe, le premier k la conquête du même royaume 
de Naples , sur ¥erdînan<i d'Aragon , qni fut fait pri-»> 
aonnîer , et le seeond^^ k celle du duché de Afilaa ^ 
auprès duquel il fut Messe , k là bataille de M^rignaiiy o& 
le monarque demeura victorieux. 

Ledit Mëri le* Gterc avait ëpousë, lé 3 juillet de 
Tamiée ifioa^ par contrat passé devant M^. Guyet, no-* 
taire, k Pari»^ demeiseUe - Renée Meslet , filtë de noble 
homme Jean Meslet , seigneur de la Besserie et deMon- 
donnay^ et -de défunte Anne le Massou. £k ce-toariage 
aoatissost. 

♦ t*. Pierre , dont T^rticlé suit ; 
2^. Jean lé Qerc , seigneur des Rocfaès,,iuort«anrr. 
postérité, 

IX. Pierre kbClBBG, II*. du tiom^^ écuyer^ seigneur ^ 
âes Reohes, se œaria^ p£^ contrat duMi nkari&Si , pfMsé- 

^efant M^ Boucher, notatreà Pans , ^ avec dômoiselle' 
Jéanao Fourmer', filledé noMé homme<Jean Foumier ^ 
écuyer , seigheur ^e-la^-Guerinière et de la YardouUère 
et d& Marguerite df'Saifit«>Beiii6. Ses enfàns furent : 

I?. Thomas , dont l'article suit ; . * 

ao.Chudé le Clerc, conseiller du roi. et auditeur en^ 
sa chambre des Comptes ,^, mort saos. postérité. 

X. Thomas LE CtBac, l^. du nom, seigneur dii Plessis^ .. 
'QQseigne, puis Kêutenant au régiment dé Picai:die où il 

servit jusqu'à' là paix faite en iSSg, pvait éppusé^Jer 
i5 novembre i556, devant M**. Imberi et Arragon , no- 
tâfres k Paris, demoiselle Marguerite Louchard , fille de. 
messire Claude Louchard et dt Marguerite de.CreiL„ 
De ce mariage sont issus : 

x^ Louift, doat>Fairticlesuit'^4 
â^. Claude le Clere, seigneur de Corbeillefs , com- 
^ missaire des guerres et des compagnies des the^ 
vaurlégers deMcmsiei^.9 firèredaroi , et eÉsuitau 
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'confeiller du roi en iMm ccMMetl-^Tétril , *siii^ 
intendant et coiDmi$s»ire-^général des vivres , 
des camps et armées du roi, mort sans postérité; 
3^ Thomas le Gerc, IK du nom, seigneur dfe 
Blicourt, en Beauvaisitf/ eoaseilkr et seerétaifie 
4n roi en ses cpnseik-d-élait et ^ivé, intendant 
^. , . de «es fin|uaces,>«e aarâji Fans 9 par contrit dà 
^.aoât 1607 j P^^ ^e^Hit Françoisi Hérbin , et 
Claude Yonr , notaire an Chàtelet de Paris , avec 

,. noble demoiselle 3ua»9i|e le SergenU 11 i^y a pas 
en d'enfants de ce mariage ; 
. 4^* Bené le Glerç était provincial d^ Minimes^ en 
Bourgogne , lorsqu^il fut nommé à Févéché de 
GlandevèSf en Provence, en 1627. 11 fut sacré à 
Paris , dans Téglise des Minimes de la place 
Royale t le dimaifche de la Septoagésime » i4 fé- 
vrier 16217 , par Guill^me Hugues» son métro- 
politain 9 assisté de Clau4e de Toiras, évêque de 

, Niâmes., et de Nicolas Sanguin , éviSqiie de Senlts. 
Rerié.occupa k^ ^\é^ de Glàndevès pendant vingt- 
. ,. quatre ans, c'est-<à-dir0 depuis 1627 {nsqu'ea 
16S1. 11 assista à Rassemblée du clergé à Paris, 
en i635. René le Clerc était grand prédicateur* 
JPendânt qu'il prêchait le Carême à Beauvais , il 
conçut le dessein d'y fonder un couvent de son 

, ordre, et il en vint à bout par l'Autorité et Fin-: 
.fluençe d'un de ses frèrçs, Thomas le Clerc « 
11^. du nom , seigneur de BUconrt. T^mas le 
Clerc et sa femme, Su;^nne le Sergent, furent 
déclarés fondateurs de ta loaisOR «les Minimes 
établie à Beauvais , qu'ils dotèrent richement ; 

5^. Charles le Clerc, connu sojos le nom du comte 
Charles, vint résider à Ëntrevaux, auprès de son 
frère l'évéque^ H est mort sans postérité « après 
avoir 6ît son testament, le t4 février i654t 
notaire Garstn , i Ëntrevaux, en âveur de messire 
Iioais le Ckrcy seigneur de I^assigny, son neveu^ 



Digitized by VjOOQIC 



■-^ 1^. hon\s .LE CtCiBc , P^ du noati , MigncM' de Moo«> 
chi , conseiller du roi , trésorier-général de la marine dm 
Ponant , fortifications . et répandions, de . Normandie , 
commisai^ire-génér^l des vivres et munitions de France , 
marftre-d'hôtet de 9a majesté, se maria, le 7 février 
îBiSy dans la pafoisseSainf>Méri, à Paris, avec demoi- 
selte Geneviève Charbonnier. Il eut de ce mariage : 

!*>• Louis, don^tParticIe suit; 

20. Marie le Clerc, mariée, le ai décerna 162$ , 
contrat passé devant les notaires d'Estrochy et 
Contenôl^ à Fari$,' avec otiMe homme François 
je Comte, seigheul- de TAobespin, cdmiailLBr dii 
roi, trésorier des gardes frafiçaiaet et étrangères 
de sa majesté , et ntaître des requêtes de U reine , 
mère du roi. 

XII. Louis LE Clebc, IK du nom, écuyer, seigneur 
de Lasçigny, né à Péris, le x4 févri^ 1618^ |4 preiiiier 
/établi en Provei^ce^^ où il vint résider aupiRèf de son 
oncle , Tévéque de Gflandevès, se maria le 9 avril «65a', 
.far contrat passé ^ Toulon, not4i(e Cogorcle, a^cdet- 
moiselle Marie de Yillenetfte, 61ie de lûessîffe Htroiile 
de Villeneuve, sfigaeur de la Ro^ue, baron des Arcs ^ 
et de daoie Marguerite d'AJègre; ledit Louis le Clerc 
est mort à Yidauban, diocèse de Fréjus, le ao ttù*- 
vembre ^éSg. U eut de ce mariage, Jean-Louis, dont 
Tarticle suit. 

XIII. Jean*Louis le Clerc , l''^. du nom , écnyer , 
seigneur de Lassigny, né à Toulon , ondoyé le l*^ tfep* 
tembre 16S8, tenu sur les fonts de baptême, le 16 jui^ 
Içt 1669, par messire Jean de Forbin, marquis de SoW 
liers , et dame Marguerite de Broves. Après avoir Âervi 
quelqiies années dans le régiment de Beaupré^ Cavalerie , 
il se retira n'étant encore que lieutenant , et se maria i 
Dijon ^ par contrat du a juin 1678, notaire Haguenier, 
aryec demoiselle Michelle ftoibert^fiUé de messire Claudiê 
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ilobért et de dame Beisnarde de Rd»ourg. U eut éè ce- 
stianagi : 

I^ Louis ^ dont Tarticle suit ;. 
ia<». Jean-Baptisl« le Clerc de Laftsigpy^lièntenaiijt< 
de vaisseau au départemeat de Touloa,.o^pitaiiu: 
d'une des compagnies franches de la^ marine^ 
chevalier dé Fordre royal et militaire ^t Saint* 
Louis, mort sans postérité à Lorgnes ^ eu Pro- 
• ^reoce ^ diocèse de Fréjlis , le i p novembre 1 758». 
. > ■ ■ • 

i'. XIV* LouirtB Clerc t UlK du nom', écujer, seî- 
ignetUrde-Lassigny, né à> Toulon , le 2 août iQdi «. après 
.avoir, tervî dans la maison^ du roi^, seraarîa, par centrât 
du. II iuiil vjt^i notaire Aubain» aux Arcs, avec demoi- 
telle Thérèse de Proust. 11 eut de ee mariage^, Jeaa- 
Leuis , dont ^article suit^ 

• XV.. Jean-Louki 1£ 6fiElic, h*:- du" nom, ëcuyert 
iteigneur d^: Lassîgny"^ après 'ëvoit servi le roi en qualité 
fdé capitaine d'inifantferîfe ^ se maria , par contrat du t a 
-mars lySo, neHaire'Dignë à Bieirgemont , avec demoiselle 
'Biariei^nne de Villeneuv^Bargemont , fille dèmessire 
Joseph de Villeneuve,.- seigneur de Bargemont , Vau-» 
clause, Castillon , etc. ,. et de dame Elisabeth de Flotte 
il'Agoult, dame d^ Saint-Auban. En 1752, deux ans 
*après son mariage, il vint fixer sa résidence à Lorgues , 
en Provence , diocèse de Fréjus. De ce mariage est issa 
Louis^Jean-Baptiste » dont Tarticle ^uit. 

XVI. Louis-Jean-Baptiste le Clerc, l*'. du nom^ 
comte de Lassigny , né à Lorgues, le 22 février 1758 , 
^yant perdu son père en bas âge, sa mère, Marie- Anne 
de Villeneuve Bargemont , s'opposa au désir quHl aurait 
^u dVmbrasser ia carrière des armes, qui était celle de 
presque tous ses ancêtres, tant paternels que maternels ; 
elle le maria de bonne heure k Anne de Villeneuve 
Bargemoât ^ aâ cousine germaine. 
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IBn 178a , le çoxnie de Jjissigny fit présenter , par le 
•«pmte Charles de VUleneuvc/Bargemont, $on beau-frère,, 
à M. le xnar^uis de Juigné , Ueutenant-génëral des 
atrmées du roi , chef de la hraache aînée de safemilie^ 
des titres et actes authentiques , d-après Texamen des« 
quels M. le marquis de Juigné s'assara et reconnut que 
la branche des le Clerc, établie en Provence, était véri- 
tablement une branche cadette de sa famille, et il au- 
torisa ensuite^ en 1789, à Tépoque des états-généraux, 
le comte de Lassigny -â ajouter dorénavant le nom de 
Juigné au sien .pour prouver qu'ils étaient réellement det 
la même Ëimille. Déjii à deux époques différeote^, les le 
Clerc établis en Provence avaient été reconnus parla 
branche aînée. <i®. Par Urbain le Qerc de Juigné, ins«« 
pecteur-général dUnfanterie pour le département de la 
Provence* qui« passant à Yidauban^ en 1690, k la 
tête d'un coi;ps de troupes , «reconnut se^ armoiries suc 
lapoi^e du château 4}ui appartenait, À .celte époque , à 
b famille le Clerc de Lassjgay ; il fit connaissance avec 
Jeao-Leuis Je, Clerc de Lassignj, qui lui montra set 
papiers de famille , et qu'il reconnut pour «on parent. 

2^. Samuel- Jacques le Clerc , ^^hevaUer , marquis de 
Juigné f baron de Champagne , de la Lande , etc. , co- 
lonel du régiment d'Orléans, infaiaterie, étant venu 4 
Toulon avec son régiment , fit connaissance avec le che- 
valier Jean-Baptiste le Clerc de I.iassigny, lieutenant' 
de vaisseau au dë;partement de Toulon. Il le reconnut 
également pour son parent 9 et il lui promit de s'inté-^ 
resser pour lui auprès du ministre de la marine, lorsqu'il 
serait de retour à Paris ; aoaais étant .parti de Toulon pour 
se rendre à l'armée , il fut malheureusement tué à la 
bataille de fiuastalla, le 19 septembre 173^, k la tête 
de son régiment* 

£n troisième lieu , k l'époque où M. Léon-Margue- 
rite le Clerc 9 baron de Juigné, quatrième fils de M. le 
marquis de Juigné , dont nous venons de parler , servait 

dans la tt&ari^e , au département de Toulon ^ le baron 
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de Juignë ayant appris qu^une branche de sa famiile. 
était, à cette époque , établie aux Arcs, ii témoigna le 
désir de faire connaissance avec elle , et ii avait même 
pris jour pour se rendre aux Arcs, lorsque la mort de 
Louis le Clerc de Lassigny , qui décéda aux Arcs , le 29 
août 1749 , l'empêcha d'effectuer son voyage. 

Le comte de Lassigny de Juigné fut député aux états- 
généraux de 1789, par la noblesse de Provence. Il s^ 
montra constamment le défenseur des vrais principes de 
la monarchie, et il signa toutes les protestations qui fu-* 
*ent faites par les députés fidèles qui firent de vains 
efforts jïour empêcher la destruction de ce trône antique^ 
qui fit , pendant tant de siècles y le bonheur et la gloire 
de la France; il fit partie de la députation de rassemblée 
qui accompagna le roi dans un voyage qu^il fit à Paris , 
en juillet 1789 , et il fiit assez heureux pour que le zèle 
qu'il mit à écarter la foule qui retardait la marche de 
sa majesté fât remarqué par elle , et qu'elle lui en fk 
témoigner sa satisfaction par son capitaine des gardes:. 
Après le fatal voyage de Varennes , et à l'époque où le 
roi avait seulement la faculté de désigner quinze par- 
konnes auxquelles il était permis d'entrer au château , le 
comte de Lassigny de Juigné eut l'honneur d'être placé 
sur une des premières listes qui furettt données à l'offi-* 
cier supérieur qui , pour lors , était chargé de la garde 
du château des Tuileries. Lorsque l'assemblée eut enfin 
terminé ses travaux , il se proposait d'aller joindre les 
parents de son nom qui servaient tous au-ddiors sous Ja 
bannière des lys ; mais la bienveillance particulière dont 
l'honoraient la reine et madame EHrabpth , le retint à 
Paris , où il périt le 10 août 1792 , victime de son atta^* 
chement aa roi et i son auguste âmitle. Loui^Jean- 
Baptiste le Clerc , comte de Lassigny de Juigné , avait 
épousé, comme nous l'avons dit /Anne de Villeneuve 
liargemont, sa cousine germaine , fille demessire Chris- 
tophe de Villeneuve , chevalier de l'ordce royal et mili- 
taire de -Saint-Louis , seigneur de Bargemont-, âaint-;. 
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Aubaû , Yauclause ^ Castilkm , et de dame Thérèse- 
Françoise de Lombard-Gourdon , par contrat du 1 2 fé^ 
vrier 1776 , notaire ^ Jottrdao à Çar^ikiont. De ce 
mariage sont issils : 

!•. Louis-Joseph- Toussaint , dont Tarticle suit ; 

a*. Adélaïde-B^ptistine-Pauline le Clerc de Lassi- 
gny de Juîgné , née â Lorgues le 6 juillet 1785 ; 
mariée à Paris, le' 20 août 18 16, par contrat signé 
du roi et de la famille royale, avec M. le vicomte 
de Blanchelon de Meursault de h Rothîepôt ^ 
ancien mousquetaire du roi , chevalier de Pordre 
royal et militaire de Saint-Louis , domicilié à 
Beaene, en Bourgogne ; 

3®. Louise -Françoise-Marie le Clerc de Xassigny 
de Juignéf née à Lorgnes- le ï**. septembre*! 7^8; 
morte à Lorgues, sans alliance, le ar janvier 1807. 

XVU. Louis-Joseph*Toasêaini tE Gmie^ comte de 
Lassigny de Juîgné, n^àLorgueale i^'^novembre 1778, 
se trouvait à Paris à répo<|.ue de la mort de sdn père , 
le 10 aoù| 179:2 ; sa mère, inconsokdde de la mort de 
son mari , le rappela auprès d^eUe et s'opposa au désir 
qu'il aurait eu d'émigrer quoiqu-'U Ait encore très-jeune 
k cette époque« La mort ^^rieiise de Loui»^Jean-Bap« 
tiste le Clerc , comie de Lassigny de Juigné, a ôccasioné 
à son fils des pertes considérables dans sa fortune. Ses 
bieiis ont été mis^ pltisiieurs fois sous lie séqueï;tre', et 
Hialgré toutes les persécutions que son'a6^chçment bieh 
connu à la maison de Botirbon lui ont fait éprouver , il 
y est resté eonétamment fidèle , et ilf n'a jamais occupé 
aucQ^e place pendant la ^révolution. £n x8t5 ,^ à la 
première nouvelle diA débarquement de Pu^urpateùr, le 
coanè de Lassigny ie mit à là tête d'un détachement 
de ia garde nationale ^e Lorgues, qui marchai sa pour* 
suite jusquès'à. ôap , départeraeni des Hatite^-AIpt^. 
Depuia la seccmdé ventnéé du roi , il a commandé la 
^preoûice compagoîe dé §renadieH de la* garde nMionale 
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4e Lorgnes , et il a élé noramé lîeutenant-colonel de ti 
légion de garde ioiationale à pied de ^arrondissement 
.-de Draguignan , -par ordomaance du rm da 4 février 
1818 ; marié, le :lo septembre 1796^ à Clatre-Gharlotté 
lie Gasquet., fille de messire Jean-Bernard de <G.asqaet , 
«eigneur de TEsquivit, capitaine de vaisseau, ckevalier 
de Tordre royal et militaire de Saint-Louis^ et^de dame 
Xouise- Charlotte -Ëtiennei te -Bernarde 4e 14UrUany« 
De ce mariage sont issus ■: 

i^. Loms-Henrî , doBkt Pârticle suit^ 

a^. Marie-Sophie le Gerc de Lasstgny de Joigne^ 

née à Loi;gues le a3 février 18074 
3^. Marie-£(isabelh ^ née k Lorgoet le 5 avrS 

1803? 
4^. Anne-Charlotte, née i Lorgnes k a3 juillet 

4814 ; 

S^. Charlotte- Louise- Marie f née à Lorguës le.aS 

4iiars 1847. Elle ^a détenue sur les fonts de hap;- 

. 4éme par messire Charles-Philibf rt-Gabriel le 

Clerc j iii«ri|uis «de Juig4në , pair de Fraitce , re*- 

IMrésenté par feirraonseignenr Louis de trilleneuve- 

fiargemoat, cofé *de Lx>rgues , nommé p^r le rài 

À l'évécbé de -Gap ^ et par dame Chafrlotte Thv- 

, roux, marquise de Juigné, représen tée par Marie- 

^Sophie de Jiiîgné. 

XTHL Louis-Henri le Gubc, vicomte 4e Lasstgny 
tde Guigné , né à Lorgues le a4 |oiUet 1797 , est entrt^ 
^ns les gardes du corps du roi, oompagoîe de Luitem- 
bourg y le 28 juin i8i44 breveté liewtenaiii de ^avaterin 
lé 4 juillet suivant ; a été nommé' Ueutenant dan» le ré^ 
.giment des chasseurs dn Gard à la fia de l^née i8tS\y 
lors de la formation ^le ce régiment Le vicomte Henri de 
Juignéf ^i se trouvait en congé à Ijo^et à i^époqoe da 
retour de Tusurpateur, £t parfie^f ub petit corps de cava- 
lerie qui marcha 4 sa poursuite jusqu'^ Gap, sousles ordMt 
jde M^^ P^rier-la*'Q|urde , f ui loi 4é^vim 4w ^artitt^ 
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MOTRKGT. mA 

t^j^ts^hanorablelorsqu^il quitta ee corps pcrarrejeindre lest 
gardes à Paris. Le vicomte de Juigné eut l'honneur, en- 
passant à Nis^ies , d'être présenté à son altesse royale 
xnonsei^eur le duc d- Angouléme, qui daigna ^accueillir' 
tvec une extrême bonté,. et qui lui donna Fordre de 
continuer sa routo pour Paris-; mais ayant appris.à Mon-^ 
iQuban l'occupation de Raris ^ il se rendit.de suite i* 
Toulouse où. se- Pouvaient réunis^. à cette époque, der 
ipilitaires de&diver» corps de la^ maison du roi^ auxquelr 
Use joignit, It^naqtMtta Toulouse que lorsque le drapeau^ 
tricolore y eut été.arboré, et ilrevini ensuite à Lorgues' 
16 27 j?^^ idi5. IL fut du nombre des.jeunes gens dé* 
Lorgnes qui enlevèrent le drapeau tricolore pour y subs- 
tituer le drapeau blaoc, que> les habitants de cette ville 
fidèle , et de touttems^dévoaée aux Bourbons, eurent lé* 
qouragede conseryer ,. malgré les menaces dà maréchal^ 
Brupe, dont le quartier-général* n'était éloigné^ à cette* 
époque y que de quelques iieues de Lor^ues.. 

Armes ^D'argen^,.à Ta croix de gueules,. bordée en--- 
grélée-de sablé , cantonnée de quatre aiglettes du même^ 
becqtiées et onglées ou parées dfe gueules. Cimier : ua* 
coq essorant. Devise : ad^aha. Cri : battons. et abaitons* 
La oroix^vienà du tems d^ croisades» 



MUTRECT (f© chevalier Jean Constant DEj d'uneisr 
bmille ancienne de Normandie, né à Paris le 7 août 177.5^- 
a été* élevé da^ la maison de son altesse sérénbsime lei 
duc dé Fenthièvre , doàt son père était, le secrétaice diw 
cabinet. 11* commença ses premières armes eaKltaUe,.dani^ 
les légions polonaises;. il. y fut admis comme lieutenant 
ei capitaine ; il' passa ensuite aide de camp du générât 
polonais Chlospiski. Use distingjia, le 7 décembre 1810^ 
par une action d'éclat, à l'affaire de ï'Avenlosa , en Es-. 
I^ne , tm se pfécif itantsur six bouches à fieu^: cette ac*^ 
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t%i M PmSAYÈ. 

Uon lu ivatut la croix die «a Wgîan ; dans \â rnéme cam« 
p»^ne , il se distingna an siège de Tortose , et obtint 
D^e secoode f<H8 la croix ; ' il fut nommé chevalier avec 
dojtation à Witepste, en Russie, le 3i mars t8iS. 

Le roi de Saxe, pour It récompenser de ses bocfs et longf 
services, le nomma chevalier de Tordre' royal et militaire 
4e Polûgod, le 12 décembre i9io. 
. Au^oi^rd'hui chevalier de Saint- Louis, officier de la 
X^on - d^Honneur , il e^ chef de bataiHon à la légion 
de la Heurte. Il ne reste plus de cette feratUe que le 
qhevalier, dont nous venons de parier, et son frère atné^ 
AQcieQ commissaire des guerres , marié et sans enfants. 

Armes i Coupé , au i". d'azur, à Tépéc d'or , accostée 
de dei;ix branches de laurier, les queues {Mssées en sau- 
toir , som la garde de Tépée ; ao a d'argent , au cheval 
Çai , galoppant , de saUe. 



' PXJISAYE, tx PuiSAYE, ou DÇ PuisiT, maisoD 
. Tune (les plus nobles et des plus anciennes du, royaume. 
l!)an$. les chroniques et chartes latines , on lit : Pusea « 
Puisaîa , Puisatium , Puisacemcl. La terre, de Puisaye.^ 
située dans la paroisse de la Mesnière, en Iqtin Mesnereia^ 
a reçu son nom d'une branche de ta maison Puîsatîo , 
qui, dès le dixième siècle, était en possession de ces 
terres, don( la dernil^re ét<ait alors regjardée comme place 
Jorte et en état de défense. 

' Piganiol de la Force, dans sa Description de la France, 
tonae I, page 216, rapporte que , dès Tan 5)78 , les sei- 
seigneurs de Puîsaye étaient sénéchaux héréditaires des 
comtes du Perche. 

« Les ducs et les comtes, dit cet auteur, voulant 
31 imiter les rois, eurent aussi des sénéchaux auxquels ib 
m donnèrent une autorité semblable à celle des séné- 
» chai» de France. Dhs Tan ^1^ ^ la sénéchaussée àei 
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>» France aydnt éle rendue bérédîtaîre, les àfStt» et les 
f comtes voulu refit aussi avoir des sénéchaux bérédt-* 
é taires. Les vicoiates de Tbaaars deTÎareét sénéchaux 
» héréditaires des comtes de Poitou ; les aeigoeurs de 
9 JoioffÛiej des cQml^de Champagne ; les seigneurs è*Epi* 
f juiXt des certes de Flandre ; lea seigneiirs de Puisaye , 
j» des comtes do Perche; les a^gneurs à^Esirées^ des 
9 comtes de Bçnlogne , etc. , etc. » 

Ce fut vers le même tems qne Bager, comte dn 
Perche , épousa , en secoiuies noces , Adélâts de Puisqye , 
fille de Hugues, sœur de Robert, auteur de la branche 
qui est le sujet de ce mémoire, «r Après |e meurtre de 
9 Mabîle (dit Odéric Vital), Roger épousa, en se- 
9 condes noces , Adélaïs , fille de Hugues de Puisse , 
» qui était des plus nobles chefs des Francs^..k^ Poêt inter^ 
9 jectam Mkbilîam , oliam Rogerùn : dumi uxorem , 
9 nomine Adelaîne Huganis de Puisatio ^ui de NobUissimis 
9 francorum procerihus erat^^fiUam. » 

Il ne faudrait rien de plus pour démontrer que le 
nom de Pmsttye et celui de Puiset sont le même ; et que 
c^est fort improprement que les historiens modernes 
ont travesti le mot Puisatium en celui de Pwsel. Mais il 
est un monument d'une autorité supérieure, à celle de 
tons les titres écrits, par lequel il est irréfragaUement 
constaté que le château appelé en latin Pidsatium , et 
par conséquent les seigneurs à qui il appartenait , n^ont 
jamais porté d'autre nom que celui de Puisaye, 

Ce monument n'est autre chose que le pays ména^ où 
était située celte forteresse célèbre, dont il formait la 
Banlieue. Or ce pays, qui faisait alors partie de la Beauce, 
vms dont Tétenduç était beaucoup plus considérable 
qu'elle ne l'est aujourd'hui , n'a pas cessé, depuis l'épo-- 
que de la démolition du château par Louis le Gros ^ en 
1.1 iS, jusqu'au moment actuel, d'être connu sous le 
seul nom de pays de Puisaye ou de la Puisaye. 

En efifet, il n'y avait pas , dans toute la contrée , de 
lieu plus propre à l'érecticm et à la défense d'une forter 
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fe$se te&e'qtte'le Toi è^ personne en airaîf dC^ dit (Kusc 
fois le siège sans succès ;. et que ce ne fut qu'après une 
longue vicissitude d'avairtages et de perte», que Hogue^ 
de ivisoye , qui commandait la coofëdératioa des comtes, 
et des- seigneurs eoatt€^ Loub le firos, céda: enfin auxJ 
^rmes de ee prince. L'instoîre ajoute que le roi , qui 
perdit dans cette actiofi son sénéchal Ànseaums de Gar^ 
lande , n'aurait pas remporté 1» victoive , si^ les comtes^ 
de Blois et do Bar y deux des coofédérér, sur les troupe^ 
des^els Hugues de i\ata)re avait compté^ ne fiissent zr*« 
rivés trop, tard pour prendbe part à la bataille ^qiid.décid» 
du sort de la place» 

Les Boioains aivaient donné au^ pays de hi Puisaye lé 
nom de Pêdiaciaf è cause des aspérités de la surface ; ce 
mot (dit l'Encyclopédie) siguifiant un pays de monta- 
gnes » 11 était ancienoemenl couvert d^épaisses forêts ; 
• au point que M. le Benf croit qu'il a dû être le centre 
» des Gaules ^ où les Dcuides tenaient leurs assemblées 
9 aanuellesw » 

. Il es( à ivoire qu^l reçut le nom de Puisaye ou la 
Puisaye de celui des seigneurs à qui il tomba en partage' 
lors de la conquête de la Gaule et de l'établissement de 
la mooarchie. Quoique la conduite et la fin de cette 
guerre des grands contre le roi , aient été aussi glo-^ 
rieuses pour Louis le Gros, que les résultats en ont été 
a^^antageux à lui^^néme et à ses descendants , il semble 
que la fausse politique qui a porté les historiens mo-^ 
dernes à dénaturer jusqu'aux noms des chefs de la confé^ 
>dération , les a de même induits à supprimer ceux d'iine 
partie de ses membres les plus illustres. 

On y remarquait entr'autres , i^. Hugues, sefgneur 
de Puisaye y qui, par s» femme Alfx^ sœur des seigneurs 
de Hoekefort et de Monileherry ( de la maison de Mont- 
morency ) ^ était oncle de la reine Luciahé^ femme de 
Louis le Gros ; 

a®f Hugues de Puisage ^ son fils , chef des confédérés» , 
•ousin germain de h reine et de la femme de Philippe , 
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tMre an roi 9 cette fxriaeesse étant fille et tmique kéru 
aère de Gui Trou«sel, oevea d*A&û de Paiêaye ; 

3^ Philippe, comte de Meurs. ei de Meulaa^ frère 
Ja poi. Ce prince ( dit BoulaiayiUien) attirari la con^ 
lédérattoQ ^ 

i\ Amaury^ comte de MonUfwt^ son oade mAerael f 

£l S\ Foulques , comte d'Anjou 9 son frèf« itUriq ; 

60. J)i2&^, comte de M^ntlelierxy ; 

Et 7®. <ïza de Rockefi^t , frères d'AUx de Pnisaye ^ le 
second frère de la reine Xim^oh^, etTun et l'autre ondes 
it h princesse^ époôse 4xx prince PKtHppe ; 

8^ Troussei de MmOMurry, fils da comte Miles 7 ' 

•9»« TéUtouÏÉ^ comte de Charires^ de Blois^ de TVmnrt 
de Bne^et de Qtampagnfi ; 

iOf<^. Le comité èe fittr; ;^ 

<i^ Le comte de CùrMi, Sont Htrgcres €è J^flfjè 
^ait l'héritier ; mais ^yant été fint prisonnier par Lottis 
le Gros , il céda an roi le comté pour prix de sa rançon f 

£a®. Le viootirte de Troyes ; 

i3o. Le seigneur de <>^ 7 

' i4'- Lesîre de Cùucy; ' 

i5». , 16^., i7«., «§•. IjCS scignctnps de ©oBrrrwjr j' 
de Dammartln t ii^ Montjoie^ de Beaugençy^ etc. , etc. 

Hiigues de Tmsaye étant l'aîné de la confédération , 
CDnçraïe il en était le chef^ elle fut dissoute par sa <jlé- 
faite ; et les seigneurs de Roch^ori et autres s'étant ré- 
conciliés avec le roi, il se détermina à porter ses armes. 
en PsJestine , oà Baudouin , dont il était proche parent , 
avait succédé h Godefroy de Bouillon sur le trône de 
Jérusalem, Mais la mort le surprit en chemin : deux de 
ies enfants, selon toute apparence en bas âge, se réfu- 
gièrent, l'an auprès du comte et du sénéchal du Perche^ 
<ît l'autre auprès du comte de Bar^ leur proche parent; 
le premier donna le tiom de la Pùisaye k une terre 
située dans le Perche Z^merais, ou Grand-Perche. Après 
Textinction de cette branche, cett^ terre a passé dans la 
naisoi^ dé Montmorfoç^. 
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ta8 . BE-FUWAY*, 

Le mc099i fijt l*aut«ur iPune autre branche depiiU 
long-temi étetnle ^ ntais qtn stifosistatt encore à la fin dii' 
tretzième aièck ; car on lit dans (es recherches bisto* 
rîqiieB 4iiie thdmts ég Bmr et son entrée solennelle â 
Liège, le jour de la PuriBcation de l'an i3ob, accom- 
pagflé de Jean de Pmsaye.^ son mainffourg , mot ^ai , 
daqs l'idîome du pay.^, signHîe tuteur. 

La branche qui est le sujet de ce ntémotre, reconnaît 
pbur auteur : 

L Robert, I«^ du nom» seigneur 0R Puis a.yb el de 
la Mesnière , sénéchal héréditaire du comté du Perche , 
fils d^ Hngiies de Puisaye ^ seigneur de Beauce , et 
£rère de la comtesse du Perche^ Adélaïs. Ce Robeit y* 
en Tan ioo3, fit bâtir le château de Pmsaye^ sur les 
^c^nfiujitf. d^ banlieues de quatre seigneuries qui en 
forp^aient alors les doujûnes ; de maitière que le centre 
du bâtiment. était le pçint précis' auqud devai<*ni aboutir 
les angles de ses quatre seigneufieâ ;. trots ^ sa\'oti: t^ia 
Mesnière Buré^ Consimer et Bpissey. Quoique le châ- 
teau ait été depuis long-tems détruit ^ cette singularité 
se remarque ^nçore sous sië% ruines. 

II. Robert , II*. du noip , sénéchal du Perche , fils 
du précédent, seigneur de Puis ayb, la Mesnière , fit 
construire'^ en loSi , avec le consentement et à l'aide 
de Godefroy, comte du Perche , deux grandes routes à 
la manière des Romains , l'une , du château de Put- 
saye à la ville de Morlagne, et Taulre , du même lieu 
à celle de Bêlêrae. Ces deux places étaient alternat ive« 
ment la résidence des comtes du . Perche : les pierres 
qui avaient servi à celte belle construction , ont été ^ 
peu à peu ^ enlevées par les acquéreurs des terrains 
que ces routes traversaient. On en découvrit cependant., 
encore, il' n^y a pas plus de trente ans , çà et là, quel- 
ques vestiges. 

IIL Robert I III*. du nom, dieraKer, seigneur xsÉ" 
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pGiSAVE «t de la Meniière, p«r une charte de Pan 
1096 ; du consenteneoi de Cécile , «a feome , et de 
GuiUaume, son û]s , fit «pittsieurs denaycias coasidé** 
vables à Tabbaye de Saint- Martin de Seéz. Outre e« 
Guillaume dont bn ne Toît pas La postérité^ il eut eneor# 
Robert, qui smit. 

lY. Robert ï^e Pihsay£., IV*. du naa , ciMvâlier^ 
seigneur de Puisse et de la Mesaîèce. Fêt ade cfaartq 
de Tan 11 33, sous répîscopat de Gérard , ëvéque de 
Seét, 41 cautionna avec le seigneur de ongpont, le 
seigneur. de Saint-Julien-sur-Sarte , envers lé chapitre* 
de Seéz, pour la cession qfue ce dernier lui fit de^ 
droits et dîmes qu'il avait stit la paroisse dé ^iiht-Ju- 
lieu ; H eut, de sa feninie nommée Jeanne, trois fiU, 
savoir : ^ • 

1», Robert, qui donna à Tabbaye de ta Trappe ^ 
des prés siitués dans la paroisse de la Mesni^re ^ 
il est dénommé , à cette occasion , avec plu- 
sieurs autres seigneurs , dans une bulle du pape 

' Alexandre III, du i5 des calendes deTan iiy3: 
il ne paraît pas qu'il ait eu de postérité ; 

a^. Guillaume , qui suit ; 

3®. Et Gervais, séigheur, fen partie, dé la Mes- 
Mèi^, qui aumdna , en 1194 ^t 1195, à la 
léjiroserie Be chartrage et à l'Hôtel-Dieii de la 
ville de Mortagne, deis terres et la dîme du boi$ 
iouàsei)n : il ne paraît aussi avoir eu de pos^. 
térité. 

V. 'GuiMaume de PuïSAye, qualifié htâRcï, cbeva- 
Mer , ^ignewr de Puisaye et de la Mesriièrc , consentit 
que GerVaisdeGhiraï et Girard, son fils, ses vassaux, 
à cause de la seigneurie de la Mesnière , donnassent k 
Tabbaye de la Trappe la terre du: Marchais et les pFés. 
tes deux dotations furent confirmées par Rotrou ^ 
comte du Perche, eo 1189. Le même Guillaume de 
*6* 17 
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l3d DE PUTSATl. 

PmsofB servît & rarrière-ban , ea i2i4, ^t est nomml 
dans les rôles de cette année rapportés par la Roque , 
daminus Pujsacensa ; ilfieffa^^e l'abbaye de la Trappe ^ 
des 4erres à Montisambeit , joignant la maison des Lé« 
preux 9 poiir quina^ sols, monnaie du Perche, payables 
à la Saint-Jean-Baptiste, suivant une charte de i'aa 
1327. 11 laissa de sa femme, dont le nom est ignoré, 
Guillaume, qui suit, et Guillaume, dit le Jeune ^ 
prêtre et chanoine de Joussaint de Mortagne. 

TI. Guillaume DE PuiSAYE , 11^ du nom ;, aussi 
qualifié miles, chevalier , seigneur de Puisaye , de U 
Mesnière et de la Serre, donna, par acte du jeudi* 
avant 4a Purification 129a , au chapitre de Joussaiat 
de Mortj^e^ la présentation de la cure de la Mes** 
nière, sous la condition que la première fois qu'elle 
Tiendrait à vaquer , le chapitre serait tenu d^y nommer 
Guillemum de Puisàïa consangumeum prestnterum et ca^ 
nonium^ et à son refus, une personne à son choix; il 
donna encore au chapitre la dîme de la paroisse, et 
fonda, dans l'église une chapelle en i3oo« De sa. 
femme , nommée IsabeDe^ il laissa ; 

i\ Pierre , qui suit ; 
* a^ Guillaume-Marie, qui ne laissa que deux filles^ 
aavoir : Guillemette de Puisaye^ femme de Guil- 
laume de Hersée^ écuyer, et Jeanne, épouse de 
Richard le Monnier , écuyer ; 
3^ £t Jeanne^ mariée à Thomas Gabaud, che« 
valier, comme il appert d'une charte àe Pan 
1^83, par laquelle Guillaume H , son père, du 
consentement d'Isabelle , sa femme , et ^ 
Pierre , son fils aîné , lui donna pour <lot ses 
fiefs et héritage^ la terre relevante de la sei- 
gneurie de la Mesnière. 

VII. Pierre DE Puisaye , h'. Aa nom , dievalier , 
ieigneur à» Puisaye et de la Mesnière ^ fut marié 
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Irer. Françoise Je Simnont, fille de François , seigneur 
it Sormont , écuyer ,. dont entr^autres enfônts. 

VIIL Jean Difr PuidikYS, l*'. du nom 9^ ehevalierv 
seigneur de Putsaye et de la' Mesnière « qui transigea , 
par actes passés- devant G'uiUot' Hugol', les 29 février et 
1 5 décembre i369, avec Guillaume de Hersée , écuyer^ 
et Guillemette de Puisaye , sa femme >. pour droits 
résultants^ de leurs partages danr la seigneurie dé U 
Mesnière, et transigea aussi- devant le même notaire^, 
par acte du 5 février rSy i , avec Richard le Monnier, , 
écuyer « pour tes bîehs de* Jeanne de Puisaye , fenmie 
je Thomas Gabaud, morte sans postérité , lesqueU 
avaient été donnés en partage audk Richard, à cause 
de sa femme ; ils avaient hérité dfe ses biens avec GuiU 
lemette de Puisaye, femme de Guillaume de Hersée ,» 
s k repré^ntation de Guillaume de Puisaye» putné 
leitr père y suivant la contume dur Perche, qui exclut 
Its^ aînés de la succession des'puînés^; mais fô mouvance 
fiedale de se» biens appartenant à Jean de Puisâye^. 
stigneur de la. Mesnière , représentant Pierre de Pui- 
»iye> s^n fr^&ainé , il reçut, len conséquence, lai foi et 
hommage de Richard le Monniêr ,. écuyer, et de Jeanne- 
de Puisaye 9 sa femme , et abandonna leurs biens à cent 
sols tournois de renre, en présence de Guillaume 
de Hersée et de GuUlemette de* Puisaye, sa femme > 
qui approuvèrent ledit acte. 

Jean de Puisaye, 1^'^ du nom, épous» demoiselle < 
Françoise du Greiner, fille de François du Grenier^ 
seigneur de la Pesonnièré, dont Jean, qut suit^ èfe 
Guyon , rapporté après son aîné^ 

IX. Jean D« PuiSAHE ,. Il'* du» nom^ , chevalier ^, 
seigneur de Puisaye et de la Mesnière , rendit aveu des 
terres de Puisaye et de la- Mesnière, au du€ d^Alençon, 
en 1400; reçut, en i4o3, i4o^ et i4i4» les aveux de 
Verrières,, Vorlouyet,. la. Bril(mnièr& et Robiche , ef: 
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acheta airec GayoRt son frère» Ytngt- ab aéb huft ^ 
niers de reste bérîlale ck Michelle Cbaroelle, 4 prendra 
à la Saînt-Remi , sur messire Jean de Puisaye , leur 
père, par ^cl^ passé deraot Thomas Duclièimn, ta- 
bçUioa ^ Morta^ie ^ le lo wBveaArt i^i i ; îl «e pa^ 
7aît pas que ceieaoyll*. ta aosn, ait bbsé'de pos^ 
téiilé. 

. IX. Qnyon HE Puisati , chevalier , seîg«ciir de 
Ihiisaye de la Mesoière et de la Gouesbrie , iîU puîné 
de Jean I ^ et de Françoise du Greaîer , rendît aveu 
lie la terre de la Hesnière et de celle de Puisaye , au 
^c d'Alençon^ en i458; reçut, le ii août 1469» 
Vavei^ de Gratien de PlaveUe^ pour la portion €pi% 
tenait de sa seigneurie de la Mesoière, par Anne de 
Hersée, sa femme, petite - fille de GuilleineUe de 
^îsaye, son épouse^ devant Guitlot Hugot, notaire 9 
le 16 décembre 1369. 11 épousa Henriette 4e Hersée, 
fille de Henry de Hersée , mort sans issus mâles. Elle 
lui rapporta une poi;tion de la seigneurie de la Mesnière» 
î^urs en&nts furent , Pierre ,. qui suit ; et Oeiûs , qui 
ei^t en partage la seigneurie de Puisaye , auteur de la 
seconde branche rapportée ci-après» 

X. Pierre de Pujsate, IK du nom, chevalier ^ 
seigneur de la Mesncière, ks Aulnais et la Gouesbrie, 
épousa demoiselle Jeanne de Loysel , fille de Jean de 
I^sel, é;çuyer, sei|^ur du Plessis et de Blavon ^ 
d99t Jii^cquei, qui ^uit ; et Mart;^, qui eut en partage 
^e pofitipn àéfig^Tée de la seigneurie de la Mesoière ^ 
laquelle rentra k son fcère* 

, XL Jacques Itt PciSAlTB, li*. du nom, chevalier ^ 
seigneur de la Mesnière^ Us Âulnais et de la G^raes- 
brie ^ tximparut au procès^verbal de la rédactioA de le 
coutume Âi. Perche, en i$3^; il avait épousé, eo 
s 534, demoiselle Marie de la Vpve ^ fille de GallefaMl 
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3e la Yove , chcvalîer , seigneur de TêaiT6fiTre$, le 
Fkssis et la Guiniaudî^re ; de laquelle vinrent Robert , 
qui suit ; et Marie, femme d^Aimé du Ferou, éaiyer^ 
seigneur de la Beliardière. Jacques , son père , leur 
vendit , sous la facplté de rachat djont il ne fit p#s usage, 
ce qui lui appartenait dans la seigneurie de la Mesnière ; 
et Rémi du Pérou ,.et Marie de Puisage 9 sa iemmie, 
revendirent, en i56gi tout ce quMk avaîenjt de la 
seigneurie , partie à Jean de Puisaye , leur cousin , et 
une autre partie â Gilles de'&lavelle, aussi leur cous- 
sin , qui maria Louise , sa fille , à Denis de Villeraj 
de Biant » et lui donna en dot ce qu^il possédait dana 
la seigneurie de la Mesnière ; ceux-ci le vendirent , en 
1622» k Jean de Pubaye, de la secoude branche et à 
Marie de Thiboutot, sa femme; c'est ainsi que tout 
ce qui avait été divise par partage de la seigneurie de la 
Mesnière, a été réuni et passé de la branche aînée 
dans la branche cadette. 

XII. Robert DE PuiSAYg , V«. du nom , chev^ier^ 
seigneur de la Gouesbrie , assista à Rassemblée de 1^ 
noblesse de la province du Perche , pour la députation 
aux états de Blois, en i588, et avait épousé demoi- 
selle de Surmont , de laquelle il vint : 

XIII. Michel Djs Puisaye, I^''. du nom, chevalier^ 
seigneur de la Gouesbrie, marié à Catherine des Meu* 
blés , dont : 

XIV. Michel DE PuiSATE , II«. du nom , chevalier, 
seigneur de la Gouesbrie 9 qm épousa Madelaine de 
Queroult et en eut Michel , qui suit ; et des filles. 

XV. Michel 0B PWSAYE , III*. du nwn , chevalier, 
seigneur de la Gûiiesbri.e , épousa demoiselle Anne de 
Qislain.9 fille d^ Claude de Gislain f chevalier , tel^ 
gneur de Saint-Mars. 
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i34r im PtJi^ATi. 

' Celte Vancbe cpri a fournr, anisî' qtielo saît^anteTi; 
une suite honorable de servies ];nilitan«s, ^est éteinte 
vers la fin du dîx-seplième siècle. 

Seconde branche ies seigneurs dt Puisaye* 

X. Denis ï>E PuiSAYE, second fils dfe' Guyôft etdc^ 
Henriette de Hersécv eut en partage là seigneurie dcr 
Pnîsaye , démembrée de celfe de la Mesnfère ; il obtint 
du duc d'^Alençon, comte dii Perche, le 4 février i453^ 
des lettres de surannâtion ; rendit foi et hommage à 
Pierre de Puisaye ^ chevalier , seigneur de la Mesnière , 
aine de sa maison, le 4 niars 149' t ^^ servit long-tems 
ïe roi Charles Vf I y corrtre tes Anglais. Pendant son 
absence , Bertrand Pèpîn s^èmpara d'ime paitîe de ses 
biens , dans lesquels il rentra , en 1460 , en vertu d'une 
sentence du bailli d'Alençon , ah îF est dît qu'il avait 
toujours servi le parti du roi. Il avait épousé demoiselle 
Maxime de Launay, fille d^Alaîn de-JLaunay, écuyer, 
sreigneur de Beaufpssé , laquelle lui apporta en dot cette 
terre, située en Normandie ; leurs enfants fiirent : Jean^ 
qui suit; et Guillaume, prêtre, qui partagea avec soa 
frère aîné, le i*'. février i5o2» 

XI. Jean DR Puisaye, IÏ1«. du nom, chevalier, 
seigneur de Puisaye, de Beanfossé, épousa Jeanne 
d'Avay, dont Jean , qui suit-, et Philippe , qui alla 
s'établir en Normandie , et eut en partage la terre àé 
Beaufossé. 

XII;. Jeai» DE Puisaye, IV«. du nom, chevalier, 
seigneur de Puisaye , produisit les titres de noblesse 
de sa maison , devant le sieur de Courdemanche , 
commissaire du roi , pour la recherche de la noblesse , 
en i54o, et épousa , en iS64) demoiselle Gratienné 
Moinet , fille de Gratien Moinet , écuyer , seigneur de 
Montgazon ; il en eut ': î 
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D£ PUISA YJU lS$ 

1*. Mkfael» qui suit; 

a«.^ 3«., 4^ et S». Gilles , Charles t Odette et 
Catherine. 

XTII. Michel DE PmsATE , chevalier , seigneur d« 
fuisaye , assista à l'assemblée de la noblesse , pour les 
^ats de Blois, en i588; servit le roi, depuis 157^^^ 
jusqu^en 1837 , dans la compagnie de cent hommes 
d'armes des ordonnances du maréchal de Cossé , et eut 
de Jeanne de Chièvre, son épouse , entr'autres enfants ^ 
Jean , qm suit ; et Gilles. 

XIV. Jean de Puisayb , Y^ d» nom , chevalier , sei- 
gneur de Puisaye et de la Mesnière, de la Coudrelle, 
l'Ormoye et Beaumont, produisit ses litres de noblesse, 
devant |e commissaire du roi, en 1624; servit, en 
1635 , en qualité d'enseigne dans la compagnie des cent 
hommes d'armes des ordonnances de sa majesté, de 
Ji. le comte de Tresmes , en l'année coiïua[iandéç par 
U. le maréchal de la Force ; et avait épousé, lé a*] )uia 
1617, demoiselle Alark de Thtboutot| 4ont: 
1^. René, qui suit; 
A^. Marie , femme de Jean de Gueroult , écuyer , 

seigneur d'Herîiïne; 
3^. £t Marthe, mariée è Françob de Bouvoust^ 
chevalier , seigneur du Plessis. t 

^V. René de Puisage , I**. du nom , chevalier , 
seigneur de Puisaye , la Mesnière , de la Coudrelle , 
de l'Ormoye , Beaumont et Longpont ; reçu chevalier 
de l'ordre du Roi , en i€55 , et l'un des cent conservés 
lors de la réforMtîon de cet ordre, en i665. 

XVI. RenéBE PuiSAYE, IF, du nom, chevalier, 
seigneur de la Mesnière, la Coudrelle, l'Ormoye J Bcau- 
SQont et Longpont , élevé page de la petite écurie du 
Koi , épousa demoiselle Marie Abot , fille de Jean Ahot, 
«eigneur du Bouchet , et chevalier d^^^ rçrdre du Roi. 
p% ce DDJtriage vinrent : 
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t36 DE yUtSATl. 

1*. Andj-é-NîcoIas , qui ^uit ; 
1*. Jean , prêtre ; 
3». Marie ; 

4*. Charlotte, mariée ii. Henri de Langan, baroa 
de Boisfévrier. 

XVI!. André-Nicolas DE Puisa yè , chevalier , sei- 
^em de la Meunière, la Coudrelle, TOrtrioye, Beau- 
inonty Longpont et Théval, capitaine au régiment des 
Fcogeret, grand -bailli héréditaire de la province du 
Perche, mort en lySa , avait épousé demoiselle de 
Ifauduit I doat U eut : . 

f. André-Louis-Charles , qui suit; 
st; Ahdré^Nieolas- Mme, mort aprfes avoir laissé 
• ée Françoise de Brétignière , sa femme , Une fille; 
maiiée à Nicolas du Montrin , seignîeur de Seh- 
tiUy; 
8«. ^ 4**M S», et 6*., et quatre filles, dont une a 
, évè «BAriée k Françob de la Vallée , chevalier 
et seigneur <le la Salle et de la Roche , capitaine 
de cavalerie. 

XVIIl. André- Louis «Charles IME PciSAYE, cbe- 
irilier f tnkrqbis de Puisaye , vitbmte de lia Perrière au 
Valgermont , seigneur de Thévar, capitaine au régi- 
ment de Berry, cavalerie, chevalier de Saint-Louis, 
lirand-bâilli héréditaire de la province du Perché, et 
gouverneur de Mortagne. Cest eh sa faveur et en con- 
sidération c!e rântiqnité de la noblesse de sa maison , 
que kTirôi Louis iV a réuni les terres et seigneuries dé 
la Mesnièrë , de la Coudrelle , l'Ormoye , Beaumont , 
iiôngpbnt, Stkrmobt, Milan, et antres en dépendant, 
et les a érigées en marquisat, sods la dénomtnatiôh de 
Puisâye , par lettres-patentes du mois d'août lySS, en* 
reglstrées au parlement, lé 3i novembre i75j^, et eh 
ia éhambire d^s comptes, le 3 aoAt 176a; Il a épousé; 
le ig février 17 4^, demoiselle Martte-FraaçoiseBibnm 
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DE blON. iS^ 

^s t45o. Elle s*est alliée avec les maisons les plus 
distinguées de la province , et n^a pas cessé d'étt^ atta-* 
cbée au service des rois de France. 

Armes : d^azur^ à deux lions léopardés d'or i armés et 
lampassés de gueules. 



DE DION, maison illustre et très-ancienne de JBra • 
bant, qui possède, de tehis inunémonal, la terre de 
Dion-le-Vaï , relevante de la baronnie de Wavre , dand 
Péglise de laquelle on voit encore^ des mausolées de 
plusieurs membres de cette famille. L'ancien château 
de Dion , qui existe encore , atteste assez Timportance 
dont jouissait cette maison, il y a plusieurs siècles. Il est 
passé, par alliance, dans celle d'Hennin-Lié tard- Bossu*. 
J^ maison de Dion était connue dans le Cambresis, 
dès Tan 1200, que Jean de Dion , fut seigneur de Démi-> 
(!ourt et capitaine-gouverneur de Cambrai. 11 épousa 
Agnès de Neuville, de laquelle il eut : Hugues, seigneur 
de Démicourt, de la Beliehaye et de Parsonval , en 
Cambresis , marié à Isabeau de GoUssencourt , qui le fit 
père de Jean , seigneur dudit lieu , gouverneur de Bo- 
bain, et de Ffescendre de Dion, femme de Waltièr de 
Mingoval. Nous avons déjà mentionné cette famille dan^ 
le tome Yll de cet ouvrage, mais il faut rétablir ainsi 
les articles Suivants i 

La première branche de la maisoii de Dion est repré- 
sentée par : 

Louis Gonsfant-Joseph DE Dion, chevalier, baron 
de Dion^^andonne, né le 3o janvier 1760, qui a épousé 
Marie-Jéromette de Dion de Riquebourg, sa CQusine; 
de ce mariage sont issus : 

1^ Phi H ppe-Ix>uis- Joseph, baron de Dion, élève 
/ dé l'école militaire de Cavalerie, à Sâint-GèrmaiP) 
16. 18* 
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l40 DS DION» 

en i8i3; gendarme xlei la garde du roî , en i8j4r 
actuellement lieutenant en premier au régiment 
des hussards de la Meurte; \ 

a*. Charles-Edouard-Joseph, baron de Dion, capi- 
taine de U gafde nationale , en 1816 ; 

3*. Henri-Tranquillain-Joseph, chevalier de Dion , 
entré dans les gafdes du corps du roi, compagnie 
deNoailles, -en 1817; 

4°. Sophie-Marie-Louise de Dion. 

Ijè seconde branche dite des barons de Ricquebourg , 
établie à Keims , est représentée par : 

Jean- Baptiste-Marie de Dion, chevalier , baron de 
Dion-Ricquebourg , né le a8 septembre 1768 , ancien 
officier au régiment d'Auxerrois, infanterie, a émigré en 
1791 , et a fait les campagnes de Tarmée de monseigneur 
le duc de Bourbon, j,usqu*au licenciemen l; de-là il a servi 
dans Farmée anglaise , a jpassé ensuite dans le royaume 
àe Suède, où il a servi dans la marine , a épousé , le 29 
avril 1802, Madeleine-Françoise Alphonsine de Mire- 
mont. Il a de ce mariage : 

i^. Charles-François^Isidore de Dion , né le g avril 

i8o3; 
:»^. Henriette-Delphine dé Dion, née le 14 juiU 

let 1806. 

La troisième branche est représentée par : 

Louis-François de Dion, comte de Dion , né le iSmaî 
177 1 ( fils de Louis-François , comte de Dion , qui fit ses 
preuves pardevant le généalogiste des ordres du roi , et qui 
obtini les honneurs delaôourBti février 1 783. ) Il e*t entré 
dans la compagnie des gendarmes de la garde du roi , le 10» 
janvier 1787, puis officier à la suit« du régiment du roi, 
dragons ; a émigré et fait la campagne de 1792 , à Vxvani 
garde de Tarmée de monseigneur le duc de Bourbon ; 
a servi à Saint-Domingue, où il a été major et lieuie- 
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DE DION. l4o lis. 

nanf colonel du régîrocnt des chasseurs de la reine , au 
service Bntanni<]4je ; cbeTalier de l'ordre royale et mili- 
taire de Saint- Louis , le i". mars 1796; lieutenant- 
colonel de la cavalerie àti servke de France , par brevet 
du 26 avril 1797 » donné par «on altesse royale Mon* 
sieur , lieutenant-général du royaume, au nom du roi ^ 
. coloDel puis maréchal des camps et armées du roi ,^ par 
brevet du 4 décembre ibi6 ; est rentré en France après 
leroi en i8i4* H ^ épousé, i^ par contrat du i-5 mars 
1797 , passé à Londres , demoiselle Marie-Louise-Adé- 
laïde de Salmon du Châtellier, fille de messire Charles- 
Alexandre , marquis du Cfaâlellier , et de dame Cathe- 
rine-Aimée de Marin de Montmarin ; 2®. par contrat du 
19 aoàt 1807 '•» demoiselle £lisabeth-Joseph le Vaillant 
du Chastelet , fille de M. le Vaillant du Cbasielel écuyer^ 
seigneur de r£spargnerie , lieutenant-colonel d'infante- 
rie , ancien commandant , pour le roi y de File de Sainte 
Vincent , et commandant en iecoiid d'une des compa^ 
gnies nobles de la province de Flandre à l'armée des 
princes, et de dame Marie-Fran^ise de Gosson. Se^ 
enfants soat : 

* Du premier Ht : 

1*^. Lou^s-Gharles de Dion , né à Londres , le 3 fé- 
vrier 1798 ; 

Du second Ut : 

2^ François^ Jules Augustin de Dion, né à Lon^» 

df es, le 20 février 1809 ; 
3^ Marie* Louifie-Siéphanie de Dion, née le 37 

septembre xBii; 
4°. Ursule^Caroline de Dion^ née le 28 juillet 

48 li 

ûncle et grand-oncIc de tous les précédents , des trois 
branches ci-dessus mentionnées. 

François-Joseph-Constant DE Dioîï , chevalier , n^ 
en 1741 , ancien capiiaine au régîmeût de la Vieille- 
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1^0 Un. TARDY DE MONTRAVEL. 

Marine 9 chevalier de l'ordre royal et militaire de Saint* 
Louis, a émigré en 1791 , et fait la campagne de 179:^1 
dans la coip[ipagnie noble de sa prpvince. 11 est veuf de 
dame Jeanne-Marguerite-Josephe-PhiUppine de Grenet, 

Armes : d'argent , à Paîgle éployée de sable , chargée 
sur Testomac d^un écusson de sable ; au lion d'or à la 
bordure engrélée du même ; couronne ducale. Tenants ; - 
deux sauvages armés de massues hautes , couronnés et 
ceints de laurier^. 



. TARDY DE MONTRAVEL Cette famille, dont il 
existe des branches en Vivarais» dans le Velay, en Lor-^ 
raine et en Suisse , et dont il a été parlé à la letrre T de 
la prejnière série du Dictionnaire Véridique, a bit en 
1786, devant l'intendant de Languedoc, dès preuves 
filiatives de sa noblesse d'extraction et d'origine , juS" 
qu'en i63i , et au-delà de cette époque jusqu'à noble 
Jean Tardy de Montravel, sieur du Bois ,. capitaine de 
cinquante hommes de guerre , et commissaire ordinaire 
en l'artillerie de France ; marié à dempiselle Isabelle de 
Grangean ; par lequel et d'après des titres d'une date 
antérieure , elle se rattache à Aimar de Montravel, de 
l'ancienne maison de chevalerie de ce nom , originaire 
de l'Auvergne , marié à Agnès Tardy , fille unique et 
héritière d'une maison noble du Forez* Dans une tran- 
saction latine , passée en i3i6 à l'occasion de ce ma-« 
riage , entre Aimar de Montravel et Auron , son frère 
aîné, ils sont qualifiés de milites ; une autre transaction 
du 6 niai i355 , entre nobilis Monacus Tardy ^ et Peints 
Tardy de Montravel Domicillus^fus nepQS, dans laquelle 
ce dernier est dit fils d'Aimar de Montravel et d'Agnès 
Tardy , confirme l'union des deux familles , et explique 
{'origine d'un nom cqnfiposé, devenu palronimique, 
ainsi que çe(a a été établi devant la commission du sceau. 
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DE BASCAS DE CUATEAUP.EDON. \f^0 quorim 

par ]e chef actuel de la branche du Yivarais, à l'époque 
oà ii à sollicité et obtenu un titre. 

Serçices. Cette famille a donné un maréchal de camp ; 
un grand nombre d'officiers supérieurs et autres dans 
toutes les armes ; dans la maison du roi , un mousque- 
taire, chevalier de S^int-Lazare, en 1721 ; un gendarme 
de la reine , et deux chevau-légers , dont un brigadier ; 
plusieurs chevaliers de Saint-Louis, dont cinq existaient 
à l'époque de la publication de cet ouvrage. 

Titre, Celui de comte , conféré à Jean-Louîs-Damîen 
Tardy de Montravel de Labrossy, par ordonnance royale, 
du 6 décembre 181 4. Les lettres patentes du 23 dé- 
cembre 181 5 , portent que cette grâce lui a été accordée 
par le roi, en témoignage de bienveillance et de satis- 
faction^ et pour récompenser un courageux et constant 
dévouement pour la personne de Sa Majesté. 

Armes : D'argent, à trois cyprès arrachés de sînople , 
rangés en pal; au chef de gueules chargé de trois besants 
d'or ; l'écu timbré d'une couronne de comte. 



DE RASCAS DE Chateauredon , maison des plus 
anciennes et des plus illustres de la Provence , dont on 
trouve la géa,éalogie dans le deuxième volume de cet 
ouvrage ; mais il faut ajouter à cet article ;, 

Que messirei Joseph - Paul - ïlyacinte - Raymond de 
Rascas, colonel de la légion du Finistère, dont il est 
question, page 461 , a obtenu le titre de baron ^ par ordoh- 
fiance du roi du 12 février 1817 ; et qu'une autre ordon^ 
nance du 21 octobre 1818 , l'autorise à reprendre le non^ 
de Chàteauredon j que portaient sts ancêtres. 

Celte famille a fourni six chevaliers de Malte , dans 
les personnes de : 

François de Rascas , ^ Bagarry , qui fut reçu che- 
valier de justice en , • • . . i563. 
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1^0 ifuîiupte BCOn DE LAVOY. 

Annibad de Kascas du Cannet qui fut reçu ,.etc. 

te 17 mai i6i3« 

Jacques de Rascas du Caonet. . . idem. • . idem. 

le 27 septembre iGyS. 

Bené'André de Rascas du Cannet idem, • . idem. { 

le 3 octobre i683. 

Joseph - Hugues de Rascas. • . idem. . • . idem. 

le I". mai i%2. 

François-Honoré de Rascas du Cannet . id, . . îd. 

le 26 octobre 1723. 

Et en outre, plusieurs cheraliers â Tordre royal et 
militaire de Saint-Louis. 

Armes : d*or , i la croix fleuronnce , au pieJ fiché de 
gueules ; au chef d azur > chargé d'une étoile à huit rais 
d'Or. 



BUOR DE LAVOY. Cette maison , que la tradition 
£iit originaire ^TEcosse, est une des plus anciennes et 
des mieux alliées de la province de Poitou , où elle flo- 
rissait dès le milieu du treizième siècle. Elle a pour pre- 
mier auteur certain , depuis son établissement en France. 

I. Guillaume BuoR , I»*". du nom ; çûriet , seîgnèor 
de la Lande , qui, l'an 1270, accompagna le roi Saint- 
IjOuïs dans ta dernière croisade. On lui connaît un fils, 
Maurice, qui suit« 

II. Maurice BuoR, !«'. du nom, seigneur de la Mo- 
ihe-FrcsIon. Les diverses productions faites par celle 
maison, lors de la recherche, font mention de sort con- 
trat de mariage , passé à. la Roche-sur- Yqn , le mardi 
avant la Saint -Jean , évangéliste, i3ii ; mais elles ne 
nous apprennent point le nom de sa femme ; elles rela- 
tent du moins ceux de leurs enfants , qui furent : 

I**. Guillaume , dont Tarticle suit ; 

a*. Maurice Buor, ") qui firent un accord sur leurs 

o^s Jean-Maurice , J droits successifs, en i '6^5 ; 
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BUOR Q£ Z.ÂVOY. , l4t 

4^* Marguerite Buor, mariée à Hugues d^ Basoges, 
avec lequel elle vivait en ii556, 

Iff. Guillaume BuoR, II*, du nom, écuyer, seigneur 
(fe ia Molhe-Freslon , reçut divers hommages en i3li4 
et i385, et ne vivait plus en 1392. Il aVait épousé, l'aa 
i356, Marie Ancelon de TIle-Bernard , dont il eut Jean 
Buor, qui suit. 

IV. Jean Buor , I^'. du nom , chevalier , seigneur de 
h Lande , lïe là Gerbaudicre et de la Molhe-Freslon ^ 
traftsigea, le i«'. décembre iSga, avec Jean Ancelon , 
seigneur de l'Ile-Bernard , et Jeanne Ancelon , sa sœur, 
veuve de Jean de la Forest , au sujet des biens délaissés 
par ieue Marie Ancelon , sa mère. Il fut chambellan de 
Jean , fils du roi Jean le non , duc de Berry et d'Au-' 
vergue , qui le fit capitaine de la ville et du château de 
Civray, et commandant de la forteresse de Lu^on , le 
Il septembre i4o4- On le voit , en qualité de chevalier 
bachelier, faire montre à Paris, le 9 avril i4«4» ayant 
sous sa bannière un autre chevalier bachelier, et huit 
écuyers de sa compagnie. En 14^9 1 il commandait en- 
core une compagnie de vingt écuyers et de quinze ar- 
chers. Il avait épousé Marguerite de Bellosac , avec la- 
quelle il paraît dans un acte du 37 novembre i4oi ; fifîe 
de Jean de Bellosac, écuyer, seigneor de la Pivardière. 
De ce mariage sont issus : 

1*^. Maurice , dont l'article suit ; 
2°. Manè Buor , é^use dé Georges Foucher , 
écuyer, seigneur des Herbiers, avec lequel elle 
vivait le 19 novembre i425. 

Dans le même tems çwaîi : 

Jean Buor, marié, vers l'an 1420, avec Jeanne 
Prévost ^ dajaœ de la Boutctière, fille de Guil- 
laume Prévost, écuyer , seigneur de la Boutetière 
et de Yellaudin , et de Mathurioc de la Chai-^ 
dière^ 
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V, Maurice Buoa, II*, du nom, chevalier, seigneur 
de la Molte-Freslon , de la Lande-Buor, et de la Ger- 
baudière , échanson de Jean , fils de France , duc de 
Berry, et capitaine de la Grange de Jard , par lettres du 
x*^ octobre i4io; épousa, par contrat du i4 fé^TÎer 
x4i6, Marguerite Foucher, fille de Jean Foucher, 
chevalier, seigneur de la Sauzaye^ et de Marie Saulnier^ 
Conjointement avec sa femme, il transigea, le 19 no- 
vembre 143^9 dvec Jean Buor, chevalier, seigneur de 
la Gerbaudière , son père. H rendit hommage , le 29 
janvier 14^79 ^ Louis, sire d^Amboise. On lui connaît 
deux enfants : 

1^. Jean , dont Tarticle soit ; 

2!^, Marguerite Buor, mariée, en i44o, à Olivier 
Poitevin, chevalier. Le 3 juin i44^ 9 ils passèrent 
conjointement un accord avec Jean Buor , sei- 
gneur de la Lande , leur frère ^t beau-frère. 

VI, Jean BuoR, Il«. du nom , écuyer, seigneur de la 
Lande-Buor, de la Gerbaudière, et de la Mothe- 
Fxeslon, épousa,, par contrat du 9 décembre i44^« 
Jeanne Fresneau, fille de Jean Fre<:neau, écuyer. Il 
comparut au ban du Poitou , convoqué au mois de mai 
1453. Il eut trois fils : 

1®. Louis Buor, écuyer, seigneur de la Gerbau- 
dière, vivant en iSoa ; 
a®. Joachim Buor, dont l'article suit ; 
Z^» François Buor, écuyer, vivant en i5a3. 

Bans le mime tems çiçait : 

Marguerite Buor, mariée , vers i5oo , à Jean Ro-' 
bert , écuyer , seigneur de la Rochette. 

VII, Joachim BuoH , écuyer , seigneur de la Mothe-* 
Freslon, partagea la succession paternelle avec Louis 
Buor , son frère, le' 9 avril i5oa; partage qui fut ratifié 
par François Biior , son autre frère , le 7 janvier i5o3« 
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Lâttdlé-Buor , marié , par contrat du 20 juiU 
let 1 58a , avec demoiselle Olympe de Les-» 
pinay, fille de noble et puissant Pierre de 
Lespitidy ; 
è. Josias Buôr^ ëcuyer^ seigneur de Saint*^ 
Hillaire^ marie, par contrat du 27 sep- 
tembre 1596, avec Louise Tranchant, fille 
de Jacques Trancliant, écuyer^ seigneur de 
de la Barre- du-Treuil. Josias Buor obtint 
' un certificat de Philippe d^ Héère^ com-^ 
f inissairé député par le roi ^ pouf le réffA^ 

lemênt des tailles , en la généralité de Poi- 
tou, le 14 avril 1599, où se trouve fwiie 
l'énumération de sts titres ; 

y*». Fsther Buor, dame de laPàtrière^ mariée; 
j^t Contrat du 9 août 1692 , à Charles de Gham« 
peaux, seigneur du Verger» 

ÏX, Fràtiçoîs Buor ^ I*^. du nom , écuyer , seigneut 
delà Oerbaudière^ de la Meronnière, delà Forest et 
lie PEstablière, rendit aveu de son hôtel de la Lande , 
le 8 mai i55o ; fut niaintenu dans son ancienne extrac-^ 
tion , i^r sentence des commissaires sur Je fait des 
francs-fiefs, du 10 avril i582; et rendit hommage au 
seigneur de Montausier , le 20 juillet 1884. Il avait 
«poiisé , par contrat du J septembre 1 563 , Marie Dori^ 
neau, fille de (eu Lucas Dorineau , écuyer, et de Louise 
RegnauU. Elle était veuve de lui , le 3 septembre 1697, 
qu'elle consentit une obligation en faveur de Gilles 
Buor , son fils aîné. Elle testa le 22 juin 1626. Leurd 
«enéants furent : 

1 ^. Gilles , dont Tarlicle suit , 
2^. Abraham^ Buor , auteur de la branche des 
seigneurs de Lavoy^ rapportée en son rang. 

Dans le même iems i>waii : 

Char}otte Buor, mariée , en 1597, à Gilles des N0S9 
iR 19 
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chevalier, seigneur de Hemenard, de la Tanniëre^ 
f rès Châtelleraud , chevalier de l'ordre du Roi , 
fils de François des Nos, seigneur des mêmes 
lieux , chevalier de Tordre du Roi , gentilhomme 
ordinairede sa chambre , et de Charlotte Joussoni 
dame de la Musardière. 

X. Gilles BuoR, II«. du nom, chevalier, seigneur du 
"Verger et de l'Establière, fut déchargé du ban et arrière- 
ban du Poitou, par sentence du 5 juillet 1695. Il servit 
en qualité d'homme d^armes des ordonnances du Roi, 
-ainsi qu'il appert d'un certificat du 2$ avril iSgS. Il 

épousa, par contrat du 4 février 16 16, Catherine Ri-- 
chard, et ne vivait plus le 21 janvier i655. Ses enfants 
furent : 

!*• René Buor , chevalier , seigneur du Verger, 
mort en 1 656; 

q9. François , qui continue la lignée ; 

3^. André Buor, écuyer, vivant le 26 mars 1641,' 
probablement père de Charles Buor, cheval^, 
seigneur de la Gestière, qui assista, avec ^ette 
qualité et celle de cousin germain,, au contrat 
de mariage de Louis- Gabriel Buor, le 2 avril 
i685 ; 

4**« Catherine Buor , mariée à Philippe du Poat- 
Rôger, chevalier , seigneur de la Rumallays; 

5®. Marguerite Buor, mariée à Elie Noiron , écuyer, 
seigneur de la Vergue , avec lequel , par acte du 
2 mai i656, elle céda et transporta à François 
Buor, seigneur de la Chanolière , son frère, tous 
les droits qu'elle avait à la succession de René 
Buor, leur frère aîné, 

XI. François Buor, IK du nom, chevalier, seigneur 
de la Chanoli^e, fut* nommé par le roi, gouverneur et 
commandant du château de la Chaume des Sables-d'O-* 
lonne et de toute la côte du bas Poitou , le 7 janvier 
x683. Il servit an ban de la noblesse du Poitou , coa-* 
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Yo^pié Taii 1694; il avait été maintenu dans sa noblesse,, 
ooDJotntement avec Catherine Buor, sa sœur, Loui» 
Buor , écuyer , seigneur de Lavoy , et René Buor , 
écuyer, seigneur des Mortiëres, par jugement de Pierro 
Rouillé du Coudray, commissaire départi par le Roi, en 
la généralité de Poitiers, du sg janvier 1671. On lui 
connaît huit enfai^ts du mariage quUl avait contracté , 
le 21 janvier i655, avec Renée Boubier, fille de feu 
messire André Bouhier , chevalier , seigneur de la Che- 
vestellière , et de Catherine Morisson ; savoir i 
1^ Louis-Gabriel, dont Tartide suit ; 
a*. Victor Buor, écuyer , seigneur des Mortières ; 
3^ André Buor , seigneur de Villeneuve , qui, Tan 
1695 , comparut an ban de la noblesse du bas 
Poitou. 11 vivait en 1716, avec Catherine Bouhier 
de la Vairie , son épouse ; 
4'. Robert Buor , écuyer , seigneur de la Charou- 
lière, vivant en 1716, alors marié avec Anne 
Rimaudeau de la Guillotière ; 
5^ Anfie - Gabrielle Buor, mariée à François de 

la Poëze, écuyer , seigneur de la Noue ; 
6®. Marguerite Buor, vivante en 1716; 
7®. Catlierine, demoiselle de la Cbanolière, vivante 

en 1716; 
8^. Renée Buor, vivante le k6 juittet 170K 

XII. Louis -Gabriel Buor, chevalier, seigneur du 
Verger et de la Cbanolière, commandant, après son 
p^re , de la Chaume de la ville des Sables-d*01onne et 
des côtes du Poitou. 11 fut maintenu dans sa noblesse 
avec Renée Bouhier , sa mère , Louis Btior , seigneur 
de Lavoy, Victor Buor, seigneur des Mortières , René 
et Louis Buor y écuyers , par Gilles de Maupeau ^ 
comte d'Abkiges ^ commissaire député par le roi, e». 
la généralité de Poitiers, le 28 septembre 1699. 11 avait 
épousé , par contrat du a avril i685, Marguerite-Louise 
de Rimaudeau» fille d'André de Rimaudeau ^ chevaUeC|, 
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seigneur de la Guillotîère , et d^ Louise Pinard. Loni^ 
Gabriel Buor était décédé lors du contrat de mariage de 
son fib aîné, qui va suivre. $e& enfants furent : 

1^. François- André , qui continue la lignée ; 

SL^. René Buor, écuyer, seijneur du Verger, vivant 

en 1716 ; 
3*. Robert -Louis Buor, ëcuyer, seigneur de la 

Menardière , qui fonda la branche des seigneurs 

de la Jousselinière , rapportée plus loin ; 
4^. Gabriel Buor , chevalier , seigneur de la Ver- 

gnais , marié , avant le a5 janvier 1780 , avec 

Louise- Rose CaiUaud; 
S*. Marguerite Buor, 7 • ._ n 

6«. Ga&e Buor, } ^■^^°*« «" '7'6; 
7<>. Louise Buor, mariée, avant le i8 février 17 16, 

àLouis'René B^rbartn^ chevalier, seigneur du 

Grand-Plessis. 

XIII. François- André BuoR, chevalier, seigneur de 
la Chanolière , fut maintenu dans sa noblesse avec ses 
frères et sœurs , par jugement de M. Quentin de Riche- 
bourg, intendant en la généralité de Poitiers, le i5 jan- 
vier 1716. Il épousa, par contrat du 18 février suivant, 
Marie -Françoise Marchand de la Mulnière, fille de 
messire Gilles Marchand , chevalier, seigneur de la 
Mulnière, et de Marie Guesdon. De ce mariage sont 
issus six fils et trois filles , entr^autres : 

i^ Louis- François , dont Tarticle suit ; 

:^. Louis-François* Jean-Benoît Buor, chevalier, 

seigneur de la Chanoliète , chevalier de Saint- 

I^ouis , mort brigadier des armées navales , sans 

avoir été marié ; 
3*. N... Buor, chevalier de la Mulnière , mort aux 

tles^, capitaine de vaisseau ; 
4^. N.o Buor de la Chanolière, un des plus habilos 

officiers supérieujrfi qui servirent squs le comte de 
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Guichen. It a laissé trois filles. Qdoi qu'il eût 
perdu toute sa fortune par le fait de la révolu- 
tion, il préféra mourir dans Pindigence , que 
d'accepter la place de préfet maritime à Roche- 
fort , sous le gouvernement illégitime; 
5®. N... Buor du Ligneron , religieuse. 

XIV. Louis-François BuoR, chevalier, seigneur de 
la Mulnière et des hautes justices d'Hommes , épousa 
Jdcq^uette Macé des Longeais , dont sont issus : 

i ^. Louis-Jacques , dont l'article suit ; 

2^.. Marie-Loui* Buor , chevalier de la Mulnière ; 
ancien lieutenant de vaisseau , chevalier de l'ordre 
royal et militaire de Saint-Louis, décédé; 

3**. Marc-Gilles Buor , chevalier de Saint-Louis , 
lieutenant de vaisseau ; 

4*^. Henri-Louis Buor , chanoine de l'église cathé- 
drale de Luçon ; 

5**. Joseph-Marie-Louis Buor , chevalier des Loq- 
geais y ancien ofBcier de dragons^ chevalier de 
Saint - Louis ; a fait toutes les campagnes de 
Varmée de Condé , en qualité d'officier ; il a 
épousé demoiselle de Ja Roche- Sain t- André; 

6*^. Marie-Marguerite Buor de la Mulnière, mariée; 

7^. Marguerite - Jacquette Buor des Longeais , 
mariée. 

XV. Louis - Jacques Buor, chevalier, châtelain de 
la Mulnière, seigneur de la Choine, des hautes justices 
d'Hommes , de la Flevière , de Saint-Martin de Brem , 
et autres lieux , entra de bonne heure au service , et y 
obtint une place de sous-lieutenant dans un régiment de 
dragons. Il émigra en 1791 , et mourut peu de tems 
après la fatale campagne de 1792. Il avait épousé Marie- 
Louise Buor deBoislambert, fille de Louis Buor, c^ie- 
valier , seigneur de Boislambert et de Lavoy, et de dame 
Marie^Madelame Buor de la Gobinière, par contrat du 
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.!«'. juillet 1787. De ce mariage , il a laissé deux fille» 
qui ont été péri clans la guerre de la Vendée, après le 
passage de la Loire, où elles avaient siiivi leur mère. 
Elle se remaria , en secondes noces , à Alexandre-Fran- 
çois- Richard-Honoré Grelier du Foûgeroux. 

SEIGNEURS DE LAVOY. 

Branche aînée actuelle. 

X. Abraham BuoR , chevalier , seigneur de la Jarrîe 
et des Mortières , second fils de François Buor , I«^ du 
nom , écuyer , seigneur de la Gerbaudière , et de Marie 
Dorineau , épousa, i*. le 21 novembre i6ao , Susanne 
Maucler , dame de la Grimaudièi;e ; a^. le 9 septembre 
i63i, Madelaine de Bechillon , dame de la Barbière, 
veuve de Charles le Roux. 11 eut de ce dernier ma- 
riage : 

1 ^. Louis , dont l'article suit ; 

2^, René Buor , chevalier, seigneur des Mortières ^ 
qui, le 3 juillet i665 , partagea la successsioa 
paternelle et maternelle avec Louis Buori sei- 
gneur de Lavoy , son frère aîné ; 

â^. Susanne Buor, religieuse en i665. 

Dans le même tems mail : v 

Marie Buor , alliée avec Calixte Rorthais , seigneur 
de la Rochette , dont elle fut la seconde femme. 
Il était fils d'Yves Rorthais , chevalier , seigneur 
de la Rochette , et de Philippine le Febvre. 

XI. Louis Buor, \^^, du nom, chevalier, seigneur 
de Lavoy, assista, le 21 janvier i655 , au contrat ik 
mariage de François Buor , chevalier , seigneur du 
Verger , son cousin germain. Par contrat du 17 février 
16649 il s'allia avec Louise Aymond, fille de Julien 
Aymond , chevalier. £lle se remaria , en secoades nocec^ 
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i Charles Aymond , écuyer , seigneur du fief Petitière. 
£lle a eu de son premier mariage : 

1**. Louis , dont l'article suit ; 

a*. Victor Buor , chevalier, seigneur des Mortières ,' 
vivant le 19 octobre 1706 ; 

3^. Kené Buor ^ che^^lier , seigneur du Bois-Bou* 
cher , vivant le 19 octobre 1706 , mort en 17 10 ; 

4^. Gabriel Buoir, qui fonde la branche des sei- 

' gneurs de la Gobini^re , rapportée en son rang ; 

5**. Céleste Bupr , religieuse au couvent de Notre- 
Dame à Fontenay. ' 

XII. Louis BcoR, II*. du nom, écuyer, seigneur 
de Lavoy, partagea la succession paternelle et maternelle 
avec ses frères, le 7 décembre ,i7o:i. Il épousa Louise 
Penaud , fille de Pierre Penaud , écuyer , et de Louise 
Masson de la Noue. Il comparut aux bans et arrière-bans 
delà noblesse du bas Poitou, convoqués en 1696 et en 
1703. Il a eu de son mariage : 

. 1**. Louis, dont l'article suit; 

. a?. Pierre Buor, écuyer, seigneur des Martelières, 

marié , par contrat du 2S janvier 1780 , avec 

Marie-Jeanne Caillaud ; 
3?. Louise Buor, femme de Pierre Viauk, écuyeff 

seigneur dvrfaj. £lle ne vivait plus le ^5 janvier 

1730. 

XIII. Louis Buor, III*. du nom, chevalier, sei-^ 
gneur de Lavoy, partagea avec Pierre Buor, seigneur 
des Martelières , et Louise Buor , épouse de Pierre 
Viault du Fay, ses frère et sœur, la succession de René 
Buor, seigneur du Bois-Boucher, leur oncle, par actes 
des a6 octobre 1710 et 27 février 1721. Il épousa, par 
contrat du 7 mai 1723, Marie-Anne de Ramberge, fille 
de défunt Antoine de Ramberge , chevalier, seigneur du 
Bois-Lamb«t, et de Françoise -^Angélique Aubert. Il 
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issus ; ^ 

1^. Louis , dont rarticle suit 5 

a^. Louise Buor , mariée k René^Daniel Ç4iâteî-* 

gner , chevalier , seigneur du Bergerlou 9 des 

OuUières , et autres lieux. 

XIV, Louis Buor, IV». du nom^ cheralier, sei- 
gneur de Lavoy et du Bois-Lambert , servit au ban de 
la noblesse du Poitou en 1758. 11 épousa, par contrat 
du 9 octobre 1762 , Marie-Madelaine Buor , dame de la 
Gobinière , fille de Victor Buor , chevalier , seigneur de 
là Gobinière , et de Marguerite Kocbard de Landdïer^ 
gère. De ce mariage sont issus : 

i^. Louis-Alexandre , dont Particle suit ; 

2*. Marie- Louise Buor , mariée , 1®. à Louis— 
Jacques Buor , chevalier , seigneur de la Flevière 
et de la Mulnière; a*, à Alexandre-Fratiçoîs- 
Richard-Honoré Grelier du Fougeroux , ancien 
ofQcier au régiment Royal-Pologne , fils uqique 
de N,... Grelier, chevalier, seigneur du Fouge- 
rouk, et de N.... Racodet de Saint- Martin. U 
émigra en X7gt ; fit la campagne de 1792 , dans la 
cavalerie noble de la coalition du Poitou. Après 
cette fatale campagne , il entra dans le régiment 
d^Hompech , hussards ; suivit ce réginient en 
Angleterre , et passa , en 1796 , dans la Vendée ;. 
il servit , pendant quelque tems, dans les Chouans 
de Bretagne; commanda , en 1798 , une division, 
et a obtenu, de sa majesté Louis X VIII, en 
x8i49 la croix de Saint-Louis et le grade de 
lieutenant-colonel. Ils ont un fils , nommé £rnest 
Grelier du Fougeroux y né en i8o3. 

XV. Louis-Alexandre Bvotl , chevalier , seigneur 
de Layoy 9 né à Fontenay , en 1765 , entra au service ta 
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1779 ,' dam ïe corps des chevau^légers , après avoir fait 
les preuves nécessaires pardevant M. Chéri n , généalo- 
giste des ordres du roi. En 1791 , il émigra , rejoignit 
soa corps à Neuwied, et y fit la campagne de 1792 , 
dont les suites furent si funestes â la noblesse française. 
Après avoir végété quelque tems .en Allemagne , U 
passa en Angleterre ; servit dans le cadre des gentils- 
hommes commandés par le prince de Léon , duc de 
Roban , pour l'«xpédition de Quibéron. Après avoir été 
témoin des désastres de cette entreprise , il retourna ten 
Angleterre , attendre un moment plus heureux , où le 
*ai et les princes dussent pu l'employer. Avec leur 
agrément, il rentra en France en 1800, £t radieta, avec 
Taide de ses amis , quelques débris de la fortune de son 
père. 11 ne voulut accepter aucune place sous l'usurpa- 
teur. En 1814 9 peu de tems après la rentrée du roi, il 
partit pour Parts., afin de m réunir au corps des chevau-> 
légers que Ton formait dans cette câpitMe. Il àbûnt dé 
la majesté le grade decbef 4l^escadrôn f le 24 ^oùt 1^4 ^ 
et fut reçu 4 ie 3o da méoie mois, chevalier de Tordre 
royal et militaire de Sauit- Louis par les mains de soit 
«kesse royale monseigneur ie comte d'Artois. Eti iSi5^ 
lors du débarquement de Buonaparte , Il fut un des 
premiers à se faire inscrire k la préfecture de Bourbon- 
Vendée, pour marcher contre l'usurpateur; c'e qui fit 
que, pendant les cent jours , il fut tenu dans une surveil- 
lance très-sévère. U fut des premiers à arborer les signes 
de la royauté sur le clocber de sa commune. Il à épousé, 
1®. par.contrat du ào juin 1788, Henrielte'de l'Espinay 
de Beaumont , fille de Louis-Gabriel de TEspinay , 
chevalier, seigneur de Beaumont, de Bouliès, et autres 
lieux, et de Suzanne- Louise d'Appelvoisin. Son épouse, 
son beau-.père et sa belle-mère furent du nombre des 
victimes des noyades de Nantes , ayant péri dans les 
bateaux a soupapes de rijafâme Carrier; a", par contrat 
passé au château de la Guilmaudière , le 12 août ibo3, 
Stépîiànie-Jeahne-Thérèse de Bernon, fille de Henri 
16. ao 
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deBernon, écuyer , seigneur du Puitumer, et de Pcj 
lagie Racodet, dame de Saint-Martin. Louis- Alexandre 
de Buor a eu pour enfants , 

Du premier lit : 

i\ Théodore^uor de Lavoy , massacré à Laval, 
pendant la guerre de la Vendée ; 

Du second Ut : 

a^. Louis-Hîppolyte Buor , tié le ^4 avril i8o5; 

3<>. £lisa - Adélaïde Buor • ) ^ i q m q c 
/ ^ 1- « • n '> nées le 8 avril 1806; 
4^* Garonne Bénigne Buor , ) 

S«. Honorée-Thérèse-Stéphanie Buor , née le 3i 

mai 1809. 

Seigneurs de la Gobinière. 

XIL Gabriel BuoH, chevalier , seigneur d^ la Gobi- 
ilière , quatrième fils de Louis Buor, I*^ du nom , sei- 
gneur de Lavoy , et de Louise Aymond , épousa , par 
contrat du 19 octobre 1706, Madelaine Thomas , fille 
d'Adrien Thomas , sieur de la Foresterie , conseiller du 
roi, et président en l'élection de Mauléon , et de Marie- 
Marguerite Pineau. Il fut major des gardes-côtes du bas 
Poitou. Le 18 mars 1722, il fit avec Louis Thomas , 
seigneur du Yignau, son beau-frère, le partage des 
biens de feue Marie-Marguerite Pineau, leur mère et 
belle-mère. De sont mariage sont issus : 

i*. Victor-Gabriel, dont l'article suit ; 

a?, Louis Buor, seigneur de Laumondière; 

3«. Alexis Buor , seigneur de r£chasserie , vivant 
le 7 mai 1728; 

4^. Marie - Madelaine Buor , mariée à Louis de 
Mesnard, écuyer, seigneur de la Chanays, capi- 
taine d'infanterie au régiment de l'IIe-de France, 
De ce mariage est provenu : 

A. Loub-Alexandre-Bonaventure , comte de 
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Mesnard , capitaine des gardes de la porte 
de Monsieur, meslre-de- camp de cavalerie ^ 
chevalier de Saint-Lazare , et de l'ordre 
royal et militaire de Saiot-Louis, mort à 
Coblentz , dans Tëmigration , à la suite da 
roi. De son mariage avec une demoiselle de 
la Boucherie , il a laissé : 

a* N.... marquis de Mesnard , marié avec 
demoiselle N... de Caumont-la-Force*. 
11 a été fusillé dans le tems de la ter- 
reur ; 

h. Louis- Charles -Bonavenlure- Pierre^ 
comte de Mesnard , chevalier de Mal« 
to . et de Tordre royal et militaire de 
Saint -Louis , officier de la Légion^ 
d'Honneur. Il a énûgré et est rentré 
avec le roi. 11 est à présent roarédial 
de - camp , gentilhomme de monsei- 
gneur le duc de Berri et premier écnyer 
de son altesse royale madame la du* 
chesse de Berri. 

XIII. Victor-Gabriel BuoR j chevalier, seigneur de la* 
Gobinière , épousa , par contrat du 7 janvier lySy ,. 
Marguerite Rochard de Landebergère ^ fille de Pierre 
Bochard , écuyer ^ seigneur de Landebergère , ancien: 
auditeur en la chambre des comptes de Bretagne , et de 
Marguerite-Renéc Courtin. 11 est rappelé comme défunt 
dans le contrat de mariage du 5 octobre 1762 , de Marie- 
Madelaine Buor , sa fille , avec Louis Buor de Boi&** 
Lambert. 

Seigneurs êe iç JousseUmère, 

XIII. Robert -Louis Buor, éeiiyer, seigneur de lac 
Menardière , troisième fils de Louis-Gabriel Buor ,^ sei- 
(neor du Verger et dé la ChanoUëre | et de Lbui^ da^ 
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Rimaudeau de la Guillotière , comparut au bàn de la 
noblesse du Poitou , convoqué en 1708. Il eut entr^autres 
enfants: 

XIV. Louis BuoR, I**^. du nom, écuyer, seigneur 
de la Jousselinière , de TEraudière et de Durchamps, 
allié avec N.. .. Gazeau. Il en eut trois fils et trob filles. 
Les fils sont : 

î**. Louis- Alexandre , qui suit ; 

±^, Auguste Buor , auteur de la branche des sei- 
gneurs de la C.ouperie , mentionnée ci- après ; 

3^. Louis Buor, tige des seigneurs du Recredis, 
rapportés en leur rang. 

XV. Louis^Alexandre Buor, chevalier, seigneur de 
la JouKelinière et de TEraudière , servit au ban de la 
noblesse du Poiton en 1788. Il épousa N.... Robins, 
dont ir en a eu cinq fils et deux filles, entr'autres : 

1^. Alexandre-Josué , qui suit; 

a®. Augustin Buor , seigneur du Rosays , garde du 
corps du roi; marié, 1^. à N.... Guignebaud de 
la Minière ; a**, à N.... de la Touche- Lebeault. H 
mourut dans Pémigration , ayant eu de son pre- 
mier mariage , Augustin Buor , marié à Stépha- 
nie Buor, sa cousine germaine, qui le rendit 
père de Léon ti ne Buor ; 

3®. Louis-Gilles Buor , ancien officier d'infanterie^ 
chef de bataillon â Técole militaire de la Flèche^ 
chevalier des ordres royaux et militaires de Saint- 
Louis et de la Légion-d'Honneur. H a épousé 
Rosalie de Gambart , dont un garçon et deux 
filles; 

4^. N.... Buor , mort euré de Cl>âIoDS ; 

5^ N.... Buor, naariée à N.... de Baudry d'Asson» 
çKtft sjkns hoirs. 

^VI. Alex4ndre-Jo$ué Buou ^ éepyer , seiçaçur 4^ b 
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Jousselinière, de TEraiidière , de Durchamps, etc.) etc., 
ancien chevau-léger de la garde ordinaire du roi , che- 
valier de Saint-Louis ; a épousé N.... Baudoin de Loa- 
sonnière , dont sont issus trois enfants : 

1®. Alexandre-César , qui suit ; 

2®. Louise-Pauline Bnor, mariée, en 18049 âFran-«^ 

çois Gorin , seigneur de Pousays , ancien officier 

au régiment Royal-Pologne , chevalier de Saint* 

Louis ^ dont il a eu trois en&nts*; 
3<*. Marie-Pauline Buor, alliée à Alexandre de Cub* 

sard , écuyer , seigneur des Fontaines en 1807. 

XVIL Alexandre-César BuoR, écuyer, seigneur de la 
Jousselinière et de TEraudière ; a épou^ , i^ Céleste- 
Catherine Mignot d^Houdan ; a*. Victoire-Louise Buor , 
sa cousine-germaine , fille de Gilles Buor , écuyer , et 
de Rosalie de Gombart ; sts ^n£aints sont , 

Du premier lit : 

1^ N Buor de U Jousselinière, demoiselle ; 

Du second Ht : 

aP* Auguste-César Buor de la Jousselinière , né au 
mois de novembre 1818. 

Seigneurs de la Couperie. 

XV. Auguste Buor , écuyer, seigneur de la Couperie , 
second fils de .Louis Buor , seigneur de la Jousselinière , 
et de N... Gazeau , servit au ban de la noblesse du Poi-^ 
tou en 1768. H épousa N.... Hillaret, dont il eut: 

XVI. Alexandre Buor , P', du nom , écuyer , sei- 
gneur de la Couperie. Il épousa, en 1780, N... de Fonte- 
nelle de Vaudoré , dont : 

XVII.^ Alexandre Buor, II«. du nom, écuyer, lei? 
gaeur de U Couperie , né en 1783^ 
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SeigFieurs de la Menardwre et du Recréais. 

XV. Louis BuôR, Il«. du nom, écuyer , seigneur de 
la Menardière et du Recredis , troisième fils de Louis 
Buor , l**". du nom , seigneur de la Jousselinière , et de 
dame Gazeau , épousa N... Buor , sa cousine germaine ^ 
dont il eut : 

I®. Louis , qui suit; 

a®. N... Buor , curé de Montegu , mort en i8i8 ; 

30. Auguste Buor , curé du Poire-sur-la-Roche. 

XVL Louis Buor , Ill«. du nom, écuyer, seigneur de 
la Menardière et du Recredis, épousa,, le 8 juin 1779^ 
Armande de Suzannet. Ils ont eu deux enfants : 

I®. Armand, qui suit; 

2P. Stéphanie Buor , mariée i<*. à Augustin Buor, 

écuyer , seigneur du Rosays, son cousin germain ; 

2®. à N... Tinguy du Pouet, ancien officier au 

régiment de Bourgogne , chevalier de Saint-Louis > 

dont quatre enfants. ' 

XYIL Armand Buor , écuyer , seigneur du Recredis 
et de Puissec, né en 1783, a servi dans les gardes d'hoa- 
ueur. Il n'est pas marié. 

Il existe encore la branche des seigneurs de la Lamie , 
établie à Nantes , et celle des seigneurs du Petit-Marais , 
dont on ne connaît pas la filiation. 

Armes: d'argent, à trois coquilles de gueules ; au franc- 
canton d'azur. 



PEPIN deBELLE-ISLE, famille très«ancienne de la 
province de Bretagne , qui justifie d'un arrêt de main- 
tenue du parlement de Bretagne , en date dtt 19 àoûi 
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477G , et d'un certificat en forme délivré par le juge 
d'armes de France, du 16 août 1779» par lesquels il 
appert que cette âimille a pour souche authentique, 
Jean Pepin , seigneur de la Bouiilée, qui comparut aux 
montres des nobles de Pévêché de Saint-Malo , des an- 
nées 147^9 14^1 et 1433. Il était lieutenant de Jean 
de Parthenay, seigneur de Parigné , capitaine du châteaa 
de Landal ; il fut tué à la rencontre de Saint-Aubin da 
G>rmier, en i438. 

Ce Jean Pepin. fut père- de Guillaume Fcpin , sieur 
de Viellemaison 9 ainsi qu'il conste par la réformât ion 
de l'évêché de Dol en i5i3 ; il fut le 1V«. aïeul de Marc 
Pepin , seigneur de Martigné, et de Bertrand Pepin , sei- 
gneur de Boisjan , qui furent maintenus dans la qualité 
de nobles et d'écuyers , par arrêts des commissaires-géné< 
raux du conseil, les ^^. juillet et 12 novembre 1699 ; et 
le V«. aïeul de Julien Pepin , seigneur de Belle-lsle , 
chef d'escadre des armées navales ^ qui fut maintenu 
dans sa noblesse d^ancienne extraction , par arrêt du 
conseil d'état du roi, jie 29 mai 1752 , et par arrêt du 
parlement de Bretagne , du 19 août 1776 ; il avait assisté 
aux états de ladite province , dans l'ordre de la noblesse, 
en 1760 et 1762. Cette famille a été admise à fournir un 
page 4jJ roi en 1761 , une demoiselle à Saint-Cyr en 
1763, et un élève à l'école royale militaire en 1764, sur 
preuves faites pardevantle généalogiste nommé par le roi.* 

Services .«-cette famille a fourni plusieurs ofHciers dis- 
tingués, entr'autres, Pierre Pepin de Belle-Isle qui com- 
mandait, en 1682, un vaisseau sur lequel il fîit tué en 
1684 9 combattant contre trois vaisseaux algériens ; Tho- • 
mas Pepin deBelle-Isle, capitaine d'un vaisseau dé guerre^ 
en 1697 et 1704, qui fit plusieurs, prises importantes 
sur les Anglais et les Hollandais ; Julien Pepin de 
BeUe-lsle, chef d'escadre des armées navalesi chevalier de 
l'ordre royal et militaire de Saint-Louis , qui mérita par 
son intrépidité d'être placé au rang des marins les plus 
distingués du dernier siècle ; il. fut noziuaé en 1765 , par 
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les états de Bretagne , pour veiller à la conslructîon âtt 
vaisseau dont ils faisaient hommage au roi. Cette {àmillë 
a fourni en outre , un conseiller au parlextient de Bre- 
tagne. 

Armes : d^azur , au chevron componé de sept pièces , 
trois d^argent et quatre de sable ; accompagé de trois 
pommes de pin , versées d'angent. 



TOURNOIS deBONNEVALT.ET, famille orî^uaîrc 
de la Beauce, transplantée à Paris, puis en Dauphidé et 
en Artois. 

I. Pierre Toimisois, I"^. du^^iom^ viwt tn i45o; 
avec Marie Gayet , sa femme. U avait pour sœur Jeanne 
Tournois , mariée k Gentien Barbert* Pierre Toumoii 
€ut les enfants qui suivent : 

1*^. Etienne , qui continue la lignée ; 

a». Autre Etienne Tournois , qui de Marie Barlatoa 
de Baule , sa femme , eut une fille , Marie Tour- 
nois , femme de Jacques Hémond ; 

4*'. Noël Tournois , J ^ 

5^. Jeanne Tournois , femme^de Jean Peza^d. 

IL Etienne TouRi^ois , I". du nom, éppusa Je^nn^ 
de Bury , avec laquelle il vivait en iSoi. Il en ,eut les 
enfants qui furent ; 

1*». Jean, qui viendra ci-aprJs; 
a.^. Etienne Tournois , marié avec N... Câubert ; 
3**. Gentien Tournois, marié avec N... Robert ; 
4». Paul Tournois , mort sans postérité ; 
■ - 5*. Pierre Tournois, qui de Marte de Groult, sa 
fetnrne , eut deux fils , savoir*: 



Digitized by VjOOQIC 



6^« Mme Toomob) femme de Jeaa chi Moût* 
2>aR5 fe méW tem$ noaii : 
babe^u de Tournoi^ , ëpouse 4e François de Bar* 
thélemi ^ baroa de Gramont , maître des reqaétea 
ordinaire de ThôleL Us eurent, eatr'autret en- 
fants y Geôrgette de Barthéiemi, mariée ^ à Tou- 
louse, par contrat du aâ janvier i556, à Louis 
Poltft , karoo de Coflahai et de M ontnnrat , depuis 
cbevdier de Tordre du Roi et ftntilhomnie cardv* 
naïve de saduiabrew (Histoire des grands offi^ 
ciers de la covronne. ) 

IIL Jean Toxmvfta vivait, en i58i ,avec Roberte de 
MoDtenoUe , sa femme. Elle le fit père de ; 
1*. Kerre i dont Tarticle suit ; 
m^' &eorge$ 'tournois de k Gitonniére , mort sans 

alliance ; 
3«. Etienne iFbiirnois, épovtx de K... do Val, mort 

aaiis eaifiuits ; 
V» André Touffâoîs , aaocl sana aHîançe ; 
5». Jean Tournois , qaê deaeiadk dfi Bob , sa 

fiemme , n^i bissé qu'une fille , mariée «i sieur 

Lambert.' 

IV* t^ierre TouAVOis est le premier de cetjte famillç 
ffài ait pris la qualité de noble, en vertu de'sa charge de 
conseiller en la chambre souveraine des comptes à Paris , 
et de valet de chambre de Henri It, roi de France. Il 
vivait en i3go ^ et avait épousé , i^. Catherine de Fleury ; 
a*. Marie Boudier. Ses enfants furent: 

lo. Etienne , dont Tarticle suit; 
^ A^ Benè-Deaîft Taurnels » m^ié avec N^. Benoist 
des Bois ; 
3*. Maurice Tournois | marié avec demoisdle Loj-*. 

' «eau; 

i6, at 
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4», N... Tournois, g^novefaîn; 
''i\ Etienne Tournois ,. qw^n'a eu içue 4^ filles , dont 
î ^qe a épousç lesi^ur Cbenay dç î<oi|f f^X,, et [fivait 
en i583; .„ - \ 

€?. Paul Tournois , mort, sans postéxité ; . 
' f». Etienne ^Tournois ; le jeunes làirîé 'sfvec de-; 
' moiselle Atibty ; , '" 

8». N,.. Tournois , mariée au sieur tardif, de Beau? 

. l f^""^' .' : . - 

^ V;'Eticmie 'BauANfMSiBB BcffiNBVAiiJBriî ^ IK da 
nom, épousa Anne iChartier , de Roamne, avec laquelle 
il vivait en 1610.JI en eut les eii&cits.quisiiiy(;nt: 

i». François , dont l'article suit ; * 

a®. Denis Tournoi? ^ marié avec dçmoi^eUe Senoî^t; 
deBeaugençy; : ; .; ^ . - : ^ 

3». Denis-Etienne Tournois, marié avec denxoiselle 
Roussel de Pontaumoîne , de Beâugencjr ; 

À\ Mdrie Tournois^ femine d*André Belin. 

5, DwislemimeUrnsma^z,,,. ; 

Noble Etienne Tournois , seigneur de Montîgny ^ 
marié, par tu>ntrat passé à.Paris ,1e 17 déciimbre 
r: . 1^80, avec marie Ançelot., « 

Vï. François Tournois de Bonnevallët,!". du nom, 
épousa Jeanne Chartier, de Hoanne , avec laquelle il 
V^ivstît en i633. Leurs enfants furent: '^ 

x\ François , dont rartlclè suit ; ' 
a<>. Marin-Jesard Tournois de Bonnèv'allet , marié 

avec Rose de Châtillon ; 
3®. Augustin Xûùrnois , marié avec demoiselle dé 
la Vigne. Après la mort de sa femme , il se fit 
^minime; 
40. Angélique Totrnoîs, mariée à Pieri'eCIiailloa 
de la Qarenne. 

y IL François Twbnojs DEBoUïrEVALLSTitl!* du nopig 
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officier en l'élection de Beangency, épousa, i®» Angé- 
lique Amelin ; 2^. Claudine de TÈcluse. Il vivait en 1695* 
Il eut pour fib: 

VIII. François TouBNOU DE Bonne vallet, IM*, da 
nom, qui s'allia avec Fran^oise-Judith-Bonnedu.PortaiU 
Us vivaient en 1722. Leurs enfants furent r 

1^ François, dont l'article suit ; 

a?. Nicolas-François Toumob de Bonnevallet, curé 

d'Ardon, en Sologne , le 9 décembre 1779 ; 
3% Jacques-Joseph Tournois de Bonnevaîet, cur& 

de Ërouet. 

IX. François Tournois oeBonmetaclet, rv*; ivt 
nom, receveur principe; des fermes* du roi , en Dau^ 
phiné, épousa'V p^ contrat du 22 juin 1758, Marie^ 
Catherine de Flocard de Portvièux, fille de noble Ga- 
briel de Flocardde Portvièux et de feue Marîe-GabndilQ 
du Noir de Foumerât. De ce mariage sont issgs^ 

i^ Clément , dont l'article suit ; 

a®. Jean-Claude Tournois de Bonnevallet, qui servit 

ati régiment île la Couronne, et fut offieier d'in* 

fimtërie. 

%. Clément Tournois de Bonnevallet , né le 2:à 
septembre 177 1 , nonmié chevalier héréditaire, par di- 
plôme* du 25 mû 181 1, a épousé, le 24 )âiUet iSoi, 
demoiselle Marie-Joséphine-Dorothée Grenet de Fk>ri« 
mond» fille de feu Nicotas-François Qrenet, chevalier 
de Florimond, ancien capitaine d'infanterie , et de dame 
Harie«Alexandrine-Domini(}ue de Marigqa. De ce ma-- 
riage est issu : 

Jules -Clément -Guillaume Tournois de Bonne*; 
vallet, né il Saint-Omer le lo octobre t8o3. 

Arma: d'azur, au chevron d'or, accompagné en peiai# 
tfuneloitr d'argenlf au chef d^ mèoÉe^ chargé de Uwà 
lunxdesable^ tigées^de ainopkw • 
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BS PREISSAC Cette maison est une des plos recom- 
mandables du royaume, tant par la grandeur de son ori- 
gine, que par ses emplois militaires et^ses illustrationSf 
Elle descend, en ligne directe, des comtes de Fezenxac , 
issus, par les ducs héréditaires de Gascogne, des anciens 
4mc» d'Aquitaine (i). Elle a , pour premier auteur connu, 
B :rnard , surnommé Contrario^ fils putné de Guiliauibe 
Astanove , comte de ^ezenzac , mort en 1096 , et firère 
cadetd'Emerill» surnommé Forlo^, comte de Fcacmao, 
avec lequel il fit» en 1069, Punioa du monastère de 
Saint^OrcBs d'Auch , à l'abbaye de Cluny* Par les difie- 
Mntes productions faites au cabinet du Saiiiè*£siirit^ 
par cet! e maison , oh voit qu'elle subnste ta deux branchra 
principales. Nous allons rapporter en entier Its d«mièreft 
preuves faites par le marquis de Preissac-Maravat j en 
Tertu desquelles tl a été. admis à jouir des honiwnrs d* 
la cour. 

Prem^ts de la mûUon de Preissac , de hqueîh smd hâues^- 
i^ la branche de Prelssac , existante de nos jours; 
â«. celk des dues d'EscUgnaCf aussi existante de nos 
jours. 

Preuves de noblesse faites au caètnet des ordres du Rm\ 
au mois de juillet 1786 , 

Par François de Preissac, chevalier, appelé marqnis 
de Preksac^-Maravat , niajor du bataillon d'Auxonne^ 
chevalier de IVdre royal et militaire de Saint- Louis , 



(i) Voyes les preuves. de cette, origine dans pue féifédogie 
de la maison de Preissac, par Gastelier de la Tour» imprimée 
aa 1770 ; gëoëalegie qtte la préteiite preuve , hitt au cabinet 
das ordres du roi, doit compUter, quasi à la bMiiclia âu 
marquis de Preissac-Maraiii. , 
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poor étreadoib i rhonaeur de monter dans les carrosses 
de sa msietté, et de la suivre à la chasse. 

De ft«issaCf en Guienne , seigneurs de Preissac , d'£s- 
dignac^ de Gavarret , de la Lane, de Miramont , de Roc- 
^uefort 9 de Cadeilhan, Haravat , de Lartigole et autres 
places I eoMieigneurs de la ville de Lectoore. 

Armés: 

D'argent an Hon de gueules , armé et lampassé d'azur. 

!«'. DEGRÉ. 

Vital VE Pbsissac, dit de Montgaillard , damoiseau , 
CQ-seignenr de Gavarret , de la Lane, de Miramont , 
de Roquefort, de Bajonette et d^£sclignac, fut du 
nombre des nobles de la vicomte de Fezensaguet , aux- 
queb Gaston , vicomte de Fezensac , doiina des cou- 
tumes et des privilèges , le 8 de Teatrée du mois de 
janvier lagS ; ratifia et confirma ^ le vendredi après TAs* 
ccnsion 1299, les inféodations des terres et possessions^ 
situées dans le territoire du château de Bajonette , faite 
par noble homme messiré ou monseigneur Odet de 
Preissac, chevalier, son frère; passa un bail ifief, en 
i3io ; rendit hommage au comte d'Armagnac , en iSig, 
des terres de Gavarret , de la Laiie , dé Miramont et de 
ftoquefort, et mourut avant le 10 novembre 1828; 
qu'Û est rappelé dans le contrat de mariage de Simonne 
de Preissac , sa fille , ainsi que dans un hommage rendu 
au comte d^ Armagnac , le 14 novembre i343 , par Vital 
de Preissac, son fib. Vital avait un frère nommé Odoii 
de Preissac, chevalier, lequel n'eut d'une alliance in-^ 
connue, qu'une fille , nommée Esclarmonde, dame, en 
partie, de Gavarret, qui était mariée, en iSio, à mes- 
ure Bernard de Saint-'Loup, damoiseau. 

Femme , Angloise d'Arros , sœur de Pierre , co-sei- 
gneur d'Andofièle , mariée , par contrat , d'environ 
Tan U98. . 
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* i^ Odh>o de PreissaCf'qui continua tàipottéiEilé,; i 
a\ Vital de Preissac, dunêiseau^ seigneur il'£scl>» 
gnaci auteur de la branche dés seigneurs d*£séli^ 
gnac, existante dans la personne de Henry^ 
Thoinas *. Charles de Preissac , duc d^£scUgnac , 
et de MM. de Preissac de Cadillac, et-de Toui!^ 
necoupe ; 
3^. Simonne de Preissac , épousa , par contrat da 
xo iiO]i^ndi>re iS^d , Odon de Montaut,..co:^- 
gneur d'Oms , en Lomagne. 

IK DEGRJÉ. 

Odon DE Preissac, dalmoiseau, oo-sei/^neur ,. par 
indivis 9 avec Vital,. son frère, des terres d'Esclîgac et 
de Gavarret , assista au coii tract de mariage de Simonne 
de Preissac , sa sœur, du lo novembre 1828 ; ratifia comme 
seigneur, par indivis, d'Esclignac , une rente au lieu de 
Montfort, le 10 avril i333 , d'héritages , situés au ter- 
ritoire d'Ësclignaç ; assista comme témoin , le 26 no- 
vembre 1841 , de l'hommage rendu par Feracus deGof- 
iPanis , damoiseau , à noble et puissant homme Bertrand, 
seigneur de l'Ile, et mourut avant le 1 5' février 1878; 
^u'il est rappelé avec sa femme , dans la. quittance de la 
dot de cette dame , donnée par Jean de Preissac. y, 
leur fils* 

Femme , Marquise de Poy , fille de noble Bertrand Je • 
Poy et de Marquise de Patras , et sœur de. noble Mout 
casiade Poy, co-seigneur d'.Oms et de Hunode^ set-- 
cpnde femme d'Emeric de Preissac ^ seigneur. d'EscU-? 
gnac. , 

1^, Jean de Preissac , qui suit ; 

a?. Monde de Preissac , dont le sort e$t inconntu 

in«. DEGRÉ. 
JeanDBP&BisSAG, I^^ du nom, damoiseair^ s»» 
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l^ebr ^GiKva^retp dans le-Corrensaguës^ teçiit^ le, i3 
mai i356 y le serment de fidélité des habitants de sa terr» 
^e Gai^rret^ donna quittance le i5 février iSjS, à 
pQble lÛoncasin de Poy , co-seigneur d^Oms, son oncle 
maternel , de la dot de noble Marquise, sa mère , sœur 
dudit MoDcasin ; reçut l^obligation , consentie en sa fa- 
veur , le 23 tnak^ 1876', pîfr noble Véziàn de Maràst^ *on 
l«àu-(rère\ d'une somme ""^e cinq cents fiorinis dW et 
des habits nuptiaux, constituer en dot à noble Condore 
deMarast^^pa^femme,; obtint une sentence de l'offici"-* 
laté d'Auch , contre Iç même Vezian, le 17 novembre 
iSy^^j^t^ûit^lég^^ire, particulier de Moncasin de .Poy , 
^i^q^le, le :?4, ^vrii i39p. U mourut avant le 4 mars 
/4Q^iq^e s^yeuye donna une quittance à Odon dç 
Pireii^c, leur fils, j t '. . 

\''Peiitttt*/'Coiiddre dé Mârast, sd!urdef Bernard de 
îlkrsait\ cWMUe/d&4'èftHiée de Saint- Jean de Jérusalem, 
Ûd3iJâJÉùandeur*de Bordei-ac et de Bezian ou Vezian de 
Maras^V ^ci>~^igtieur ^^ Sêicufsano; après la mort de 
Jean de Preissac , son premier mari , elle convola , en 
secondes noces , avec le noble Ûdon de Breilh , sei- 
eneur di; lieu de Lucomiia , au comté de Fezensac. 

^ .•:-»'=- - . . . ^ > . ■ . \ A. \ 

. Odonde Preissac I dont on va parler. 

j:. Pdçi^ 0£ PnEisSAG^ ,1K d» nom 9 damoiseau, seir- 
^ur. 4e .Çiavarret et de ^iramont , fit hommage , le 1^ 
«B(^ x4ç^ , jk Bexnacdt cqmte d^ Armagnac de ce qui lui 
^ppar^tenait a^ lieu de Gavarret et à Miramont , de ^ 
^oï^e mancièFe que se; prédécesseurs Pavaient tenu iV^n- 
cienoet^ ; I:eç^t la quittance , qui lui fut. donnée 9 le 4 
mars 1406, par Condore de Marast, sa mère,, dcipna 
plusieurs quittances depuis 1408, jpsqu'eYt i453, <£> 
droits féodaux y qui lui étaient dus , et mouiçut avant Jp 
^ aaûi 147/5^; gu'il est rappel^ ayeç Jeanne de l^albaoïîi* 
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ta seconde femnie , dans une quittance èomde par Jéaii 
de Preissac , leur 61s, 

Première fenune, Marthe du Mont , fille dé Bernard 
du Mont, seigneur de Sivracet de Baroaùe.de Montef^ 
quiou, mariée par contrat du 20 fëvrier i^ùj. 

Deuxième femme ^ Jeanne de SjJbalb^n r fille 4e Ber-* 
nard dç Sabalhan, seigneur de Boinède, mariée pif 
contrat du g ^sillet 14^ 

i^*. Antoine de Preissac, seigneur de Gavarret , dont 
la destinée est inconnue; 

2*. Jean'de Preissac, qui continue la postérité ; 

3<». Seîgnoret de Preissac , seigtieur de là SkUe du 
Deffès, épousa Marguerite dé Seiches, d*^ la«|uefla 
on ignore s'il a eu des enfants J' 

4^. Jacqueline de Preisaac époma,^ jparGoatiat du 
tdmaii45&» noble ^ea^deSainwPaao^r^^.fiki 
d^Aimard de ^^iut^pastour» co^-ne^^iaeiu' dtt 
lieu de MonthruOt an <&>cè&e dc.liQi^bès^ 

V«. DEGRÉ. 

Jean DE Preissac , II*. du nom , écuyer , seigneur dé 
Cadeilhan, maître d'hôtel de Gaston, coiAte^ de^Foix, 
fut pourvu , le 4 août i463, de Toffice de bailli du comté 
d'Armagnac , par lettres dtf Jearf^ comte d'Armagnac ; 
donna quittance, le ao août 147^9 ^ noble Jean de 
"Sabalhan , seigneur Aé Bdissède^ d'une sommé et cent 
ffiorinis d'or et d'habits nuptiatix , constitués en dot è fett 
noble Jeanne de Sabàlhan , sa mère , lors de sdn mariage 
avec Odoh de Preissac ; fat pourvu par Gaston, ceuttè 
de Foîx, de l'office de capitaine du lieu de Sàfiht-Claf , 
le 2$ décembre 14795 reçut, lé ï6' novembre x4^» '^ 
*^ermeot de fidélité , qui lui fut prêté par les consuls et 
l^abitants du Heu de 'Cadeilhan, et fo quittancés qai hÂ 
'lUrent données lés 11 février i4g4ct r4septembre''i497f 
"^^r Catherine et Agnès de Pi^bsac, sesfiUts ; en donna 
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«me leilermer juin i5o3, conjointement aveé Marthe 
4e Sédilhac, sa femme , «t Géraud, leur fib, et fit soa 
testament le x6 juUlet i5()6 , au lieu de Cadeîlhan , par 
lequel U nomma , pour ses executetirs ,* nobles Manaud 
^e Preissac y seigdeur. d^ÈscIignac , et Jean de Preissac, 
«eignetir de Gavarret , son neVeu. 

FMU64 H«rlhe du SédiUuc, filk de nMp Jean dt 
SMilhae « seigneur des lietix àk ^int •* Léonard et do 

Cadeilhasi. 

i\ GérâUd de Preissac, dont i^n va parler; 

^^. Sëi^nôret dé Preissac , protenotaire du saint 

siège apo$toUq[ue; ' 

3^. Jean àt Pl-éis^ , Tùii de^ hbmâies d'àrmès de 

la cotnpâgfiié dû chevalier Bayard, eh tSoQ, 
, épousa Marguerite de Seiche^, àe la^tiélle on 

ignore §Ul ^ eu ^stérïté ; 
4«. Bertfand dé Ptéi^^c, dont lé sort est ignoré f 
S, Catherine de Preissac, femme de ndhle^ hcmuad 

l^rengerde tteberàthi^ seigneur du Uêtl de Roy-^ 

dér; 
€^. Agiiës dé Prèîs^itY épou^ odbler Otidlanme 

dà Côs, seigneur de MdMbrqù et de la Fké ; 
7^ Catherine dé t^-eissâc épottsa Nkélas de Jus- 

san; 
^\ Bertrande de Preissac é^us^ noUe Seignorei 

dePufoler; 
^%, Marie de Preissac^ femme de nc^le Jean d« 

Cassanhet>, 
to"« Françoise de Preissac fat remariée , par Con- 
trat dn 18 mai i5i8, avec noble Bernard de 

Montlezon^ seigneur de Saint-Michel de la Cor- 

neilie. 

VI*, DEGRÉ. 

Géraod îoe Preissac^ '^cuyer, sagneorde Cadeilhan, 
^da une quittance, conjointement avec sespère et mère^ 
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le dernier juin î5o3 , de la dot constituée i noWe Ha-» 
rette de Gallard , sa femme ; fut institué héritier univers 
sel de son père, le iG juillet i5o6 ; reçut la quittance 
qui lui fut donnée, le 19 août i5i4, par Agnès, sa 
sœur , veuve de Guillaume du Cos ; fit hommage à 
Charles, duc d'AlenÇon, comte d^Armagnac , le 6 mai 
1621 , de la seigneurie de Cadeilhan , assista au contrat 
de mariage de Mark de Preissac, aa sœur, le.a4^t 
lâad ; fut institué héritier tmiversel de sa mère, le 39 
du même mois , et fit son testament le 16 août iSag. 

Première femme , Florette de Gallard de Terraube , 
sœur de Gilles de Gallard > seigpeur et baron de Ter- 
raube. 

jo. Guillaume de Preissac, qui suit; 

Â\ Gaillard de Preissac, dit le capitaine Cadeilhan^ 

fut marié avec noble Françoise d'Astugue; 
3**. Marie de Preissac épousa noble François de 
Gelas y fib de noble Philippe de Gelas, seigneur 
de Rozès ; 
40» Marthe de Preissac fut mariée , par contrat du 
a6 septembre 1626,' à noble Biaise de Gros-^ 
soles ^ seigneur de Casteron et de Saint-Martin ; 
5^« Anne, ou Agnès de Preissac, femme de Jean 
Isalguier, seigneur de Mérinville. 
Deuxième femme , Marguerite de Qrossoles» 

TIK DEGflÊ. 

Guitlaume DePreISSAC, écuyer, seigneur de Cadeil- 
han , fut institué héritier universel de son père, le iG 
août i529 ; passa une transaction, le 29 décembre i536, 
avec Armand de Preissac, écuyer, seigneur de Gavarret, 
au sujet de la légitime de feu nobte Jean de Preissac, soa 
aïeul; est nommé dans le testament de Jacquette de 
"Vives, sa première femme, du I*^ avril i538; dans 
celui de Jacquette de Roquelaure, sa seconde, du 22 
mai 1 541* II assista au contrat de mariage de Frix, son 
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fils, du 6 juin i563; à celui de Bertrande , sa fille, du 
8 mai i564 , et était mort le 19 juin iS^i. 

Première feimne , Jacquette de Vives ^ fille de noble 
Armand de Vives , seigneur d^Aguyn , mariée par coa- 
tiat du ^7 ji^in i536. 

Deuxième femme , Jacquette de Roquelaure^ 

I®. Frix de Preissac , qui suit ; 

a®. Anne de Preissojc j ■ 

30. Bertrande de Preissac, mariée, le 8 mat x564^ 

à noble Barthélémy de Thomas y seigneur d'Ar- 

gellès ; 
4^. Marthe de Preissac , femme de noble François 
, de Beccave , seigneur de Cleyrac ; 
5®. Floretle de Preissac. 

Troisième femme , Béraude de Beccave , fille de noble 
Jean de Beccave , mariée par contrat du 5 mars i563, 

1^. Bertrand de Preissac , dont la destinée est,in-« 

connue ; 
2O. Charlotte de Preissac. 

VIII». DEGRÉ. 

Frix DE Pbeissac I écuyèr, seigneur de Cadeilha» ; 
servit en qualité d'archer de. la compagnie du roi de 
Navarre; passée en revue i Hastefort le i; 4 novembre 
i56i ; dans celle du duc d'Orléans le 4 îuin i565, et dti 
duc d'Anjou le 23 mai i566. Il est nommé dans l'in^ 
formation faite sur le degré de consanguinitjé qu^ exis- 
tait, entre ses père et mère., 1^ /^octobre i545 ; se fit une 
donation mutuelle avec Anae de Lupé , sa , pf^raièrp 
femme, le 4 octobre 1674 ; reçut la quittance, qui lui fut 
donnée le 14 septembre i58i , par Bertrande de Preissac^ 
«a sœur, veuve de Barthélémy dé Thomas d'Argellès ; 
passa un accord le même jour avec noble François de 
Beccave, son beau-frère , mari de Marthe de Preissac^ 
u sœur j donda quittance, lé ymars i584f i noble Louis. 
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de Lézir ^ seigneur de Salberon , son bean-p^ , de h 
dot de Jeanne 4le Lézir , sa Cemme, fifle dudit Louis ^ 
et mourut avant le 1 8 septembre i6o3; qu^il est rappelé 
dans^ le contrat de mariage de Jonathan ^ son fils, au*» 
quel la£te Jeanne , sa vetive , assista; 

Première femme , Anne de Lupë, fille de noble Car- 
bon de Lupé , seigneur de Maravat ^ mariée par contrat 
du 6 juin i563. 

Deuxième femme , Jeanne de Lézir , fillë de noble 
£iOuii^ de Lézir , seigneur de Salberon. 

i^, Jonathan de Preissac , dont on va parler ; 
s^^f Isabelle de Preissac, épousa noble "A ntolqp-Ber- 

trand d'Astugue , seigneur d^Angalin ; 
3^. Susanne de Preisïsac , feznn^^ de Jean dç Limo* 

zin, seigneur de Gebra. 

iX^ DEGRÉ, 

Jonathan DE PheiSSAC, écuyer, seigneur de Ca- 
deilhan, reçut la donation qui lui fi^t faite, le i% fé- 
vrier i6o3 , par Charlotte de Preissac , sa tante ; obtint, 
en qualité d'administrateur de Pierre , son fils , et d'Isa- 
beau de Saluste, sa première femme, des lettres royaux 
«de lu; chambré de Tédit de Beziers ; servit au ban et ar-^ 
rîène-ban de la sénéchaussée d* Armagnac , aiosi qu'il 
«st prouvé par un acte de notoriété du jS août^ 1639, et 
«3t rappelé dans le partajge de ses biens du 5 octobre 

" Première femme , ïsabeau de Saluste , fille de noble 
Gnillaumède Saluste, sieur dû Bârthas, et de Catherine 
de Manas, mariée par contrat du 18 septembre i6o3. 

i^, Pierre de Preissac, qui continua la postérité; 
^y» 4onel de Preissac , enseigne au régiment de 

Roquel^ure , mort sans enfants ; 
à». Catherine de Preissac, femme de noble jtÂîl.Qdad 

, de Gorgues , sei|;nei|r de Ç^stera ; 
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i^^, ^nne de Preissac ^ épousa nohje Philippe de 
Fagêt , sieur de I^alipnt. 

fiemi^n^e femme ^ Marie d'Ëscorbiac ^ mariiè par 
contrat du 3 ^vril i6a4 • 

i*^. César de PreJssac, d'abord volontaire au régi- 
' ment de Roquelaure, et ensuite lieutenant en 

celui de la ValUère ; 
^•. Susanne de iPieissâc , femme dé noble Pierre 

de Gùarrippy , sieur de La^clotes ; 
3®. * isabeau de Preissac. 

*X^ DEGRÉ. 

Pierre pe,Pq.ei$sac, «seigneur de Cadeilfean ^ étaft 
SOQ& Ip garde de son père le 4 ^écembrie 1624* U a^vit 
dans la compagnie de Magpas au régiment de ]N[&^rre«y 
ainsi quHl est prouvi^ {i^r iin çer^tifi^at de son capttBMie 
du i5 avril ip3o, portant qu'il y avait été attaché deux 
^ns^ depuis l'entrée du.rpi k Siize.^ jusqu'après le siège 
et 1^ redditiçp de Pigfier^,.et s'était comporté avec 
hppii^e^r d^n^ toutes Jçs. occasions ; partagea j^fic ses 
frères et iipe^rs la $uçcef»ion de son pèr^e le 5 oclolN;e 
1644 ; contnianda troi^ compagnies du régiment de fU>* 
quçlai^ire , en quartier d%ivçr dan» la vijle de Barraux en 
i65i ; fut porteur des ordres du marquis de Saint-|^c, 
Keqten^V^énéral e^ Guienne, vers les copsuls et^ha- 
bi^^nts d^ 1^ ville de Montricoux^ le % novembre de la 
même année. Il coipmanda les troupes du pays de 
Comminges en i65a| et fit son testament le ^*^ mars 

Femme , Picrcide de Lupë , fille de noble Paul de 
Lupé , seigneur de Maravat et d'Olympe de Lqjitrac , 
mariée par contrat du 17 août i643« 

1®. Paul de Preissac , successivement cadet au ré- 
gimeot 4Jji &0Î en 1667 ; çQrnette de )a noblesse 
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de la sénéchaussée dfe Pïsle en 1674 9 et cdrnette 
au régiment des dragons de Fimarfcon ; 

a^» Jean dé Preissac, sieur de la Salle ^ épossà', le 
i4 mai 1698 , Gabrielle:de Soulas ; • 

9®. Abraham de Preissac^ quisuii; 

4^. Phinée de Prçissac ^ lieutenant au régiment de 
Piémont ; 

50. Jean dç Preissac , dont la destinée est in- 
connue ; , 

6<>. et 7«. 'Catherine et Suzanne de Preissac. . 

XI*. DEGRÉS 

Abraham DE Preissac, étuyer, seigneur de Cadeil- 
han , servit sous les ordres du maréchal d'Albret , le 8 
juillel: 1674, et au ban et atriène-ban de la sénéchaussée 
d'ArmfagQac, en 16964 i6^i et 1695 ; obtint, îeri 1677, 
,des lettres die dispense pour épouser Phinée de Lupé; 
assista au contre de mariage de Jean de Preîssàc^ sei«- 
^eur de Cadeilhan , son frère aîné , du 14 mars 1696 ; 
fut maintenu dans sa noblesse, par jugement de M. le 
Pdletier de laHoussaie, intendant de la généralité de 
. Montaaban , rendu le ao janvier 1699 , $ur titres ^ qui la 
"prouvaient avec filiation depYiis Guillaume de Prèissac , 
ëCuyer, seigneur de Cadeilhan, son trisaïeul, et assista . 
avec sa femme , au contrat de mariage de Paul , leur 
, fils 4 du i3 août 1714- 

Femme, Phinée de Lupé , fille de noble Pierre de 
Lupé y sieur de Lauret , et de Marie de Polastron ; ma- 
riée par contrat du 29 avril 1676. 

I®. Paul de Preîssac, qui suit; 

a®. Phinée de Preîssac, lieutenant-colonel au régî- 
. ment de Guienne , et chevalier dq l'ordre .rpyal 
et militaire de Saint- Louis f 

30. et 4«. Marie ci Calliçrine de Pxaissaç. 

XIKDEGRÉ. ', 

Paul M Paeissac^ ^ciiyèri sèigtieur d^ Cadeilhan ji 
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90Macavat,,âe Touron, etc., fut convoqué au bân et 
aitîère-ban de la sénéchaussée d'Auch , le 19 août 1706 J 
reçut une quittance le àS juin 1714; fit son testament 
olographe le 12 juin 17^5 , et donna au roi le dénom- 
brement de ses biens , le 22 juHlet 1730. 

Femme, Anne de Dupré, 611e de itoble Camille de 
Bupré, seigneur de Salnt-Lyset , et de Marie d'Anneau , 
mariée par contrat du i3 août 1714* 

1*. Jean â,e Preissac , qui suit ; 

20. Lambert de Preissac , lieutenant-colonel au ré- 
giment d'Aquitaine, infanterie, et chevalier de 
l'ordre royal et militaire de Saint- Louis ; 

3*; Louis de Preissac , lientenant-colonet* du régi- 
ment d' Angoumois , infanterie , et chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saint*Lonis ; 

4® Etienne de Preissac ; 

5». Paul de Preissac, lieutenant-colonel au régi- 
ment Dauphin , infanterie , dievalier de Tordre 
royal et militaire de Saint-Louis ; 

6®. Louis de Preissac, capitaine au régiment de 
Guienne , infanterie , chevalier de Tordre royal 
et militaire de Saint- Louis ; 

7®. Catherine de Preissac épousa , par contrat 
du 26 février 175©, Jean-Louis de M^léon, 
seigneur de Sereinpuy. 

8**. et 9®. Marie et Catherine de Prebsac. 

XJIIe. DEGRÉ. 

Jean de Peeissac, appelé comte de Preissac, sei- 
gneur de Cadeilhan ^'Maravat et autres lieux , capitaine 
au régiment de Guienne, infanterie , chevalier de Tordre 
royal et militaire de Saint-<Louis , fut institué héritier 
universel d^ Paul , son père, le 12 juin 17^5, et étailt. 
mort le ^7 août I768,. 

Feinme , Marie- Adrîçnne de Labat de Vivens , fille 
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d'André Saloiïion de Labat de Vîyens et de Màrîe-JudiiK 
de Màleprade, mariée par contrat du S août 174^* . 

I**. Ffançois de Preissac ^ qui suit ; . 

SL^. Louis-Lambert de ÎPreisàac , chef d'escadron au 
régiment Royal-Navarre , aide de camp de M. le 
lieutenant-général duc de Biron ; 

3^. Jean-Salomon de ^Preissac , ofÉcief au régi- 
ment d'Angoumôis \ a épousé , par contrat du 16 
^septembre ijjS ^ Màriè-Ahne de Garnison , 

' dont il a eu deux enfâms; 

(^Addition à la preupe») 

a. F^apçois-Jeai^ , comte de Preissac , officier 
delaLégion-d'Honneur^ chef 4^ bataillon 
' de I4 légioti des Deux-Sèvres, mafié, le 

x4 septembre 1818, ^vec Caroline^Augpste* 
Aménaïde de Franquefort , fille de Jacques* 
Paul de Fraiiquefort , chevalier de l'ordre du 
Mérité Militaire , ancien lieutenant^olonel 
, du régiment Koy^l-Cavalerie ; 

h. Sophie de JPreissac ^ mariée ayec î^ de 

Maleville dé Côndât } 

4^. Louis-Ftariçois dé Preissac, 6a|yitaineati fégi* 

ment du Perche; nommé lieutenants^ colonel en 

1790 ; officier supériéuf dans la légibn dé Preissac 

• aà service du roi d'Ëspiigrie ^ chevalier de IWdre 

royal et militaire de Saint-Louis ; 

i^, Marie-Thérèse de Preissac, femme de François- , 
Bernard de Malepradè. 

XIV«. DEGRÉ. 

fran^ob DB Pabi^sm; 4 chevaliét-, appelé marquis de 
Preissac de Maravat , seigneur de. Touron , e^^igneur 
de la ville de Lectoure, major du régiment proviaeial 
d^artillerie d'Auxonne, chevalier de Tordre royal et 
ndli taire de Saint-Louis ^ est né le 16 septembre 1751 ^ 
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et a été bapii^ le 20 9uîvapt (}^s l'église paroissiale de 
Saint-Pierre de Clérac, au diocèse d'Agen. 

Il a épousé, par contrat da âo juin i77ôf» Marie- 
Julienne- Victoire de Chastenet de Puységur, fille de 
messire Pierre-Herculin de Chastenet de Puységur, 
seigneur de Barrast , etc. , capitaine de dragons au régi-* 
meot de Mettra de Cao^ ^ et 4^ Marie de Rouques , 
^ur de Jeajt-Auguste de Chastenet de Puységgr , ar- 
chevêque d^ Bour^e^ et de B^rtbélèmy-Herculin-Athar 
nase de Chastenet de Puységur» ministre et secrétam 
4'éut a^ idép^teipept 4^ la guerre. li>e ce mari;^ «o^ 
km OdMÎtiftftd^puiç 1736): 

t9. }.o«is-A«h*ian'-Fhiiiée'Marie, .dont Fartide suk{ 
3^. Mattje-TiMitiert-Auguste , vicomte de Preissac^ 

lÎQulacaafit des ^^des du corp» de Son Altes^ 

ïloyale MovsivoR. 

Louiç-Adrlen-Phioée-Marie , piarqui^ ds Preissac ç 
chef d^escadroa des hussards die la garde royale ; loadrié 
àN... de Brivasac de Beaumont, doot une fille nom- 
mée l^ute* 

Délivré , sur la minute originale conservée au cabinet 
des ordres du Roi , par nous , écuyer , conseiller de Sa 
Majesté en sa cour des Aides ^ généalogiste de ses ordres , 
et en cette dernière qualité garde des titres originaux » 
manuscrits et livres inaprimés de ce dépôt. A Paris , ce 
vingt-un janvier mil sept cent quatre- vingt-dix. 

CHÉRIN. 

On observe que ces preuves ont été faites en 1786; 
quoique ce'certîficat soit délivré en ^JS^* 

r 

Jfr B. Nous .avoirs ajouté à U présente généalogie , 
dressée au cabinet des or4res du roi , tout ce qu^ est 
postérieur à i786, 

16. a3 
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Paris , ce i3 décembre 1788. 

Lettre de M. Chérin à Monseigneur rarchei^égue de 
, , Bourges ( Puiségur. ) 

Monseigneur , 

J'ai examiné avec attention les titres que m'a produits 
"M. le vicomte de Preîssac de Maravat , à l'effet de prou- 
ver la communité de son origine avec M. le comte de 
Preissac-d'Esclignac. Cette preuve me paraît opérée de 
la manière la plus évidente , et il est certain que si 
MM. de Preissac d'Ëisclignac et de Préissac de MaraVat 
avaient fait leur production en méme-tems au cabinet 
de Tordre du Saint-Esprit , on n'aurait jamais mis en 
•question l'identité de leurs maisons. Ib ont, Monsei- 
gneur , l'un et l'autre , pour auteur commun , Vital de 
Preissac , dit de Montgaillard , damoiseau , lequel était 
seigneur d'£sclignac , de Baioijnette et de Gavarret , et 
vivait en 1296. Ce sujet eut deux fils, l'un , nommé 
Eudes ou Odon , a fonné la branche de M. de Maravat, 
et l'autre , nommé Vital , a fait celle dont est issu M. le 
comte d'Esclignac. 

Eudes de Preissac était seigneur , par indivis , du lieu 
d'Esclignac, le 10 avril i333; et Vital, à l'époque du 
premier juillet ]36o 9 possédait, en totalité, lé même 
fief d'Esclignac. 

Je crois devoir présumer qu'il était échu à celui-ci 
par partage , puisque Jean de Preissac , fils d'Eudes, 
n'est point qualifié , comme son père , co-seigneur de 
ce lieu ; mais on le Voit figurer, dans de^ actes des an- 
nées 1373, 1376 et 1379, avec la qualité de seigneur de 
Gavarret , terre possédée, comme je viens de le dire , pa^ 
Vital, dit de Montgaillard. Tous les titres, Monseigneur 
qui établissent la descendance de M. le vicomte de Preissac 
de Maravat, sont en grand nombre» et réunissent tous 
les caractères diplomatiques propres à en assurer l'aur 
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tbentîeité. Au surplus , je ne dois pas vous laisser igno- 
rer, Monseigneur, que vers i45o, la filiation de M. le- 
vicomte de Maravat n'étant établie que d'une manière- 
présomptive et non littérale, je lui ai redemandé un acte 
qui la prouve invinciblement , et aux termes du règle- 
ment fait pour les honneurs de la cour (i). 
Je suis , avec un profond respect , 

Monseigneur, 

Votre très-humble et très-obéissant 

Siqné Chérin. 



ROCHELAMBERT (de la), terre et seigneurie en 
Auvergne , aux confins de cette province et du pays de 
Tëlay , à deux lieues du Puy , sa capitale. 

On ignore si la maison de la Rochelambert a reçu ou 
donné son nom à cette terre qu'elle possède depuis le 
douzième siècle , laquelle avait de très-beaux droits sei* 
gneuriaux qui s'étendaient jusques sur quelque partie de 
la ville du Puy. Ces seigneurs l'étaient aussi en partie de 



(i) Cet acte» qui a été aussitôt fourni sur la demande de 
M. Chérin , est une grosse en parchemin , portant que : 

Noble Jean de Preissac , seigneur de Cadeilhan , donna quit)> 
tance , le 20 août x47^ % devant Fortaner de Naco y notaire ^ 
habitant à Gîmont, à noble Bertrand de Sabathan, seigneur 
de Boyssède, de la somme de cent florins d*or et d*habits nup.— 
tiattx , constitués en dot par noble Bern9rd de Sabathan , seî^ 
gneur dudit Keu de Boyàsèdé » à noble Jeanne de Sabathan , s». 
fille, lors de son mariage arec feu noble Odet de Preissac,, 
seigneur de Gavaxel, père et mèrt dudit Jean de PreisMK:^^ 

Oroise en parchemin ^ signée dudit notaire» 
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la ville de Saint-Paulien , où ils avaietit chapelle , câvean 
de sépulture , droits honorifiques ^ et la nomînatioh 
d'un canonicat dans cette collégiale : ils ont aussi fait 
nombre de fondations. 

Les mots espagnols ^ i^aie me Bios , qui signifient Dieu 
me protège , faisant partie de leur devise , qui est amour 
ou guerre^ m crainte ^ memne, pourraient faire présumer, 
sans cependant quHl y ait de preuves , que cette maison 
est originaire d'Espagne ; attendu que cette devise est 
écrite sur le frontispice du château de la Rochelambert , 
depuis 1574 i époque de sa reconstruction du tems des 
guerres civiles. Il était alors regardé comme un asile 
assuré , où quantité de seigneurs venaient se réfugier et* 
y déposer leurs effets les plus précieux , étant adossé à 
un rocher inaccessible du côté de la rivière de Borne. Il 
y avait dans ce château quelques armures du tems de la 
chevalerie, même à Tusage des femmes; vestiges pré- 
cieux qui , dans un château fortifié moins par Part que 
par la nature , désignent seuls l'antiquité de la race de 
ses possesseurs. Cette maison distinguée p^r ses alliances , 
àeà services militaires , pour avoir été décorée du collier 
de l'ordre de rtos rois, avant la création de celui du Saint- 
Esprit , et avoir donné des chanoines -comtes au chapitre 
noble de Brioude, ainsi que des chevaliers de Saint-Jean 
de Jérusalem , a l'avantage de voir son origine se perdre 
dans l'antiquité la plus reculée. 

Pierre BE la Rogrelambeàt , nommé dans un titre 
latin du onzième siècle, nùbHis miles Pètrus de Rupelam- 
^ettâ » avait la qualité de chevalier, titré qui prouve non- 
seulement la noblesse d'extraction , mais qui annonce 
encore le caractère de l'ancienne chevalerie et dé la haute 
noblesse. 

Suivant un arbre généalogique , dreissé sur le£s titres 
originaux produits, en 176a, au géncalëgistè désordres 
du roi , M. Chértn , k filiaiioli de cette fannUe «'«M bieft 
établie que depuis : 
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I. Pierre de là Boqiiblambért , l«^ du nbÉi., cheva* 
lier , seigneur de la Roctebiiibert ^ qui trmsîgea , ea 
1 164 , avec le seigneur de Senoillc j sur les appetidances 
du village de Marsillac U laissa de sa femme ^ dont on 
ignore le nom : 

Il^Pîerre de la Hochelambert , II , chevalier , sei- 
gneur dé la Bochelambei:t 9 qui passa plusieurs transac- 
tions » notamment un^ eu 121 o , dans laquelle Hugues ^ 
son filâ f est nommé , et Ht dans la ville de Saint-'Paulien ^ 
en mai 12S6 , une acquisition , où il est nonuné Pierre 
de la Kochelambert ( de Rupelambertâ ) ,. damoiseau. Il 
eut pour enfants : 

i*^. Hugues, qui suit; 

s9, Garne, veuve, en 1288, de Guillaume Odillon ; 
3^. Saurine de la Rochelambcrt , mariée , la même 
aimée, à Bertrand de Grosrherii. 

m. Hugues DE 1*À BoCHELAttBERT, ï*^. du ttom, 
seigneur de la Bochèlambërt, épousa, 1®. Guigone , dont 
il n'eut point d'etifants; 29. en 1274» daitiôiselle Isa- 
bëau de Ma^èuc. Les enfanta du second lit , ÀireAt : 

1®. Hugues , dont l'article viendra ; 

a". Falconét , vivant en i3i3 : 

3". Guillaume, chartoitiede Sairtt-GeofgeS de Saint- 

Paulie» , dans le même tems j 
4*^. Ràimond , aussi chanoine de celte église , qui 

fit son testament au mois de juin 1 288 ; 
5^. SauHnê ; 

6*». Béatrii , ferimie d'Astorgue Delmas ; 
7°. Guigone , vivantes toutes trois en i3i3. 

IV. Hugues DE LA RocHELAMBERT , H , chevalîeiTV 
s^gfteurde k ïUchelambert , qualifié damoiseau, dani 
son testament du 29 août i348, où il est nôïwné de lî^- 
chalembertâ , avait époisé^ en i3lâ, nobk Jcwèerande de 
Rocos I de laquelle Û laissa : 
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•i^. Hugues, dont l'article suit; 
a**. Pierre, vivant en i3^; 
3**. Isabelle, vivante en i348; 
4^. Guigone , accordée , le 3o janvier i353 , à Ro- 
bert Bravard , damoiseau. 

V; Hugues de la Rochelambbrt, IH , chevalier, sei- 
gneur delà Rochelambert, épousa, le :&3 décembre i36() 
Catherine de Cens , et testa le slz septembre i3g5. De 
leur mariage vinrent : 

I». Hugues, qui suit; 
a®* Jean /vivant en 1396 ; 

3®. Catherine , mariée , le 5 juin i3g5 , avec noble 
Pons Aurel, 

VI. Hugues DE LA RocHELàMBERT, IV, chevalier, sei- 
gneur de la Rochçlambcrt , épousa, le 16 janvier 1396, 
SobeiraneFontanet, dite Bonne, qu'il institua adminis- 
tratrice de ses biens par son testament du 2 avril 1434* 
cette dernière fît elle-même ses dispositions testamentaires, 
le 8 janvier i444 9 pardevant Pierre Chabron, notaire Je 
la ville du Puy. Leurs enfants furent : 

i». Gabriel, dont l'article viendra ; 

a®. Gilbert, vivant en i434; 

3^ Jean , religieux de l'ordre de Saint-Benoît ; 

4*- Jeanne, religieuse au prieuré de Vaurey du Val 

d'Âmblavès , au diocèse du Puy ; 
S\ Marquise de la Rochelambert , femme f en 1 434» 

d'Antoine de Luce, seigneur de Cbarapfault. 

VII. Gabriel de la Rochelambert , chevalier, sei- 
gneur, de la Rochelambert, épousa, le 8 novembre i434> 
noble Alix de Fay , de la maison des seigneurs de la Touc- 
Maubourg , de laquelle il eut : 

1^. Armand ^ dont l'article suit; 
a». Jean ; 
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3°. Albert , vivaot en i444 > 
4®. Vierne ; 

5». Autre Vierne , femme , en 1476 , de ndble Henri 
Limosini. 

VIII. Armand de la Rochelambert , chevalier, sei- 
gneur de la Rochelambert, épousa, le 11 mars i4S^f 
Louise de la Chassaigne, dont : 

I». Charles , dont l'article viendra ; 

2". Antoine, vivant en i5q5 ; 

30. François- Claude , prieur, la ipéme année, des 
monastères de Saint-Chaffre et de Saint-Mézard : 

4®« Jacques; 

5®. Sébastien y marié, le;t8 octobre iBag, avec Mar- 
tine Maagne, par contrat reçu de Jean.Bariller^ 
notaire du pays de Fores ; . 

e^Aubert; 

7^ Louis , chanoine de Sâint-Paulien ; . . 

8®. Jacqueline ; - . • 

90. Jeanne ; 

jo*. Claudine, religieuse à Vaurey ; » 

1 1^ Marguerite de la Rochekmbert ^ toutes vivantes 
en i5o5. 

IX. Charles de la Rochelambert, h\ du nom, che« 
valier , seigneur de la Rochelambert , obtint du roi Fran-^ 
çois I<^ des lettres-patentes , datées de Lyon , le 3 sep- 
tembre i536 , dans lesquelles ce prince le qualifie son 
bien amé , maréchal des logis du ban et arrière-ban de 
son bas pays d'Auvergne. Il avait épousé , i\ Marguerite 
de Gaste , dont il n'eut point d'enfants; a®. Je,i5 sep-* 
tembre i533, Catherine de Pronsac. Par son testament , ' 
reçu par Chabron , notaire à Saint - Paulien , il nomma 
le seigneur François , dit Armand , vicomte de Polignac , 
tuteur de son fils , ainsi qu'il conste par l'acte de ratifica*- 
tion passé au château de la Yoûle , le i ms^ ib/^SL. Ses 
entants furent : 
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i^. François , dont Particie suit ; 
'j.^, Claude ^ mariée au seigneur de Coupiac \ 
3^, Louise , mariée à noble Michel 4^ Chous^rdi 

seigneur du Buisson ; 
4^. Antoinette de la fiochelamberf. 

X. François de la Rqcuplamae^T , uppe^é çmH 
de la Rochelamèerf y et qualifié Nqbili et pqtenU qîto ^ 
domino de Rupelarribertâ ^ chevalier de l'ordre di^rol, par 
lettres-patentes donpées & Fontainebleau , seigneur de 
Marsillac^ du Cfoiset, etc., capitaine de cent hommes 
d'armes des ordonnances de saitiajestéy eut ordre de con* 
duire une compagnie de gens de pied et une ,d'?rquebu- 
siers à cheval pour le service du roi , dans les armées de 
France , en Champagne , Bourgogne , Poitou et Sain- 
tonge, où il servit avec distinction , ainsi cju'Jl apport par 
un certificat du 5 février iS^^. Il fut aussi capitaine en- 
tretenu de Monsieur , frère du roi ; commanda en chef 
dans plusieurs armées , suivant une attestation des sei- 
gneurs de la Fayette et de Bousiers , dé l'année 1672 ; 
testa au château delà Bochelamhert , le 24 février i583, 
pardevant Chabron et Teyrole , npfairesà Saint-Paiîlien , 
et mourut de ses blessures à Tarmée. If avait épousé, 
I». en 1572, Amable de Gras-de-Pins , d'un^ famille 
îHustre du royaume , morte sans postéfité ; 2». le 27 dé- 
cembre 1674', Hélène de Lestrange. Il eut de ce second 
mariage : * 

1*** J^piiis , dont l'article viendra ; 

d^. François , dit le marquis de U Bochelambert , 
commandeur de Saint-r Victor , lequel transigea , 
le 7 Juillet i6o3, pardevant Brunel, notaire royal 
du Puy , en présence du sieur Gètassé , avec Louis, 
son frère aîné i il fut gendarme de la garde do roi 9 
en 1614 ; 

S^ . Gilbert , appelé le chevalier de la Rùcheîamb^rt f 
vivant en i583 ; 
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4^. Claude, fçn^ne, ea 16149 <k mesaire Çuillaume 
Berlraod, seigoei^r d'Ours et de Ployne.; 

5^. Marie, épousiç, ep 161 4* de luess.îre Aodré d^ 
FréiaC , sei^eur de Chassaia et de la Deyt^ ; 

6^. Diane , vivante en 1 563 ; 

7^. Phi liberté , morte en i6o3 ; 

6^. Claude , chanoinç à Saint-Pauliçu. 

XI. Louis y DE LA ROÇHELAMBERT, q^alifl^ haut et 
puissant seigneur, chevalier, seigneur de la Bocht^lam- 
bert, gentilhomme de la reine Marguerite de France, 
en 1898, épousa, le 28 octobre 1600, Françoise de 
Cbobinety fille de Jean, seigneur de Choisiaet, et de 
Louise de Clermont- de-Chaste , nièce d'A^nnet de. Cler- 
moot>de-Ckaste , grand-mattre de Tordre de Saifit-Jean 
de Jérusalem. Il eut de ce mariage : 

1®. Charles , dont l'article vîjendra ; 

3L^. Eymard- François, reçu chevalier de Majte le 24 
avril i6a5; 

3«. Claude »7 , ' . , 

40. Gaspard, r^P'^^'6^"^'"'^'' 

5®. Marie , religieuse à l'abbaye de Clava$ , au dio- 
cèse du Fuy, en l634. Ces enfants sont neveu;c et 

' nièces d'Eymard de Clçrmont-de-Chaste , vice- 
amiral des mers du Ponent , en i6p3 ; comman-/ 
deur de Limoges , grand-maréchal de son ordpe , 
ambassadeur extraordinaire de France en Angle- 
terre , et de Malte en France. 

XH. Charles il, comte DE la Rocbelahbert, (]UaIi(ié 
haut et puissant seigneur, chevalier, seigneur de la Roche- 
latnbert , Marsillac , Neyrandes , etc. , cornette de la com- 
pagnie du duc de Guise , en reçut ordre , le 3 septembre 
1627, de se transporter à Concarneau et au Havre , pour 
prendre et saisir les navires rochelaiset autres , par lequel 
ordre, il fut enjoint au j^urJ^ierr^ A)M^* çov^jpa^ndant 
du château dç Çonç^ue^u, de i:em^ttrQ t^M^ les pri^sour 
i6. a4 
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niers au comte de la Rochelambert. Il ë{>ousa, i*. le 6 
janvier i63o, Charlotte de la Mothe ; 7?. le 21 no- 
vembre 1634, Anne du Gros , fille dé Madelon doCros, 
seigneur du Fieu , chevalier de l'ordre du Roi , son am- 
bassadeur en Ecosse , et d^Anne de la Goutte. Du second 
lit sont venus: 

i«. Charles, dont Farticle suit; 

â^. Guillaume, auteur de la branche des seigneurs 

de la Valette , rapportée ci-après ; 
3^. Fratiçois , mort en bas âge ; 
4®' Charlotte , religieuse au prieuré noble de tei- 
gneux, diocèse de Lyon ; 
S®. Françoise, mariée, en 1674, avec messirc 
Amable d^Ossandon f chevalier , seigneur d'O- 
lières. 



XIII, Charles, III«. du nom, comte be la Rochelam- 
bert, chevalier, seigneur de la Rochelambert , Marsillac, 
du Fieu, du Monteil , d'Orsonnette , etc., qualifié coaune 
ses prédécesseurs , rendit hommage au roi , le 20 dé- 
cembre i683 ,, de son château et terroir de la Roche- 
lambert ; fut mousquetaire du roi et dispensé de servir 
au ban, à cause des blessures qu'il avait reçues, comme il 
conste, par une attestation du i5 septembre 1690, de 
Thomas de Chabannes, commandant les gentilshommes 
du haut et du bas pays d'Auvergne , pour le ban de ladite 
année. Il avait épousé, le 7 mars 1674, Gilberte de Sa- 
1ers , dont les deux sœurs cadettes avaient épousé , l'une 
£lie de la Roche-Aymon , marquis de Saint-Maixent , 
et l'autre, Charles de Chaussecourtes : toutes trois filles 
de Henri de Salers*, seigneur, et baron dudit lieu, syndic 
de la noblesse d'Auvergne , et de Diane de Serment , 
dame de Saint-Martin et du Monteil. De ce mariage 
vinrent : 

I®. Gilbert , dont l'article viendra; 

a^« Autre Gilbert, reçu chanoine-comte de Sabt-: 
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JuUen de Brioude ^ le 26 itiai.1707, sur les preuves 

de seize quartiers de noblesse ; 
S^. Françoise, femme, en lyoa^ du comte de Se- 

veyrac , maison dont est la marquise de Simiane, 

en Auvergne; 
4*. Diane-Françoise, m^rîée^, 1^ a4 jui» 1708,. 

avec Pierre Prîé d^ Montvalal , marquis de- 
Tour noil ; 
5^. Madelaine , mariée, leSo mai 1719 , à Jean Paul 

daVaulx, seigneur dft I4 Roche., décédée «ans. 

enfants.. 

XlV.,Gilberl, comte de la Rochelambert, chevelîer, . 
seigneur de la Rochelambert , du Monteil , d'Orsonnette^ 
la Roche-Mirefleui; , etc. , qualifié haut et puissant sei- 
gneiu* y. servit dans les mousquetaires du roi , et épousa y. 
par contrat du ^9 janvier 1712, reçu par Bois , notaire 
au Puy, demoiselle Marie-Françoise-Marthe de Colombe- 
de-Latour, fille de haut et puissant, seigneur Fxançdis^ 
Armand, seigneur de Latour , et baron de Beauzac en.: 
vTélay, et de Françoise de Vocani:e, dont: 
1 ^ Laurent-Fjançois-Scipion ^ , qui ^uit ; 
2^. Jean-Paul , religteux^ bénédictin de Tordre de- 
Cluny , prieur titulaire de Saint - Vivien de 
Breuillet , et ensuite nommé au prieuré de la 
Trinité d'£u , décédé à Paris ^ à la finxi'aoûl 1792 ; . 
3\ André-Laurent, appelé le baron de la Roche* 
lambert , baptisé en la. paroisse.de Maulieu, le 
i^^.. décembre 1728, capitaine au régiment appelé 
Ile de France , en 1747 9 puis lieutenant xolonel , 
commandant pour le roi , , à Bonifacio, ea^Corse , . 
chevalier de l-ordre royal et militaire de Saint- 
Louis, en 1763 ; marié, le 18 août 1778, à dame- 
Anne Biseau,, veuve sans enfants, de messire- 
Jacques-Claude de Bèze de Lys, conseiller au 
parlement. Le baroa de la. Rochelambert est dé-« 
cédé à Issoire^ le ao octobre 1787^^ 
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4**. François , môrl jeune ; 

5". Gabriel- Annand-Benoîl , marquis de la Roche- 
lambért , setg^ieùr de Di'euil, la Roche-Mirefléur 
et dfeSfrîht-Geôrgé», ci- devant colonel d'un ré* 
giment de grenadiers-royau* de son nom , eh 
i-fGi. t! sVlatt Y^ouvé % difFéretites batailles et 
siégea; fat blessé d'un c^tip de feu an genou, à 
celui de Mons , en 1746 , nonumé poor te roi , 
conhnandant du château dèMarbourg« en Besse^ 
^ en 1762; blessé, là niéftie année, à la tête de 
son régiment , d'un coup de feu au corps , à 
raffaire de Willemstadt ou de Grebenstein , le 
24 juin, 6ù il eut plusieurs chevaux tués, dont 
un so6s hii , et fut 'fait prisonnier de guerre ; fut 
crëé chèvâliefr dé Tordre royal et militaire de 
Saint- Louis ^près cette action, obtint une pension 
du roi en 1763; a été adonis à monter dans les 
^ càrrôséès dé feii Louis XV, sur les preuves faîtes 
de sa maison , pâl- te généalogiste des ordres de 
Ih tlià}ésté, M. Cbérin, en 1764; fait brigadier 
des antiëèièn 1769 , désigné par ime lehre , ad 
nom dé sa tàâjesté , du cotnté de Saint-tjlerihain ^ 
ffôùr être ifidmmé maréchal de taiiip % là pr^àaière 
prôiïidtion ; ce qui h eu Heu ; 

6^. , 7**. , 8*. et g«*. , qtiatt^ «lies , religieuses ; 

16^. Françoîse-^Xavière de là Rôchelambert , née à 
Mafn!ièu, Ite 12 décembiSe 1^27; d'abord religieuse 
Iténédictirre de rd^bàyë de Cu&sët j ensuite abbesse 
de Saint--Jeah dnBuils, h AuriDac, le )6 avril 
1^65 , et de 5t,-Cemîn de Rodez, en Rouergue, 
le jprèmîer juillet 1771 ; déeédée au Prtît-Andely, 
département dé TEure, le 24 mars 1806. 

XV. Laurent-Frànçois-9cipi6n^ comte nttA Rogoe* 
lAMBERT,dhëvalier, seigneur de là Rôchelambert, Mar- 
silkic, la Vallettc de Bornes, LenthenaS, là Roche-da- 
Mas, cc-seigrieur de là Mdlhade, de Saint-Pàuliea, de 
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lîssac, etc. en Auvergne, seigneirr des cliSlelîéhics de 
ThévaUes,ChemeréleRoi, Saulges, Saint-Pierre d'Erve, 
et des sei^eories, terres et fiefs d^Anlrigné, du Boulay, 
des Sourchés, de Contée, des Flux, Jarrîaîs, et autres 
lieux dans lé Maine ; quadifié, comme ses prédécesseurs , 
haut et puissant seigneur dans ses titres ; né au château de 
la Rochelambert , paroisse de Saint-Georges , de Saint- 
Paulien, près le Poy en Vélay, le 3 septembre 1721 ; 
capitaine d'infanterie au régiment de Montmorin, che- 
valier de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, dé- 
cédé au J^etit-'Andely, département de TEure, le a oc- 
tobre 1807. 

Il avait épousé , par <;ontrat du 26 mars 1748, demoi- 
selle Michelle-Anne i)ouart de Fleurance , née à Paris ,* 
le ^ février 17^3, décédée au Petit-Andcly , le 1 1 sep- 
tembre 18 13 ; eUe était fille de messiré Mathies Douart, 
seigneur de Fleurance, d'Aubigné et du Bouliy, d'abord 
écuyer de madame la Dauphine, mère du roi Louis XY^ 
et ensuite président en la cour des monnaies de Paris ; 
elle a «u pciur grand-oncle maternel, messire David 
Rivatilt , précepteur de Lotiis Xtll , et ensuite fait 
conseiller d'état. La comtesse de la Rochelambert a été 
présentée au roi et à la famille royale, le 8 août 1762 , 
d'après les preuves faites de la maison de la Rochelam- 
bert^ devant le généalogiste des ordres, M. Chérin. 
De ce mariage sont issus : 
l^ Malhieu-LatrrcTit-François , né le 12 décembre 

17^9 , màtX le 10 février 1753 ; 
2^ N...i.. , nié le 22 mars 1752, décédé le même 

ftor ; 
i: PSsal-Làùrent-Françoîs, marquis de la Roche- 
laitibert, chevalier, appelé le marquis de Thé- 
valles, né à Paris le 8 décembre 1763; d'abord 
ipàge k la pelitfe écurie du roi, au mois de juillet 
i76y,;a été flommé page de monseigneur le Dau^ 
.phin en 1772, ensuite premier page du roi en 
i 1773 ; en est sorti au mois de juillet 1774 , pour 
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entrer capitaine de cavalerie au régiment Je 
Royal-Cbampagnc ; puis a été nommé colonel- 
en second au régiment de Bourgogne , cavalerie ^ 
et gentilhomme d'honneur de Monsieur, frère du. 
roi. Il avait épousé, en décembre 1778,. Louise- 
Elisabeth, de Lostanges , dame pour accompagner- 
Madame Adélaïde , fille aînée de Louis XV, ayant 
eu Thonneur de monter dans les carrosses du roi,. 
sur titres. Le contrat de mariage fut signé par le, 
roi et la famille royale. Le marquis de la Roche-. 
lambert est décédé sans enfants, en 1796; 

4°. <^a!)ricl-René~Françors, appelé le vicomte dc: 
la Uochelambect , qui suit; 

5^ Louis- Antoine,, né le a mars 1786, mort le 
5 du même mois ; 

6*^. Et Louis-Charles-François,, né le 8 avril 1757^ 
qui a eu un bref de minorité pour l'ordre de . 
Malte, et est décédé le i3 mai 1758. 

XVL Gabriel René- François, comte DE LA RoeHELAM- 
BERT , chevalier , aujourd'hui chef des noms et armes de 
cette maison , qualifié haut et puissant seigneur dans ses 
titres , né le i6 janvier 1755 , est entré page à la petite 
écurie du roi, le i«'. avril 1770; a été nomméy par le 
roi Louis XV , premier page de monseigneur le Dau- 
phin, le l«^ juillet 1773; puis premier page du roi 
Louis XVI, le i". juillet 1774. Il ^s*- sorti des pages 
après avoir rempli ses fonctions au sacre du roi , et a 
été nonmié capitaine à la suite des dragons, le 28 juin 
1775 ; attaché au régiment de Dragons- Dauphin , lé 3 
mai 177(^9 où il a été nommé au commandement d'une 
compagnie en pied, le 10 juillet 1784; a été ensuite 
nommé major en second du régiment de Royal-Picardie, 
cavalerie , le i^'. avril 1788 ; a commandé en second la 
compagnie de ce nom à l'armée des princes , pendant la 
campagne de 1,792 , ensuite fait colonel ; était monté 
dans les carrosses du rol| en novembre 1786^ sur titres 
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TÎérifiés par M. Chérin ; et a été reçu , le i3 juillet 1814» 
chf valicr de l'ordre royai et militaire de Saint-^Louis , 
par monseigneur le duc de Berry. 

A épousé, le ^o février 1788, demoiselle Charlotte- 
Marie de Dreux de Silly (nommée comtesse Charlotte de 
Dreux, par brevet du roi ), fille de haut et puissant sei- 
gneur Joachim de Dreux ^ marquis de Brézé, grand- 
maître des cérémonies de France, lieutenant-rgénéral 
des armées du roi , gouverneur de Loudun, et pays Lou- 
dunois; et de madame Louise-Jean ne-Marie de Cour-* 
larvel de Pézé ; leur contrat de mariage a été signé par 
' le roi et la famille royale. De <:e mariage sont issus : 

1?. Henri-Michel-Scipion , appelé le vicomte de 
la Rochelambert,, qui suivra; 

^•, Gabrielle- Louise- l^urence , née à Paris le 5 
janvier 1789 , mariée à raessire François de Cor- 
beau, marquis de Yaulserre , à Parts, le 21 août 
1810; 

3*^. Henriette -Laurence- Marie -Gabrielle, née à 
Paris le 29 avril 1791 > mariée à Paris, le 21 août 
f 810 , au comte Ai^guste-Louis Joseph de la Ro- 
chelambert (de la branche de la Valette) ; 

4"« Amantine-Michelle-Catherine , née aux An- 
delys, le 7 mai 1797 , mariée, le 4 mai 1818, 
à messire Armard de More , comte de Pontgi- 
l>aud. 

XVIL Henri-Michel-Scipion , vicomte de la RocHE- 
LAMBERT, chevalier, né à Paris le 29 'décembre 1789, 
capitaine tk la garde urbaine à cheval de la ville de Lyon, 
le 18 mai 181 4 9 ^^^ capitaine au premier régiment des 
gienadiers à cheval delà garde -royale, commandé par le 
comte de la Rochejacquelein. 

Branche dps seigneurs de la Valette de Montfort ^ prise 
au XI I^, degré. 

XIIL Guillaume , comte DE la RochelabibeRt , qua- 
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Ii6é h^ut et puissant seigneur y chevalier, seigneiir du 
¥\^Uj second fils de Charles II du nom, et d^Anne du Gros, 
capitaine au régiment de Normandie , épousa, le i5 maji 
1684 9 Claude de Chavaignac-Langheac, dont sont issus : 
l^ Claude, dont l'article suit ; 
a^ Jdcques-Roch , marquis de la Kochelambert , 

capitaine de cavalerie , mort âgé de vingt ans ; 
3^. François 9 mort en bas âge ; 
4^. Marguerite, chanoin^sse du chapitre noble de 

Leigneux ; 
5®. Françoise, prieure et dame de Courpière, au 
' ^ diocèse de Clermont. 

XIV. Claude , comte DR la Rocselambert , qualifié 
comme son père, chevalier, seigneur du Fieu., de la 
Valette» Vinzclles, Montfort, etc., d'abord chanoine, 
comte de BrÎQude , par provisions du 18 février 1696, 
sur la démission d'Emmanuel de Langheac de la Roche- 
foucaud , s^eii démit ayant quitté Téut ecclésiastique. 11 
épousa, I*. Catherine de Beaulieu de Montpensier ; a®, 
le a5 août 1721 , Charlotte de Montgon de Beauverger. 

Enfants du premier Ut : 

1^. Marguerite, mariée à Ballhasard de Lu^^y, mar* 
quis de Cousan, premier baron de Forea^; 

a®. Jeanne -Claudine, chanoinesse de Leigneux, 
puis prieure dudit chapitre ; 

J^nfants du sedond lit : 

3^. Henri-Gilbert, dont larticle viendra; 

4^. Autre Henri-Gilbert, capitaine au cégiment da 

Roi, inCanterie, chevalier de l'ordre royal et 

militaire de Saint-Louis, en 1763, marié, ea 

1773, avec N...... de la Borde, fille du seigneur 

de la Borde » commandant de bataillon du régi- 
ment du Roi , et maréchal des camps et armées , 
mort en septembre 1790 ; 
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5^. Charles'^uis , mort en bas âge ; 

6^. Claude- Guillaume-Charles f mort en bas ige; 

j\ Marj^ - Catherine ^ mariée à messire L9ub de 

Gay de Planhol , seigneur de Salzuit ; 
%\ Anne y prieure ^Tabbaye dçs Chazes, enAu« 

vergne ; 
9^. Catherine , ajbbesse en la xnéme abbaye. 

XY. Henri-Gilbert , manjuis iji^ ]^A Roçhelambert i 
qualiEé ha>it et puissant ^eigneu^Fi çhçvalier, seigneur du 
Fie^, 4e la Valette, Saint-Jean -çnr- Val , Monlfort, Vin- 
telles, Bansac , ysson et autres lieux, en Auvergne, ci* 
devant capitaine au régimçnt du S.oi , infanterie , nommé 
par le roi , conunissaire de rassemblée provinciale de la 
noblesse, qui prçc^da à la conypcatioii des états -géné- 
raux en 1768, mort le |5 juillet 1807, avait épousé, le 
14 juillet 17499 demoiselle Louiçe-Afarthe-Catherine 
d'Anterroche, fille du comte d^Anterroche , comman- 
dant d'un bataillon des Garder-Françaises , mort lieu- 
tenant-rgénéral des armées du roi, en 1765 : et nièce 
d^Alexandre^César d'Anterroche , éveque de Condom^ 
et commandeur de Tordrç de Saint- La^zare. 11 a laissé 
de ce mariage : 

1^. Claude , né le 6 mai 1750 , mort en bas âge ; 
' 39, Joseph , qui suit ; 

3«„ Joseph -François -Simon -Louis, né en 1761, 
chevalier de Tordre de Sainte-Jean de Jérusalem, 
et sops-lieuten2^nt au régiment du Roi , infanterie, 
en 1776, mort au cap d'Anse , proche ^iaples, 
revenait de ses caravannes en 1786; 

i^. Françoise -Alexandrine-Luce, née le 4 juin 
17S4, mprte sans enfants de son mariage con- 
tracté avec le seigneur de la Rochette ; 

5<^. Claudine-Françoise-Louise , i^ée le 29 janvier 
17S6, mariée, en 17749 ^u comte de la Salle 
Saiptf^Poncy; 

6*« ^Çj^mnei néç le a4 mars i75gi mariée à Pierre 
16. ^5 
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dé Molen, chevalier, marquis de Saint-Pcmqr, 
officier au régiment Dauphin , cavalerie , puis 
capitaine des dragons de Montmorin. 

XVI, Joseph , marquis DE hk ftocHEMMBERT-MoNT- 
FORT, chevalier, né le 3 1 octobre i^5i , qualifié de haut et 
puissant , seigneur du Fîeu, de la Valette, Saint- Jcan-en- 
Val , Montfort, Vinzelles , Bànsac, Usson , Antcrroche, 
Chambeuîl , Combrèle , Sauvelle , Lumbin , la Roche- 
fourchat, etc. ; entré au régiment des Gardes-Françaises; 
en 1766 ; fut présenté â sa majesté Louis XVI, et fit ses 
preuves sur titres vérifiés par M. Chérin , pour monter 
dans les carrosses , en novembre 1 786 ; chevalier de 
l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, en 1787; il 
fut fait lieutenant au régiment des Gardes en 1788; il 
eut l'honneur de joindre les princes du sang de France 
% Turin , lorsque le régiment dès Gardes fut licencié en 
1790. Il commanda une compagnie d'hommes d'armes 
à pied à Coblentz , e« 1791 » et fit avec les princes la 
campagne de 1 792, comme colonel ; et reçut de son altesse 
royale monseigneur comte d'Artois, aujourd'hui Mon- 
sieur , le titre suivant : . . » 

« Charles-Philippe de France , fils de France, comte 
» d'Artois , oncle du Roi , lieutenant^^général du royaume. 

» Le sieur Joseph , comte de la Rochelambert, capi- 
» taine aux hommes d'armes à pied , n'ayant jamais cessé 
u d'être fidèle aux principes d^onneur et de loyauté 
» qui ont toujours distingué la noblesse françaîise ; ayant 
»^ donné, dans toutes lesoccasioits qui se sont présentées, 
» à nôtre cher et très-honoré frère et souverain seigneur 
» Louis XVI , de glorieuse mémoire , et à nous , des 
» preuves de zèle et de dévouement, et ayant feit, sous 
» nos ordres, la campagne de 1792 dans le corps des 
m hommes d'armes à pied , nous avons -cru de notre 
9 justice de lui donner un témoignage parttéulier de 
» bonté et de bienveillance eu lui âisanl «b^pédier le 
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* ()résent , que nous avons signé de notre main et fait 
j» contre-signer par le sietir de Belleville, notre secrétaire 
» ordinaire ». 

Fait à Bremervorde , le quinzième jour du mois de 
juin de Tan de grâce mil sept cent quatre» vingt-quinzième, 
et du règne du Roi le troisième. 

Signé , CaABL£S-PHILIPPB. 

Et , par i&oBseigneur , 

Signé, DE Bbileville. 

11 a épousé, par contrat du 28 avril 1778, reçu pair 
Trwtal , notaire à Paris, Marie- Anne-£lisabeth-Josëphine 
Bonvoust de Pruslay, d'une très-ancienne maison, origi- 
naire d'Allemagne , établie de tems imniémorial dans le 
Perche , dame d'honneur de son altesse sérénissime çia- 
dame la princesse Louise de Condé. De ce mariage sont 
issus : 

1*. Auguste-Louis Joseph , dont l'article viendra ; 
2^ Michel-Alphonse de la Rochekmbert ^ né à 
Paris en 17^7 , reçu chevalier de Malte au ber- 
ceau ; • ,_ . 
3i<»« Henriette de la Rochelamb^rt, mariée à Fraa<« 
çois , chevalier , comte de Caissac de la haute 
Auvergne; 
4®. Alçxandrtne dé la Rochelambert , morte à l'âgp 
de vingt ans. 

XVII. Auguste-Lottis-Joseph , comte de la Roche* 
LAMBERT, né le 23 avril 1779, à Issoire, en Auvergne ^ 
émigra en 1791 ,^t a servi dans l'armée de monseigneur 
le prince de G)ndé , en qualité d'officier , et y a fait les 
six dernières campagnes , où il a mérité du prince les 
attestations les plus flatteuses ; a quitté le service au 
moment du licenciement de l'armée de Condé; nommé 
chevalier de Saint-Louis le i5 mai 1816, et comman- 
deur de l'ordre du Phénix de Hohenlohe en juin 1816 , 
comme ancien officier au régiment de Hohenlohe à 
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Tarmé^ de Confié ; a épousé Henriettc-Laurence-Marie^ 
Gabriellç de I9 ^ochelamljifîrt , âtçconde fille de haut et 
puissant seigneur , Gabriel-René-François ^ comte de la 
Aocbelambert. De ce mariage est issu : 

Gabriel-Joaeph-Marie de la Rochelambert , né ao. 
château d'Ësternay , le ^3 décembre 1813. 

Les alliances de cette maison^ sont entr'^autres avec 
celles de Guigone , de Mazeac , de Aocos , àn; S^âot- 
Chamaxis, de Nauca9<e , ^e Cens y de Bonne de Fajr, dont 
les seigneurs de la Tour-Maubourg , de la Chassaigne ^ 
de ProTisac, de Gaste, de Gras-de-Pins de TËstrange, 
de Choisinet , de la Tour de Bains , du Gros , de Salers^ 
de la Tour, de Fleurance , de Montmorin^ dç Lan-^ 
gheac , d'Ailly de Menetou ,' de la Goutte , de Clerotont 
<Je Chaste en Dauphiné , de la Roche-Aymon, de Chaus« 
secourt, de Saint-Polgue , de la Ganne, de Saint-Martial, 
de Drugeac , du Pratnle-Barbançon , Saint-Priest , de 
Polignac , de Seveyrac , de Montvalat , de Chavaignac , 
la Fayette , de Montgon d'Anterroche , dé la Salle, etc. 

Armes : D^argent , au chevron d'azur , et tm chef de 
gueules. Supports , deux sauvages armés de leurs mâftsues» 
Devise lAfhour ou guerre y çaie me Ihos ^ ni crainte ni 
envie. L'opinion commune est que ces mots latins : Qole 
me' âios '9 signifient pornt de mUièu ; mais un interprète 
de krtangue espagnole a affirmé , au- contraire, que ces 
nv^ éc^ts ^insi : valu mie Dios , signifieut fiieu mt 
frqféfe. 
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Dr MOLËN m la VERNÈDE et sb SAINT- 
PONCY, très ancienne maison originaire du Ltmosin , 
éù elle possédait au douzième siècle , et bien ayant , la 
terre et forêt de son nom. Celte maison vint se fixer du 
Limosin en haute Auvergne , vers V^ai 1 2S0 ^ où elle 
a possédé f pendant plusieurs siècles consécutifs , . la 
terre d'Auriac j située près de ia ville de Blesie , ainsi 
qu'on le voit par la coutume d'Auvergne , publiée par 
Chabrol. 

Cette maison, d'ancienne chevalerie, qui a eu les 
plus belles alliances, a perdu » par Teflet de notre fu« 
nesie révolution > et pour, cause de son attachement à la 
maison de Bourbon , ce 4}u*eUe avait de fortune. 

Elle peut citer au nombre de ses alliances , la maison 
d^Auriac, aujourd'hui éteinte , et celles de Rioms, de 
Lardeyrolles , de Montalais , de Montrognon , de 
Montlaur , de Chavagnâc, dé BouUlé, de Silvâin éé 
Boissieox , de Dieone , d'Oradour , de 8evierae éé la 
Kochelambért, de TEspinasse, d'Escorailtes, deOirônde, 
de Verlaûiv , de Roquelaure, de l^ostafi^s de Saint-^ 
Àlvaîre , de Coulaifteourt y de Ltvron , de Terçmles- 
d'Aureilles , et nombre d^avtres tr^-aticiennes familles. 

li a existé, en divers tems , plusieurs branches de 
cette maison en haute et en basse Auvergne ; mais de 
nos jours , il n'y en existe plus ^«e deux , savwr : ^lle 
de Raymond , comte de Mo4én , résidant au Mas , près 
de Brioude , en haute Auvergne ; et celle de Pierre de 
Molen , marquis de Saint'-f^oncy ^ dont les fils hal^itent 
^nnat 1 pr^ de Massue , en haute Auvergne. Il existe 
4ussi dé nos jours, upe braatcbe ^e ^tte même maison 
à Raimbaut, en Poitou. 

Un titre original, qui était autrefois déposé en la 
chambre décomptes de Paris, prouve que Jeaa de 
llolen, au mois deman de Tapoée r425 , était au Tâp% 
16. " a6 
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des trente-troîs chevaliers des montagnes d'Auvergne f 
tous nommés dans ledit acte , et qui furent imposés 
par le bailli des montagnes d'Auvergne , pour les aides 
et taxes qui furent accordées , en 1428 , aux ecclésias- 
tiques de cette province. 

Depuis 12S6 jusqu'à nos jours, cette maison prouve 
une filiation suivie, qui complète, jusqu'en i8ià, 
quin^ générations sao» la moindre lacune , depuis : 

I. Jacques de Molen , chevalier , seigneur de la terrô 
et for^t de iMolen , en lyimosin , de Serre et d'Auriac^ 
en Auvergne, qui vivait en laSo et mourut en i32i.Il 
eut deux fils : 

i^. André, dont l'article suit; 
. s^. Sustache de Molen, comte de Brioude, en 
1343, suivant un acte capitulaire de ce chapitre, 
de ladite année. 

. II. André DE Molen , chevalier , seigneur de Molen , 
en Limosin , de Serre et d'Auriac , en Auvergne , .né' 
en 1295, épousa, en i3ai, demoiselle N... d'Auriac, et 
vit^t s^établir en Auvergne , où il mourut e;n i384* Dans 
une transaction qu'il passa le li) janvier i3^2, avec 
Guillaume Fouçher, seigueur de Saint-Iriex , il est qua- 
lifié Aadreas à Moierus^ (iliàs de MokncQ , miles do- 
mirms, deMaieris^ inéioçedsi Lemoi^icensi ^ et de Serra et 
Auriaco diocem Claromontensi^. On a de lui , outre U 
transaction de l'an i32:2, un contrat d'édiange fait çi^ 
son nom par Gilbert de Molen , son fils, en 1383. U 
fut père de 2 

'!•. Gilbert, dont l'article suit ; 

±\ Beynauld de Molen , comte de Brioude, en 

x369 , suivant un acte capîtulàire de ce chapitre, 

de ladite année. 

III. Gilbert de Molen ^ chevalier , seigneur de Serre 
%l d'^oriac, né en i34o, épousa , en 13749 Jeanne dt 
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fiioms. Il ^rend la qualité de damoiseau dans une vedté" 
à Saint^llhier de Bars, du deroier décembre i383j où 
son père, est qualifié chevalier , seigneur de Serte et 
d'Auriac 4 y demeurant, nobiiis vtr Gîibertùs de Molenco, 
ûUàs de Molerus, Il transigea , conjointement avec Pierre 
de Molen , son fils , Dauphine de Lardeyrolles , épouse 
dudit Pierre , sur la banalité du four d^Antoing» avec 
ks habitants dudit lieu , le 12 janvier i4i4* 1^ ^^ son tes^ 
testament le 26 juillet 144^» en faveur de Piefre d«f 
Molen , son fils , à la charge d^acquitter ses fondation^ 
à Tëglise d'Auriac , et d'y faire graver ses noms , sur- 
noms y armes et casque , sur le tombeau de ses ancêtres^ 

IV. Pierre de Molen, I*'. du nom, seigneur de Serre 
et d'Auriac , né en i38o , épousa, en 1^12^ -Dauphine 
de Lardeyrolles. Il transigea avec elle et Gilbert de 
Molen, chevalier, son père, sur les droits de bana- 
lité du four d'Antoing , dans le Lambron, en i4'4f 
et mourut en i44^- D^ ce mariage sont issus : 

jt*. Martial de Molen de là Vernède , ainsi nommé 
dans le contrat dé mariage de James ^ son frère 
puîné ; 

2\ Jètnei , dont l'article suit. 

V. James DE Molen , chevalier, seigneur de Serre ^ 
né l'an 1420 , épousa, le 22, juin i44o 9 Bonne de Mon-* 
talais , fiUe de Jean de Montalais', et d'Alix de Montro- 
gnon. Il rendit hommage pour sa terre et seigneurie de 
Serre, au duc de Mercœur, en i47i> et au comte de 
Montpensier, dauphin d'Auvergne, le 24 novembre 
14^3, et mourut en i4go« Ses enfants fiirent : 

1^. Robert , dont l'article suit ; 

2^. Pierre de MoleYi , qui fit une acquisition de 

Tristan de Gironde , le i«'. mars i5i i , tant pour; 

lui que pour Robert de Molen , son frère aîné. 

VI. Robert DE MOLEii D£. l'A. YE&isiàjDE , cbevaliep^ 
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seigneur de Serre, d'Auriae» de ktVemède, né cri 
1455 , époiisîi , tn lôoa, LouHe de Montlaor ; transigea, 
conjointement avec Pierre de Molen, son frère, le 
6 mars 1 537, ' ^vec le prieur de la Youte , au sujet de^ 
dîmes inféodée» du viUag;e de Serre , dans lequel acte 
ils sont nommés âts de James de Mokù, chevalier. 
}1 fit son testament le 19 jauTter iS3o , en faveur de ses 
deux È\s j et élut sa sépulture dans Téglise d'Auriac* Il 
Iwsa : 

1^, Laurent , dont Tarticle suit ; 

a^. Antoine de Moleif de la Vefnède , qui fut gen- 
tilhomme de Philippe-Emmanuel de Lorraine , 
duc de Mercœur, suivant un certificat du i«'. dé- 
cembre iS^S. Il céda à Laurent de Molen t son 
frère , sa portion dans les biens paternels , par 
acte du 11 août i55S. 

. VIL Laurent de Molen, !•'* du nom, chetalièr, 
seigneur de Serre, d'Auriac, delà Vernède, etc., né 
Fan i5io^ demeura constamment attaché ati parti de 
Henri, roi de Navarre (depuis Henri IV) , et k semt 
dans presque toutes les guerres de son tems. Il épousa, 
io« par contrat du 24 juin iSSq^ re^ii par Mttrj^t^ Va- 
lentine de Chavagnac , fille de Gabriel de 6mvagnac , 
s^eigoeur d'Aubepeyre; 2^ par contrat du jti juin 1S71, 
reçu pat Brandon , notaire royal, Catherine de Gironde, 
pour la dot de laquelle il donna quittance le lo janvier 
i585. £lie lui apporta en* dot la seigneurie de Bégoule; 
eUe était fille de François de Gironde, écuyer, seigneur 
ae Gironde , de Bégoule et de la Bastide , et de Jeanne 
de Saint-Pol de Vassalier. Laurent de Molen acquit les 
dîmes d'Auriac, le 8 juin 1689. Il servit dans les guerres 
contre la ligue , et fut fait prisonnier , suivant un acte 
de notoriété du baillage de Saint-Flour, du 19 avril 
i583. Il fit son testament le 18 septembre 169^, dans 
lequel il prend la qualité de noble homme Laurent de 
Molen, seigneur de la Vernède, Swstn^ et ea partie 
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de Malepeyre, eC.éiMmce qu'il avait douze enfants, 
savoir : 

. |)u promet Ui : 

I*». David , dont l'article suit ; 

2*. Isadc , auteur de la seconde branche rapportée 
ci-après ; 

S*'. François , qui fonde la troisième branche , 
mentionnée en son lieu ; 

4". Jean , aliàs Joseph de Molen de la Vernède , 
chevalier , qui épousa Lucrèce de Bouille , dont 
il eut Philippe de Bf olen de la Vernède, seigneur 
de fiégoule, qui épousa, le 12 septenibré i643 , 
Anne de Chambaud , et forma la branche de Bé- 
goule , éteinte ; 

Du second Ht : 

S: Huit fillc*s , dont quatre furent chanoinesses et 
tes quatre autres épousèrent des gentilshommes 
de la province d'Auvergne et firent de très-bons 
établissement. 

VIII. David DE Molen de la Vebnède, chevalier, 
seigneur de Malepeyrc, et de Cistrières, né en i5éo^ 
épousa, le 20 îuîn i586, Antoinette de Mars, qui testa 
le 27 septembre 1627. Il mourut en i630| et eut poo^ 
fils: 

1^. Laurent y dont l'article suit ; 

2**. Pierre de Molen de la Vernède, seigneur d% 
Chambon. 11 avait épousé, le 3 février i63i , 
Jeanne Douarre , dont il n'eut poikit d'enfants. 

iX. Laurent de Molen, 1I«. du nom, chevalier^ 
seigneur de Malepeyre , né en 1690 , épousa en 1619 > 
Françoise de la Salle. Il mourut en 1640, laissant de 
son mariage : 

4^« Jean de Molen de laVerttède, seigneur de Cis« 
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trtèfes j marié 9 le G janvier 1660 , avec Gasparde 
de Verlami ; 
2®. Pierre , dont l'arliclc suit. . 

X. Pierre de Molen de l\ Vernede , chevalier, 
seigneur de Malepeyre et de Cistrières , en 1625 , 
épousa, i^, en 1660, N... Silvain deBoissieux; 2^. le 
i5 novembre i663, Marguerite de Luzy ; il mourut en 
1698. Il eut de ce dernier mariage : 

1®. Michel de Molen , chevalier , seigneur de Ma- 
lepeyre et de Cistrières » né en 166S, marié, en 
en 1698, avec N... de Molen du Monl-de-Saint- 
Flours , mort en 1728. Il laissa Raimond de 
Molen, chevalier, seigneur d'ArfeuilleUe , de 
Malepeyre et de Cistrières , né en 17 10 , marié, 
en lySi , avec Marie d'Oradour. Il est mort en 
1789, laissant de ce mariage : 

a. Barbe de Molen ^ née en 17521 mariée en 

1773, à M. de Granval; 
h, Catherine de Molen , née en 1765 ; 

a^. Jean ^ dont l'article suit. 

XI. Jean de Molen , chevalier , seigneur du Mas et 
de Saint- Just , né en 1666, épousa, en 1709, Claude 
de Faugières, et ^ mourut en 174^9 laissant: 

XII. Henri de Molen , chevalier , seigneur du Mas , 
de Saint-Just, de Brenat , etc. , né en 1718 , marié, en 
1745 , avec Marguerite de Dienne. Il fut père de : 

. Xni. Raimond, comte de Molen , du Mas, che- 
valier , seigneur du Mas et de Saint-Just , né le 26 j[uiR 
1760. Il a épousé, le ^5 mars 1772, Marguerite de 
^oquelaure , dont sont issus : 

!•; Jean-Louis de Molen, chevalier, né le 21 sep- 
tembre 1778, mariée, en 1814, àN..i de Bom^ 
de Frequenue ^ . . . , . 
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a*. Vîttoire de M6len , née le 29 juin 1778, mariée 
à M. le comte de Dieniie ; 

3». MaJêlaine-£'uïalie de Molen , née le 5 sep- 
tembre 1774» mariée à M. le comte de Noyant. 

SECONDS BHANCHE. 

Seigneurs de Rochcbrune et de Raimbauty en Poitou. « 

TIIL Isaac deMolen de laVernede, chevalier, 
seigneur de Serre, second fils de Laurent de Molen« 
chevalier, seigneur de Serre, d^Auriac et de. la Vcr- 
nède, et de Vaâentine de Chavagnac, épousa, par con-. 
tratdu 17 mai 1591 , Jeanne de Montvallat, dame, de 
Kochebrune, fille de feu noble Giraud de Montvallat, 
seigneur du même lieu, et de Claude dé Brison. De ce 
mariage est issu : 

IX. Louis DE MoLEN DE LA Vernède , écuyer , sei- 
gneur de Rochebrune, ietde .lalitoûx, en Auvergne, de 
Raimbaut, en Poitou, qui s'allia , par contrat du 18 fé- 
vrier 1645, avet Marie Galiott de Lostafnges (ïfe Saint- 
Alvaire, fille dé Louis' de Lostanges de Saint-Alvàire , 
chevalier, seigneur, baron de Pailhéy ef db Marie 
Fauchier. il fut maintenu dans sa nobles^ 4« rfcei, par 
M. dç Barentin> intendant de Poitiers, le ;^a mâr^ 
1666. De son mariage sont issus ; , . . . 

i*>. Emmanuel , dont l'article suit ; 

a®. Charlotte-Catherine de Molen de la Vernède," 
troisième femnae,; par tjontrat du premier juin 
1674 , de Florimont Hurault , seigneur de Saint- 

* Denis , de Villèlulsant , grand-maîtirè des eaux 
et forêts de-France', fils d'Anne Hurault, sei- 

' gneur de 'SaVnt- Denis et dé la Voue , gentil- 
homme ordinaire de la chambre du roi , et da 
MàrieCiiauvel. ' 

'■ ' . '. •• • .' > .'. ) 

%. £iaknaauel'i>|t Mqlsn m I«A Ve^nè^s , cher 
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yatier, seigneur de Rochebrane et de Raimbanti fut 
maintenu dans sa noblesse de race , par Gilles de Mau- 
peou 9 intendant de Poitiers, le i5 mars 1^99. U avait 
^ousé, t6 19 juin 1681 , Blanchette-Ëlia^beih, Adam 
de Beauchamp , fille de Noble Blanchet Adam , seigneur 
de Beauchamp , et d'Elisabeth Thiouic. De ce mariage 
vint , entr'autres enfants : 

, XI. Charles-François DE Molen de la Vernedk; 
ëcuyer , seigneur de Bochebrune et de Raimbaut , qui 
épousa, par contrat du 8 février 1694, Charlotte de 
Caulatncourt , fille de Henri de Canlaincourt , écuyer, 
seigneur de Presle et de Beaufief, et de feu Charlotte 
de Livron. De ce mariage sont issus : 

1^. Henri , dont l'article suit ; 

a®. Françoise Elisabeth de Molen de laVernède, 

mariée, le 11 août 174?» avec Jeàn-Baptiste- 
. .. ^ai^p^rd 4e la Perrière, chevalier, «eigoeurde 

Tasnières , du Bouchet et autres lieux ; 
3^4 Jeanne de Molen de la Yeroède, n^ariée à nobb 

N^.^Gaudin, écuyer* seigneur duCluseauf 
40, Hélène de Molen de la V^nède, mariée^ N... 

dis Conti , |éc4iy«F. . 

XII. Henri de Mqlen de la Vernêde , jseigneur de 
toîtnbairt, lieutenant au répment de Piémont , infan- 
terie , épousa N... de Livron ,- dont postérité. 

TROlSlèHIE BRANCHE. 

Seigneurs de Saint *• Poney. 

VllI. François de Molejst, phevaKer, seîgnenrd'Au- 
nac et de Serre, troisième fik de Laurent de Molen, 
I^. du nom , chevalier , , seigr^ur de la Terxiède et des 
mêmes Ueux , ^ de Yalentine de Chavagnac , fa pre- 
mière femme, épousa, par contrat du 5 mars 1601 , 
reçp par Comblât , notaire royal , Charlotte de Brezons, 
fille de Tristan de Brezons ^ seigneur de MAs8ebeau.'£]ila 
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tie^a le 3 octobre 1642 , et son mari , la mâme année. 
|1 rendît Fayeu et dénombrement de sa terre d^Auriac à 
iCésar de Yepdôme , duc de Mei^oeur , le premier no« 
yembre 1 640. Leurs enfants furent : 

i«, N*.. de Molcn de la Vernède , seigneur de 
Fraissin<et , marié avec Marie de Carbonnet , n'eut 
point de postérité ; 

s,^. Jacques de Molen, ahàs de laVern^de, sei-- 
^neur <l'Aurouze, d'Auriac, etc« , né en iGoa^ 
mort ep i643. Il servit <lans les guerres de son 
tems ; obtint la lieutenance de la compagnie de 
cavalerie du sieur de Daûvet; fut major du régiment 
4le Richelieu , en laquelle qualité il continua ses 

. services jusqu^à la bataille de Rocroy, où il reçut 
un coup de feu au bras , dont il demeura es- 
tropié. Il avait épousé , par contrat du 10 mars 
i638, reçu parFerrand, notaire royal , Made- 
laine d'Aureille de Golombines, fille de Jean 
<l'AureiUe^ chevalier, seigneur et baron de Co- 
lombines, èi <Ie. Jeanne de Beauclair. Il eut 
pour fils ; 

ji, Jean de Molen de la Vernède, né le i3 fé- 
vrier 1649 , seigneur d'Auriac en 1666. U 
servit , en qualité de cadet , dans le régiment 
lies Gardes , compagnie de Pradelles , puis 
sur le vaisseau du commandeur de Bouille ^ 
et enfin 9 en qualité de mousquetaire, dans la 
compagnie de M. d'Artagnan. Il épousa , le 
a9 novembre 1672» Françoise de Belvezer 
de Jônchères , fille de François de Belvezer, 
IK du nom, jchevalier, seigneur et baroo> 
de Jonchères , d'Ôradpur » de Malesvelhes,; 
de Belvezer, de la Borie, de Pr^delles^ et de, 
Françoise, aliàs Anne-Marie du Quesnel de 
Saint-Just ; 

fi. Françob de Molen de la Yernède, seigneur' 
16. 37 ^ 
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d' Auriac et de Gromiïiières , mârtë avec kn^ 
gélique du Fos. Il fut colonel du régiment 
de cavalerie de son nom, le 17 novembre 
1695 ; brigadier des armées du roi, le '6 jan- 
vier 1696 ; chevalier de l'ordre royal et mi- 
litaire de Saint*- Louis, le 20 février 1700; 
et fut tué à la bataille de Spire, è U tête de 
son régimedt ; il laissa : 

a. Claude- Joseph de Molen de laVernède 
d'Auriac , capitaine au régtmleiit Royal- 
Roussillon , cavalerie , qui rendit au 
roi, le 3 juillet 17 17, l'aveu et dénom- 
brement de sa terre d'Auriac , et mourut 
sans postérité ; 
h. Angélique de Molen de la Vernède , 
qui , après la mort de son père , devint 
héritière de la seigneurie d'Auriac, 
qu'elle porta à son mari Jean-François 
d'Aldebert, comte de 5everac , seigneur 
. de Saint-Martin des Plains ; et par le 

mariage de la fille du comte de Severac , 
avec le marquis de Simiane^ la terre 
d'Auriac est tombée dans la maison de 
Simiane ; 
3*. François de Molen O nommés dans le testament 
4°. Charles de Molen , } de leur père, de l'an 1642; 
5». Louis , dont l'article suit ; 
€*». Henri de Molen de la Vernède , nommé dans 
le testament de sa mère , du 3 octobre 1642. 

' IX. Louis DE MoL^N DE LA Vernède , chevalier, 
seigneur de Serre , épousa, i*^. le premier janvier 1641, 
Françoise d'Escorai lies; 2^. N... de Terraulles. 11 laissa 
de sa ptemière femme : 

X. Jean de Molen le la. Vernède , chevalier , 
seigneur de Saintr^oncy et de Lu2^r, qui éppusa An- 
gélique Arnaud de l'Ëspinasse , dont il eut : ; ^ 
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« XL Louis-Etienne Bfi MoLEN , chevalier , seigneur, 
t^aron de Saint-Poney , d'AHeret , de Saint-Mary et de 
Luzer , qui épousa N— du Bos , dont il eut : 

t 1^. Amable-André 9 dont Particle suit; 

fl^. Antoine de Molen , chevalier de Saint-Poney^^ 
capitaine d'infanterie au régiment de Guienne ^ 
chevalier de l'ordre royal et militaire de Saint- 
Louis, mort célibataire en 1779; 

3^. Thomas de Molen , chevalier de Saint-Mary^ 
ancien capitaine d'infanterie au régiment Dau- 
phin , chevalier de Tordre royal et militaire dé 
Saint-Louis, mort célibataire en 180:4; 

4®« Louise de Molen de Saint Poney, qui épousa 
N... de Lagat de Tanavelle ; elle mourut à Blesle^ 
en 17H0; 

5*». Louise-Claudine de Molen de Saint-Poney, quf 
fut la dernière abbesse du noble chapitre royal djé 
Blesle , en haute Auvergne , et elle mounit ad 
château de Bonnac , près de Blesle , en 1 796. 

XlL Amable-André , comte DE Molen , chevalier , 
seigneur de SainWPoncy, d'Alleret ^ de Saint-Mary el 
de Luzer, né en 1780, fut ofiBcier de cavalerie au ré|;i^ 
ment de Picardie, et épousa, en 17S0, Marie-AgnH 
de Saint-Héran ; il mourut à Saint Chéli, en Gévaudarti 
le 18 mai 1773; il laissa trois enfa^its, savoir: 

I**. Pierre , dont l'art îcle suit; ' 

2^, Maurice de Molen, chevalier de Saînt-Poneyj 
mort célibataire en 1774? ^tant alors ^ service 
du roi , offkier dans la marine royale au dépar- 
tement de Brest ; , 
3^. Louise de Molen de Saînt-Poncy, née en ijSq^ 
élève de la maison royale de Sainl-Cyr, vivante- 
et en ce moment religieuse aux dames de la Visî- 
latiort de Marvejols , en Gévaudart. 

XUL.lKerré db MûlrEiff , II*. da nom ^ mairqm» dk 
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6âint-Poacy, ancien capîtaine de dragons , chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saint-Louis , était, k 
Fépoque de la révolu tion, quia englouti toute sa fortune, 
chevalier, seigneur des terres de Saint -Poncj, AUeret, 
lignerolles, Saint-Mary, Luzer, Besse, le Fa jet, etc. 
Il ej»t né le 8 avril 1764; a été nommé page de feue 
madame la dauphine , née princesse de Saxe , à la fia 
de l'année 1766 ; est entré au service , sous-li^i tenant 
de dragons au régiment de Dauphin, le 10 juin 1769; 
et acheta, en 1788, une compagnie dans le régiment 
de Montmorency, dragons. Lorsque la province d^ Au- 
vergne fut administrée par une assemblée provinciale , 
il fut élu syndic du clergé et de la noblesse dans le dé- 
partement de Brioude , fonction qu^il remplit pen- 
dant trois ans, jusqu^à la fin de 1790. Lors de la con- 
Tocation des états- généraux par sa majesté Louis XVI, 
en 1789, le marquis de Saint -Poney eut Thonneur 
d'être nommé secrétaire de la chambre de la noblesse de 
la sénéchaussée d'Auvergne , assemblée à Riom , et fut 
rédacteur du cahier et des vœux de cette chambre. 
, Le marquis de Saint-Poney fut nommé par ia chambre 
de la noUesse de la sénéchaussée d'Auvergne , député 
suppléant aux états-géneraux de 1789 , où il ne voulut 
jamais se rendre , quand il eut la douleur de voir à quel 
point Tautorité du roi y était méconnue. 

11 émigra le 8 juin 1791* M. du Rosoi, auteur du 
Journal de Paris , ayant engagé , par la voie de son 
journal , dans la même année, les royalbtes à se consti- 
tuer otages, pour la conservation des jours de Lduis XVI , 
dés-iors si menacés , M. le marquis de Saint-Poocy, qui 
se trouvait alors auprès des princes français en Allemagne, 
s'empressa, avec M. le chevalier de Beisunce, le comte 
de la Rochelambert-la-Yalette , le chevalier de la Porte 
et le chevalier de Pardaillan , d'écrire une lettre en son 
nom et au nom de ces messieurs, qui fiit signée des cinqà 
M. du Rosoi, le 27Juillet i79i,deWorms,etdelui mander 
que leur vie n'était plus k eux ) mais toute au roi , et ipi'iU 
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se tenaient prêt à partir pour Paris, à la minute tnême où 
il le leur indiquerait. M. du Rosoi ne fit point de réponse 
particulière à cette lettre ; mais il inscrivit les npms des 
cinq otages dans son journal du 18 août i^i , en y 
ajoutant ce qui suit : «< J'ai dû, par respect pour leur 
» noble dévouement , nommer ces cinq otages ; mai» 
» nous ne souffrirons pas qu'ils quittent le poste glo- 
•» rieux qu'ils occupent en ce moment ; ils auront ici 
» cinq suppléants , qui s'honoreront de les représenter. » 
n n'est revenu se fixer en France que le i5 mai 1816. 
Il a fait la campagne de 1792 , dans la coalition de la no- 
blesse d'Auvergne , sous les ordres des princes français ^ 
et a rempli par la suite , avec zèle , tous les ordres qu'il 
en a reçus. 

Le marquis de Saint-Poney a reçu de S. A. R. Mon- 
sieur, lieutenant-général du royaume, le certificat le 
plus authentique de ses services, comme le plus flatteur,' 
qu^un vrai Français puisse produire ; il est rapporté ici 
mot à mot. Ce certificat lui a été délivré par Monsieur, 
le i5 du mois de juin 1 796 , à Brémervorde, en West- 
phàlie , en Allemagne. Voici ce certificat : 

Charles-Philippe de France, fils dé France ^ comte 
d'Artois, oncle du roi, lieutenant-général du royaume» 

Le sieur niarquis de Saint- Poney, officier au service 
du roi de France , n'ayant jamais cessé d'être fidèle aux 
principes- d'honneur et de loyauté qui ont toujours dis- 
tingué la noblesse française, ayant donné, dans toutes les 
occasions qui se sont présentées, à notre très-cher et très-, 
honoré frère et;souverain seigneur Louis XVI, de glorieuse 
mémoire , et à nous , des preuves de zèle et de dévoue- 
ment, et ayant fait, sous nos ordres, la campagne de 
1792, dans la coalition de la noblesse d'Auvergne, nous 
avons cru de notre justice de lui donner un témoignage 
particulier de bonté et de bienveillance , en lui faisant 
expédier le préiiént , que nous x/oni signé de notre 
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çiain , et ùxt contre-signer par le sieur de Beltevîlle , 
potre secrétaire ordinaire» 

Fail à Brémervorde , le quinzième }our du mois de 
jfiîn , Tan de grâce mil sept ci^nt quatre-yingt-quinzi^e, 
el du règne du roi le troisième. 

''"" Signé CHARLES-PHILIPPE. 

Par monseigneur ; signé de Belletilie. 

. Il a épousé , le 5 février 178a, Catherine dé la Roche- 
kmbfirt-la- Valette , née le a4 mars tySg , fille de Henri 
Qiibert , marquis de la Rochelambert , chevalier , sei* 
gneur de la Valette , de Saint-Jean en Val^ de Mont- 
fort , d'Usson , de Vinzelles , et autres places , ancien 
capitaine au régiment du Roi, infanterie, et de Louise- 
l^arthe-Catherine d^Antberoche. Be ce mariage sont 
issus : 

1» Charles-Alexandre-Marie deMolen, comte de 
. Saint-Poney^ qni suit ; ^ 

t^. Thomas-Joseph de Molen , chevalier de. Saint-? 

Poney j 
3*». Agnès- Virginie de Molen de Saint - Poney , 
^ née le 2B février 178^, chanoinesse du chapitre 
noble de Blesle, puis mariée , le ar avril 1806 à 
Louis de Gay, baron de Planhol , seigneur de 
Salzuit. Elle est morte en 1808. 

XIV. Charles Alexandre^ Marie DE MoLEW, comte 
de Saint- Poney , né le premier mai 1784» a épousé; 
au mois de mai 181 2 , Constance de la Faige , issue 
d'une noble famille, originaire de la province du Gé- 
vaudan. De ce mariage est issu : 

, XV. Pierre BE \l0LXK DB Saiot-Poncy, né le 3^ dér 

cen^bre i8iSi« 

Armes : d'azùr^ à trois sautoirs d'ori deu3^en chef*^ 
un en pointe. 
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Da BOULET de la BROUE , en Limousin, Poitou , 
Picardie et dans les îies de la Martinique. Noblesse 
ancienne qui remonte filiativement à : 

I. Pierre DU BoULET, écuyer, seigneur du lîèu noble 
da Boulet , qui épousa damoiselle Marie Daufou , de 
laquelle il eut Guillaume, qui suit : 

IL Guillaume DU Boulet, écuyer, seigneur de la 
Barde et Logerie , lequel épousa damoiselle Catherine de 
Langlée, ainsi qu'il appert d'une transaction originale 
sur partage faite le i5 janvier i479- -De ce mariage est 
issu : 

, 111. Guy DU Boulet , écuyer , seigneur de la Mothe et 
de Logerie, qui épousa, le 5 février i55i , damoiselle 
Françoise Bouchard , par acte passé devant le notaire de. 
Bonneville. De ce mariage vint : 

IV. Louis DU Boulet , écuyer, seigneur de la Mothe ,' 
Logerie et de Bonneville, qui épousa, le 19 février 
iSSg, damoiselle Catherine Aubert, par acte passé devant 
Charcier, notaire royal en Saintonge, dont : 

V. François DU Boulet, écuyer, seigneur de la 
Mothe, Logerie et de Bonneville, qui épousa, le 9 octo- 
bre 1616, damoiselle Barbe Hervé, par acte passé de- 
^nt les notaires de Saintonge , dont : 

VL François DU Boulet , écuyer , seigneur du Cou- 
dray , capitaine d'infanterie, qui épousa , le 6 août i656 , 
damoiselle Louise Régnier, par acte passé devant le» 
notaires, en Angoumois, dont : 

i^. Friançois, qui suit; T 

a**. Louis du Boulet, seigneur de Logerie ; 

â^, Gabriel du Boulet ^ seigneur (Je la B^oue ; t 
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4**. Jean du Boulet , seigneur de la Molhe ; 

5^. Jacques du Boulet , seigneur de BonnevîUe. 
Ils furent tous les cinq maintenus danâ les qua- 
lités de noble et d'écuyer, et dans les privilèges , 
honneurs et exemptions dont jouissent les gentils* 
hommes du royaume , en conséquence des titres 
qu^ils avaient produits pour justifier leur de np* 
blesse, depuis Tan i479* Arrêt signé Berryeo 

VIL François BU Boulet, seigneur du Coudray, 
laissa pour fib : 

VIII. Gabriel ou Boulet, seigneur de laBroue, etc., 
lieutenant-colonel du régiment d'infanterie de monsei^ 
gneur le dauphin , lieutenant de roi et commandant 
pour sa majesté à Péronne, qui épousa damoiselle Marie 
de Bouvelle , le i6 octobre 1668 , comme il appert par 
l'extrait légalisé, signé Carsy de Ligny, curé d'Anisy- 
le- Château , dans lequel acte ledit seigneur est qualifie 
de même que dans le contrat de mariage : « de messire du 
» Boulet , chevalier , seigneur de la Broue , capitaine au 
» régiment de monseigneur, etc. » U laissa pour fib : 

IX. Claude-François du Boulet , seigneur de la 
Broue, de Locq , d'Ënnemain, etc. , capitaine de dragons 
dans le régiment de Sailly , chevalier ; marié en pre- 
ipières noces k dame Marie-Anne Vaillant ^ et en se- 
condes noces à damoiselle Marie-Madeleine de Maury^ 
IfS 22 juin 1716, comme il appert par extrait de labéné* 
diction nuptiale , légalisé et signé par le sieur Hilierin , 
vicaire de la paroisse de Saint-Sulpice , à Paris ; de 
tnéme que par le contrat de mariage du 19 juin 1716, 
QÙ il est qualifié des titres de messire et de chevalier» 
Jjtdit acte passé devant Thomas et Navarre, qui en 
retinrent la minute, conseillers du roi, notaires, garde- 
oottes au Châtelet de Paris. Il eut pour fils : 

X. Gabriel du Boulet f seigneur de la Broue , d'En- 
Demain, etc , capitaine d'infanterie , compagnie franche 
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i3à jéràdlément de b mariné eh garnison ^ âainie-» 
Lucie; marié, \t 3 août i^5g, àVec danie Angélique 
Shallue ^ par contrat passé devant Ëmérigon et Tiphainie^ 
Notaires royaux en l'île delà Martinique, dont : 

Xl. René-Charle$--Gabriel Dù Boulet , chevalier > 
seigneur de la Broue, né te 8 et baptisé le i8 juillet 
1763. Il fut lieutenant-colonel , commandant de la 
légion de la Martinique , chevalier des ordres de Sainte 
Louis et de la Légion-d'Honneur ; a épousé damoîselle 
Marie - Sophie de Courdemanche de Boisnormand > 
^nt t 

i^. I)amoiseUe Marié*£lis^beih^Gabrielle a épousé 
(les 7 et 8 octobre i8^8 ^ par , actes dvib et 
ecclésiastiques , l'un retenu par M^*> Petit et Le^ 
maitre ^ notaires royaux , en date du 6 octobre^ 
et l'autre à la parois$e, de l' Assomption ) ^ messirû 
Êtieone-Batiie- Jacques y comte de Laurtère) 
baron de Moncaut ; 

lsk\ danaoïselie Marte- AiatOmette. 

'^/TTiM. D'argent , à unfe bande d'azur, thâfgée eti thrf 
â'uifee. fleur de ly» d*ôr et de deux boulets 'du même au- 
-dessous ^ et accostée en chef d'uii cygne d'azur^ au 
th^de g«eÉk5|<cliai^é d'un boulet d'on 

, '■. , ' . » ■ 

Cepîe d^pne lettre Sertie êlé h propre ihain de ïjùuis XlV 
à ^fÊ^''^ ^qbriel 4u Bomlet y iNinm 4e /« BrtMe ^ datée 
de r<^noienne$n, h marnai 170& 

tt Monsieur de la Broùè , vous (^omiei^z demain ^ 
» vingt- troisième mai ^ une escorte pour conduire le 
^> Irésof de l'armée à Cambray ^ laquelle ira jusqu'à 
1» Mfetz , en Couture, j^esci^s au sieur de t)reux ^ iieute.- 
h nant de roy de Cârtibrày , pour qii*il envoyé cinquante 
"te fusilliers à Meti 9 en Couture , qui le prendront aii- 
^ dit MetÉ^ en Couture , et l'accompagneront jusqu'à 
)» Cambray ; vous lUé rendrez compte des ordres que 
16* a8 
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at< DU BOULET DE tA BROUK. 

j» vous «lirez donnés ; soyex persuadé de mon a0ectîmt» 
•» ie suis à Valiefoclennes. Ce vingt - <}euxième mai 
^ ÏJo8, m 

Votre amy. 

Signé f Louis. 

£xir(A âe h gazkItU 'âe làMartimçae du %>éndredi 
t±jiùi^émbre\\S\Z. {Néaalogie.) 

' Mef^sîtié 'Gabriel dti Bôûlét ^ chevatîer , seigneur de 
'la Broiie , theVàlîer de rércl'rè royal et tnifitaire de 
Saint- Louis et colonel d^nfanterie, a fini le 6 àe ce 
ttmissa longiie càrrtènét satis ^pry>iiver le$ aktgoisses de 
'la 'Aiort. il -a perdu , sftnii cûtkvttlsifon , iàde existence 
^u'ilavtai^ conservée isatis reproche pendant quati^e-vingt- 
neuf ans 4 c'est un de tei côldhs jh'éfcicnx , qài fixent 
Vapunon publique par l'iéstinie générale , pair une con- 
sidération tlislingurée. 

Il vécut sans avoir excité là îalousie ; il a fiiii , sans 
^ue personne ait pii lehéïr. H eoiÀmehi^a ses travaux 
militaires eit France. Le$ hataillés de Fôtàemj ^ àe 
Lawfeld et de ^ocoux ^ onl été tétoeins de sa vaîeuf. 
11 aimait sa patrie en preux chevalier. Il a concouru à 
la gloire des amie& françaises M asci^ani à sept sièges^ 
Ce fut un soldat généreux, un citoyen recommandable^ 
; Porté dails cette colofiié dbpiris )pbûà àe icinonante 
ans> il ^vint rbommô de la Xlartinl«(ue^ Cûttùmudéni 
au corps des troupes déUch^éesde la Biarhïe ^ tt soutint 
avec intelligence et bravoure tes dangers du siège de 
ijéû , et fut uiitekhént feiriptôyé pour fa capftulation qui 
soumit la coh>t)ié aux ahnes âe éa majesté britannique. 

Dépuis te tems, il a touji^urs rempli avec dignité, k 
travers les circonstances les plus difficiles , les divers em^ 
plois civils et militaires, dotil la confiance du gouverne-* 
ment et celle dé ses concitoyens toni revêtu. Il repose en 
paix au sein de Dieu , ainsi quil a vécu dans la société d«* 
faûknm^s» 
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FROMENT B£ CASTIIXE» ll5 



FROJtfElîTDBGASTtLLE^arrîclemcnlîonfiëlomeSi, 
page 446 , de cet ouvrage ^ il faut ajouter au degré VIH^ 
ce ^ui suit : 

Gabriel - Joseph de Froment - Fromentes^ t^ron de 
CastîUe, baron du Ranymenc , avec majorât^ p^r l^lfres- 
palentcs du 9 novembre 1809, né le S février 1747? 
fiU tfe Gabrie^oseph de Froment-Fromenles , bâro»^ 
deCastilte^ par lettres' patentes du moisd'avrit 1748 
unissant ks terres de Castilie et d'^ArvUliers sous le tilrô 
de baronie de Castiile; et de Constance dç la^ Vergne-- 
Tnssan ; fol élevé page du roi en 176a , enlré ofBcîér 
au Fégfmeiifc des Gardes- Fcançaises en 1766 ; tie\i(enanf 
de Foi ^ la province de Languedoc ^ au département 
du bas Vivarais , par lettres-patentes du. 9 2^oût 178$;. 
il prête serment en cette qualité entre les rôains du roi ^ 
i Saipt-Cieud t le 4 septembre 178$; chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saint-Louis en 1.782 ; éprouve 
Teftet dé la réforme çl licf oçîjpiieQt d^ pé^ip^ ^s^. 
Gardes- Françaises , le 3^1 août 1789; marié en 1782; 
il épouse MpîfijJk^iniç. ^ lilk du.€(V3Ate du |^oûg, dont une 
Elle, Constance de Casiille , née en 1.782; épouse le 
baron du Roure,.le aH janvier 1806 , et un fils, Edouard 
de CastUle y né le ^7 juillet 1789 ; nommé premier page 
du çbef du goi^veraemeni ^ av^ M. de Marescoi, fils:, 
du colonel-général du génie ^ par décret d^ 4 ^vrii 1807 ^ 
drennent ^urs services à FnBÏestifi, et se trouvent à^ 
tQutes les actions de celte célèbre campagne, à la tiataille 
de Friçdl^mJ » au congrès de lilsil* ; à fcfc fm d« 1807 ^ 
tes à&\;ûi pis$tfiû#r» pages s6nl placés dans dbeu^ ré^'unents^ 
de di2^$iQur$ à cheval lieutenants^; Edouard de Castiile^ 
feit la cainpa^e (k 1809,^ exécute le gas$2^ed)^ P^QP^e^^ 
se trouve à la bataille d^lnling 9 le 22 mai. 1S091,, servante 
dans Le s^Uiépie régiment des cb^^urs à: cheval^, ett 
]f ea tué 4'aa boulet de caooiu. Lei bac(;ia.4& Cd&ûlie^», 
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alB HOLLET. ' 

veuf depuis 17949 ^y^Qt perdu s^ièzame le YÎng):îèin«f 
jour de sai prison , comme suspect ; épouse le 16 no— 
Tembre 1^09 , la princesse Herminw 4$ Rohan ^ dont 
quatre enfants ; 

I*. Meriadek - Marie - Louise - Walderë j née le 2K 
novembre i8ii ; 

^^. Blanche* Herminie-Aline-Meriadek y née le iS 
février 1819; 

3**. Berthe - Louise*Hermiiiie-Fruma:nce ; ces trois 
filles,, élevées au Temple , sous les yeux de leur 
tante, S. A. S. la princesse Louise de Boufbon ; 

4**» Vn Jils , tenu sur les fonds de baptême , par 
LL. AA. SS. monseigneur et madaooie la du- 
\ chesse de Bourbon , le parrain y en rempUceoient 

[ de fep monseigneur le prince de Condé, ainsi 

que le porte la procuration; sous les noms de 
Louis - Frum^nce - Meriadek - Gabriel , né le?' 
I'^ septembre 1818^ nourri par sa zaère y lapria^ 
cesse llerminie de Rohan. 

' "Jtrmes : il faut ajouter la 'devise : ' 

Fais ce que dois j advienne fue pourrai 



RpLLET, ROULET, ou RAULET, fianiHe noMe 
de Lorraine y qui doit son origine à Gervais Raulet» 
cbef d'échansonnerie du duc René II , lequel fut anobli 
parce prince, le 11 mai 1498. Il possédait des fiefs à 
A^mbly et à Fresnes, en Voivre. Il épousa Agnès de Sa- 
ite.nay , qui , étant veuve , fit hommage de la terre et 
srignenrie d'Ambly. Il eurent deux fils qui suivent î 

1*^. Jean Rollet, seigneur d'Ambly, qui epntîuua 
sa branche en Lorraine ; 

*^, Christophe RoHet , qui épousa Mengeon Bœuf- 
vin. Leur postérité ne se trouve plus mentionaé* 
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ROLLET. 217 

dans le Nobiliaire de Lorraine , attendu que lors 
de la réformation , Christophe quitta cette pro- 
vince pour aller s'établir au pays de Neuchâtel , 
en Suisse , où il fonda une autre branche qui s'y 
est perpétuée jusqu'à nos jours. Un certificat des 
quatre ministraux de la ville de Neuchâtel , 
atteste que ceux du nom de Rollet s'étaient fait 
inscrire dans les rôles de la bourgeoisie de cette 
cité avant l'an i58o. François-Louis Roulet, 
issu du précédent , et né le aa décembre 17 36, 
se maria à Catherine Prince , de laquelle il a eu 
entr 'autres enfants : 

François Roulet , né le 26 novembre 1768, marié, 
* le 19 janvier 1795, avec Marie-Anne-Regine 
Alquier de Mezerac, née le 22 octobre 1774* ^^ 
ce mariage sont issus : 

a, Adeline-Rose-Olympe , née le ^ 6 octobre 

1795; 
h. Henri-François-Léopold , né le 27 septem- 
\: bre 179b; 

c. Eugêne-Georges-Vincent , né le 19 octobre 

>79^i , 
J. Victor-Charles-Frédéric , né le 2 février 

1802 ; , 

€• Alphonse-Gostave-Adolphe , né le 7 août 

1808, mort le 17 avril 1818; 
/. René-Gustave- Auguste , né le 10 mai 181 1. 

Armes : écartelé aux i et 4 d'azur, à la cx>upe cou- 
verte d'or ; aux 2 et 3 d'azur, au chevron , accompagné 
en chef de deux étoiles , et en pointe d'une montagne , 
le tout d'or. Supports : deux lions ; casque de chevalier. 
Cimier ; une aigle« 
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PâJOT. 



PAJOT, comtes d'Qnz-en-Bray, marquis 4e VîUerà 
seigneurs de ViUeperrqt, de ft^rpbeval el dis Juvisy» 
famille distinguée p^r ses einplois , s^s alliances et ses 
services miUl^irei^. PUç établit» p^ tUw originaux^ 
une filiation suivie depqis : 

I. Nicolas Pa40T, dç Pqnt-sur- peine, qui épousa 
N..... Laurenceau, dont il eut .* 

i\ Léon, dont l'article suit; 

2\ Marie-Christophe Pajot , avocat au parlement ^ 
qui, le 25 février 167 5, assista au mariage de 
Léon Pajot, Il«r du nom, son neveu, avec 
Marie-Anne Rouillé. 

II. Léon Pajot, I". du i^ip, conlrâle\ir-^érat 
des postes, fut reçu conseiller-secrétaire du roi le 17 
octobre 1680, et mourut en 1686. il avait épousé Marie* 
Anne Oger, dame de Villers, Onz-en-Bray et Saini- 
Aubin, fille de Christqphe Ogçr, seigneur des mêmes, 
lieux, et de Marie Penon. Leurs enÊints furent ^ 

1®. Léon, dont Tarticle suit; 

a*». Christophe Pajot, conseillep-clerc au parle- 
ment le 18 septembre 1684, abbé de Valsainie, 
de la Chassagne et de Saint-Jacques de Provins,. 
lAQrt, Ip a^ novembre l?3o» à quaire-vingis; 
ans ; 

3°. Heqrî P^^jot-rdes-ftîafçfeo^,, sie^r fu Bouchet ^ 
secrétaire du roi après son père, le 16 février 
16Ô6, intéressé dar|s la ferm^ des postes,, mort 
le 4 qctobre 1718. Il avait épousé, le 4 ^^^^ 
1694 y Anne Geoffroy de £oiffy, morte le 3o oc- 
tobre 173.3,, fille de Jacques Geoffroy, sieur de- 
Coi ffy, de la ville de Chaumqnt , en Bassigny^ 
sous fermier, et d'Anne Chevalier. U en eut : 

a. Antoine-Marie Pajot ^ seigneur du Bouchefi» 
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grdndHOiattre des eaux et forêts Ae Cham- 
pagne , marié avec Anne Blanche Louvet, 
veuve de Cfaristofhe-Joseph Pajot, maître 
dés compte!^ nàorte le lo octc»bre lyGS; 

l. N...., Pa^, ofBcier ; 

c. Marie-Anne Pa jot , alliée , le 7 juillet 1732,' 
k Jean-Baptisiè-Robert Auget, sieur dé 
Monthyon et de Boissy, maître des comptes^ 
morte, lai^ni deux fib; 

4*. Bernard Pajot, sieur de Froncé, en Beauce^ 
éeigneur de Malzac, Coùrcillon , la Motte, au 
][>àys iChartrain , intéressé dans les postes , mort^^ 
à quatre-vingt-trois ans , le a octobre 1741. Il 
avait épouse , vers 1712 , Marthe-Marguerite de 
Butant ^e Màrainville , fille de Charles de Bu- 
tant de Vàrvînet, seigneur de Màrainville , et de 
Anne le Paige. De ce mariage est issu : 

Christophe-Bernard Pajot^ seignewr de Ffon-; 
ce, etc. , etc. ; 

$•; Hetirr-Gaàiicm Pajot, â^téUV de la brtfn^he ié 
Marthetal -, rapportée ti-iiprès ; 

6«. Christophe v^titiettlr dé la quàtriènië Ëràtebe,' 
rapportée ci-après ; 

7«. Marie Pajot, alliée, en 1679, à ï^icolas Phc« 
lippe, chevalier, seigneur de la iiou^yé, com- 
mandant , pour I13 rt>i , à Mé^ièr^ et à Charle- 
ville, mort en 1694. De ce mariage soût issus : 

a. Nicolas-Léon Phéiippe ^ chfevtilier , sieigneur 
dé k Houissay^ ^ lieuténânt-gébéral dés ar- 
mées du tcij gdUVferttfeur de Maubeuge , 
iffère, ctttr'aùtrifiiS enfants de Clément-Ni- 
colas^^Léon Phëlippe ^ comte dfe Farohville , 
' «apillaine au régiment dti roi, cavalerie, 

chevalier de Tordre royal et lùilitàire dg 
Saint-Loim^ toairié^ en 176e, à Louise-- 
Thérèie Aubin ^ Planèy ; 
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i, Mai*îe-Anne Phélippe, marier, le 57 âVffl 
1705, à Anne-François Hubert, chevalier ^ 
seigneur de Faronville^ Landretille 1 Arque^ 
bouviUe , etc. , lieutenant-colcmel du régi- 
ment de Conty, cavaierie , comnttindeur de 
Tordre royal et miliuire de Saint- Louis ^ 
mort au mois d'octobre de la lâéme année« 

m. Léon Pajot, n«. du nom, comte d^On^-en- 
Bray, seigneur de Villeperrot , deViliers, de 5aint« 
Aubin , etc. , contrôleur-général des postes et relais de 
France, mort, le ^3 octobre 1708, âgé de Soixante et 
tin ans. il avait épousé, le 2, février 1675, Marie- Anne 
Boiiilié (des seigneurs d^Orfeuil), morte le la avril 
1694, fille de Louis Rouillé, contrôleur-général, puis 
surintendant des postes de France, et de Marie Orceau ; 
et sœur dç Jean Rouillé, chevalier, seigneur de Fon-* 
taine et de la Coste, maître des requêtes, intendant- 
général des postes et messageries de France. Ce fut Léon 
Pajot , II*. du nom , seigneur de Saint-Aubin et de Vil- 
liers , qui, par lettres du mois de juillet 1702 , registrées 
le x5 août 1704 , obtint Férection de sa terre âfOnz-en" 
Bra/j unie à plusieurs autres fiefs et seigneuries ^ en* titre 
^e comté. Il eut , de son mariage : 

i». Louis-Léon Pajot, comte d*0n2-en-Bray, né 

le a5 mars 1678 , intendant-général des postes 

et relais de France , honoraire de TAcadétnie des 

Sciences , mort en sa maison de Bercy, près Paris, 

'. âgé dé soixante-quinze ans , le ^2 février 1754 9 

a*. Christophe-Alexatîdre , dont IWticle suit ; 

3^ Pierre-Maximilien Pajot, seigneur de Tilles- 
pierrot , maréchal des camps et armées du roi $ 
chevalier de Saint- Louis , mort le 19 décembre 
17 54. Cornette au régiment de Tarneau , cava^ 
lerie, en 1704^ il se trouva à la bataille d'Hochs- 
tedt au mois d'août ; à Tarmée du Rhin , en 1 705 ; 
capitaine du régiment Royal-fitranger , par con: 
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mission du 3 janvier 1706, il commanda sa com« 
pagnie à la bataille de Ramillies, au mois de mai ; 
et en Flandre en 1707. Mai^, ayant été nommé 
colonel du régiment d'infant^e<de Beauvaisis, 
par commission du 3i août, il Talla joindre à 
Tarmée du Rhin , où il finit la campagne : il le 
commanda à Tarmée du Dauphiné , où il se trouva 
à Tattaque des deux Sesannes, en 1708; à la 
mêm,e arniée, en 1709 et années suivantes. Bri- 
gadier, par brevet du premier février 1719, il 
servît au siège de Philisbourg, en 1734, et obtint 
le grade de maréchal de camp par. brevet du pre- 
mier août. Employé sur le Rhin , en 1785 , il se 
trouva à l'affaire de Clausen : ce fut sa dernière 
campagne. Il avait 'épousé Louise-Geneviève 
Pajot, sa cousine, dont il eut : 

a. Pierre-Louis-Maximilien Pajot de Ville- 
perrot , ancien mousquetaire , chevalier de 
Saint-Louis, capitaine au régiment d'Artois, 
dragons , mort en 1817 ; 

b. Ânne-Louise-Charlotte Pajot, née le pre- 
mier juin 1732', mariée , le i4 juillet 1755 , 
à Claude-Etienne Bidal, marquis d'Asfeldt , 
maréchal de camp ; fils de Claude-François 
Bi^al, marquis d'Àsfeldt, maréchal de 
France y chevalier la Toison d'Or, et d'Anne 
le Clerc de Lesseville , sa seconde femme ; 

c. Geneviève-Alexandrine Pajot, née le 20 oc- 
tobre 1734 ; 

4*^. Jean-Baptiste Pajot, écuyer, seigneur de Dam** 
pierre, chanoine de l'église de Paris en 1709, 
maître de^^la chapelle du duc d'Orléans , con- 
seiller au parlement le 1 1 juillet 17 15 , abbé de 
Saint-Loup, mwt le ii mai 1757^; 

5». François Pajot , écuyer, seigneur d'Ardivilliers , 
capitaine au régiment de Beauvai&is en 1711 ^ 
16. ^9 
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S^2S^ PAJOT» 

ensuite intéressé dam les postes ;. marié avec 
Françoise Joviot , dont il a eu trois filles: 
a. Antoinette-Françoise ^ajpt d'Ardivilliers, 
mariée à Michel-Marie Ancelet, aide-major 
de mousquetaires, mestre -de-camp de cava- 
lerie 5 
* t. Marguerites-Julienne Pajot , mariée à Pierre 
Langlois, seif^eur de Courcelles^ adminis* 
trateur-général des postes ; 
€. Marie- Anne Pajot, mariée à Armand-Léon- 
Jacques-Charles-Edmond le Doulcet de 
Pontécoulant , brigadier des armées du roi, 
et major des gardiK du corps^ 

€^ Antoine Pajot, chevalier , seigneur de Malzac, 
conseiller au parlement de Paris en 171 1 , mort 
le 3 mai 1757 ; 

70. Anne^Marie Pajot, mariée, le 8 août 1708, i 
Chude^Jl>MpkIe Jay, chevalier, seigneur et baron 
de Tilly eb -èe la MaisoA-Rouge, capitaine aux 
gardes, gouverneur pour le roi, en 171 1, des 
ville , fort et château d'Aire , en Artois , mort le 
lA novembre 1735 , fils de Charles le Jay , baron 
de Tilly, de la Maison-Rouge, de Saint- Far- 
geau, etc. , intendant en Lorraine, et de Gabrielle 
Lesrat de Lancrau. 11 ont eu pour fille unique 
Marie-Anwe le Jay, mariée, le 9 janvier 1 780 , à 
Paul-Esprit Feydeau, seigneur de Brou, con- 
. seiller d'état , morte à Paris, le 11 février 1740 1 
laissant des enfants ; ' ' 

6^. Marie- Anne Pajot , mariée, le i3 mai 1695 , à 
Gaspacd-Fnançois 1^ Gendre de Lormoy, cheva- 
lier , conseiller da roi en ses conseils , maître des 
requêtes, et intendant de Montauban, mort con^ 
seiller d'état. De oe mariage sont issus : 

Ai Paul-Gaspard> François le Gendre, cheva- 
lier , conseiller au parlement, ensuite pré- 
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sident en la chaàabre dés <romptes , iparié, 
en 1 734 9 avec Marie-Elisabeth floslin , dont 
quatre fiHcs , en tr^autrès ; ' 

a Anne-Marîe-Ednae le Gendre, ma- 
riée, en 1735., à Jean-Nicolas du Fort, 
comte de Gieverny) seigneur de Saint- 
Leu , ûe Fontaine , etc. , introducteur 
des ambassadeur^ I lieutenant* général: 
du Blaisois , dont deux fils et une fille ; 

II, ^.,... le Gendre y mariée à Antoine- 
Léon Amelot de Cliaillou , maître des 
requêtes^ ensuite intendant en Bour- 
gogne y et ministre de la maison du 
roi ; 

«. Anne-Marie le Gendre, mariée, le 22. 
janvier 1766, avec Charles-Victoire- 
François de Salaberry, président en ia^ 
chambre des comptes, dont un fils., 
Charles^ Marie de Salaherry*Irumberry,. 
né en 1767; 

fl. Léon-François le Gendre , comte d*Onz- 
en^Bray, tieutenant^-géiiéi^ des armées dit 
roi, mort en 1773, laissant de N... le Mairaf, 
son épouse , deux fils et deux fiUes. ' 

rv« Chri|tQ{^e*Alexandre Pasot^ chevalier, maiw 
quU de Yillers y <k)ntrôleur'géiiéral des. postes et rela» 
de France, mort, le 6 septembre 1789, aux eaux de 
Bourbonne, avait épousé, le 14 aoât 1713, Anne^ 
Mailly de Chameuil , décédée le 5 févcier 1776 , fiUe de 
feu Nicolas de MaiU)r, éçuyer, seigneur de Franconville^ 
conseiller du roi 9 receveur-général des finances à Tours ,. 
et d'Aune Boutçt» De ce mariage sont issus i 

I*. Christophe-Louîs , dont Tarticle suit; 
a®. Anne-Marîe Pajot de VîUers, mariée, le 11 
février Î733, à Pierre Delpech , chevalier, sei- 
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gneor àe . ÇaîUy;. iconseiUer du roi en tons se» 
conseils^ gré'^Ident en. la cour des aides de Paris, 
mprl le ao juin 1737, fils de Pierre Delpech, 
seigr^eur de Cailly, premier avocat-général en !â 
cour des aidés de Paris, et de Marie-Elisabeth le 
Fèvre de CaumârtÎQ. II en eut une fille unique, 
Anne - Mâdélaine Delpech de Cailty, mariée, 
1®. le ï3 mars 1754, à Jean-Armand , marquis 
de Joyeuse, brigadier dès armées du roi , fils de 
Jeah-Gédéon-André de Joyeuse^ comte de 
Grandpré , lieutenant -général ad gouvernement 
de Champagne , et d'Antoinette de Villiers de 
Bousseville, 2*.' à Jean-£vangéliste de Joyeuse; 
S*; à Jéan-Sigîsmond de Montmorençy-Luxem- 
bourg-Bouteville» 

V. Christophe-Louis PajoT, chevalier, marquis de 
Vitlers, seigneur de la Brosse, de la Varenne et autres 
•fieux, gouverneur d'Arles, en Provence, et lieutenant 
des maréchaux de France, obtint du roi , en 1739 , une 
pension de 6,000 livres en récompense des services de 
son père et de son aïeut. H mourut le 3o avril i790. Il avait 
épousé Anne Françoise de Clermetz de la Merie^ fille de 
défunt Pierre de Clermetz de la Merie, écuyer, seigneur 
de la Merie, ancien mousquetaire du roi en sa première 
compagnie, et de feu dame Jeanne-Françoise de Cœurlis» 
Le» témoins qui assistèrent à la célébration de ce mariage 
fiarent dame J^nne-^rançoise de Clen^etz , veuve dt 
Charles-Claude de l^esty, sœur d'Amie-Françoise de 
Qenofetz ; Louis^Alexandre , comte d'Ëlbée , et dame 
'Jeasue-Louise de Villedieu de Saint-Fargeau , son 
ipouse; Pierre, marquis d'Ëlbée ; Charles-Honorine de 
Bertlielot-la-Yilleumoy, conseiller du roi en tous ses 
conseils, maître des requêtes; Louis-André Grimaidî-y 
des princes de Monaco, évêque-cemte de Noyon ; Jean- 
Baptiste Devin de Gallande, conseiller du roi en tous 
ses conseils , maître des requêtes et inondant du con* 
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mercc, et cJame Charlolte- Louise Ctiatiot, veure d'Ar- 
mand Pélyot de Buissy, ancien capitaine d*infanterie« 
De ce mariage sont issus : 

s^. Charles-Louis , dont Tarticle suit ; 

2^. François-Jean Pajot de la Yarenne , né au mois 
de juillet 1772 , marié , par contrat du ^4 février 
1798, avec Louise-Ulrique Alhin de la Berti- 
nière , fille de Jean-Pascal Allain de la Bertinière, 
et d'Anne- Geneviève Gentil. Il mourut sans 
laisser de postérité, le 29 juillet iSi^'i , aux eaux 
de Bourbonne. Sa femme Pavait précédé, ainsi 
que leur fille unique , Célanire-Anaïs- Estelle 
Pajot de la Varenné, née le ^Gnoars 17999 morte 
au mois de décembre suivant r 

TL Charles - Louis Pajot, chevalier, marquis dé 
Villers, né le 8 juin 1770, et baptisé le 21 du même 
mois , a eu pour parrain , très-haut , très-puissant et 
très-excellent seigneur, monseigneur Anne-Charles-Si- 
gismond de Montmorency* Luxembourg, duc de Piney- 
Luxembourg et de ChÀtillon , pair et premier baron 
chrétien de France, et pour marraine , très-haute et 
très-puissante dame , madame Anne- Charlotte Pajot , 
épouse de très-haut et très-puissant seigneur , messire 
Claude-Etienne Bidal, marquis d'Asfeld, fils du maré- 
chal de France de ce nom. Le marquis de Villers a fait, 
en 1788, pardevant M. Chérin fils, généalogiste du 
cabinet des ordres du roi , les preuves requises pour le 
service militaire. Il a servi dans les gardes du corps du 
roi, compagnie de Luxembourg, et est chevalier de 
Tordre royal de la Légion-d^Honneur. Il s'est marié le 
2(1 janvier 1793, et a pour enfants : 

1®. Charles- Auguste Pajot de Villers, né le i3 avril 

1802 ; 
2». Anne-Marie-Eublie Pajot de Villers, née le 

^8 janvier 1799, mariée le 2 octobre 1817, à 
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àk6 pAJTfT; \ 

Edme-Lbuis Bocquet de Saint^SimoD^ îiispcr*' 
teur-géoéral des fixuoces. Les témoins qui assise 
tèrent au contrat, scint, entr'autres, Charles- 
Louis d'£lbéç , chef d'escadron des cuirassiers du 
Dauphin , chevalier de St.-Louis et de la Légion- 
d'Honneur, cousin , et dame Ennance de Monti, 
son épouse ; Françoîse-^Gabrielle de Baissy, veuve 
de Pierre , marquis d'Elbée , Charlotte- Louise 
Bidal, comtesse d'Asfeld ; Anne^Léone- Louise 
Pajot de Rivry; Agnès-Geneviève -Alexandrïne 
. Fajot de Villeperrot , cousines ; Adrien-Chartes 
Ravault de Kerboux , ancien chef d'escadron, che- 
valier de Saint-Louis, officier de la légion-d'hon- 
neur; Antoine-^ Lazare du Chesne de Marivaux ; 
Jean - Jacques - Roch de Peyrolle , chevalier de 
Saint-Louis , chef d'escadron , etc. etq. 

^ECONIIE BUAKCHE. 

S^lgnmrs de Marçhepal. 

' IIL Henri^-Gaston Pajot, cinquième fib de Léon 
Pajot , I^^. du nom ^ €Ofitrô)eur-géixéral.des postes , et de 
Marie Oger, fut reçu secrétaire du roi» le 7 août 1698 ^ 
rt lùourut le 6 février 17:21. Il avaît épouaé, en 16^, 
Anne le Boistel , fille de Martin le Boistel, U ^eA eu : 

I», Henri-Léon Pajot, conseiller en la cour des 

aides , le i5 juin 1709 ; 
â^. Charles Pajot , qui épousa Atine - Charlotte 

Carpot ^ doht il eut : 

Louis-Charles Pajot , moiisquetaire ; 
3®. François , qui continue la lignée. 

IV, François Pajot, seigneur de Marcheval, rece>'eur- 
général d'Alençon , en 174^, mort le 27 août 1764, 
avait épousé, 1^. N.... de Sennevillè; a®. Marie-Félicité 
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isnson, mortelesg jiivHeti74'âyfttte()eCharkfi Janson, 
«onseiller-recevear des domaûsiei d'Orléan», et de Marie^ 
Mârguerile Boucher. Les eafaolft de François Pajot dt 
Marchcval , soot : . 

Du prtnâer Kt: 

I*, C!hrtsto|)he , dont l'artkte suit ; 

2<*. Marguerite Psfjot ^ mariée à Gaspard-^Nicolas 
l^ayer, président aux enquêtes du parlement de 
Paris , morte ^ sans çnfants , le premier janvier 
1761; 

Du second lU : 

3^ Charles-François, auteur de la branche des sei« 
gneurs de Juvisy, rapportée ci-après. 

V. Christophe Pajot, seigneur de Marcherai, Newng 
sur Beuvron 9 Château - Vieux et Millançay ,= né le 
:27 avril 1724 ^ substitut du procureur- général du par- 
lement de Paris,, en 'iT,^i ,.Te^\i conseiller au' g^and con- 
seil f le ii4 septembre 174^9 grand rapporteur en chan^ 
cellerie, avocat- général du conseil, Le 14 décembre 1746, 
maître des requêtes, le 26 septembre 17499 intendant 
de Limoges, e'n mars 1756, et de Grenoble^ le ao iuiUet 
176 1, conseiller d'état eu 1783, massaicré dans'la ré« 
volution , en avril 1792 ; avait épousp ^ le .22 ^i.n 17^1 1 
Hélène-Marie Moreau de Saint-Just, fille de Jean-Bap- 
tiste Moreau , seigneur de Sainl-Joit et de Plancy, con- 
seiller au parlement de Paris , et de Marid^Anile^Cathe- 
rhie Côignet. De ce mariage sont issus: 

I*. Christophe-François, dont , l'article suit ; 

a®. Charles lean Pajot, chevalier de Marcheval, né 
1763, ancien^ officiqr au régimens des gardes 
françaises , avec rang de lieutenant-colonel , ch«- 
Yalier de l'ordre royal et militaire de Saint-^ 
Louis ; 

39. Hélène-Thérèse Pajot (fe iMâfitchevai' y niariée 
à No.« le Clerc , comte de LessevUlfi. 
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TI. Christophe-François PAJOt ^ seigneur de Mar^ 
cheval , avocat^ général au parlement de Grenoble , en 
177:^ ; en 1775, maître des requêtes; en février i8i5 , 
conseiller à la cour de cassation , a épousé mademoiselle 
Marie-Jéanne-Françoise de Guillaudeu , dont il a eu : 

1**. Augustin-Marie-Hippolyte , marié avec made- 
moiselle Yalliet d'Arnonville ; 

â<^. Jaqueliiie-*Hélène , qui a épousé M. le comte 
Caputo I de ]!taples , fils unique du duc Caputo* 

TROtSIÈMJS BRANCHE. 

Seigneurs de Juçisy» 

V Charles -François Pajot , seigneur de Juvîsy, se-: 
cond fils de François Pajot, seigneur de Marcheval et 
de Marie - Félicité Janson , fut receveur * général des 
finances d'Alençon , puis lieutenant de roi du Toulois. 
II épousa , I®. Adélaïde de Boisjourdain , morte le 14 juin 
1769 , fille de Gabriel de Boisjourdain , écuyer de main 
du roi, et de Marie-Félicité de Belloy ; a«. le 19 février 
i;Pl6i , Edme- Louise Portail , fille de Claude-Mathurin 
Portail , maître des comptes , et d*£dmée Paillen. Charles^ 
François Pajot de Juvisy a eu pour enfants : 

Du premier lit : 

!•• Charles-François, dont l'article suit ; 

a*» Adélaïde-Marguerite Pajot , mariée au vicomte 
de la Tour-du-Pin la Charce , lieutenant^énéral 
des armées du roi , cordon rouge et gentilhomme 
d'honneur de Monsieur ; 

« Du second Ut : 

3f. Hyppolite Pajot, chevalier de Malte , mort en 

bas âge; 
4«. Charles Pajot de Mondétour , mort dans rénû- 
' gration; 
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S^. Charles Pajatde Juvîsy, capiuine de cayalerîe, 
marié avec mademoiselle de Montferrand ^ fille 
du marquis de Montferrand^ seizième et der« 
nier du nom > issu* <en ligne directe, de Berlio ^ 
seigneur de Mpntferrand , qui vivait Tan 1 200 , 
et avait épousé Marguerite de la Baume, fille de 
Gaillaume de, la Baume, seigneur de la Baume ou 
de la Balme en Valromey ; 

6. Frédéric Pajot , baron d'Orgerus. 

TL Charles-Françob Pajût de Juvist , capitaine de 
dragons ^ a épousé mademoiselle de Chapmont , fille de 
N-... de Chaumont , maréchal des camps et armées du 
roi / et en eut : 

1*. N.,.. Pajot, dont Tarticle suit; 

a\ Une fille, non mariée; 

3^. Une fille, mariée à M. de Villemaret ; 

4^. Une fille 9 mariée à M. Lombard* 

VII. N... Pajgt de Juvisy, officier de la garde royalei 
a épousé mademoiselle de Cbaulnes , dont un fils, 

QUATBÛME branche; 

^Seigneurs de Noîzeau. 

m. Christophe Pa JOT , seigneur de Noizeau , sixième 
fils de Léon I*'. et de Marie-Anne Oger, fiit intéressé 
dans les postes ; secrétaire du roi , le 26 juillet i6g[3 ^ 
grand-audiencier, le 29 mars 1698, et mourut le 26 oc^ 
tobre 1739. 11 avait épousé , le ï8 février 1664, Marie- 
Anne Guyon, morte le 4 niars lySg, fille de Jacques 
Guyon du Chesnoy, et de Je^ne JQouvier. Il eut de ce 
mariage : 

1**. Christophe- Joseph » dont Particle suit; 

a**. Pierre Pajot,. seigneur de INoizeau, conseillen 
16. 3o 
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ati parlement de Paris , le 17 mars 1713 , mattre 
des* requêtes , le i5 juin 1719, intendant de 
Limoges, en 1724 y ensuite de Montanban et 
d'Orlëans, eu 1740/ marié, le 5 août 17^7,4 
Generiève-Françoise de Versoris, flUe unique de 
Chariés de Versons , seigneur d'Agy^.nuître des 
compter à Paris, et de Geneviève Bourgoin de la 
Grange-Batelière, dont il elit : Marie-Geneviève- 
Rose-Ursule Pajor , lûariée, i®. le ii avril 17491 
k Marie-Louis-Claude-Bruno Langlois de Mot* 
teville, conseiller au parlement de Ro^en, puis 
président aux enquêtes du parlement de Paris t 
2®. à Jacques de Flesselles, maitre des requêtes, 
président au grand - conseil , et intendant de 
Moulins, puis de Lyon , conseiller d^état et pré- 
vôt des marchands de Paris , massacré à Phôtel- 
de-ville, en juillet 1789. 

IV. Christophe-Joseph Pajot, maître des comptes 
à Paris, le S décembre 1709, mort te 5 mars 1789 , Sgé 
de soixante et quatorze ans ; avait épousé, les août 171^^ 
Anne-Blanche Louvet , fille de Claude Louvet , payeur 
des rentes , depuis remariée ii Antotue-Marie Pajot , 
seigneur du Bouchet. £lle a laissé de son premier mari, 
un fils et une fille, mariée ^ le i3 aoét, avec Etienne- 
Pierre Uallé, seigneur d^Airval , conseiller au grand- 
conseiL 

Armes : d^argent , au chevron d'azur , accompagné de 
trois têtes d'aigle de sable , becquées et arrachées de 
gueules. Couronne de marquis. Supports ; deux aigles 
au vol abaissé. 



B'ELBÉË f faanille noble de Beauce , distinguée par 
son aocieaneté et $es services militaires , et maintenue 
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b^£L6Ée; a3i 

dans sa noblesse en i586, ^^d* ^^^7 9 £t{Mkr arrêt de 
la cour des aides , du 5 mars 1766. Elle prouve sa filia- 
tion , par titres, depuis : 

I. Jean n^EiiBÉft , éeuyer , seigneur àt Caumont , du 
Peiit-Ment et d« Gossenville , archer des gardes du corps 
do roi Louis XH, qui , le 5 février iSqo^ épousa Made- 
bine de Guay-Renard , dont il euf : 

i«. Alexandre , dont l'article suit ; 

a\ Isaac d'Elbée^ capitainf d^in&nteriet qui ne 
laissa point d^enfants de ses deux femmes, AoHi 
gélique Yion, de Cott^mlle ^ el Angélique 
Texier. 

IK Alexandre q^Elbéb j. !•'.• du nom , cGuyer, sei^ 
gneur de Caumont et de Gax en partie , épousa , en^ 
1626, Madélaine de Ramezay. Le 16 avril i54o, il 
donna, devant M. d^Amboise, déclaration des bieosr. 
qu'il tenait en fief au bailliage de Chartres. Il eut dé son. 
mariage : 

1^ François d'Elbée, éeuyer,. seigneur de Càû^ 
mont, marié» i®. avec Françoise ^ Pinières,. 
dont il n'eut point d'enfaats ; 9^ ave^ Marie le 
Clerc, dont il eut : — François d'£lbée,.éeuyery. 
seigneur de Canmont , marié « i^. le 18 avril 
1625 , avec Charlotte du Mesnil , morte sans, 
postérité ; at^. le 22 février 164^ , avec Charlotte 
d^Autiy, mère de:— Claude d^lbée, éeuyer, 
^eigneur de Caumont, marié ^ le 27 octobre 
1660, à Renée dû Chesne; 

2^. Louis , dont l'article suit. 

III. Louis D'ElbèB , !«'; du noth , éeuyer , sieur de 
Caumont et de Gax en partie , (trt noimné , It 10 avril 
i55i , exécuteur du testament de son pèfe. 11 épousa , 
avant le ai mars iS55, Madebine Sùhard, dont il eut : 

1°. Jean d'Elbée , éeuyer , seigneur de Caumont et 
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a3i Velbée. . • 

d'EspainvîIle , en partie , homme d'armes de la 
compagnie de M. de Rostaing. Il produisit ^ au 
mois de septembre i586, pardevant M. d'Am- 
boise , commissaire député par le roi pour le ré- 
gaiement des tailles en la généralité d'Orléans , 
les titres fustificatifs de sa noblesse , depui» Taa 
iSoo; 
a^. Louis , dont l'article suit. 

lY. Louis b^Elbée y Ih. du nom, écujrer, seigneur 
de Caumont et d^spainville , homme d'armes de la 
compagnie du seigneur de MaroUes , épousa , par con- 
trat du 23 mai iS^i ^ Jacqueline de Pinceloup , fille de 
François de Pinceloup , écuyer ^ sieur de Pinceloup et 
de Jarieux , et de demoiselle Marguerite dé Viger. Il fui 
maintenu dans la qualité de noble , par jugement de 
MM. Boucher d'Orsay , conseiller d'état , et Regnauld , 
commissaires députés par le roi pour le régalement des 
tailles en la généralité d^rléans , du 3o avril 1699 , en- 
tériné à l'élection de Dourdan le 3 novembre stiîvant. H 
«ut deux fikr . ." 

I®. François , dont Tarticte suit ; 
2®. Lonis d*Elbée,*qm n'eut p6int d'en&nts de 
Jeanne des Prés, laquelle, étant veuve, se rema- 
ria, en 1674, à Gaude deBranel, écuyer, sei* 
gneur des Ruées. 

V. François D^LBÉE , !«'. dU nom» écuyer , seigneur 
de Jarieux , obtint, le 27 octobre 1667'^ de M. de Ma- 
chault , commissaire député par le roi en la généralité 
d'Orléans , acte de la représentation qu'il avait faite de» 
vant lui des titres justificatifs de sa nojblesse , ordonnant 
qu'il serait compris dans le catalogue ^es nobles du 
royaume^ Il avait épousé, i\ le 21 décembre 1669 , 
Louise le Chat, fille de Jacques le Chat , écuyer, seigoeur 
d'Authon , et de demoiselle Anne le Lieur ; 2^. le 21 
décembre ib66 , Marie fiarbe, dont il n,'eut point d'en- 
iants. Ceux du premier lit sont : 
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d'elbéb, a33 

I*. Louis, dont l'article suit ; 

2®« Philippe d'Elbée , auteur de la branche des sei- 
gneurs de Belmont , rapportée ci-après ; 

3®. François d'Elbée, écuyer, seigneur de Jarieux, 
qui a fait la branche de ce nom , mentionnée plus 
k)in« 

VI. Louis d'ëlbbe , W^. du nom , écuyer « seigneur 
d'Espainville^ épousa Louise de Chartres 9 dont il eut : 

YIL Philippe d'Elbée, écuyer, seigneur d'Espain- 
ville , garde du corps du roi et de la Manche , tué à la 
bataille de Malplaquet , le 11 septembre 1 709 , avait 
épousé Marie^Ânne de Pontbréaiit , fille de Claude de 
Pontbf éant > chevalier , seigneur de Pinot | et de Louise 
de Yallière. Il en eut pour fils unique : 

VIII. Alexandre d'Elbéb, écuyer, seigneur d'Espain- 
ville , lieutenant de cavalerie , marié avec Angélique le 
Lieur, morte ^en 1736, fille d'Eustache le Lieur, écuyer, 
seigneur de Poyer , près d'Epernon , chevau-léger de la 
garde du roi , et de Marie-Anne de Cosne. De ce mariage 
sont issus : 

1®. Adrien , dont l'article suit ; 

20, Louis- Alexandre d'Elbée , né le 22 septembre 
1718 , capitaine aide-major du régiment de Pen- 
thièvre', cavalerie , marié , par contrat du 29 jan- 
vier 1768 , avec Charlotte Galois , veuve de N,.. 
LaumonieiC ^^ Bois- Julien 9 mousquetaire de la 
première compagnie ; 

Z^. Philippe d'Elbée , né le 6 février 1726, lieute- 
nant au régiment de Penthièvre , cavalerie ; 

4*. Thérèse-Agathe d'Elbée , née le 2 février 1727, 
femme y en 1746 , de Paul Sénégal , écuyer , sei- 
gneur de Lalan ; 

5^. Madelaine d'Elbée , tarée en septembre 1730* 

IX. Adrien d'Elbée , écuyer , seigneur d'Espain ville , 
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A?4 »*ei.»£e. 

garde du corps du roi dans la compagnie de NoaiilTefr 
épousa f par contrat du i S novembre ij/fi^ Françoise 
Crété , dont il eut : 

1^ Charles d'£lbéet d^ le 2)7 pin 1746 ^ page du 

duc de Pentbièvrc ^ 
a\ Philippe d'Elbée , né eu 17471 élevé ii Técole;: 

militaire; 1 

3^ Marie- Anne-Elisabeth d^Elbée^ née Le 2^ juia 

1745 , élevée à Saint-Gyr* * 

Seigneurs de Belmoni* 

V. Philippe B^EliBéE , écuyer, seigneur de Boisguiard, 
second fils de François d^Elbée, écuyer, seigneur de 
Jarieux, et de Louise le Chat; épousa, par contrat 
du 21 octobre i68d,. demoiselle Marie** Madelaine de 
Pontbréant, fille de Claude de Pontbréanr, écuyer^ 
seigneur de Pinot et de U Grandemaisoo } et de Catbe^ 
rine de Coquille. Il en eut : 

VI. Isaac-Louis d^Elbee, chevalier, 'seîgpeur de It 
Sablonnière, capitaine dMufanterie, marié i®. ^ le 3o 
juillet 1721, avec Marie- Françoise le Dacre; a^ avec 
Marie-Françoise TafFogireau , dont est issu : 

TJI. Pierre 0^ElbÉe de Belmont, ndarquis d'Elbée, 
né le 3 1 décembre 1737 , officier au tégiment de Peo- 
thièvre, dragons , chevalier de Tordire royal et militaire 
de Saint- Louis, mort le 26 mars 1809; a épousé, le 
13 août 1768, demoiselle Gabrielle de Buissy, dont 
est issu : 

VIII. Charles-Loùis, marquis O^ElBÉE, né le 3 juillet 
1783, chevalier de l'ordre royal et militaire de St.-Louis, 
et de la Légion -d^Honiieur, admis de minorité dans 
Tordre de Saint - Jean de Jérusalem ^ dit de Malte , en 
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^^79^» ^"ï'f^^ch^l-^îês-logîs des mousquetaires noîrs, 
«t lieuteiiaiit-colonei des volonUires royaux de Nor- 
mandie, pendant les cent jours, chef d'escadron de 
cuirassiers, a épousé, en i8i5, mademoiselle Ërmaoce 
dÊMontî, d'une ancienne et illustre maison origînairô 
de Toscaiie, tjui a donné à Féglise un pape et trois car- 
dinaux, un grand-mattre de Malte, un ambassadeur 
extraordinaire en Pologne, lieutenant-général des armées 
da roi de t'rancè , et cheraîier de sei ordres. De ce 
Partage sont issues: 

, 1^ Flavte d'Elbée^ née le 17 avril i8i€; 
s^^. Yictorioe d'£lbée, née le atS mars 1728^ 

S^^lrtêuri de Jaiieuo^. 

T. François d^£lbée^ II*. du nom, écuyer, seigneur 
it Jarteux, troisième fils de François d'Elbée, et de 
Louise le Cbat, partagea , le i5 avril 1680, avec son 
frère afné, lei sudcessions paternelle et maternelle. U 
«ut pour &ki 

1**. François , dont Tarticle suit \ 
a?, Louis- Alexandre, comte d'Êtbée, marié avec 
Jeanne-Louise de Villedieu de Saint-Fargeau. 

VL Fraqçois d^Elbee, IIP. du nom, écuyer, seigneur 
<le Jarieux , «rde du cprps^ du roi Louis XY , épousa 
Louise de Clermetz de la Mérie , fille de Pierre do 
Çlermetz de ^ Mérie , écuyer ^ seigneur de la Mérie , 
ancien mousquetaire du roi, en sa première compagnie^ 
et dame Jeanne-Françoise de Cœurlis. De ce mariage 
est issu ; 

TU. Aiitoine B^ËLBis , ancien garde du corps de la. 
garde cônsthutionnelle de Louis XYI , conseiller de 
préfecture à Beauvais, U a épousé mademoiselle Evrard , 
<lont il a : 
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1*. Lëonce d'Elbée, élève du collège de Henri IV; 
aH. Victor d'Elbée ; 
' 3«. Charles d'Elbée. 

'De cette famille il subsistait en Poitou , avant la révo^ 
lutipii, une branche qui' avait pour chef, N...; d'£lbée- 
Gigols, seigneur de Beaupréau, généralissime des armées 
royales dans la Vendée , célèbre par son courage et ses 
exploits , et le plus habile général qu'aient eu les Ven- 
déens. Il fut fait prisonnier au combat de ChoUet^ où 
il reçut une blessure considérable , et fut fusillé en 
1794. Voyez son article dans le Dictionnaire oéridique^ 
tom. I, pag. 35i. 

Armes : dWgent , k trois fasces de gueules. 



" DOUHETi ep Auvergne. Des titres fort anciens 
prouvent que cette fiimille , dès Tan i44o9 était classée 
parmi les mabons les plus anciennes de la Haute-Au- 
vergne. Sa tradition porte qu^elle est originaire d'An- 
gleterre. Gui de Douhet de Mariât, seigneur de Singles, 
fut fait prisonnier par les Anglais 4 la bataille de Poitiers, 
au mois de septembre i356. Neuf de ses descendants qnt 
été chanoines- comtes de Brioude, de l'an 1407 ii Tan 
1688. Cette famille compte aussi plusieurs chevaliers de 
Tordre de Saint-Jean de Jérusalem. Jean de Douhet 
fut élevé ^ la dignité de grand-prieur d'Auvergne , le 
3i juillet 1608. Elle a donné plusieurs gouverneurs de 
placesT Par commission du a3 mars i497» Pierre de 
Douhet de Mariât fut nommé, par Jean, comte de 
Boulogne et d'Auvergne, capitaine du château, place et 
seigneurie de Claviers; et par provision du 29 mars 
xSSiS, la reine Catherine deMédicis nomma noble Gabriel 
de Douhet} seigneur de Mariât , gouverneur dç la ville de 



Digitized by VjOOQIC 



Cleritiontf en Auverge. La terre d^AuzerSf située dans 
la Haute^Auvergnç , fut érigée en tforonme par Henri II I, 
en faveur de Pierre de Douhet , seigneur d Au^rs. 
La maison de Douhet subsiste en cinq branches : 

i«« Celle de Douhet de Mariât, dont le Seul refetoil 
est un enfant de onze ans , né en Moravie > pension nair#^ 
du roi au collège royal de Clerttiont ; 

2S La branche dé Douhet d^Auters ; 

3^ La bratiche de Douhet die Fuym^iinieri 

4^. Celle de Douhet de Romananges ; 

S'". La branche de Douhet de Soiirtac } 

Louis-Barthélemi de Douhet de Romanaoges ,' ancieit 
page du duc d'Orléans, chevalier de Tordre royal et 
et militaire de Sl.-Louit, a reçu de S« A R. Monsieur « 
comte d'Artois, lieutenant-général du royaume, uA 
bre^vet daté^e Yeioul , en Françhe-Comté^ le 26 février 
18149 qui l'institue gouverneur-général de la division 
civile et militaire de Clermont , on Aovçrgne. 11 avait 
précédemment servi dans l'armée de monseigneur le 
prince de Condé-, dans les compagnies de l'émigration* 

' Armes t écart elé, aux i et 4 d'azur, i b tour dVr« 
gent, maçonnée de sable; aux 2 et 3 de gueules, à la 
licorne d'argent. Supports : deux grifiTons, de sablé ^ 
ailés d'argent. Devise 2 Ajuste guerre , Dieu combat, Huê 
anciennement : Vires ex aU(h 



JEÀNNOT DE BARTILLAT, marquis dé BârtilUt, 
barons d-'Huriel , seigneurs des châteaux , fiefs et sei^ 
gneuries de l'Aage- Chevalier, Mossat, Lotnbost, 14 
L\at , $arre , (Passât , le Fressineau , barons de Sainte 
Marcel, etc., en Bourbonnais et à Paris; maison defl 
plus distinguées par les fiefs qu'elle a possédés, le^ 
charges dont ses auteurs ont été revêtus, et les bflle# 
16, di 
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alliances qu'elle a contractées. L'ancîennelé ie cette 
ikiaison répond à son lustre; la tradition accréditée 
dans là provence de Bourbonnab, où elle est établie de- 
puis plusieurs siècleiis, porte que , nonobstant la diffé- 
vence d^arnaokie^, elle a eu le même berceau que celle 
4es seigneurs de Kersauson, ^en Bretagne , dont le nom 
patronimique est égademenl Jehannot , et que Van dit 
tirer son origine d'Angleterre. Néanmoins , la révolution 
des tems ne {j^ermettaort point de donner la preuye lit- 
térale de cette ascendance, et ne voulant rien avancer 
qui ne soit établi sur des titres irrécusables ^ nops nous 
bornerons à donner la filiation de cette maison d'après 
linè sentence re*d^ i lé io février* *66g, par Chaînes 
Tùbeuf , maître dés tequéies , commissaire départi par 
le roi dat» les générsAkésc de' Moulins et de Bourges, 
i|ui décWe écfttèr manSôn issue d*ârndénnfe extraction àe 
ëhcMletit ; cette prèce , qui relate f ords les titrés (fA 
justifient cbaqtfe degré de là généalogie, n'éuét point 
éorïnue de Mi Laînë^ lîon plus q«fe lesdits titres ort-^ 
gindux à Tappùi qu'il a vus avec nfoas , et il nous ai 
dféclaré qu'il doit 'rectifier ici ce qd'il a dit touchant 
l'origine de la maison de Bartillat, dans le tome II 
(page 160), du Dictionnaire YéridSque. Elle rémonte 
la preuve filiative à : 

I. Guillaume JSRAVV^t^ qualifié tïoble et damoiseau 
dans divers actes authentiques. Par contrat passé le jeudi 
après le dimanche réminiscéré, Pan iSsS, devant 
Etienne Hueti, notâh'é jilré dtf scel'de la chancellerie 
du duché de Bourbonnais , le même Guillaume Jehan-^ 
not, damoiseau ,• exerça . le retrait lignager à cause 
d'Alyde de Saint-Quintin # sa femme, pour racheter 
i^e rente noble , consistant en six setiers seigle et deux 
se tiers avoine de cens,, qui avait été aliénée pour le prix 
de 34 livres, par Louis de Saint-Quentin, damoiseau t 
au profit de Pétronin, fils de Jean Proheton , de la ville 
de Montmaraud. Il ûi son testament le dimanche de la 
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Quinquagésîme , Tan i36^f reçu par Jean Goerat, no* 
taire juré de la même chancellerie, où il se dit veuf dfi 
ladite demoiselle Àlyde de Saint-Quintki , et |>ar lequel ^ 
entr^aiitres clauses, il prescrit son linhuinjation eq t'élise 
de Saint»Mico\as de Montluçoi) , au sépjulci^e ie ses n^ 
cêtres ^ et dispose de tous ses (hie^s en layenr ide fliojQ fils^ 
Jean Jehannoti dont l'article va suivre. 

ÏL J«aQ> Jeh AI7IVOT 9 1«^ ilu nom , âamoiseaa , devint 
ccH-seigneur en partie de ^arre 9 par son mariage {Con- 
tracté \ef samedi dans t'octave de la Vnrtficaâon de .'la 
Tierce, fan 1878, par*dei^atft Jean Paceafjat , -notaire, 
avec daméiselle fÉHisâibeth de tSarre , sa cousine , /&tle de 
dé GttiUaiiaie de^rtie, damoiseau, seigneur dudittîeu^ 
«et ihmotselle AdéhSde dé SÀtnt-Quintnu 11 "passa un 
bail cn^phhéotique^d^mmoutîn^ifil'possédaitïur la il- 
> *vîère dwjaix, au nommé ^uitlàttXBe Levazet, le ven- 
dredi après la fête de la Nativité ,- Tan i3fti , (devant )e 
même notaire Pacenjat| et testa le mercredi après la 
-ftte de saint Mathieu ,apôire, l^n 1402^ Datis cet acte , 
qui contient 'ses 'dernières vc4ontéSf et qui fut reçu par 
^Fierre de Botevin , notaire juré, H ordonne sa sépulture 
an tomlbean de sa famille ,€îit divers legs pieux^et autres, 
laisse la jouissance de la moitié de ses biens è ^^femme , 
et nomme, pour son héritier universel, son* fils ;lean,' 
t qui suit, • 

rlll. Jean Jehani^ot , H*. du ooç» , écnyer^ seigneur 
de Bonafont^ et en partie de 8arre, j(qtxnaître des eaux 
et forêts du Bourbonnais. Il consté par des lettres qui lui 
fyrent délivrées à la chancellerie du .duché de Bourbon- 
nais^ lé 18 mars i4o6, signées aux le repli Gadet, et 
scellées du grand siceau en cire rouge , qu'il céda upe 
partie de ,pé2^e qui lui^ppartenail sur le lieu de Mon- 
teil , au duché de Bourbonnais, et que ce prince^ d'après 
le rapport de son conseil, pour dédommager de cette 
cession son bien amé écuyer Jehan Jehannot,. maître 
des eaux et forêts du 'bourbonnais , ordonna quM lui 
serait fait une rembe sur la rente annuelle qull jpayait 
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^ son duché , à cause de sa roabon et four de Monteîl , 
et lui accorda de plus la permission de faire planter 
trois'pilKers aû-devant de sadite maison, pour la mettre 
et maintenir en meilleur état. Jean Jehannot épousa ^ 
par contrat passé 9 le x4 mai i4d49 pardevant Molinet , 
xiotatre, Marguerite de Tillelume, fille de méssire Mi« 
cfael de Yillelume, écuyer, seigneur de Montbardon et 
de. la Rocbe-rOthon, et de damoiselle Marguerite le 
Borgne de Prugne. Il ne vivait plus le 20 août, 144* f 
époque où sa veuve , en qualité ie douairière de Bona- 
fonty et ayant la gardç noble des en&nts issus de leur 
mariage, reçut, devant Pierre Martault, notaire, la re- 
connaissance de. plusieurs habitants du bourg de Sainte 
Martinien^ ds^ns laquelle ces derniers confessent être, 
Jiommes et femmes serb et de mortailiable condition 
avec la taille aox quatre cas, de ladite dame et de soa 
fils sine , Pierre Jebannqt 9 dont Tarticle suit, 

IV. Pierre jEnAKNOTf I*^ du nom, chevalier , seir 
gneuf de Bonafont , Mossat et autres lieux, fut un vail*- 
lant capitaine. ILse signala dans la plupalrt des rencon- 
tra de guerre de son tems. Louis XI le nonoma , en 1474* 
, gouverneur du château de Saint-Félix, en Languedoc* 
. A cette ép^qpe , les Espagnols menaçaient^ cette pro^ 
vince d'une invasion^ Ib ne tardèrent pas à y pénétrer, 
et firent le siège du chliteau de Saint-Félix. Pierre Je- 
hannot défendit la place avec valeur, et refiisa d'en- 
tendre à aucune composition. Cependant Saint-* Félix fbt 
emporté par surprise , et le général espagnol , irrité de 
la vigoureuse résist^cé du gouverneur, eut la cruauté 
de le faire pendre (i). Cet attentat au- droit des gens 
ine denieura pas long-tems impuni ; car Louis XI étant, 
peu de tems après , redevenu maître de ce pays et de 
toutes les places fortes , fit décapiter , par repressailles , 

(i) Voy. rHistoire de Louis XI, par M. Duclos , de PAca- 
çlémie royale dù$ InscriptîQns et Belles-Lettre» , tome H, 
nmiée i474' 
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deux gouverneurs espagnols. Pierre Jehannot avait fait 
alliance f par contrat du 5 août 14S7, passé devant 
maître Pierre Fourest , clerc juré et notaire sous le scel 
de la chancellerie du duché de Bourbonnais (le même 
qui reçut son testament le 21 octobre 1473), avec de- 
moiselle^Blanche des Aiges , fille de messire Guillaume 
des Aiges ^ chevalier, seigneur de la Romagière, de 
Frontenac et autres places , et de dame Louise de la 
Pierre. De ce mariage sont issus : 

i^. Pierre , dont Tartide suit ; 

â^.. Jacques Jehannot, écuyer, sieur de la Loue ; 

3^ Louis Jehannot, écuyer, sieur de Bienassis;^ 
donna conjointement avec Jacques , son frère , k 
bail emphitéotique , avec tous droits de directe 
seigneurie, à maître Pierre de la Boche , bache- 
lier ès-lois , un jardin situé près des fossés nenft 
de Montmaraud. Le contenu de cet acte , qui fut 
reçu , le i4 octobre i486, par Alamyt, notaire f 
porte qu'ils stipulent , tant pour eux , que comme 
se portant fort pour Pierre Jehannot, écuyer f 
leur frère aîné, dont on va parler. 

V. Pierre Jehànnot , II«. du nom , chevalier , sei- 
gneur de B&nafont , Mossat , la Loue , etc. , fut homme 
d'armes des ordonnances du roi. Il fit l'acquisition d'une 
repte noble d'honorable homme Esmar Coppin , bour* 
geois de Montluçon , suivant acte passé le x3 août 1482, 
devant Bergeron , notaire , sous le scel de la prévôté de 
Pancoin. Il reçut, devant ledit notaire , )e 29 mai 14969 
en qualité d'héritier de son père , quittance de la somme 
de mille livres, qu'il compta ii son frère Jacques Jehan* 
not, écuyer, pour ce qu'il lui restait devoir sur le legs que 
ce dernier avait eu de leurdit père. Il mourut , au ser^ 
vice du roi , à Saint^Quentin , vers la fin de l'an i5a8 , 
laissant, du mariage qu'il avait contracté avec demoi^ 
selle Françoise' Loyon , deux fils : 

1**. François, dont l'article suit; 

a°« ligier Jehannot I damoiseau , mort célibataire* 
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YL FrançoîsJéuAT«NOTt«^cuyer, seigncordelaliOiie^ 
Bonafont et. autres lieux , qualifié capitaine dkuis une 
lettre du roi François l<^ en date du ^3 mai i544f 
contre-lignée Bochetel^ épousa , par contrat du 7 juin 
%S±H , passé deVaifit Jean Urbain , notaire ii Montluçoot 
demoiselle Anne d^Ëscouts , fille dé noble J^n d'&«- 
couts , écuyer , et de demoiselle Simonti« Feirioe. Il fit 
hommage au baron d^Huriel , ^ cause de ses château et 
baronnie d^Huriel, des fief, terre et seigneurie de Bona^ 
font , par acte passé, le 22 février i544 > devant Banezon, 
notaire à MontUiçon. Il avait fait acquisition 9 2b messire 
Claude de la Rivière , écuyer , seigneur dudit lieu , par 
contrat du j^ok février i54iy reçu par du Bpi^, clerc* 
{uréy notaire en la chancellerie de Bourbonnais, de la 
. moitié du droit qui se percevait à Pentrée des pots de 
lerre à Montluçon, dont il possédait déià l'autre moitié | 
|>our le prix de vingt écus d'or sols ^valant quara^nte cinq 
a^ils la pièce. Ses enfants furçnt ; , 

1®. Antoine,. dont Fartide suit ; 

a®. Simonne Jehannot , alliée , par contrat passé 
le 3o août 1672, devant Bouhaud , notaire à 
Montluçon , avec messire Archambaud d'Orteil, 
conseiller du roi et de monseigneur le duc d'AiH 
jou et de Bourbonnais , lieutenant-«général ^a U 
sénéchaussée ^ présidial de Bourbonnais i' \ ■ 

3^. M^ie Jehannot. 

TU. Antoine Jehannot, ëcuyer, seigneur de la 

Loue , épousa , par contrat du 3i janvier i55S:^ ^eça 

-parAnnoble, -notaire royal à Montluçon, deJaxiiseUe 

Michelle de Ly&n , nièce de' messire Pierre da I^ot, 

chevalier, seigneur de la Cave, conseUlec d'état^^ et fils 

< de noble homme. Julien de Lyon, éçuyer , seigneur de 

* Quinsaines , et de damoiselle Madelaine.de Sa^rre. Il fit 

wn accord, le ^7 août ÏS74 , par-devagat Jacques Gfalhat, 

Xiotaire au duché de Bourbonnais , avec Jean Bernard ^ 

la|v)ureur^ habitant au lieu des. Ti^erons^^ paroisse de 
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Saint-Martin, sur les difTérents qui existaient ientre enx^ 
k cause <}c|e , par acte passé, le 17 octobre ' i&yS, devant 
François Char ton , notaire , ledit Jean Bernard avait 
tendu, moyennant la somme de iia livres tonmois ^ 
audit Antoine Jehannot,, le droit qu^il avait de racheter 
de deihoiSelle Simonne Jehannot | femme de messire 
Archambaud d'Orbeil , huit journaux de vignes , assis ati 
terroir de Yarennes , qu'il lui arvait vendus le x5 mat 
iSyS , laquelle Vente ledit Jean Bernard disait avoir été 
faite â moitié de son juste prix , etc* , et en considéra-^ 
tion dé quoi ledit Antoine Jehannot donna audit Jeaiï 
Bernard la somme de cent livres tournois, pour le ré-^ 
compenser de ladite vente. Il reçut une lettre du roi 
Henri lîl conçue dans les termes les plus flatteurs \ cette 
lettre, en date du i5 novembre tSjS, contre-sighée Pi- 
nart. tifit son testament le 17 juillet i58i , reçu par Jean 
Berlhonnier, prêtre, iricaire de Téglise de Saînt-Fierre 
de Moulins. De son mariage avec Michelle de Lyon , 
Antoine Jehannot eut les enfants suivants : 
1^, Nicolas, qui continue la lignée ; 
a^« Antoine Jehannot , écuyèr , seigneur de MalU 
corne , conseiller du roi , lieutenant-^générat en 
la sénéchaussée de Bourbonnais , épousa , par con- 
trat du premier janvier 1606, damoiselle Jeanne' 
^ de PoUier , fille de noble Pierre de PoUier, tei-^ 
gneur des Mazières, et de feue damoiselle Claude 
Morin* Il fut la tige des seigneurs de Malicorné 
et de la Cave , éteints , également distingués 
par leurs emplois et par leurs alliancèi. 

Vlll. Nicolas Jehasnot, premier du nnm,éctiyer^ 
sei^eur de la Loue , TAage , Bartillat , et autres lieux,' 
fut nommé commissaire ordinaire des guerres, par lelti*ei 
du roi Henri )V ^ du 20 mai 1600, et prêta serment 
f0^T Udke charge entre les mains du connétable Renrî 
dé Mûttlmorènci , le i5 déçenibre ide la même année» 
iltmijy Im écrivit le 4 mai 1609 pour lui.lémpigoer sa 
talisiactton de ses services | une lettre contre-signée Po-» 
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lier. Il fut pourvu de Toffice de capitaine chàtelam iê 
Montluçon, on Bourbonnais^ vacant par la résignation de 
Gilbert de Btgny , sieur de Preveranges , par lettres du 

if juin i6i6. 11 rendit foi et hommage au baron d'Horiel^ 
e a3 juin 1618 , pour ses fiefs du Bartillat et de Cour- 
cioux, mouvants de la baronnîe d'fluriel. Par un acte 
du x4 août 1 636, il appert que Nicolas Jehannot corn- 
'parut au ban^ et demanda d^étre dispensé, pour cette 
année , attendu ses infirmités et grand âge , qui était 
alors de plus de soixante ans > en représentant néanmoins 
qu'il avait servi Tannée dernière, en personne, dans 
l'armée de Picardie , et que déplus , il avait fait marcher 
et équiper k ses frais un honïme , ajoutant encore que , 
malgré ses infirmités , qui augmentaient tous les jours f 
il se tit>uvait seul en sa maison , ayant perdu .son fils 
Antoine Jehannot , écuyer, sieur de Croz , à Vannée 
d'Allemagne, et que sa place de capitaine châtelain 
l'obligeait de fsiire résidence: que cependant, pour mon- 
trer sa bonne volonté et affection au service du roi , il 
proposait de faire marcher à ses frais le sieur de la Ge- 
ralde, lequel fut reçu , et au moyen de ce , le sieur de 
la Loue dispensé. 11 fit hommage au roi ,'en sa chambre 
au domaine de Bourbonnais, le 16 novembre 1644 9 ^^ 
ses terres et seigneuries de rAage-Chevalièr et Chavernat, 
qu'il avait acquises par requête de messieurs du palais, 4 
Paris , du 17 septembre de la même aiinée. U obtint des 
lettres de retenue dans l'état et charge de maître d'hôtel 
ordinaire du roi (i j le 9 décembre de ladite année i644« 

(1) Voyet Tëdit de Henri III , du mois de mai 1579 , à«a$ 
fabrégé'chronologique I par Chérin^ p. 65, art, aS8^ co&çucn 
ces termes : 

« N*entend, S. M. par ci-après, aucun soit reçu aux ëtafs 
» des gentilshommes de sa chafobre , ou es compagnies des 
» cent gentilshommes , nji aux places de matti^s d hâUl , gen^ 
» t|l:»hommes servants, écuyers d* écurie , qu'ils ne soiemiaêNu 
9 de race, et si aucuns s'en trouvent ^ui ne soient de limite 
* qualité I y sera , par S. M. , pourvu d^autres e^kur p3a«t. w 
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htraciedu ii8 déciEpoiibre i645, pasié devant Oiiérin, 
iiotaire à Braulmont , il affranchit divers haUtants du 
village de GourcioUk , nioyennaDt certaine eessioni 11 
fit acquiéition de la terre et seigneurie du Liât^ le 21 
août 16489 et fit son testament devant Comaraud, no- 
taire deJVfontluçon ^ le 9 décembre i65à ^ dans lequel 
il rappelle fea Marie Cutaùd, sa fetnme« Letit^ en-^ 
fants furent t 

l^ Etienne^ dont iWttcle isùit ; 

i^. Marie Jehannôt, mariée^ le 21 abût 1628^ avec 
noble Antoine Alexandi^ , écuycr , gentilhomme 
ordinaire de la mabon du prince de Condé , fils 
de noble Jean Alexandre, écuyer, seigneur dé 
Blansac, de Baûsson et de Charbonnières, et de 
daifte Louise Compière ; elle était veiive le 9 
décembre i65l. 

iX. Etienne JëHani^ot^ chevalier, seigneur de Bar^ 
tillot, Maussat, Lombost, le Liât, Fleurier^ TAage-^ 
Chevalier, Beaumont^ Frontenac 4 etc;, etc.'; baroii 
à'Huriel, conseiller d'état , garde du trésor royal ^ et 
trésor dé l'épargne de la reine mère , fit pFusieurs acqui- 
sitions considérables de fiefs , château^ , seigneuries ^ 
cens, rentes et dîmes; fonda et dota la chapelle de 
Saiqt-Etienne dansFéglise des Gordeiiers de Montluçon/ 
fit 9ussi plusieurs autres fondations pieuses dans presque 
toutes les ^lises des paroisses dépendantes de ses terres^ 
ainsi qu'il est justifié par des actes authentiques. Il épousa , 
par contrat du 25 janvier t635 , pas^ devant Richer et 
Beàufort , notaires au ohâtelet de Paris , demoiselle 
Catherine Lucas, fille de noble hônmie Michel Lutasi 
écuyer^ conseiller du roi, et secrétaire du c4>inet de S. M; 
et de dame Susanne le 'Coînte. 11 reçiit des lettres de con- 
seiller d'état le 3o avril 1647^ accotdées en considéraUori 
des bons et agréables seMces qu'il avait rendus ^ tant au 
£eu roi, père de S. M., qu!à S« M. mêzaye, depuis, sort 
airénement à la couranne } il fréta serment pour çe^ttm^ 



Digitized by VjOOQIC 



â46 JEHA9K0T l)B AAATlLtAT. 

charge , entre les mains de M. Séguier , chancelier de 
France , le 3 mai de la même année. Par un acte reçu 
par Petit , notaire , on apprend quHl affranchit de b ser-* 
vitnde les &milles Lespinetu et Souppauds ^ du lieu de 
Bartillat, moyennant une somme principale de quinze 
cent livres et trente sob de rente en directe , emportant 
lods et ventes ^ et tous drmts de directe seigneurie, spé- 
cialement hypothéqués sur une pièce de terre de deux 
septeréesf appelée le Champ- Pointu, située audit lieu 
de Bartillat. Il rendit foi et hommage au roi , en sa^ 
chambre des comptes de Paris, le ^8 août 1673, de sa 
baronnie d'Huriel ; obtint des lettres patentes à terrier | 
pour interrompre la prescription, le 11 mai' 1677, homo- 
loguées au parlement leaS janvier i683. Etienne jefaannot 
de Bartillat jouissait ^ la cour d'une grande considération. 
Le roi disait quelquefois de lui : « çoilà un des brades 
hommes de mon royaume. » (i) I^a reine mère lui avait 
fait don de deux lits complets en broderie k la main ^ sur 
satin bleu de ciel , et à franges de soie et or , auxquels 
S. M« avait elle-même travaillé. Ces deux lits, qui étaient 
conservés au château de TÂage | ont été abîmés pendant 
la révolution, 

X. Nicolas Jeha^nnott de Bartillat , deuxième du 
nom, chevalier, baron d'Huriel , seigneur de Bartillat, 
FAage-Chevalier, la l.oue, Blansac, le Liât, Lombqst, 
Haussât, Frontenac, Beaumont, Bonefont, Borassier, 
Fleurier, et aiitres places; fils unique d'Etienne Je- 
hannot , fut fieutenant-général des armées du roi , gou- 
verneur de la ville et citadelle de Kocroy , chevalier de 



(i) Dans une lettre de ce prince, du i5 mai 1697, où il 
ordonne à SVI. de Barbezi^x d* annoncer au çieuxM. de Bartillat 
( Etienne Jehahnot ) , qu'il a donn^ le gouverBemenf de Ro- . 
croy à son fils , M. de Bartillat , ancien lieutenant -gëdéraf , on 
remarque cette phrase obligeante et honorable : « C^estunicw 
hémnic^ fui m hplus manié mon argaai et fui en a le mains gnnié. ^' 



Digitized by VjOOQIC 



JEHAVKOT DB BABTtttAT. uij 

Tordre royal et militaire de Saint -ix>uis, capitaine 
châtelain de la ville et châtdlenie de Montluçon. 11 
embrassa de bonne hem« la carrière des armes , et était 
dé)à capitaine^lieutenant dans le régiment des Gardes*- 
Françaises, avec rang de mestre de camp de cavalerie 
et laouâtre dliâteL ordinaire de la reine, lorsqu'il épousa , 
par contrat passé devant Gigtat et Simonnet, notaires 
au chfttelet de Puis, le 16 décembre i665 , de Favis et^ 
consentement du roi et ^de la famille royale, demoiselle 
Anne- Louise Habert^ fille de messire Henri-Louis HaH 
bert , chevalier , comte du Menil - Habert , seigneur de 
Ilfontmort, du Fargis, de Perret, etc. , conseiller du 
roi en tous ses conseils, et premier maître de son hôtel, 
et de dame Henriette de Buade de Frontenac. Il obtint 
une compagnie au régiment Dauphin, infanterie , lots 
de sa création, le x.5 juin 1667 , et le régiment de ca^ 
Valérie (depuis Lusignan) par commission du 10 janvier 
1668; il le commanda à la conquête de la Franche^ 
Comté , au mois de fémer. Son régiment ayant été li- 
cencié le a4 niai, il entra capitaine dans la compagnie <fe 
Genlis , par ordre du 26. £n 166g , le roi le fit colcmel 
du 29*. régiment de cavalerie, qui prit dès lors le nom 
de Bartillat. (1) Il rétablit son régiment^par lettres du 9 
août 1671. Par sentence du 20 février 1669, de M. 
Charles Tubeuf, commissaire départi par le roi, pour 
là vérification, des titres de noblesse , il fut maintenu , 
conjointement avec son père Etienne de Bartillat , dans 
la possession de leur ancienne noblesse de chevalerie. En 
1672, il se trouva à tous les sièges entrepris par le roi 
en Hollande , marcha avec M. de Tarenne dans Téleo- 



(i) 29^. régiment c|e cavalerie,, créé Moptclar^ Bartillat e» 
1669, ensuite Narbonnç, Bartillat en. 1689, <lw Trône en 1690^ 
VillarSjpn 1718, Rohan en lySS , Brienne en 1743. ( Voyei 
rétat militaire de 1760; Hist. delà milice française , par U 
P. Daniel , et le Tableau historique et chronologique du mili« 
taire , depuû la o'eation des r.ë(im«nt«, par M. de Routsçl. ) 
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* forai de Coii^ie, contre rélecleur de Brandebourg , fs\ 
' 1673. U en revinl poor lesii^e de Maestricht , après le- 
quel il joignit les troupes commandées par le duc de 
Laseniboitrg, aoiis lequel il finit la campagne. Sous le 
prince de Gmdé, ï combattit à Séneff, en 1674, et se 
trouva, en 1676^ ans sièges et i b prise de Dînant et 
Limbourg. Créé brigadier des armées du roi , par brevet 
du ^février 1674 1 il ^ot le commandement d'une brin 
§^e de cavalerie qui fiit détadiée poor le siège de Bou- 
çhain. Employé en Allemagne aoos le maréchal de 
Luxemboiirg, il combattit â Kokesberg. £n 1677, il était 
au siège de Yaleneîennes y de Cambray et de sa citadelle. 
Vvésfi ensuite /m Allemagne ^sous le maréchal de Créqui , 
jiLaervit au siège de Frftourg. Soùs le même général , aa 
^ iDois d'avril 1G789 il combattit à Rhio£els, à Taltaqne 
-des rtltanchements de 3^^ngen^ au passage de la 
Kints, à la prise de Kelb et du château de Lîchtenberg. 
IL fui blessé le 24 août à la bataille de Saint-^Denis , près 
•liions^ gagnée par le prince de Luxembourg. Il servit au 
•i^mp de laSarre , sous le marquis de BoufBersy en t€8i, 
'fat créé inspecteuri-général de ia cavalerie , par ordre du 
. aa octobre ^ et employé au camp de ia Meuse , sous le 
' marquis de I^mbert, en 168a ; au camp de la Saône, 
.90US M. de Bonfflers, en i6B3 ; à Tarmée de Flandre, 
qui couvrit le siège de Luxembourg , en 1684. Il com- 
manda la cavalerie au camp de ia Saône en i685 et i68d ; 
fut créé maréchal de caxnp par brevet du 24 ^oût de 
cette année. )l fut employé dans l'éledtorat de Cologne. 
Il se distingua particulièrement au ccmibat de Nuys , où 
il fut Uessé à la jambe le j4 mars 168g. il servit la même 
année au camp de Floraînville, sous M. de Boufflers, passa 
sur la fin de la campagne en Allemagne , sous le maré- 
chal de Lorges , et se démit , au mois d'octobre , de son 
régiment , en faveur de son fils aîné, (tué à Fieurus en 
1690). Il fit les campagnes de i 690 , i^gi et 1692 en 
Allemagne. Créé lieuteriant-géaéral des armées du roi , 
par pouvoir du 3o mars 1698 « il servit oette campagne 
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iK>us Monsêigimur. Le 6 janvier de la même année , il avait 
assisté an siège de Furnes, où quatre mille anglais furent 
&its priscmnîers, et avait passé de là à TaHnée do 'Rhin , 
où il fut fait chevalier de Tordre royal et militaire de 
Saint-Louis. U servit sous le maréchal de Boufflers en 
i6g4; sons le maréchal de A^illeroy, en Flandre ^ en 

1695 ; sous le maréchal de Cboiseul » eBiAUemàgne , en 

1696 et 1697. Cette dernière année , il eut le comman- 
dement de Taile droite de la deuxième ligne de Tannée 
du maréchal de Cboiseul , et obtint , par provision du 
i:imai « le gouvernement de b ville et otadelle de Ro- 
w»f. U fut employé ensuite à Tarmée d'Alksiagne , sous 
le maréchal de Catinatu £a 1703» il était au camp de 
Haguenau, en Saie, ainsi quMl appert d'une procuration 
qu'il donna le 7 juin. , pour rendre hommage au roi 9 
en sJK absence pour les terres dont il avait hérité de son 
père. En 1703, il passa de Tarmée du maréchal de Ca- 
tiaat à celle du duc de Vendôme , et se. trouva , en 1 704 > 
an siège de Yerceil. £n 170$ 9 il assista à la bataille de 
Cassfoo , et ensuite à la reprise de Canetto, où les 
troupes furent cantonnées, lie ao ipars 17179 il fit^ 
hommage au roi de ce qu'il lui devait , pour raison de 
sa baronnle d'Huriel, par procuration, ne pouvant le 
faire par lui-même , à cause de son grand âge, qui était 
de plus de quatre-vingts ans , dont il avait employé plus 
de cinquante au service. Le 3o avril 1718, il donna sa 
démission de la charge de capitaine châtehîn des ville 
et châtellenie de Montloçon, en faveur de Joachim Je- 
hannot de Bartillat son fils. Le roi lui accorda pour 
retraite le gouvernement de la ville et citadelle de Ro- 
cpcqr, quHl conser^'a et exerça avec honneur jusqu'à son 
décès arrivé en 17 19. Il eut entr'autres enfants ; 

1*. Michel Jehannot de Bartillat, chevalier. U em-- 
brassa bien jeune le parti des armes , et signala 
fréquemment sa valeur dans divers combats et 
batailles , sous les yeux même de son père , qui , 
avec l'agrément du roi, lui céda , en t^Sg , son 
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régitneut de dragôfis de Bartillat. H le comman-» 
dâit lorsqu'il fut tué à la bataille de ïieurus, 
près Charleroy , qui fat litirrée et gagt>ée le t*'. 
juillet 1690 f sur le prince de Waldeck. Il e^ 
rappelé avec la qualification de niestre de camp 
de caviderie , colonel «d'un régiment de dragons 
de son*'fioin , dans le contrat de mariage de 
Joarchim Jehannot de Bartillat son frère puiné, 
du 9 mars 1 706. Il avait épousé ^Ëléonore-Susanne 
Passart , dont il n'eut point d'enfants. Elle était 
fille de François Passart (d'une famille de robe 
qui a donné plusieurs conseillers et présidents au 
grand conseil , et de maîtres des comptes) écuyer, 
seigneur de Saclay et autres lieux , conseiller da 
roi, secrétaire de son cabinet et de ses finances, 
et de dame Andrée Lucas. £léonore-Susanii# Pas- 
sart épousa en secondes noces , le 3 janvier i6g5 1 
N. . . de ViUemur-de-Rieutor, lieutenant-géné- 
ral , et commandant les grenadiers à cheval de la 
mpaison du roi. Elle mourut le 8 )uin 17 12 ; 
' 2^. Joacbim) dont l'article suit; 

XI. Joachîm JlËHANNOT BE BARTII.LA.T, chevalier ^ 
seigneur de Bartillat ^ baron d'Huriel, le Liât, Mire* 
beau, Saint-Marcel, l'Aâge-Chevalier, Maussat, Lom- 
bost, Frontenac, Bonefont, la Dure, Passât, Rauciat, 
Sarre, Bonnet, la Châtre, Barassier, Saint- Victor , la 
Loue, Villiers, le Fressineau, la Bazelle et autres lieux, 
chevalier de l'ordre royal et militaire de St.TLouis,iaie9tre 
de camp de cavalerie , colonel d'un régiment de cavalerie 
de son uqqi ( i ) , capitaine châtelain des ville et ch^tellenie 



(1) 48*. régiment de cavalerie , créé Montauban en 1666, 
Bérînghen en 1670 , Livry en 1670 , Glermont en 1689 , JSar^ 
tiîloien 170a, Lenonoourt depuis 1706 jusqu'à 1735, ensuit* 
Jiaudicourt , puis Lenoncourt de 1748 à 1758. ( Voyet l'élat 
roilitairç de 1760,. et l'ouvraçe d^ M. 4e Boussel , préciU.) 
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de Montluçon , ainsi que son frère Mtchei , entra au ser^ 
vice de très - bonne heure. Avant T^ge de aS ans , et 
dàs KTOd f il était déjà mestre de camp de cavalerie , et 
fit , en cette qualité , les campagnes mémorables des ma- 
réchaux de BoufRers et de Villeroy. En 1 70a , il servit 
sous M. de Vendôme , et se trouva è la tête de son régi- 
ment / à la bataille de Santa- Yittorid, au-delà du Cros-> 
tolo , le 26 juillet de la même année , où le général Vis- 
oontft fijt dé&iL II continua de servir sous le maréchal 
de Vendôme, les années 170a et 1704* En 170S9 il 
passa dans Tarmée du maréchal de Villars , et fit avec lui 
les campagnes de 1706 , en Allemagne , le suivit en Sa- 
voir , en 1708, et Tannée suivante en Flandre. De re- 
tour de cette dernière campagne , il épousa , par contrat 
du g mars 1706 , passé devant Beauvais et son collègue , 
notaires du roi à Paris, damoiselle Marie-Françoise le 
Bel , fille de me^e Michel le Bel, baron de Vauréal, et 
de dame Marie-Françoise Ferrand. Joachim de Bartillat 
fiit presque toujours en activité de service ; c^est pour- 

Îuoi il eut souffrance pour rendre au roi sa foi et hom- 
lage pour les fiefs quHl possédait. 11 acquit, par acte du 
8 février 1720 , la terre et seigneurie de Passât , paroisse 
de Saint - Victor , en Bourbonnais , ayant haute , 
moyenne et basse justice, maison forte, cens, rentes, 
dîme$, droits honorifiques et ban dans l'église de Saint- 
Victor. Il fit encore plusieurs acquisitions, hommages, 
fondations pieuses, etc. , et testa , le 3 septembre 1731 , 
pardevant Bronod et son collègue , notaires à Parb. Ses 
eDfapts îureut : ^ 

i«. Louîs-Joachim , dont l'article suit ; 
a*. François de Bartillat, cornette au régiment de 
Condé , cavalerie , mort à Tann , en Bavière , en 

1742; 

3«. Marie-Anne-Glotjlde de Bartillat, mariée, en 
1735 , à messire Louis- Alexandre de Lombelon f 
chevalier, marquis des Essar» et d' Avrilyi seigueur 
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et patpon de Cintray. £llq est rappelée (bus viH 

acte du 9 septembre 1 741 ; 
4^. ]^ut.<) - Joachim 9 chanoine de la cs^hédrak 

d^Ëvreux , connue sous le nom de Tabbé de Bar^ 

tillat ; 
5**. Antoine^ dît le chevalier de BarHUat , seigneur 

de Passât, la Dure et Saint «Victor^ mort sans 

alliance $ 
&*• Marie-Angélique de Bataillât, religieuse au cou- 
vent dé Saint«^£lisabeth , à Paris. 

Xn. Louis- Joachim Jeh\wnot dèBartill\t, qua- 
lifié chevalier, marijuis de Bartillat, baron d^Huriel , 
seigneur des châteaux , fiëfs et seigneuries de T Aage^ 
Chevalier , Mossat , Lomhnst , le Liât , Sarre , Passât , 
le Fressineau , baron de Saint-Marcel, etc.^ chevalier 
de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis , mestrîfdé 
camp de cavalerie et colonel d'un rég||tient de dragons 
de son nom, capitaine-châtelain des ville et châtellenié 
de Montlucon, naquit le i4 juillet 17 1 1. A Texemple^é 
ses prédécesseurs, il suivit la carrière des armes, fut fait 
d'abord capitaine daqs le régiment de Fcruquet, cava-* 
lerie , puis dans celui de Condé , cavalerie , ensuite 
fnestre de camp , avec le commandement d'un régiment 
de dragons de son nom (i). il épousa, le 26 avril l'fio; 
contrat passé deifant Bronod et son confrère , notaires à 
Paris, damoiselle Jean^^Françoise Pouyvet de la Blinière^ 
fille de messire Louis Pouyvet de la Blinière, chevalier^ 
seigneur de Bourgon, Prez-en-Pail ^ Comptrain et autres 
lieux , conseiller du roi en son grand conseil , «t de 
dame Marie-Marguerite Dieuxivoye ; peu de tems après 
son mariagQ , le marquis de Bartillat reçch la décoration 
de Tordre royal et militaire de S^int-Louis. Il se trou- 
vait alarmée des bans , lorsque messire André Jehannot ^ 

■ T ■ Il I > ■ < Il n I ' i I I I I ■ * , t 

(1) i3«. réginent de dragon», créé Nicolaï, Bursird en 
1676, Senneterre en 169a , Béllabre ea 1700, Plélo en 17^7, 
Nîcolaï en 1731 et Barteiliat en 1744* (^f'C l'^^^^ miliuire ê^ 

1760.) 
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tcnytr , seigRQttr de la Ctve, son coimn , demeurant à 
Montluçon , lui fit don d'une somme de quatre mille 
4i?res , par acte du t^^ avril 1743^ Le seigneur de Bar-^ 
tiUat réunissant la suzeraineté 4fe Tancienne baronnie 
d'Huriely la propriété di(s iSds qui en étaient mouvants ^ 
présenta requête au roi , tendante à ce qu^il plût à sa 
majesté dé réunir à ladite barénnie les terres , iseigneu-^ 
ries et justices de Mossat , Frontenac , Bartillat , TAâge* 
Chevalier, Lombost , (e Liai f Bonefbnt et autres fiefs eh 
dépendants^ pour n'en former qp'ane ^eule et même 
seigneurie , sous le nom et la dénomination de mar^uUai 
d'Huriel-BùràUatf ce qu'il obtint;, par lettres-patentes 
du roi Louis XV ^ du n^is de mars 1^44 1 registrées au 
parlement de Paris , le a8 août de la môme année , et 
en la chambre des comptes, le 17 mai 1746; lettres 
honorables , où sont rappelés les services importants 
de cette- famille, et l'ancienneté de sa noblesse. Le mar* 
quis de Bartillat mourut k Digne , où il se trouvait avec 
son régiment^ le 18 septembre 1748- U laissa les enfants 
qui anivent t 

1^. Louls^Francols-Julés , qui Continue U descen-» 
daûce; 

À^ Louis-Pâùl-Aogtistin , bafon de Bartillat, sei- 
gneur , baron de Saint-Marcel ,' Seigneur de Sarre ^ 
Kaiiciat , le Petit Sarre , Gloià^ , etc. lieutenant- 
général des armées du roi ^ et commaddeur de 
l'ordre royal et militais de Saint -Louis. 11 a 
parcouru successivemeùt les divers grades de 
l'année. Il a été fait, le 25 décembre 1761 , en<- 
seigne à drapeau du régiment des Gardes-Fran- 
^ises ; enseigne à pique au même régiment , le 
a décembre 17^4* sous-lieutenant, le 14 janviei^ 
1770 ; sous -aide- major ^ le 6 mars 1774 ; lieu- 
tenant en second ^ avec rang de lieutenant- colo-^ 
nél , le 3i août 1777. il a été décoré de IWdre 
royal et militaire de Saint- Louis, le g mai 1779, 
et reçu dans ledit ordre par le maréchal de Biroo ^ 
16* 33 
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Ifi 2|^<jlécemkre-9itivanl. L^ 27 lui 1781 , il i été 
pQ4ipH du brevet d*aide-iiuijor; a reçu celai 
d'uQ^ p«^i0a de miUe livres, le, 27 mai 1782, 
^t a i^U prictoiibau |^tde de cblonel par leitres- 
p^teoMs du ay «lai 1787; Ajrant été réformé a^ec 
foti eorpn ( le régimeot des Gai^^ ) t ^^ 1*' ^^^ 
9789 9 il a eonierAré 80q activité à la suite de Tar^ 
pd^^ 9^ç appointCiueots et droits à l'avance^ 
m^nï relatiC à la oaturé et aocierinelé de servicÊs. 
Smigré en lygi ^ il a été nommé 9 le ^ mars 179^1 
«apitaine d'une compagnie d'hommes d'armes à 
Tarmée des prino» i et a fait la campagne en 
éçtiê q^uaUté. £n 179S ^ il a été envoyé , con^e 
commissaire des princes , à Yaleaciiennes. £a 
1794 9 il a été niajoiwg^Biéral d'un rtocmbletn^at 
d'émigrés ^ &rmé à Liège et k Matatricht , et 
rjéuni à un corps d'année auiri<ihien , sous ks 
>ordi«s dû prince LoUis de Wurtemberg , pù^t 
f4p0Uflsfer l^ insurgés 4u paqra de S^vâ^t ie 
i^r août 17949 îl ^^K passé au service de sa m9- 

• ba^é eti la splde de T Angleterre j, pour faire les 
fonctions de capitaine dans le régiment de Be- 

. 'tibisy> .X^e 24 mai 179^^, , il fut choisi ppur être 
capitaine -celonel d'un cadre «dans U corps du 
général conito d'AUp]9.viUe Y son beau-frère y tout 
composé 4^9iBcierst - gientilsbommes français ^ 
4^ipé pour Quiberoa et l'île Dieu. Le 1*'. jaiw 

. vier 1797 , il a reçu Le brevet de maréchal -jde- 
camp, à prendre raug du 19 juillet 1796; parti 
de liondres en 1799 ^ pour aller rejoindre l'armée 
de Condé en Suisse ; il y a pi^té le mpusquet , 
et y a lait les campagnes de 17999 idoo.et 1801, 
d'abord comme simple chasseur noble , puis avec 
le grade d'officier , e^ a eu la cuisse i^assée en 
k^ombattant dans cette armée i pu il>at resté jus- 
qu'à st>nlicencîfnent.£ufln 9 rentré en France en 
.i$i4 f «r^e te c«« t ^ M^i^ fKMic le réçom- 
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penser de son d^voûmént à la caruse royale , de 
son inél^rànlabte fidélité et de ses services, Ta 
élevé aa grade de Keiitènant-général , par lettres 
du iS février iStS*, et k 3 mai td^6, IV nomnoté 
comtnahdfeur et Voràre tbpt et niil^aiire de 
Sdint ^Eôtti». H. «é hàrondë B^ftiRsK àvâHt Mi 
iKMoeiiiià^ Ito' rbi plcfiir ^#«ef d«i»el5t SSiirtre , et 
avait ré|^^ tt «êriié^Sëfateage,^ lofs dt^ foyetri 
â«<énemetit' db rbi LééM Iv^l à* U courbiMe, lié 
iS iio^vtttfWe 1773'; '• 
9*. Marie^^l FtançoAe de <S&Ffilhrtl ^ ,tiéé le 8 éodi 
' ffii^' TtÀtièe à xfaéésire'Anii«(d-Jèan , çptûié 
d^AltonVilie, matéçhalnk-cah^f mc/n tt Ikitid^ 

f . an teôM dé janvier xfltii; 

4^, Arinie-Glettlde dé BartHhtt ; née le 9> novembre 
1749, rtâAkeh Cldudë ,^ tcètnte de Bosredon et dé 

' Çdâibrailles. 

' Xllf. Ij.duisvTrançoii^Jtdes^MkAllitoiÉ'^ra^ 
sùâirqiiiis d^urSel-BartlUaf , seigneur de PA^ge-€heva-^ 
Hcr, Mos^ai et autres^ terrci étseighé\iîrteS| avait à peiné 
atteitit sa'qùatoràèmè année, Idrsqne son oncler, messîHî 
Antoîiie-Joachim' de Bartitlat, ebevalier, séign/enr d6 
fidnat, liii fit don, par acte dit i^ tÀar» 1765 ,' d^ ttSrre^ 
idfe Passât^ et de la Dure, avec leurs dépendances, tbtitei 
deux' siltiiées dans 1« province du Bbùt%onnai^ , ainsi 
que d^uhe maison et héritages*, situés^ k filontluçon , 
appelés le»" trois Ayardk. il entra- dé bonne fleore aii 
service et fut reçu' ibousquetaire dans' la deuxième com- 
pagnie, le 18 mai 1753; lieutenant réfbrmé au' régiment 
de ThiaRgfà dragons rie. li àécesebÈ^ 176a ; passa capi- 
taine ^ régiment de Pen<bièvre, le ao avril ijSq^ 
leqMel lut réforme e^ ij^^l foX nopomé colonel du 
régiinjei[)^ prQvind4 jdeÇhatèauroux, le 4 ^oât 1771; 
puis colonel en second du régiment de Bla\sois, le 
18 avril 1776; devint ensuite mestre de camp com- 
mandant lef régiment de Béarn^ le 1 3 avril 1780; fui 
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promu ap grade de brigadier, le 5 septembre 1781 , et 
^ celui de maréch^ de camp, le 9 mars 1788, et eut, ea 
cette dernière qualité, le commandement d'uoe^ brigade 
4'infanterie en (lainaut , le premier avril de la même 
Hnnée; Il levait fs^it troi$ campagnes à l|ani|iée d^Alle— 
^gne^ en 1767, et obtenu une pension, de S^oo livres,' 
a^ns^ que la décoration, 4^ l'ordre royal et militaire de 
^S^nt-^I^is. Il s'était trouvé aux Iwt^îUe^ de-Corback^ 
de Çloste^c^p , de Filingt^usi&net de Warbourg. Par 
contrat passé devant Garnier et son confrère , notaires à 
]paris^, le 4 févrii^ 17769 le macqu^. de Bartillat. avait 
épodsé^ avec J'^rémmt du roi, .d^.J» reine et de la 
famille royale, oemoisellie Jeanne- fi|aiftierite de|klaistre, 
fille de Jean-Armand de M^istre, ^aron deVaujours^ 
^^i^cien capitaine au régiment ^^q^^i}nb^^e\ che- 
vf^l^er de Tprc^re r9yal et .milif^if^.^f ^in;t-Loui$ , et 
de dame Marguerite-Françoise PouUifif Jjl.^yait rendu 
hommage au roi, le 16 mai 1776 et le 14 janvier 1777, 
pp)ir ^pf^ mf rq^^t d'HuinelTd3artU}at,; r^jiit ^iyerf hpm- 
jpçk^ffis^ aveui^ et dénombrements <]|ç plusieurs de sei 
yassaiix , la mân^e année et, |es s^ui vantes. Il ,a émigré en 
4791, a été fai^ Jans Tannée des princes, conimandai^t 
^e dix compagnies pl^ ^entilsbomm^s , dont huit i pied 
jet deux à cbeya}* l\ les conduisit .d^Atb à Trêves, oè 
il mqurut peu de tems après, le ao mai ij^» Ses serr 
yièes, d^ins l'émigratlorn, ifont constatés par up certificat 
j^es piu9 honorables, qui a été délivré à Paris, le somârs 
1.817 , par le ^uc de la Ct^âtre, lieu^enant^gépéral et 
' premier gentilhpmme de la chambre 4u rpi- ^ en&nts 
j[irovenus de son mariage , spnt : : 

i^. Armand-Louis-* Jean , dont Tapticle suit; 

a^. Augustine-Marie deBartillat, m^riçe à Albert 
Clerembault , marquis de Vandcuil , en Picardie, 
dVne ancienne maison de cette province ; 

3^. Caroline-Louise- Geneviève de Bartillat, morte 
à s^izt ans et sans ayoir été mariée ; 
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JEHAWÎOT DK BARIfILbAT* aS^ 

4^ Antoinette- Renée de Barlillal, née le 4 novem» 

bre 1777» morte jeune; 
5^ Agathe-Marguerite-Lottise de BarlUUt ^ oioite 

au berceau. 

XIV. Armand-Louis Jean JEHAimor de Bartiixat, 
marquis d^Huriel-Bartillat, colonel de cavalerie , sous- 
lieatenant des gardes du corps de sa majesté , chevalier 
de Tordre coyal et militaire de Saint-Louis, et des 
prdres de Saint-Charles d'Espagne, et cpnstantinien de 
Saint-Georges de Naples , né à Paris ^ le 23 novembre 
1776; n'avait que quatorze ans, lorsqu'il suivit son père 
dans l'émigration, en 179 1. 11 est entré au corps des 
boitames d'armes è pied/ dès sa création ; a &it , avec lui 9 
laxampagne d^s princes, en 1792, et ne l'a quitté qu'au 
licenciei|i<:nt. Il a été ensuite attaché au g^éral Chalup, 
.en qualité d'aide^de-camp, depuis le mois d'août 179$, 
jusqu'à son entrée dans le régiment .de Broglie , qui 
eut lieu en 1794? et d'où il n'est sorti que le ^5 mai 1795, 
fasse aussitôt ^près dans le cadre du cpnite d^Allpnville, 
son oncle, qui faisait partie de l^armée royale 9 il y a 
servi pendant l'espace d'environ un ^n et demi. U a rejoint 
l'armée royale du Maine, en 1 799 ; s'est.ipaintenu en rela- 
tion avec l'agence royale du Midi ; à été charge par M. le 
lieuteniant-général de Boprmont, de diverses missions. 
Il avait re^u , en outre, IVrdre de rximiuander une légion, 
composée de douze cents hommes ^ qd'il devait mener 
de Moulins, Bourges et Issoudpn ; mais il ne put exécuter 
, cet ordre, à cause de la pacification survenue au mois de 
février 1800. Au retour cje sa majesté Louis XVill dalns 
ses états, le marquis de Bartillat a été nommé sous-lieo- 
tenant des gardes du coi^ du roi , dans la compagnie 
* écossaise, par brevet dujS juin i8i4; chevalier de Tordre 
royal ^t militaire de Saint-Louis , le aS août suivant » 
-et colend , le 1 4 novembre de la même année , à prendre 
rang du 2.^ juillet 1793; a suivi les princes jusqu'i la 
frontière de flandre , en mars |8i5; a rejoint le roi k, 
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^58 BB COtQUEt; 

4»dfid , et «st «entré en France avec sa saafesté. Le 
9S novembre i8i5, il a reçu la croix de chevalier de 
Tordre dê'SaW-Ëliarioa d'Espagne, et en }iitn 1818, celle 
de Tordre royal constant inîen de St.-Georges deNaples. 
Il a épousé , par contrat du 3o juin 1807 , passé devant 
6ibéet son confrère, notaires à Paris , damoiseUe José- 
phi ne-Marie-Carcdîne de Béthunie (i), fille de messire 
Adrien-Maximiiien^Guislain , baron de Béthone ( frère 
iù prince actuel de Béthune-Hesdigneul), cdionel de 
tavalérie, et de dame Atekandrine^-Màrie-EIisabeth- 
Charlôttele vavasseur de Villiers, De ce mariage sont 
issus : 

I ^. Heiin- Armand deBartiUat, pé le 1 4 ^vter lAti; 
^, liOvis^iPaûl-'Joseph de BartnH^t , né le lâ imh 

vembre sftiy ^ mort le aô janvier idi8 ; 
3^ £ugénie4.Bi|a«fueiite^pAarie de ftartiUal, n/ée k 

:^ avrii 1806^ 

Armes .* d'azur ^ at^ cbetrou d'or i au chef ^ m^ë, 
chargé d^un Kon-léopàrdé d0 gueules^ Couroiule de maf^ 
qùis. Supports : deux lions. Cimier au lion issant ^t 
gueules. 0evi;se iTra^nsUfamifi^ jrd renot^eniur lobons^ 



Qfi COQUST, femilk noble, originaire cte VÂfi^oh^ 
-êl ihmf treîa branches ont ptris. le nom àe Monbmn^ 
'4e Guyese et 4c MgnlptsaL 

Noble Pkarce db Coquet, ée^er, lestate 7 févvier i55S« 
' Mdide FraiLgois 4^ Coquçl , ëcuyer ^ éta^t conseiller 

(i) Voyei 1^ j6ié^p|^îc deiB^ti^unfj,. Um^ Yll ^ ç«t oi|-^ 
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iià roi et viçMéniécbaFl de l'A génois et du Con^omois, 
vers 1720* Cjcite Emilie a fovrai «n maître-d'bôtel dft * 
Henri IV. . 

Services* Bile a pvodkiU |)bisteurf officiel^ diâtingnéi 
et un grand nombre de cheyafîeN de âaint-^ Louise 
et des xndgbtnits ali paiietnent de Bordeâufc. 

Titre. €elùt dé bat^n , Hc. , été» ( Pi'edes àiè I»^ volume 
delà P^ séries pa|;e ^o.) 

Armes : d'àzur, au chc^fon dW ^ âcêe«llpa||tië de trois 
coqs dti même , crétés , becquës , barbés et membres de 
gueules, celui en pointé surmontant une tour d'argent ^ 
maçonnée de sàblè ; ai| cbef d'argient , chargé d'un crois- 
sant de gueules , accosté de deux étoiles d^azur. 



DE LA FOJ^EST. Ce nom es^ connu depuis long- 
tenis, et à été îlluitré par tterréde là É'^orést, chancelier 
det'rance^ en i36i. 

. Renée de la IF^oresl^ fille de René de la t^'ofest , sei- 
gneur de Beaurepaire ^ et de Itené Bodin , épousa , p^r 
contrat du 6 octobre i^ëo, François Vigliérot^ sei* 
gneuf du Pont , père de René Vignerot, gentilhomnjLe 
ordinaire de la chambre du roi ^ mari dé f^ran^oise 
au Plessis, scjeur du cardinal de )^içhçlieu. 

Jac({i^es de fa l^or^, capitaine dans le régimeal 4^ 
h Reine , chevalier de Saint-Louis ^ et qui a été succ^f* 
sivement aide-major des places d'Aire et de Saint-Omer^ 
OiH il est ihèrl en t^BS, à l*âge de qualT^'^-titlgt ans , 
àVah étt dé soti mariage avec N.... Hiquet : ' ' 

I*. Àntoine-lRené-CharWMaththrin de la f'orest, 

qui suit ; 
9^\ Louiis de k Fcireâti ohetaliibr de IVdre toyal 

et nilHiîvi è% Siifil4LoMÎi ci d« la Upmk-*. 
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à6o. De tA toïïEsr. 

dVonneor, entré au fervîce, comme cadet ^tn 
tilhomme , dans Royal h Marine ; acqaît une 
compagnie dans le même régiment, a^ant la ré* 
voltttion 9 dans laquelle Bernadette servait comme 
sergent. H fat depuis chef de bataillon , commao- 
dant le fort de Bellegarde et ensuite Je fort La' 
malgue, près Toulon ; puis colonel , commandant 
la place et citadelle d'A)accio , en Corse 9 

3^ Marianne de b Forest^ ") .,.« ^ . 

4.. Eléonore de la Foresi , f ce^»'»»'*»"»* 

Antoine-René-Charles-Mathurin, comte de la Forestf 
né à Aire, le 8 août 1758, avait d'abord obtenu une 
tous-lieutenance dans le régiment de Hainaut, en 177$; 
il fut envoyé , comme secrétaire de lotion du roi , aoi 
Etats-Unis d'Amérique , en 1779 ; puis nommé socces" 
sivement vice-consul à Savantiafa et à New-Yorck , en-* 
suite consul-général de France aux Etats-Unis. 

A été mis y en 179g, li la tête de Tadministratioti des 
postes; comme commissaire du gouvernement, envojfé 
aux négociations de Lunéville, Tannée suivante ; nomm^, 
après là signature de la paix, ministre de Fràince, en 
Bavière ; puis envoyé extraordinaire et ministre médt^ 
teur à Katisbonile ^ pour le (Simplement de la paix de 
Lunéville, et le règlement dés indemmtés; en.iSo3« 
envoyé extraordinaire ^t liiinistre plénipotentiaire prés 
la cour dé Prusse; conseitlar d'état, en 1607 ; nomra^, 
à la mtee époque ambassadeur en Russie , et iaunédia-^ 
iement après en Espagne* 

A eu des lettres^tentes de comte, en 1808, à charge 
de constitution de ms^orat, avec reversion sur M. de 
Mouatier, son gendre, ou en&nts de descendance di" 
rtîcte. 

kfféi en 1814 , lors de la restauration , ik gêner par 
inlerim , le intnistire des afiaires élraogèiesc 
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Ë^t anfpttff^^uî c'pT^sfiillfr 4¥i^ii ^t gwàd côfdon de 
la Légion d'Honneur. 

Marié^ en 1787» ^ Mî|ne-Callierine Lec^illierdeBeaU'* 
tnanoîr ^ fille de N.... de Beaumanoir, Capitaine dàni 
Rfiyal-Craval tes , cavalerie, chevalier de Saint* j.okiis et 
gouverneur des pages de la reine » et de N.,,. I^efèvrç* 
De ce mariage est née une fiHe unique, Marie-Caroline- 
Antoinetle de la Forest, mariée, en février 1808, ^ 
Clément-Edouard 4p Mouslier, marquis de Moustier. 

Armes: d'argent , à trois arl>res arrachés de sinoplc^ 
au chef d'azur chargé de trois étoiles d'argent. 



JANVRfi de la Boucheti^re, <le la M<)us$ière ^ de 
PEstortière, el Quincbaaips; maison d'oriçinc cheval 
leresc|uie , et l'une des plus anciennes de la province dit 
Soitou , qui pcxaonte son origine connue à 

I. Geofroi Janvre, sire de la Pouchejière, e^ Al-* 
^aroa l^l^effyid , oy J^^mb^ert ( de Lamfxrto ), ([\}\ fon- 
tlèrent, ei) ioo5, Véglise p^rois^jale de CUvé (e* Irait si^ 
l'originai d.«? c^^ftulaire? de Tabbîiyje de Sainj.-J)Jaix,cpf ). 

£9 \G^% . plttsûeurs seignei^ns , doiit un Janvre est du 
iwi^ibre ^ ass^lènent et souscrivirent la charte par Uh» 
q^eUe ÇruiUaiame IV, csimU de Poitiers, k la (yrièra 
4'Ëniine,5amèxe, et du consenierae/it d'Ahiçmode, saa 
épouse n donna de grands biens ii l'abbaye àt Jkïcirgueiiv 

De Aldama Ivambertje^ Geofroi Janvre eut les deux 
«nfants qui suivent : 

i«. Àiraerî , qui continue la descendance ; 

u,^» Archambaud , dit TArchevêquc, parce qu'il lut 

^ «rcbev#(pe de Bordeaux ^ et fut déposé , aiusi <jue 

le dit une charte de Venddme, sans quelle en 

e»pltqaeiacaQse.£«^A«rf. Vindoeinens'^ Cip. 13) 

16. 34 ' 
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aL6a BE jaïïvaéV 

Il était sire de Saint-Maixent, parce qu'il en éUît 
abbé. 

IL Aîmeri Jaivvre , sire de la Bouchetière , avait 
épousé, avant le mardi d'avant la saint Jean-Baptiste ^ 
io32 j Agnès de Parthenay {Agneta Partiniacensîs ), sœur 
de Guillaume II de Parthenay , du consentement de 
laquelle il s'engagea, le/nardi d'avant la saint Jean-Bap- 
tiste io3a , de faire reconstruire et donner une église à 
ta paroisse de Saint-Lin Çsuis majorîbus condita ). Extrait 
sur l'original des cartulaires de l'abbaye de Saint- 
Haixent. 

£n io4o, cet Aimeri, sire de la Bouchetière, sous^ 
crivit avec Guillaume YI , dit le Hardi, duc de Guienne, 
Guillaume II, sire de Parthenay, Hélie Chabot, sire de 
iVouvent , Erfroi , vicomte d'Aunay , et autres grands 
seigneurs du Poitou et d'Anjou , la donation de l'abbaye 
de la Trinité de Vendôme que firent Geofroi II , dit 
Martel , comte d'Anjou , et Agnès de Bourgogne, sa 
femme , veuve de Guillaume IV , duc de Guienne , l'an 
xqI^o , du règne de Henry. 

£t le 9 décembre io58, ce même Aimeri Janvre, sire 
de la Bouchetière , donna , à la prière d^Archambaud 
Janvre , son bien-aimé frère j archevêque de Bordeaux 
et abbé de Saint- Maixent , et pour le soulagement de 
son âme , de celle d'Agnès de Parthenay , sa femme , et 
de celle de son fils Archambaud , la métairie ( viila )^ 
nommée la Froine y et ses dépendances, sise au village 
de Sèvres , et les bois de Nanteuil , pour être le tout 
vendu et te prix employé à la reconstruction d'un tom- 
beau digne du confesseur Saint-Maixent , à laquelle tra- 
-"vaille notre cher frère Archambaud. Il laisse un fik 
qui suit : • 

III. Archambaud Jaiïvbe, I«^ du nom, sire de la 
Bouchetière , consentit avec Agnès de Parthenay , sa 
mère, le don fait, en io58 ; de la métairie de la Froine 
€t des bois de Nanteuil , qui furent donnés à Archambaud 



I 
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B£ XANVAS. a6^ 

Jinvre, son oncle, archtîvéqué de Bordeaux et abbé de 
SaÎDt-Maixent 9 par son père Aimeri, frère dodit arche- 
vêque , pour la zeconstruction du tombeau de Saint-^, 
Maixent. 

Il fut présent Tan 1060, et souscrivit, avec ses beaux.- 
frères, dans la donation que fit Savary de Thouars, vî* 
comte de Fontenay , frère de Aimery III, vicomte de 
Thouars, et d'Hélène Savary, sa femme , è l'abbaye de 
Bourgueil-^en-Tatlée, paroisse de Sain t-Lors,^ l'an io6os. 
D'Hélène de Savary , sa femme , il laissa 1 

1®. Archambaud U ,. qui suit ; 

3t\ Aimery ^ qui donna de grands biens pour la 
fondation de l'abbaye des Châtelliers (située à 
trois lieues du château de la Bouchetière ) , ei 
qui, eu 1 121 , en était le premier abhé. 

ly. Archambaud Jakvre , 11^. du nom ,, sire de la 
Bouchetière, avait épousé, avant l'an 1083, Pétronille 
de Varèze, fille de Bertrand de Varèze , qui , l'an 1077 , 
donna l'église de Varèze au mohastère de Saint^Jean* 
d'Angéli. Ce même Archambaud Janvre , sire de la: 
Bouchetière , Pétrontlte de Tarè^e , sa femme , eL Ar- 
Butod de Yarèze , son beâu-frère, confirmèrent, XY caT. 
januar. te 18 décembre de l'an 1089 j le don que Ber-« 
trand de Yarèze , père de ladite Pétronilte , avait fait ^ 
l'an 1077 , de l'église de Varèze au monastère de Saintr 
Jean^d'Angeli. ït en était veuf le j^udi aprèsi là saint 
Pierre ; car dans les diverses dispositions qu'il fit avan^ 
de partir avec Guillaume VIII, duc de Guienne et 
comte de Poitiers, pour joindre Hugiies te Grand, comte 
de Vermandoîs , frère de ^Philippe I**". , pour feîre la; 
conquête de la Terre- Sain te. 11" fonda , le jeudi après lak 
saiiit Pierre de l'an 1098, pour le repos de Tâme de 
dame Pétfonilie de Varèze , s» défbnte et bien-aimée 
femme, et pour faire prier pour lui et pour ses trois en-, 
fents en bas âge {adiic parçultet primœ œtatls) , une char 
f^e dans^ l'église de Saint-Satumiade Sdial*À!kixent|^ 
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S6US rioYocatipâ àé saint Jpân-Ba|plUtè\^ y établît péÉf 
chapelain Piej^re Joùsseau ^ prêtre mr cQré ( pmsbyier)^ 
en présence Je Garnie^ ,.abbé je SonH-fflIamiit ^ ^ ({ui 
il rcconinianda «es enfants, et en iio3, ce même Àr- 
chambaud fii une seconde fondalîqrt en celle chapelle 
3e Saint-Jean y ènlVglise de Saini-Saiurmn dey Saint* 
B/laiiient', pour qtie lous les ans, le leridemaia Je la irès- 
$ainte Trinifé , on cetêbiâl une mosse en action de grâce 
àè ce que Dieu et la 5^àîn te -Vierge {^avaient protégé vCt 
th^îiiQ sauvé dix péril imminent dans lequel il S'élatl 
trouvé plongé au combald'Andrinople, où, après avoir 
vaillamment comballîu et avoir fi*é tVoîs dés lii^dèlès qui 
ft^étaient jelé» sur lui cenfnifne des 'Fîc/ns iurieùk , il avait 
été grièvertieï^t bte&sé k h fête et esffroptë à là cuisse ^ 
tï étm tôrtïbé', à\m\ que Hardtrin de SaM-lttéar , Ar- 
mant Prévost', ses- amis , et plusieurs autrc's, au pouvoir 
des infidèles , et n'en avaient été délivrés que par la 
prise du diic de Bulgarie , qui lui-même était tômbéL 
2s-mains des nôtres; ce qui fut un moyen d'échange» 
|an$ quoi ils eussent tous eu la tête tranchée (Cartiïlakè 
dé raobaye de Saint-Maixent, litre iS^, ) 

Les Janvrë, comme fondateurs, ont toujours nomiBé 
ice bénéfice, ainsi qu'à plusieurs autres, |i]sqa'en vS^^i 
que pendant la minorité Ue Philippe Janvre , auteur du 
XXl*, degré, qui était sous la tutelle de Marguerite de 
Saint- Georges Vérac , sa mère, Louis deijrange&, de l^ 
maison de Surgères , seig leur de Montfermier qt<i , par 
contrat du 16 décembre iS'àj , avait épousé cette veuve 1 
fut tuteur -et, curateur dudit Philippe Janvre^ s^n beaii^ 
fils, et en cette qualité , présenta Maixent Roulant « 
prêtre , popr remplir la place de chapelain de ladite cha^» 
pelle de Saint-Jean , en Té-glise parot^iale de Saint-* 
Saturnin de Saint-rMaixenI , fondée, en 1Q9S, par le* 
auteurs dujit seigneur de la Boucheticre, laquelle prés^nh 
tation fut agrée et confircnée par acte du 1 1 janvier 1 54^^ 
Depuis cette époque , les Janvre n'ont plus noolmé k au« 
çuna Je^ teÀéftces <^u'ib ayaieat f<w4é*j çae<:e Philip 
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Jaavro, âfirësson iriarî^f^par contrat du i5 juHKet t5S8, 
^vrc demoiselle Magdekîne de Ti^ry ou de* Thoury ^ 
embrassa la religion prëteildue réformée \ il sulTit^nsaiM 
le parti du prinde dfê Cdndé, lieotenatti'Hgéneral ponr k 
roi de Navarre , protecteur des églises réformées , et 
catholiques associées du royaume ; Philippe Jamnre et 
ses desceadants persislèrent ^ dans la suite , danii cette 
fuême religion ^ et Charles Janvre, son aiYiàrc petit- fils^ 
fut forcé , à la ré\'ofcatiôn de Fédit de Nantes , de passer 
£n Angleterre^.. A i'ai^icle de Chai4e9 Jahvrr^ oa vettk 
ccmmeiH il ftit reçu par son {Kirent , le marquis de 
Aouvigny^ Connu «ont le ûtm <le mylord ^alloway , qui 
le ppésenta au toi d'Angleterre^ et, par;^te, hii fft 
oUeiûr fion régknént de dragons. 

I)e son mahriage avec Pétranille de Varèze, il eut \ts^ 
trois en&nt« qui^uk^nt : 

1®. fiélfis W'., qiii èôritîïittè la desçëmbncé ; 

a?. Pierre, qui fut abbé de Saint-Maixen^; 

3^. Autre Hélie, qui partit^ en ii47i avec son 
neK^d Ai^chafnbaud lli, pour fa deuxième croi- 
sttdè, p6ur Jfllër ](Àitâtt îoais Vil , rd de Fratice 
^ doîtttedePôilîets. 

V. H^ie Janvre, 1«'. dir note j avait épousé, avarH 
le 8 novembre 1 1 ic^, Agnès de Satnie-^Maure , date d'une 
donation qoe cet HéUe Janvre, «ire de la Bonchetièr(e^ 
Agnès de Sainte-Maure, sa femme, Pierre et Archa«i«* 
beau , ses fils, firent à la Trinité de Pinliers, d'iitie mai* 
§on et d^une vigne close qui étaient attenantes à la lVi<» 
nitér La date de cet acte fait pn^sumèr que cette Agnèà 
de Sainte-Maure était fille de Guillaume II et de N.., 
Cassenote, sa femme, dame de la Haye et de ki vicomte 
de Tours. De ce mariage sont issus : 

i^. Archambaud, qui continue la descendance ; 
4à^. Pterrii, qui est nommé tomme aîné dans la do- 
nation du 8 novembre i ii^ et dont on w trOuVt 
pks aucune tfw^et 
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^66 DB janvre; 

VI. ArchambâudJ ANTRE , IIK du nom, fat présent 
^ Pacte de la donation qui fut faite à la Trinité de Poitiers^ 
le 5 novembre 1 1 19, par Hélie Janvre et Agn^s de Sainte^ 
Maure, ses père et mère ; il est dit fîts de Hélie Janvre le 
Viel , sire de la Bouchetière , lequel ^tait frère d'un 
autre Hélie et d^un Pierre Janvre, abbé deSaint-Maixent^ 
suivant une charte de cette abbaye , du tems du pape 
£ugède 111, élu le zS février 1 14^ 9 et dé Guillaume, 
êvéque de Poitiers. Cet Archambaud Janvre partit , en 
1.147 f avec Hélie, son oncle, dans la deuxième eroi^ 
«ade, pour aller joindre Louis VII, roi de France et 
comte de Poitiers, et laissa Alihohor Ghenin, sa femme, 
et ses enfants, sous la garde de^Pierre Janvre , son oncle, 
abbé de Saint- Maixent ; et , en cas de mort , il nomme 
ce même Pierre Janvre, son oncle , tuteur de ses enfants»' 
Cet acte est daté du 9 mars ii47« (Extrait sur Poriginal 
des titres et çartulatres de Fabhaye deSaint-^Maixent^ 
tit. 184.) 11 laissa: / : 

Yll. Hélie Janvrë, II«. du nom, sire delà Boucha- 
tière , fils d' Archambaud Janvre , mort dans la deuxièmifr 
croisade; épousa, le pénultième de janvier 1164, Pré- 
gente de Tonnay-Charente , fille d'Armand , sire de 
Tonnay-Charente. Il ét^âl mort avant le 17 juillet 1 176 ^ 
que Prégente de Tonnay-Charente , sa veuve , tutrice 
de Guillaume et de Bertrand Jaavre , ses enfants, fit, 
en cette qualité, un partage avec Bertrand Chenin, de 
la succession d'Auzie Chenin, sœur de Bertrand Chenin 
et d'Alihonor Chenin, qui fiit fename d' Archambaud IIK 
De ce mariage sont issus : 

1». Guillaume , qui suit ; 

a®. Bertrand, qui vivait le 17 juillet 1176, dont 
on ignore TaHiance, 

VIII. Guillaume Janvre , sire de la Bouchetière et 
de Yeuzé, épousa» piar contrat du ao septembre 1194^ 
Jeanne de Yolvire ^ fille de Renault de Volvire ^ ikit 
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DE JANVBB< 4G7 

seigneurs de Ruffec, et le 19 décembre" i!io8, ils ac- 
quirent la terre de U Chagnée avec ses dépendances et 
tous s>es droits , de Pierre de Volvire , frère de ladite 
Jeanne de Volvire. Ce même Guillaume Janvre accom* 
pagna en 1216, Louis, fils de Philippe II, en qualité 
d'un de ses écoyers , lorsqu'il fit sa descente en An- 
leterre et qu'il fut couronné à Londres ; et en 1224 , sous 
les ordres de Mathieu de Montînorenci , connéuble de 
France , il se trouva au siège de Niort , de Saint-Jean- 
d'Angéli et de la Rochelle, où il combatit vaillamment ^ 
etoù il eut un bras cassé ; le connétable qui l'aimait et 
Festimait lui confia la garde de la ville de Niort, mais 
le roi Louis VIII l'en retira bientôt pour l'emmener 
avec lui contre les Albigeois ; il fut tué au siège d'Avi- 
gnon , en 1226 , âgé de soixante et un an. De ce ma- 
riage vint : ■ , ' 

IX. Jean Janvjre , I«'. du nom , mUes , sire de la 
l^uchetière , eut pour femme ( comme on le verra à 
l'article de son fils Archambâiid IV), Lectice de Sur- 
gères , fille de Guillaume Maengot , mîies , sire de Sur- 
gères et deDampierre, et de dame Bertbomée d'AUemoi- 
gne, sa femme. On trouve un Charles de Parthenay , un 
Jean Chasteigneretnn Jean Janvrequi ont signé dans un 
accord que Hugues de Luzignem,comte de la Marche et 
d'Angoulême, fit avec les prieurs et chapitre de Sainte-^ 
Radegonde de Poitiers , l'an 126^ , dans lequel acte est 
mentionné un Pierre de Marly , seigneur du Caslel de 
Montreuil-Bonin, lequel est un Montmorenci* De ce ma- 
riage est issu : 

X. Archambaud- Janvre , IV*. du nom , damoiseau , 
seigneur de la Bouchetière et de Veuzé ; il épousa , par 
contrat passé le lundi d'après la saint Barnabe , apôtre , 
Tan 1242 , Pétronille de Chaunay , fille de Guillaume 
de Chaunay , seigneur de Champdenier et de Javarzay, 
et le jeudi d'après la saint Jean-Baptiste 12479 ce même 
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lB8 Ht JAlt^Rfi/ 

Archambâud Jànvre , alors quali&é cheTafîer , engagea / 
du consenternetil de PétronîUe de Chaunay, safemînei 
aux religieux de l'abba^e de Saint -Maixent, sa terre de 
la Bouchelière , pour partir avec Louis IX pour U ci'oi- 
sade et la Terre - Sainte , il est dit dans ce même acte , 
qu^«n cas de mort , il charge Lecttce de Surgères , sa 
mère , Pétromlle de Cbaunay , sa femme , et GuiHaorne 
de Chaunay , chevalier, sire de Champdenier, son beau- 
père , de retirer le plutôt tes biens que sa femme Pélro- 
»ille et lui viennent d'engager aux moines de Pabbaye de 
Saint-Maixent. . . U périt en isSo , près de Massoure, en 
défendant le roi , qui fut pris dans cette malheureuse 
affaire « ainsi que tous les seigneurs de sa suite et la meil- 
leure partie de l'arinée. 

' £t en 1 a56, Lectice de Surgères, sa mère, Pétronilie de 
Chaunay , sa veuve , et ses trois enfants , dégagèrent la 
terre de la Bouchetièré et les autres biens que cet Âr- 
ekambaud avait engagés en 1247 9 ^hhc moines de l'abb^e 
de Saint-Maixént ; it laissa : 
I*. Jean If , qui suit ; 

A^ Geofroi, qui épousa Tan 1168 , Marie Chasteii 
gner, fille de Guillaume Cha8teifi;qer, seigneur df 
PaiUès. 
3». Henor, mefitionnée dans Tacte 4« retrait de 
1^56 , et dont on ne voit plus de trace^ 

XI. Jean JantreJÏ, chevJier seigneur de la Bouche- 
tièré et de Veuzé, épousa , par contrat passé le mardi 
après la saint Pierre 1266, Jeanne de Mor\tmorenci, file 
de Bouchard de Montmorenci , seigneur dudit lieu , 
d^£couen , Conflans-Saint- Honorine et autres lieux , et 
d'Ysabeau ,de Laval. 

11 était en procès en 1^68 , avec AimeH , vîcomte de 
Rochechouart , et remettait en vigueur le$ demandes eC 
prétentions que Guillaume Janvre , apn bisaïeul , avait sur 
Tonnay-Charente , par sa mère, Prégenle de Tonnay- 
Charente , lesquelles avaient été renouvelées plusieurs 
fois , et par diverses eirconstaaces étaient toujours res- 
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«^70 , il eut.k i)ail de ia?c^piuifime4ksiviUeri|U,^m^ 
de Ton nay -Charente. 

Au rôle des chevaliers de la sénéchaussée dip l^oitou 
inandi's par le roi Phîlippes lU,ifîls dé sai^t Xtouia ^ 
Jpour l*asslsier à la guerre ^a'\\ eut eu ni ce Je. comte do 
To'ix.,Tan 1271.^ est nommé un Jean Janvre , qui ne 
peut être que ce Jean Janvre 11 , /]ui sg reii4it jk l'ost de 
¥oix avec cinq écuyers» 

X'an itL'^3 , ia veille de lafête ilu bieûheureiut confei-* 
«eur saint Maixent , il fonda avec Jeanne de Montmo-^ 
.rcoci,rsa fftoafte.f^€l^G<^f^oi:4Bivrâ, aanli^rèfe , les 
£opelt4iers «de -Saint - Maixeèt., ^leana ^à^eet -tffet .ma ' 
f[rifflKl'ierlra*n) pDiir>y^co«itriMfeviin couvent, «t vy .iél»« 
jibr>^'>v»te9|ardM»svet^e «es iiewiefst cafi|iibua< p«Hi9 
lifiaùGAup>à Istbâimejdu cenveai. 

£t en 1 275 /le .4tmdi id'jifMrf» h pttrfScftrîan , il <doiiiia 
4ftuxCordèJ[iers.de'^»irntfMaiKeiit,rhuit,boitssaiix4e«eiglef 
.«ftfisafe da l'Haye «ktdrit lieu ^à'preudre chaque awiée ^ 
titiplendejnaîntdt? la^arAt Minhel,«ar soamoçKbntk Paiilfi, 
«îs sur la rivière de Sèvre^ pour que- ioasiJes «^s.lei»t 
décembre, jour de Tinhumalion de ^aqf)efJea{ine de 
.Mcmtmorenci, ^ sa défunte et bien. aimée, ifyDB\e, on 
.célébrât aner-metee pour Je rppos.deison.àjjuç, et lui- 
même y fut uAumé 4e 2.6 août. 1280 ,. comme renseigne 
! l^obi tuai re de» Corde tiers de S^int-MaixiUït, ,..011 il est 
>* aussi disque. Jeanne de Montmorenci^ f^iouEne du sei- 
gneur de la Boucliellère>, leur fondateur , y fut inhu* 
*«iée , 1« 1 1 <dé«efflbre :tit74 , et .Geofroy 'Janvre , 4e 19 
avril 1287. De ce marine est issu : 

;^Xîî. '^Aitlwmbaùd^jArîïtRKT, bhevSlier, seigneni- de 

^ialBotithfe^èt'e ,*erde'Veu2é4 épousa par contrat du f'fi«, 

* Joiir des c'alendcs'dè février de Tan I2?i8, Aj^alhé Voy«y , 

£lle*de Kenault'Voyer-de-4a-Hayç^obevaUer,/se}gi;ieur 

r de*Paulmix en Touraifiç ;.*lle .seinommail ,^^lbe,rju 

nom de dame Agathe Yoyer|Sa grand 'mère.et nwrftine, 

t6. i55 
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^7* »ï jakvaë; 

-^ui , h ces causes et en faveur dudit mariage , lui Aormi 
soixante RVres tournois à prendre sur la seigneurerie dt 
la Haye. De ce mariage sont issus : 

i«. Jean, qui suit; 

a*. Thomas qui, avec son frère Jean, transigèrent; 
par acte passé sous le scel de Saint^Maixent, le 
/ mardi avant la saint Thomas , i3a,o , avec Aimeri 
de Chaunay , à raison du four de Champdenier, 
aur lequel ils avaient dés droits par leur aïeule 
Pétronille de Chaunay. 

XIII. Jean Janvre III, ditBagoulin^ (i) chevalier; 
•eigneur de de la Bouchetière , de Yeuzé, des Loges, et 
de la Chauvelière , épousa, par contrat du :i3 octobre 
aSaS, Marguerite de la Koche-Foucaud , fille de Aimeri 
de la Hoche-Foucaud , seigneur de Maraton , de Balzac 9 
-de Bayers et de Dauphine de la Tour. (2) 

Il servit en Flandre sous Philippe YI de Valois , et se 
, trouva en l'ost de Boimnes depuis le 20 juillet i34o jusr- 
qu'au ^7 septembre suivant ^ avec six écuyers. De son^ 
mariage sont issus : 

B<>. Jean , qui suit ; 

i<». Guillemette Janvre, mariée avec Pierre de la 
Grarde , dans Pacte du mois dVril i362. De ce 
mariage est issue Jeanne de la Garde, mariée , 
par contrat du 4 août i38i , à Pierre de Melle 
{selon pûuie apparence de la maison dé Surgères;) 

XIV. Jean JAirvaE IV, écuyer,sire delà Bouchetière; 



(1) Dit Bagouiin ^ parce qu'il disait trop librement ce qo*il 
pensait, et qu*on prétend que c*e8t lui qui répondit an roi 
Jean qu'on trouverait encore des Rolands , s'ils avaient vn 
Charlemagne à leur tète, 

(a) Cette Dauphine de la Tour e'tait fille de Bernard , seî« 
gneur de la Tour, en Auvergne , et était déjà veuve de Reaanâ 
4*Aulbttison. / 
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et Ht Vâitzé , épousa , par contrat du 26 janvier t355 y 
Marie de Rogre , fille de Guillaume de Rogre, chevalier^ 
seigneur de Rouvre , près Cherveux , et de Jeanne Pou-^ 
pari , est nommé Jehan Janvre , sire de la Bouchetièr^ 
dans k contrat (i) de mariage de Pierre Mette , écuyer ^' 
accordé le 4 ^ût i38i , avec Jeanne de la Garde, fille 
déferre de b Garde, écuyeret de Guillemet te Janvre » 
sa femme, lesquels, en £aiveur de ee mariage, tui firent don 
d'unliél>ergement situé dans la ville de Saint-Maixenl^ 
et tenant à celui de Pliilipon Janvre. 

Il est nommé dans un ancien rôle de la eotisation de» 
gentilshommes du Poitou , pour la rançon du roi Jeau/^ 
£iit prisonnier à la l>ataille de Poitiers en i356« 

Il ne prend que la qualité d^écuyer» seigneur de la 
Bonchetière , dans le contrat de mariage de Jean Janvre 
son fils , du 26 octobre 1889. 

Guy de Varèze , chevalier , le nomma, en ^890 , exé- 
cuteur de son testament , et )e chargea ainsi qu'Autîa 
dcMons, écuyer, de la tutelle des quatre en&nts qu'il 
avait eus de son mariage avee dame Andrée de Mons, les* 
quels en&nts furent mariés tous par le mène contrat ^ 
|)assé te jeudi , fête de la purification de la vierge , a fé- 
vrier 1890 (1891) savoir : Jean de Yarëze, son fils aine p. 
avec Jeanne , fille de noble homme messire Jean de 
Torssay,, chevalier, et de dame Jeanne Orne; Guillaume 
de Yarè^e^ se» second 'fils,. avec Philippe, sœur de ladit» 
Jeanne ; Jeanne de Varèze » sa fille^iînée , avee Robert , 
£lsaîné de Jean de Torssay , et de ladite dame Jeanne 

— I II «lll ■ ■— ■— — — 1— ■— 1>1MW— — I W^ 

(1) Une quantité d*âctes font mention de piluieurs branche» 
coUatërales de U maison de Janrre » dont on nVpu trourer Ta: 
descendance parce- que, selon toute apparence » eUes se soniL 
Aeintes dans diverses familtes par des filles qui y ont porté tout, 
les titres et èontrais de levrs branches. D*autres hraoches sa- 
MDl éteintes fante de descendance ; et les contrats et les titres k 
ayant ëlë négliges » se sont perdus. Il y » en aussi un bâtard 
^oe de ces branches, collatéralei. nommé Guillaume^, quiat filx 
««oUir en ^&£L 
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avec Jktttl, seooDd filr dasiUts «igneurar. et> âtme àh 
Toritay,::oeÊontr»iqtiwlnifrk oèiH e9llcU^qlle ledlefai 
deYar^^te ,. ft JIbsiq d« Xorssay^ cbei^nera^ amont traité 
eniMi^e- db» m»mageis de leurs^enAntt rfspeottfs^ pour 
Èâmoiir et. adlmtéft, qn-iU avaient enseBoblo^ fut passé 
ÇR* présenoft de Perroi de Nwckète , aeigirmir d« llitBt^ 
db Jeaa de Fartenay , et de Bienne de liaioUe. De son 
}BEmi$gfi wwk Maiie'dè Rogre mak mami 

i^. Jean Janvpe, qui»9BÎt; 

jp. PeffioiJtMivre, éeitye^ ^liBeiiral*9Mi&£fnftnU 
jMiaaO kl' t3i oolobrs' 1 436« 

XV, Jean Jakvke V^ éeuy,er, seigpeni; di( ^Beu- 
çhetîère^ épousa,, par contrat du. :^ octobre l389^ de^ 
moiselle Marguerite Chenin (t) fiUe.de feu. Oaiivin^C))^ 
pin , chevalier ^ seigneur de lisle Bapamne. Il viyail 
l^iicore te g^ avril i/ip^; et eut d.e «oomaidage ; 
i\ Jean Janvre, qui' suit ; 
^^ Philippe Jan^e , mariée, mftmU U ni^ 9f:t/àm 

X ^36,, avec Jean- Sergeiilie^ é<Q«t]ier ;i 
3^ Marg^eniit JkAV9ej,mm^ afi^at lo i3 oeiebre 
14^6, avec l^vMis Cocigooti^^ikCorignpait écq^fe^ 

iN>»ifNM M m il I »i lUn iÉaii m >■■■■■■! n ■ ., ■ p ■ . 1 ■ 

(t) Ea itaoUôe de 6!lenhi tVst éteinte dans celle- de R(^ 
fb«4^ôiiàr« par Bftirgtiertie CKcnki , M^ et Rkenanid Chenin» 
fei^iMur di» Mauetf y que l&e«ffroî, vîconate éé Hocheclkyetr», 
auteur dik XlV«. degré, avait époaiée. avanaraB 141a,, et ta 
.^tait yeuf en 1 4î& He. cei mar âge ^loceoi 

Foucaud diA B«cl|e«bai«»rlt« ific#«ia& diidîi ïltttk,^ «lîge^nf ^ 
TQB<ley^Ctla^e»t%^ de M^U44 < eft;. « qn^i s'aAiiaaveo I tgjb gm ^ 
Suggères (, iîllf da Ja^qiMai seignevr de la JR^aelîtèet » doalil 
HJevt %ue dawc fxWts^ 

leà9m% «aari^e» Vaa i4a7^ à F4»aceiiiA« UK d^àpai» 
••i^tftttr d«^ l« A>Khiefouc««4 a Mftlevi'dk XlVf>. dagtéàcasit 

. A^ de fV^tKi^lMMMVi» «^^rcitfaei^ 4àa à Lé ow w* ^ 
S^iat-'CM'tophe 1 aeigueur de I«ibQrnea^^ - /' . 
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4^. ^ejipjio. Japyre, i]:>4riée, axaal ks i3 ofitpbr^ 
1436, ayeç \laii> I^çsçh^lé , 4cuy,er, et eut , pai; 
l'acte de ç^rlaje du, ^,3 octobre. i4^3>j,,.Vbôtd.^ 
hébergemço^ de l^^ JJdoth/î i5aî/)t-Erayç ; 

5v Q^lhQrînc , dpnt on igaoi;e 1,'aUiaoce ; çUe eut 
jjoRr sop. lot ^ d^na,l,e ippme ^ct,ç de pairlage di| 
i3 octobre i4|36, Thôiei de la Cb^ponnerie eo la 
paroisse de Saint- Hçraye , (}i|i vea^itf dfi çbjçf d|; 
U^.^guieiritie Cbeoi^ s;* m^e. 

XVt. Jean J^nvbjç VI , du nom cbevalier^ seigneur 
de la BQgchetière , et de la Çhauy^liècQ, ^ppùjsa, par 
contrat du 21 janvier i4'o» Thçmasse Corignolle (c'çst- 
à-dire Corignou) fille de Haubert CprignoUj^cheyalieiî, 
seigneur du Vîvijçr-.Estraing, en Angpumois ^ et dç 
ChatUlon] en Poitou ;'(cel,tç Thpoiasse Corî^nolle élaijt 
sœur de Louis Corignou, qu\ avait épousé, ^y^nt le Ç 
mai f4S8, Marguerite Jaavre, sœur dudit J^ap Japv^e 
VI.) Il est qualifié baut et puissant^ et chevalier, da^ 
l'acte di^ 2.6, juillet i43:^^ date d'un hoim^age qu'il renJijt 
au seigneur de Ternant , poi^r U xnpisoi^ noble dç 1^ 
Ch^uvelière. ïl reçut l'honogmage de Lç\x\& 4« f^^ntenç^, 
écuyer , le 8 août i435 ;et partagea avec ses quatre sœurs,) 
le i3 octobre i436, les successions de Jean Janvre 1V> 
«ei^neur de la Boudieèière , kur aïeul , de Jean Janvre 
y, sen fib, leur père, de Marguerite Ghenin leur mère , 
et de Perrot Janvrç , écuyec , leur oxiçle mort sans boiri, 
H fit un qouvç^y partagç des mêmes «successions, 1 le aJJ 
mai 1438 ^ ^vep Marçiie^itç ^anyre spL, wur , fjfflftfl^ flp 
tiQuis Çorig^iw)^, écuyeif , 4insî que 4e3 foie^s. içà^vt^l^ 
et héritages qui leui" çl^ient «chus par la mort de nM^ 
b^mme JSauJb^t CorjgiLou , père dudit Louis , ^ de 
Thomasse Corignolie , femme dudit seigneur de la Boo« 
chetiêM, kquelk partagea aussi conjointement la suc-r 
cession Aidit Haubert Corignou, son père. . • Et le 16 
décembre 1.439, ét^nt alors veuf, il partagea entre ses 
(|uatre enfants, et leuir remit Us sucçessiaJi^s fjui \n\ ét^ie^l 
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échues, par Thomasse Corignolle, sa défunte femme. Il 
est nonuné messire Jean Janvre , dans une transaction 
passée le 28 mai i45o (1) entre noble homme G>nstantîn 
Asse, écuyer, seigneur d^Augé, Jean Asse, écayer^ 
seigneur du Plessis , son frère , et noble homme Pierre 
€hastegnier,écuyer, seigneur de Salnt-Georges-de-Réxe^ 
par laquelle, ce dernier transporte auxdits seigneurs 
d^Augé et du Plessis , trois septiers de rente de seigle^ 
mesure de Saiot-Maixent, payables en l'hôtel de ta Roche- 
Faton , et les arrérages qui étaient dus par ledit Jean 
Janvre , à cause du fief de J^yraudi^re. 11 reprit à bail ^ 
le 27 mai , 14S6 , la capitainerie des ville et château et 
chatellenie de Tonnay-Charente , ainsi que ses ancêtres 
Pavaient eue en 1270 en raison des droits qu'ils avaient 
sur cette capitainerie par PrégentQ de Tonnay-Charente ^ 
femme d'Hélie Janvre II , et le 29 juillet 1462 , il fit son 
testament, où il dit qu'il choisit sa sépulture dans Féglise 
de Saint-Lin , ou dans celle de Cbvé, ou encore à Saint* 
Maixent , dans les Cordeliers ; églises que ses ancêtres 
ont fondées, (2) au choix de ses héritiers qu'il charge d& 
faire mettre en ladite église de Saint-Lin ^ ou de Clavé ^ 
ou des Cordeliers de Saint-Maixent, (3) salicte à l'en- 

m ' Il ■ ■ I I. ■ I 

(i) La même transaction est rapportée , dan& rhist<Hre de 1» 
maison de Chasteigner ^ par André Duchesne ^ imprimée en' 
1634» preuves^ page 80. 

(2) LVglise paroissiale de Clavé fut donnée ,. en ioqS , par 
Geoffroi Janvre, sîré de la Bouchetière, et AldanidLambertje» 
•a femme. Aime ri Janvre » sire de la Bouchetière , et Agnès^ 
de Parthenay, a^a femme,, firent rebâtir, en io32, Téglise pa- 
roissiale de Saint-Lin ( sm's majorihus condiio. ). 

{3) Jea» Janvre II ,. chevalier , seigneur de la Boib- 
chetièré ^ Jeanne de Montmorency, sa femme , et Geoffroi 
Janvre , son frère, fondèrent en 1278 les Cordeliers, de la ville: 
de Saint-Maixent , où ^ comme Teoseigne l'obituaiccb dudit 
couvent, Jeanne de Montmoreipicy fut inhumée le xi dé,-^ 
cembre lay^ Jean Janvre , seigneur de la bouchetière y.y^fuk 
inhumé le aè^oût xa85 » et Geoffroi Janvre le i^ avril 1297%. 
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BE JAMYRE. I76 

tour de Pufie on de Tautre de ces églises, cummeil ap- 
partient entre les nobles, et mettre ses armes et écussons 
exi ladite licte , et sa remembrence (représentation) dans 
le chœur. On lui connaît quatre enfans, qui suivent : 

i^. Mathurin , qui continue la descendance ; 

;i^ André, qui fut substitué par Etienne Janyre ,' 
chevalier, seigneur des Loges, au don que ce 
même Etienne fit, le 12 mai 1435, de la tierce 
partie de ses biens , à Mathurin Janvre , seigneur 
de la Bouchetière et de Veuzé , et ce , au cas que 
le même Mathurin mourut sans en&nts ;^il ne 
vivait plus le i5 juin i44o; 

3^« Isabeau Janvre, qui épousa, avant le i5 juin 
2440 , Mathurin Rourtheau {aliàs)^ Rourthea ou 
Rourthau, écuyer, qui était en procès le 11 juin 
i44o, avec Mathurin Janvre, seigneur de la 
r Bouchetière et de Veuzé , frère de cette Isabeau 

Janvre. 

4^. N.... J^vre , mariée avec Antoine Chevalier^ 
écuyer, que le seigneur de la Bouchetière, son 
beau-père, nomma, le aQ juillet 1462 , Tun des 
exécuteurs de son testament 

Un mandement donné le i5 juin i44o 9 par Pierre 
de Brézé , chevalier , seigneur de la Yarenne et 
de Brechessac, conseiller, chambellan du roi, 
sénéchal du Poitou , apprend qne cet André 
Janvre , lequel était au tems de sa vie , seigneur 
de plusieurs biens immeubles et héritages situés 
en Poitou , et était mort sans hoirs , et avait 
laissé Isabeau Janvre , sa sœur , héritière pour 
la tierce partie, par indivis , sauf les aînesses qui 
appartenaient en choses nobles! et noblement 
tenues, à Mathurin Janvre, écuyer , frère aîné 
dudit feu André et de cette Isabeau, 

XVII. Mathurin JAmrHE , écuyer, seigneur de la 
Bouchetière I de Veuzé , de Fougères ou Fougères, d# 
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^7* ^%^*SMvtA: 

•BenhMt , de la Çhàiifelière , ëj^i**»» 'fir èdrftiftrt IMi 
9 février i436, Jitetttie Ite Péttiiie^a»Es(î44^,^fllle ite 
^Auldôuin de 'PéfOd^e d*Es<*âfs, éhevïiKcr/Jeigttetir ïte 
Sairit-Botthét, Alteâc, la'Porte,^<^e'fa*ôll(mtiie,*Châm*• 
bon , Chabrinac, Puyphilip «t^Brénef; let Ipàt* suite 
chevalier , gentilhomme onHaatre de la èhftAikre*du roi 
Charles VII, et conseiller d'élat '(iVpée'6t)'<iAn conseil 
•privé, 'et' d^Hélène de Rdquefeuil. 

I^thtirt'n Jâilvre est quaUfié nohte et puissant, daas 

'ladbtiaiîbn qU*Etiènne Janvre , cheialier, seigneur des 

*to^ès,4oi'fit de' la tierce partie 'de ses biens, par acte 

du 12 mai iJ!^'6S , déjà ciré à Tàirticle ^de so^ frère André* 

ilaccoBÉ^agna, enipsalité^^ f^ren^iêi^éeûyer et che- 
'vaKer dlionfieur, la rehie Marie od*A*|Qiu, feuve de 
-Charles Vil, dans le pieux v6yd|e «p/èlle'*t »à Sajnt- 
TJaciqueî»,'cn Galice, et en k^evènlmt »de CèUe^èspèce de 
pèlerinage, cette bonne reine lui fit rhoVïiïeorxle loger 
cHjèr hii , et d'y passer 'de^x-jwirs j vie* là- s'en' vin t4 l'ab- 
4)aye* dès* GliâtdHieil>s , xjui n'est^liMâMte du^dteau de U 
^BoQchètière xfie d'enviretn ti^s'Kedes.^A prfne cette 
excellente reine fât«-eile ^arrivt^e ^dtffkseèlte^ abbaye ^ 
'^/qu'etle'y toà[]îba'si klaiigeirtfflseiiieht'Mlibde, tqi/elle y 
^tnottmt le 1291 novembre fijf03,'l^s$âftt "èâtks (a plus 
.jïTofofede *dotfleiir tous ceux' iqtii ^atttiefit^fbdlineur de 
^Feniourcr,-et fyliis'|»artictihèri^dftt eflfcdre'teux qui 
^avaient le -bonheur tfêtre'tft^dhés ^ feu*- S^HHfee de sa 
^^personne. *Be' «on mariage 'avec 'ieiÉtltie^de PérusM 
^^d^searsy^aithorfn JanvYe liaMiàa : 

1^. Alaia, qui continue la descendance ; 
à^/Jean, qui est dit frère aîné d'autre Jean Janvre 

dont on ne voit point d'alliance ; 
3^. Jean , qui est< dit fr^e ^ puÎAé^^d'alitre Jean 

Janvre dont on ne voit point non plus d'alliance; 

4^.' Madeleine* dah vre , ' quV épeésa ,i 'par cbini^t du 

. i6.^uin f4»3,^ChKstopW£s«hi^IlMrt,i^^ 
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l^ttè Ip^ciiaUdrt» feuler >» nv^nfitt àtV^wWéj èl 
ée (fetnoisé.k Caihtfrine de "Vers ^ sa ft»ttimé i 
^. Marguerite Jaavre 4 <)«. SnuVeràiue iéntre^ 
7*. Jran«»e Jhilivre, sont apfflp.es soeurs ik M»- 
4eifi«e ^amTe dans le coituat de mariafie ik 
leette iKUdeietue iafr¥re> du t> juin m^^« anîç 
Christophe ËaclWlart^ seigneur de Mailté. 

i^tlH. Abih jAttvAE, stngnriif de la Boitcheti^rfr» 
êe Foag^res ou Fougères, de Satih , de Sermont , de U 
ChauveKère , épousa, par cou' rat dti 29 avril î474f 
Anûe dt» là Piîrte de Vezitis, fille aînée de meSsire HenI 
de la ïWte , chevalier, seigneur de Serment, et dé 
^me Jeanne des Rideliè^s. 

Il est flammé en qualité d'ensieîgne d'hommes d'^armei 
et lacampognie d» seigneur de Bressuire , dans le t6\é 
des nobk?s <^a comté de IVhIo* , ^ui sVn gagèrent a a 
lervîee du r^i î.tiuîs XI, fors de la convacation , eik 
•4^7, de rwfîére-ban ihî ceUe province. 

Il prit, ** ^9 i»oVenibrè i^^^^ de messire Jean dé 
RocbechcHia^t, seignetit de Cfeampdenier el de Javarsay. 
ki^atl de ia Capitainerie des ville, ch^eau et chiltelleni4 
de Tofinay-Charenie , leqitel iail il renoavela le 8 avril 
1480, ainsi q«''il avait été donné à messire Jean Janvre^ 
ion grand-père 4 Je 8 mai 14S6*... Ledit noWe méssirè 
^ean de Rochechôuarl , chex'alier , seigneur âé Champ* 
Renier, lui deuînaqo'ttancc d'une somme de trois cent* 
iteus dW, tjtt'il était tenu de lui payer par a(^6rd fail 
tntr-e eux au sujet du hàil de ladite capilaînérie. 

Il reçut, le 20 avril i4t^i Paveu de demoiselle 
Je^uine <!« Granges^ pow Thôtel el hébergement du 
petit Niorleau, qui était dans la mouvance de la sei-« 
jneurie de la lioitcheliére. Il fit , le i; août 14^, son 
testament, par lequel il Voulut être enterré dans le chœur 
4e IVgUse de Saint-Lin, dont ses ancêtres étaient fon- 
dateurs, et dont it noUitna exéculcurs testamentaires ses 
'çhers et bien amés messire TEschalier , et Georges Gui- 
dai, chevaliers, et Jacques TÉsùhalier, écuyer , seigneur 
1^, 3« 
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078 DE JANVttC. 

du Maîgnou«...Dans ce même testament du 17 août 1486^ 
il est &it mention d'un Jean^bâlard de feu Pierre Janvre, 
et ledit Alain Janvre , seigneur de la Bouchetière s^j 
exprime en ces termes : Item je ordonne que Jehan , bastard 
"de feu Pierre Janvre , soit entretenu tant qu 'il plaira à ma 
/emme, de i^temens et nourissemens^ pour ainsi qn 'il demouret 
à servir madite femme et mes enfants^ et si ledit Jean^ bastard 
ne Qouloit demourer au sen^ice de madite femme et enfants, 
je lui ordonne la somme de dix francs^ un^foix payés ^ pour 
lui aider à soi entretenir. Il vivait encore le 9 octobre 14989 
jour auquel il fit une donation à Léon Janvre, écuyer, 
3on fils aîné , de tous les acquêts et héritages qu^il avait, 
tant en Poitou , qu'en Anjou..., Et par acte du même 
jour 9 octobre 149^9 îl donne à petit Jehan, bastard 
( qu'on croit être le même Jehan , fils bâtard de fea 
Pierre Janvre ) , deux offices de sergenterie , avec les ^lé- 
Togatives et prééminences desdits offices; c'est à savoir: 
l'une en la terre et seigneurie de Sault , et l'autre en la 
terre et seigneurie de Sermont , avec la vie et alimen- 
tation de vivres, et habillements dudit petit Jehan, 
bastard , prins à la maison de la Bouchetière et sur le 
revenu d'icelle.... Guillot est appelé bastard de la Bou* 
chetière , dans l'acte qu'on vient de citer, du 9 octobre 
1498, par lequel ledit Alain Janvre , seigneur de la 
Bouchetière^ lui donne aussi sa vie et alimentation de 
vivres et habillements à lui nécessaires , prins en . la 
maison de la Bouchetière, et sur le revenu d'icelle, pour 
les bons et agréables services que ledit Guillot a fait à 
Alain Janvre, et à ladite maison de la Bouchetière. 

De son mariage avec Anne de la Porte de Yezins , il 
laissa : 

I?. Léon Janvre , écuyer , seigneur de la Bouche- 
tière, de Yeuzé et de Sermont; fit, en qualité de 
fils aîné et principal héritier de demoiselle Anne 
de la Porte , sa mère , un partage , le 19 octobre 
14^8, avec noble homme Jacques l'Eschalier, 
écuyer, seigneur du Maignou , comme meri de 
demobelle Perrette de la Porte, fille, puînée de 
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DE JANVRB; a?7^ 

messire René de la Porte de Vezins , chevalier , 
seigneur de Sermont j et de dame Jeanne des 
Ridellières , savoir : des succiessions desdits sei- 
gneur et dame de Sermont , par lequel ledit sei* 
gneur de la Bouchetière eut pour son droit d'aî- 
nesse , le lien de ta Chesnaye , le moulin de la 
Moitié, et te fief des Blévinières , et ledit seigneur 
du Maignou eut pour son lot , le ISeu et appar- 
tenances de Loboulat, avec le fief.... Fit encore 
un partage noble , avec ses frères cadets , le 5 fé- 
vrier i5o4 (i5o5), de la succession de leur père^. 
eut pour son lot ^ comme aîné , Thôtel noble de . 

la Bouchetière, et avait épousé demoiselle 

Anne Janvre , avant le 8 juin i5o3 , date d'une 
donation mutuelle qu'ils se firent de leurs biens.' 
II ne vivait plus le i6 août iSi6 , et ne laissa pas ^ 
d'enfants de ladite Anne Janvre, sa veuve , qui 
se qualifiait dans un acte de la même année y 
dame de Veuzé et de Paillés (i); 

a**. Georges, qui épousa , vers i5oo, Marie de 
Preuilly , dont il n'eut qu'une fille , morte en 
bas âge ; 

3^. Jean, qui continue la postérité, et qui est 
rapporté plus bas; 

4**. Gabriel , qui fit un partage avec ses frères , le 
8 Juin i5o4 (i5o5); 

5o. Renée Janvre , qui fut mariée avant le 8 jui» 
iS^d, avec Jean de Granges, delà maison de 
Surgères (a) , chevalier , seigneur de la Gord , 

(i) Histoire de la maison de Chasteîgner » par André Du-^ 
ckesoe » imprimée en i654> page SyS. 

* (a) La seigneurie de Paitles est entrée dans la maisoik^ 
de Janrre , en 1268 ,. par ^arîe Chasieigner , fille de Guîl^ 
laume Ghastçigner » seigneur de Paillée ^ femme de Geofirol 
^vre» et a été portée dao& la maison de Surgères» par. Renée^ 
Janvre, mariée avant iSaS avec Jean de Grange», chevalier^ 
>«%Qeur de Lagord de Cousteau^ardon |t etc. Hbtoire del»^ 
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4f CousOeaQgardon ei lie M^r^y « V<|ii«1 , an nom 
4fl $j. femBlet 6l t|n part^gf > i^- * J«h» if>a*^, avec 
Çeorgrs Jitfivrei scignvUr de U Boitchelière et 

6^ J^iHific JanvrC) âeot on îgiift>rt lallftance, par^ 
Ugej^, W iH juin «517, ftvec G^^nr^e» Janvre, 
«^n Ct'èif , lea biens d'Atain Jahimrç e%' àè Anne 
de I« Fprtte| leur pèr« at foèrCé 

X!X, Jran JAT^vtlEVll, (<cuyet^, se^îgneùt- «lestages, 
epou^, parcoillrat Ja 12 janvVer i5oi, Françoî&e Chabot, 
fHfe A; Louis f'hahot , éco^c^r, seîffrteut du Luc, près 
ChànAenhîr , frère puîné de nlf'ssir^ Artus C^iabot » 
écuyer , seigneur de LateU. Il laissa : 
lô. GepVges, qui suit; 

:^^, Gabriel Janvre , sei(»neMr drs Blévîqîi^re*, de ta 

. ' Charprée el «le fougère , che.\^ali«'r dtt IWdre du 

du roi, et genliriioinine ordinaire de ia cliambre, 

sous François 1^'» ) épousa ^ pAr r.^nirat du iB n(H 

. vejnbre iS^g, dame Jeanne de Pérus,3e^d^£s(:ar5t 

fille de Geoffroi dp iVrv.ssjP d*Ks(-ai«, seigneur 

d^fesèars-Juniac, Ségur el de la rpur, en partie; 

conseiller et chambellan cjn r^» de iN^^vawe^ etc., 

et de Françoise d^ArpaJon , fille de Gui, baron 

- d'Arpajon , vicomte de lautfec, e| de Maf ied'Au- 

l>usson , damé de IVJIonieit, Cette dame 9 Jeanne 

d^ P^rrusse-d'Esç^FS , élail veuve de Qtarl^s de 

éauitiont, seigneur de ^as,telnau , moct ep 2617; 

S». Mar^uentè, doi^t on ignore Talli^nce, 

XX. Georges Janvre^ écuyer^ seignei^r de l^lôa-s 
chetière, de Veuzé el dç U Chauvelière, çpousa% par 
contrat du 3i ihai iS^^, deirioiseUe Marguerite de Saiot^ 
Q^rg^, fille de eiolile et, puissant Gukhafd de Saiitti^ 
Gisorgefl) écuy.er% «ei§aeur de VéiMw» (i^)^ de BoÎMée^d* 

TffhLhûtï aè Sat^èinës, en ï^ètïfcm , 1^ Lotiîs Vîiflaftpt , Hùptlto'A^, 

(i) I.p^^e àe Sainf-âQrges Ve'iac ^ qui avaî^ pour tris9^ 
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ÇhaH^agnae,. i^ Pleslis-Sénéchal et tlu petit Céni^ et de 
Anne de Mortemer ^ sop rpouse , et moiimt le bo juiny 
1 536. Marguerite de Sauit-Georges» n veuve se remarid, 
par coot^at (i) du 16 déceknbte iSSy, avecrmUe et pui^-^ 
s^ni Louis de Granges, cheValier, seign^r de Monifer- 
inter« et 9vâit en dé aon ntrîage avec ledit seigneur d^ 
1^ Beucheiière Jk les deux én&nts qui suivent : 

i*. Philippe ^nvre 9 qui ircmtitiué là deiicendance ; 
u\ Renée Janvre> épôudà^ par ebntfâl du i3^ juitit 
«SSti, laeltAt hoibttie René'de la LoA|;ueraîire , 
Seigneur dudit lieu et de la Protitière ( frère de 
RbijMfid de b Lon^tmMè , cbevdliier ùe Tordre 
de Saint-Jean de Jéruïaleai ) ^ fila ^në el prin- 
tvfUi héritier de nobles piersént^s Hài'dy de ta 
ijèngoeraire , et ioâctwrae Kôbin^ Sbn épetise, èa 
Aveur d«^el mariage , Limis de Granges , %ieati-' 
père ^ ladite Renée Janvre » et Marguerite de 
Saiiit-âeèrges, sannèrè, lui firent don'de Itiôlel 
•«t sei|;neiirie de F^tiigeraj^. Elle pouvait être ia 
tnéHse ïienée J«M*vre y qui était mariée , le ^3 avril 
^ x$S9, ^i^ftt Jacques Httué oa Maeé, -seigneur des 
Légts «t de Meyt^M», 

XXl. ï^ilippe Janvre , 1". du nom, chevalier «sei- 
gneur de la Bouchetière, de VeUzé, de Boisbretier, d^ 
J.oges, delà Chauvelière, etc», chevalier de Tordre du 
roi , gentilhcHnme ordinaire de sa chambre, et conseiller 
d'état d'épee en son conseil privée était sous |a tutelle 
lie lyfargueFÎte de Sai nt- Georges , sa mère^ kâo^in, 
i536, et le 3 juin i538, avait pour tuteur et curateujc 

ce niénme Gute^ard de Saiot-GeoFges , épou«a Jacques de 
CaumoDt , marquis de BoessCj^ tué en 1 634 au Âége de la, 
Motbe, en (lOrraine, et de ce mariage naquit Jacques Nompap 
de CaùAioni , duc de la Force , pair de France , dont la fille» 
Ionise de Caumotit , fut mariée , en ibSS , avec Loujis- 
Scipibti'de Beacrroir die firiiboard , comte du IVont^. 

(i> Hisloîrt de la rtiaisoft de SttBgëres, ett.PoHou, par 
l^wis Vpbi^l » î|B|>r}ii>ée^a « 7* y, page »3jk 
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afc. DE JAÎÏVRB. 

Louis jJe Granges , de la maison de Surgères , chevalier; 
«eigoeur de Montfenmier , qui , en ladite qualité , pré- 
senta Maixent Rouland j prêtre , pour remplir la place 
de chapelain de la chapelle de Saint-Jean fondée daDS> 
l'église paroissiale de Saint^Saturnin, de Saint-Maixent^ 
le )eudi après la Saint-Pierre logS , par Archambaud 
Janvre II,:sire de la Bouchetière^ auteur du lY** àepéf 
laquelle présentation fut agrée ou confirmée le 1 1 janvier 
^548. Il rendit hommage au seigneur' de Ternant, pour 
sa terre et maison noble dé la Chauvelière; et épousa, 
par contrat du 5 juillet i558, demoiselle Madelaine de 
Thory ou Thoury^ sœur d'Antoine de Thory, chevalier, 
seigneur de Boumois et de la RouUière , chevalier de 
Tordre du roi, sous Charles IX, et enseigne de la com- 
pagnie d'ordonnance dé cent hommes d'armcsdu maré- 
chal de Cossé , tous deux enfants de noble et puissant 
Bené de Thory, seigneur de Boumois, en Aajou,de 
la RouUière, d' Estival et de Bon, et de dame Anne 
Asse , des seigneurs d'Augé et du Plessis. Il vendit , le 
1 1 mars i56o , à demoiselle Jeanne Begnier , à messirç 
Jacques d'flscars, écuyer, seigneur des Isles , et à demoi- 
selle Benée Puyjourdain , sa iemme , l'hôtel de la sei- 
gneurie des l.oges , pour Tassiette de cinquante livres 
tournois de rente. Cette vente par lui faite , tant en son 
nom, qu'en celui de Jacques Massé et de Renée Jan\Te, 
sa femme. Il embrassa la religion prétendue réformée; oh. 
tint,'le8mai i568, une sentence au présidial de Poitiers, 
portant main-levée des meubles saisis sur lui en vertu 
de l'édit du roi , du mois de novembre précédent , et qui 
avaient étç conduits au château de la ville de.Parlenay, , 
•ous la gai'de de François Desfrans, écuyer, capitaine de 
ce château ; et le 29 mai-s 1578, le duc d* Anjou lui fit 
expédier des lettres, datées du camp de Nieiiil, près la 
Rochelle, où il est dît que ce prince ayant égard et 
considération à sa fidélité et loyal comportement pour 
le service du roi, naet sa personne, sa famille^ sa mai^oa 
et ses biens sous la protection et. sauve-garde de sa 
majesté. Le a6 mara 1577 1 ^^ '^* ^^ accorda pareille» 
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V 1>E janvre; a8î 

îellres dé sauve-garde ; niais depuis il suivit le parti du 
prince de Condé , lieutenant-général pour le roi de 
Navarre, protecteur des églises réformées et catholiques, 
associées du royaume. Suivant des lettres de ce prince , 
datées de la Rochelle , le i3 avriLsuivant , par lesquelles 
recognoissant (dit-il) envers le sieur de la Bouchetière, 
les t>ons , dignes et continuels services qu^il avoit fait à 
, ce parti depuis les premiers troubles , s'étant trouvé en 
toutes les occasions qui s'en étoient présentées, où il 
avoit fait tout devoir de gentilhomme d'honneur et de 
valeur ; ce que au moyen de soA indisposition à cause 
des blessures qu'il avoit ci-devant reçues, il ne pourroit 
pas ci-après continuel et supporter le travail et fatigue 
de la guerre. Le même prince de Condé le mit et ceux 
de sa, famille , avec ses biens en sa protection et sauve- 
garde, le 1^ novembre i585. Le seigneur de Malicorne, 
gouverneur du Poitou , lui donna , «linsi qu'à son gendre 
et autres de sa famille , un passeport pour se retirer de 
son gouvernement et hors du royaume , comme étant 
delà prétendue religion réformée, et en conséquence 
de l'édit du roi , publié en la cour du parlement de Paris, 
le i6 octobre précédent. Lé 25 janvier i586 , sur la 
représentation faite au roi, qu'à raison du ipauvats tems 
et incommodités de l'hiver , il serait mal aisé , voire 
impossible à sa bien amée damoiselle Madelaine'Thory 
(femme du sieur de la Bouchetière), d'obéir à son 
dernier édit , et sortir de son royaume , en cas qu'elle 
ne se voulut ranger à la religion catholique apostolique 
et romaine , joint que pour son indisposition , jelle ne 
pourrait entreprendre , sans danger de sa vie , aucun 
voyage devant le printems. « Sa majesté Henri III pro- 
longea jusqu'au 3 1 mai suivant, le tems spécifié et limité, 
tant par son édit du mois de juillet précédent , que par 
ses lettres de déclaration du 7 octobre suivant, sur icelui 
intervenus , à condition qu'elle ne pourrait , pendant 
ledit tems , faire aucuns exercices de la nouvelle reli* 
gion«— lie roi Henri lY étant parvenu à la couronne , le 
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£té ^'oa lui trowe Jbes «■ «de da 29 août i>'^i^ H 
est «DQore picw if é par «■ doa que oe «riafx hà fil 



k 3o srpifaiiire 1 -«^ , de toot les 
ie lodb el ivntes ^ <pi povraîeai luî ipylfii è 
de radpdtratioo ^li serait £ûte par décirt, de 11 mâM 
de b tetre de Boisbretier, relevante da Afaei de l^ort, 
jpfurtfwit à a iBJ^etf é • ; et ce ea camaiéènsâm àei 
anciens, agpéables et irani— < mhliii 1 aerficses fa^ y 
avait faits et coatimiiit diaqnes fonis ; ce wammar^at k 
fit entaite conseiller d*^at d^épée «■ son camrîl pfiié, 
et dievalicr de son ordrt de Sjint-Mldici , ae piii wt 
le £nre chevalier de Tordre dn Saint-fisprit , à case 
de la religion prétendue léfurm é c qn^ piulipiiJt Ca 
deoz qualités lui sont encore données dans m acte is 
3f îoiUet 1S93. Ledit seigneur de la BoncbetîcfC si 
snnréc&t qœ très-pea de tems i tous ces bienMs, ctvl 
mort entre les années 1597 et i%9. Il avait 6it soi 
testament le 14 ^oât 1S96 ^ et sa veuve rendit limiMingt 
i la chambre des comptes , le ao aodt iSgg , de sa tort 
ft seignenrie de Boisbretier, relevante dn rdi, à caose 
de son château de Kiort. Ils eurent de leur smâ^ la 
CÔfiuits qui suivent : 

1*. Daniel Janvre , dont rartîcle suit ; 

2^ Suzanne Janvre, qui épousa, avant le 7 mai ticfit 
René Bonnard , écuyer , seigneur du Marais ; 
rie Janvre, qui épousa , avant le 7 mai i5g6, 
ippe Gillier, eciiyer, seigneur de laTooHégat 
e Preuilly , qualifié hai/t et puissant , et che- 
r, dans le contrat de mariage de son fils t 
re Gillier, écuyer, seigneur de Haute-CUirCi 
rdé, le a4 avril 1614 , avec demoiselle Mar^ 
ite M areau. 

antel Jautee, Iç^. du nom, efaevalier, M-" 
Bouchetière , de Yenzé , de Boisbretier, d* 
t, deb MofMi«rt,dfrl.maj, detaKo^ 
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ht JAHVEt; s89: 

âjarjî^rei Je Moriîm-Neuf , épousa, p» centrât du 

il octobre i6no , demoispllfe Renée de Malmouche (i)^ 

^ule fille et hértli^re «h? FiOùU dfc Malmouche, ëcnyer, 

ieigneur de Ih Moii^sîère , et de dame Elisabeth dt 

Parfhenay (ii), s'OPûrde Cbarifes de Parthenây , écuyer^ 

sielgnour de Guéray , en la paroisse de Saint- Gelais , et 

d'Art ùs de Parthénay, érnyer, seigneur châtelain de Ge* 

nouille, en Saintonge, qualifiés hauts et puissants, dans 

tn acte du 5 Ynài^ lôc^S; tous trots enfants de haut e| 

puissant Antoine dé Parlhenay , écuyer, seigneur dd 

fcuéray. Daniel produisit ses litres de noblesse à messieurs 

d'Estampes et de Bragelt>nge; qui lui donnèrent acte, 

le 20 avril t6.S.S , de la représentation qu'il leur en avaifc 

Élit faire, et ordonnèi-ent qu'il jouirait lui et sa pns« 

t^rité, comme étant roble et extrait de noble tare et 

de Iros anciennelignée, des privilèges ait ri buéj^ aux nobles 

iu royaume. 11 nt» vivait plus en i^i4o. De s<jn mariage 

avec ladite demoiselle de Mal mouche , morle avant le 

5 décembre iB/i3 , il eut les enfants ci-après nonmiés : 

i*. Philippe JanVre , qui a continué la descendance; 

«•. Daniel Janvre, chevalier, seigneur de la Tour* 

Bouchetièré, qui était marié en premières tioces^ 

le ip octobre 1648, avec demoiselle Aymer, fille 

3e Louis Aymer^ écuyer, seigneur de Corrignou^ 

( de Germon , de Breilbon. H fui maintenu dans 

"Son ancienne noblesse par Jugement de hL de Ba* 

t^ntin, intendant de Poitiers, du -^3 août 1667. 

{i) Cette Renée de Malmouche éta't , du clief de N â% 
GascougnoUcs , son aïeule, parente d'KléonôreDexmïer d^Ol- 
ireuse, duchesse d.- Brun6wick-/.ell, d.ut de^ceqdcul les roiS 
d'Angleterre el plusieurs autres souverains de t'EurOpe. 

(a). El e eJair d'une branche puine'e de celle de CatTierine et 
tarl^enay, dame de Soubîse ; relie defnière était fiHe umqu* 
et h^rilere de Jean TArcbevéque, seigweur de Soubîse, et 
d'Antoine Boutbard d' Aubeterri? ; die épou>a , «u iSyS, René, 
«fkomte de Rohan, et mourut au Parc y en Poitou, U t^ oc» 
ttbrc i63i. EU© fut mèra du fameux H^uri, duc de UoUaB, 
lis. ^7 



Digitized by VjOOQIC 



!|8& SE lAÎVVBEi 

On le trouve qualifié haut ^t puîsssint , dam In 
contrat de mariage de Daniel Janvre , son petite 
neveu ^ du 8 août 1667 , avec demoiselle Olympe 
de Chasteig^er. De son second mariage avec de*, 
moiselle Béîarry de la Gr}gDonière , il o^eut qu^une 
fille y pommée OlympeXéleste Janvre , qui naquit ' 
le i3 janvier 1669, et épousa |Pierre Suyrot|, 
chevalier, seigneur du Mazeau; 

3<*. Àrtqs Janvre , qui a formç la branche | dite de 
QuinchampSy rapportée plus bas ; 

4^ Anne Janvre ^ qui épousa, par contrat do 26 aoû^ 
i633, Daniel de Greaulmes, qualifié haut et 
puissant , chevalier , seigneur de Merduval , fib 
\ . de François deQreaulmes, écuyer, seigneur de 
la Cliette , et de daoaoiselle Marie Martel , et ne 
vivait plus le 9 janvier i64o. 
• $^« Renée Janvre , dame de Lussaj , mariée pat 
contrat d^ «4 juillet ifiSy, avec Louis Duchesoei 
chevalier y seigneur de Vauvert, fils de mêssir^ 
Loirn Duchesiiie et de daime Marguerite Peronin* 
Elle mourut avant le 9 janvier 1640 ) 

6«. Judith Janvre , qui v,ivait encore le 9 janvier 
.1640; on ignore si depuis^ elle s'est mariée; 

70. Elisabeth Janvre , qui épousa peu de teips avant 
le 8 février 1640, Antoine Yasselot*, écuyert 
seigneur de Régnier » de la Guigner^ye , qualifié 
haut et pui^nt et chevalier dans des actes pos- 
térieurs. 

XXII. Philippe Janvre, II*, du nom, chevalier, sei- 
gneur de la Bouchëtière , de la Moussière , de Chasnat». 
de Saint-Lin, de Boisbretier, de la Barrejau, et du fiei 
dm yignauUt autrement des petits alleux, eut pour son 
lot les maîsooA nobles de la Bouchëtière, de Boisbretier 
€t de la Moussière, par le parts^ que Daniel Jaanef 
ton pèr«, fit de ses Uens et de cerne de feu Reaéç 
dé MalmoQche, sa femme, le 5 décembre i6S3, à ses 
sept enfants, dont les six démters^ eilrent à partagdr 
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afitre eiix, entr^autres biens les ma^isons noJUes, sei- 
gneuries: et terres dé Lussay, d^ k Rin^hardière , dt^ 
Moulin-Nedf, de la Tourlëgat, etc. Il fut déchargé, du 
service du ban et arrière-ban du Poitou, par sentence 
du i5 juiii^ >^9î ii ftvait épousé par contrat du 4 avril 
1628, demoiselle Marguerite Dauzû, fille de tiedéoii 
Dauzî, écuyer, seigneur de l'Estortière et de Cbausseray f. 
et de dame Judith de Neuport ; U fiit maintenu dans 
son ancienne noblesse par jugement, de M. de Èarentin^ 
intendant en la généralité de Poitiers, du 23 août 1667. 
On le trouve qualifié haiit et puissant dans plusieurs 
actes, du 9 janvier 1640, 7 avril 1 65^, Ô août i6S7^ 
Çmai i663^ 8 jj^Uet 167^, et liayit et puissant seigneur 
dans vn. ^c^d 4^ ^6 janvier 1670- Lesdits seigneur el 
^me de i^ ^ouchetière avaient fait leur testament dis 
}e 6 décembre i652^,6u plutôt la disposition dé léuirs 
bjeas,, en faveur .de leurs enfants ci après nommés.: 

3.^. J>aaiel Janfirivs ^ qui <y>nt^,ue la descendance^ 
a/** Philippe Jaaj^re » qui fi$l auteur de la seconde^ 

ir^nehe f mffprUè plus bas ; 
•3^« Chaînes Janyre, qui a fojc^é la branche dea. 

seigDdurs. de VEstertière, rapportée plus bas» 

. XXiy. ..Daialel JA;^rvllE , 1I«. du nom j. chevalier » sei-^ 
gneur de la Bouchetière, de Boisbretier, de Saint- Lin,, 
de la Barrejan, est qualifié haut et puissant dans plu- 
^ sieurs actes des 8 août 2657, 5 juillet i658, 8 mal i665 
ei 8 jutUel 1679^ Il épousa par contrat dùdit |our, 8^ 
lIQÛt i6S7^ deipoiselle Olympe de Chasteignier , qui 
lesta le 5 juillet i658, fille de haut et puissant messire 
Charles de Chasteignier ,. chevalier , seigne^r de la GroK 
îiàre , et de dame Anne de Machecoul ; et ce m^uriage 
fut célébré selon fa iotthe de ceux de la religion pré^ 
tendue rétaÊtùst , dont les parties fiisaîent peofé^^n^ 
Il fut maifrlénu dans soa ancienne noblesse p«r |ug^*- 
hient de M. de BaiMmlin, intendant en la généralité dl^ 
Poitiers , du 2S août ^667 et par on ^trt jug^enneoft 
dbe M. de Maupeoa d'AUieigBs^^ iaftendanl;; de. k màam 
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gé^ératiié du 8 arril i^'99. De son mariage avee ladite 

Olympe Chasteignie^ , il eut an fils qui suit : 

XXV, Charles Janvre , chevalier » seigneur de la 
Bouchetière, de Remouitté, Je l*Artlrère, eiç., épousar 
par CQntr<it du ^ mai 1(58^ (ou il est qualifié haut et 
puissant), dçmoiseHe Manç Anne FalaUau, nît^e de 
Jacques Falaisau , .^cuyer, et fille de noble hfimme 
Saipuel Fa(aisau, el de deo^oisetle Madelaine UufouK 
Peu après la célébrai ion de ce mariage qui se fif suivant 
la forme de ceux de la religion prétendue réformée ^ 
dont- les parties faisaient profession, ce Charles Janvre, 
paniel Janvre, son père. Olympe Chàsteignier, sa m^re^* 
^t ladite Marie Aqne Falaisau , sa femme, passèrent e(| 
Angleterre à ci use de la révocation de Pédit de ftfantesi 
11 furent présentés au. rôi d'Angleterre par îe rtiarquis 
de Rouvigny, leur parent, connu sous le nom de nàilôrd 
Galloway, qui obtint, pour Charles Jaui're de la Bou^ 
cbetière , son parent, use co|iipagnie dans son régimenl 
de dragons ; ce 'milord étant enstftl« devenu ^ par ilk:perte 
de sa vue , hors dVtat de eontimier ^on stririee, «lemanda 
?u rbi d^Angleterre , que Char4es Janvre |^ la Boûche- 
lière , son parent , eut son régime ni de dragons. Cette 
grâce lui fut accordée. Charles Janvre eut de son mariage 
^veç' demoiselle Marie^Aniie Falaisau$ deux fib, quî 
suivent : 

1®. N.— Janvre t capitaine de cavalerie} 
a®. N.... Janvre, capitaine d'infanterie. 

Ils étaient tous ileui; aH ser^ce d'Angleterre 4 
en cette qualifé, dans. |a guerre commencée en 
i656 et finie en |663, et ont établi leur domin 
çile en Irlande, On ignore s'ils s,e sont i^ariév 

' XXIY. Philippe Janvbe, seigneur de (a Mpussière^ 

du Mortier-Garnier , et .do fief du. Vîgns^lt « secpn^ 

'^s de Philippe laAvre, IK du nom» erde.Mvguerit^ 

^d'Auzi ^ est qualifier hnqt et pinç^ant*, d^ns l€f contrat df 
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de GouiUîne , veuve de htut et pmssant messîre GiUer 
Buor, chevalier, seîgneuf de la Lande, et fille aînée de 
haut et puissant messire Gabriel de GouUaines , che- 
valier, seigneur du Mortîer-Gamier, et de dame Louiso 
le Maître de la Garrela}-e. 11 fut maintenu dans son 
ancienne noblesse, par jugement de M. de Barentin» 
iatendant de U généralité de Poitiers, dà 23 août 1667. 
De son mariage il eut le^ enfants , qni suivent ; 

I®. Philippe Janvre , chevalier » seigneur de la 

. Houssière, né en 1667; . 

^^ Charles Janvre , qui continue la descendance ; 

3^« Angélique Janvre , née Tan 1B69, elle épousa 
Isaac Samuel Jaud , chevalier , seigneur de Cfaan- 
tigné. 

"XXV* Charles Janvbe , , chevalier , ligueur de la 
Bouchetière, de la Moussière, de la Barre-Jau , du vieuy 
Bmsson, iïé Tan 1G70 , servit dans le régiment de Nor- 
ZoancGe, eq qualité de lieutenant, et épousa, p^r CQntr;it 
Ju a3 mai 1699, demoiselle Julie Piniot, fille de messire 
Jacob Piniot, chevalier, seigneur de Puichenin , du Vi- 
vier, de la Motte*IVateaud , du BreuiUSaint-Heraye, et 
dedam^ Claude Aimer d^Anglier* — Le roi Louia XIV 
lui écrivit le i3 avril 1701 que « ayant réglé, . • . que les 
rôles de. la capitation, en ce qui regardait les gentils- 
hommes, seraient arrêtés par les intendants, conjointe-' 
aient et de concert avec un gentilhomme de. chaque 
élection qu'il choisirait , et qu'étant informé de son zélé 
pour son service , de l'ancienneté de sa maison , et de la 
connaissance* particulière qu'il avait ue là noblesse de 
rélection de Niort , il l'avait choisi pour travailler avec 
Vintendant de la généralité de Poitiers , à la confection 
du rôle de la *capitation. » -^ H fut maintenu dans son 
ancienne noblesse par jugement de M. Maupeou d'A- 
bleiges , intendant de de la même généralité , du 8 avril 
précédent , et par autre jugement de M. Quentin de Ri*- 
chebourg , aussi intendant en Poitpu, dU ^ mars 1715. U 
laissa : 

1^, Jaçob Janvre , qui suit ; 
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a?. Louis rCIaode Janvre, qui est auteur de b 
troiitène branche , rapportée plus bas ; 

3^ Susanae Janvre , morte religieuse carmélite ; 

i/^. Maiie^GaVi^He Janvre , morte fille : 

i\ Elisabeth Janvre , qui épousa Louis de. Roches ^ 
chevalier y seigneur de Chassais* 

XXVI. Jacob Janvre, chevalier, seigttettr de \k 
Boucheliére, du vieux Brussôn , né le 12 avriliy^? fot 
reçu page de la gfatide écurie du roi i le i*'; avril 17 15, 
depuis mousquetaire lioir. £i épousa , par contrat du 
14 octobre 1728, demoiselle Marie - Anne - Elisabeth 
du Cbilleau /fille de M. François du Chilleau, dit le mar- 
quis dé du Chili eâu', chevalier, seigneur des Penches, 
de la Charrière , de la Chalonnière, de la Barre, etc. , et 
de dame Marie^Cékste Regmult*^ *^ de Èe mariage lOnt 
issus: 

1®. Louis- Joseph- Jacob Janvre , qui suit \ 
a«. Charles Janvre,. baptisé le 17 décembr^e ^736^ 
capitaine an régiment de cavalerie de B.oyal-'Po* 
(ogne 9 émigré en 1791 v a fait la éanpignc de 
1 792 ; îl est mort en émî^fraiion ; 
S*. Louis-Josné Janvre , ditle chevuliar de la Bo#- 
chetière,' baptisé le 3 janvier 173s, » étéadmi» 
d^abord dans la compagnie des gentislMimnes 
gardes de la marine; îl était capitaine des vaisseaux 
du rbi en 177a, a émigré en 1791 ^ a fiit la caf»* 
pagne de 1792 avec les princes ; il est ccairé e» 
France qi 1802, et est mort à Niort e« tSi^i» 
dans le grade de eoUtre^-afiiîrah 

XXVII Louis-Joseph-JacobJANvÂE, chevalier^ seî- 
ignenr de la Bouchetière , de la Chalonnière, et du vieux 
Brusson , baptisé le â.2 avril 1733 , fut reçu page de la 
reine en 1749 ? a servi dçpuis dans la compagnie des 
-mousquetaires noirs, et obtint, en 176a, la commission 
ide capitaine de cavalerie. Il a été nommé par fe roi, le 1^ 
juin 1771 • chevalier de l'ordre royal et militaire <fc 
Saint-Louis. De son n^ariage accordé ^ oar cAutrat da ^ 
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^nviêr «766 , arec'îleraopseUe N. . . Grîgnon de la Pelisr 
sonnière , fille aîiïëe de M* Gabriel-Salomon Grignon ^ 
chevalier , marquis de Pouzauget ^ seigneur de la Pelb-* 
donniire , da Baupère , de Saint * Prouest , de Roche-* 
trejoUyCtc.^ et de dame Marie- Anne-Françoise Brochard 
de la Roche-Brochard , sont issus : 

1®. Josué-CéFeste Janvre 9 né le aS décembre 1771 ; 
:l^. Jaeobiife-Rose-Foy , et Charloue-r Marie, ju--^ 

melles, nées le 17 janvier 177a. 
3«. Bose^Céleste Janvre , née le 2/4 février 1773.' 
4^. Gédéon^Amable-Farfait^ chevalier de Malte ^^ 

le a5 Ééyrier 1783. 

Il existe encore de cette braache plusieurs membret 
^i se sont mariés , et sur lesquels bous n'avons pas encore 
reçu de ren^ignements» 

TROISIÈMB BRANCHS; 

XXyi. Louis -Claude Jauvae, chevalier, seigneur 
de la Môussière , de la Chalonnière , seconxl Ria^ de 
Charles Janvre , et de Julie Piniot, chevalier de Tordre 
royal et miKtaire de Saint-Louis , a servi dans les gen«- 
darmes de k garde; il avait épovsé, par contrat d« 
a8 juillet 1738, dame Renée-Florhnonde de Vtlledon^ 
veuve de Charles de la Barre , chevalier, seigneur de la 
Maison-Blanche , chevalier de l'ordre royal et militaire 
de Saint-Louis , mestre de camp de cavalerie ^ et pre«- 
snier maréchal-des-logis des chevau-légers de la garde 
ordiiftire du roi , sceur de Gabriel de Yilledon , cbeva^- 
tier ; de ce mariage est issu un fils cpii suit : 

XXVII. Amable-Louis Jaitvre, chevalier, seigneur 
de la Chalonnière , chevalier de Tordre de Saint-Jeaii 
de Jérusalem, ^né le 29 août 1744» iBousquetaîre noir en 
^760^ corps dans lequel il a serri jusqu'à lar réarme; 
reçu chevalier de justice de l'ordre de Saint-Jean de 
JTérusaleiù, le i4 août 17799 a émT|;ré en 17919 fait la 
campagne de 1792, dans le corps des iliousquetaires ; 
*a^rè^ le lictncieinèirt, il Vest réfugié à Malt«, où il a 
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embrassé iVtât èèctësia«tiqae, sa santé n« Jut f)ftnneth(Af 
pas de servir la cause du roi , comme militaire. Il esi- 
ensuite retourné à Tarmée de Condé, où il ^ servi, et» 
. qualité d'aumônier, il est rentré en France, eu x8oa, 
et est aujourd'hui k%é de soixante-quinze ans* 

QUATRIÈME ^RANCHB. 

dite des Seigneun de VEsUnrtiht. 

- XXIV. Charles Janvre^, chevalier i seigneur de l*Bs«* 
tbrtière et de Chanais, troisième fils de Philippe Janvre^ 
IH. du nom y et de Marguerite Dauzi , épousa , par con** 
trat du 26 janvier 1670 , Marguerite du Fay, fille de haut 
et puissant seigneur Josué du Fay, chevalier, seigneur iiè 
la Taillée et d'Ëschiré , et de haute et puissante dama 
Prégente de Maigné. De ce mariage il eut un fib qui 
suit :* s 

XXVI Philippe Janvrê , chevalier , seigneur de l'Es- 
tortière, de Chanais , et de Pinpanneau , né le 17 siep- 
tembre 1672, et baptisé selon la forme de ceux de la 
religion prétendue réformée. Il fut marié ^ par contrat 
du 16 mars 1709 , avec demoiselle Charlotte Birot d'^« 
riomant, fille de César^Henry Birot d'Ariomant, sei« 
gneur de Pinpanneau , et de dame Marie Bontems. Il fit 
hommage, le 17 août 1710» de sa terre seigneurie et 
tnaison noble de TEstortière, à messire Antoine , mar- 
quis du Châtelet , comte de Clermont , et baron d^Au-* 
bigné , dont la terre était mouvante , et fut maintenu 
.dans son ancienne noblesse, le 19 mars 1715, par )uge«i 
ment de M. Quentin de Richebourg, intendant en Poi- 
tou. De son mariage , il eut les enfants qui suivent : 

. i^*. César -* Angélique qui suit; 

a». Daniel -Philippe Janvre, dit le chevalier de 

î . l'Estortière'chevalier de l'ordre royal et militaice 

de Saint - Louis , capitaine au régiment des 

dragons d'Orléans, ci-devant exempt des gardes^ 
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âu-^orp9 du feu roi àe Pologne , Juc ie Lorraine» 

et lieutenant-colonel de ses troupes i fut baptisé 

le 5 1 juin 1713 ; . 
3^ Charles -Gabriel Janvre de Chanais de TEstor^ 

tière , capitaine de cavalerie au régiment de Bour* 

bon y tué à la bataille de Rosbac ; 
4^. Pierre Janvre dé rEstortière , chevalier à% 

l'ordre royal et militaire de Saint- Louis , retiré 

capitaine d'infanterie ; 
S\ Charlotle- Henriette Janvre de TEstortière* 

XXVI. César- AngéliqoeJ'AnvRE , chevalier^ seigneur 
9e TËslortière, de Châtiais, de Hnponneau^ né le 14 
mars 1710 , a servi plusieurs années, lieutenant au ré- 
giment de Vexin ,* avec lequel il a fait toutes les cam« 
pgpes de 173V 11 épousa, par contrat du a6 septembre 
1746, di^moiselte Maixente- Jeanne de Véritiei fille de 
inessire Pierre de Vérîne , écuyer , seigneur des Arnaud 
dets, et de dame Maixente^eanne Brunet 11 partagea , 
avec ses frères et sœur , le 2 mars 1 ^âS , la succession 
de leurs père et mère, et fit hommage , le ^1 août 1763, . 
i François de la Broue de .Vareilles , chevalier , biroii 
d^Aubigné é\ de Faye , de sa terre , seigneurie et maison 
noble de TEstorti^re, relevante de la baronnie d^Au- 
bigné. De son mariage, il a eu les dix enfants qui sui- 
sreot : 

!•. César-Pierre Charles Janvre, né le 1 3 juillet 
1747, vîraire-général du diocèse de Grass', en 
1779, titulaire, en 1790, des prieurés de Saint- 
Marrin de Lîgugé , près Poitiers, et de Saint-» 
Maixent de Paxnprou , prèj Saint-Maixent ; 
. a^ Charles-Gabriel Angélique Janvre , né le 3i mai 
1749, a épousé demoiselle N.... Dauzy. De ce ma-* 
riage sont issues : 
a. Marie- Angélique de Janvre, mariée à Ar- 
mand-Charles Dauzy , son cousin. 
é. Modeste-Louise-Julie I mariée é Marc-Aa* 
16 »8 
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.toine de Chevreùse. Qe tt marUee sont 

issues trois filles.^ 

3*. Charles-Célestin Janvre, ni le l6 sej^tembre 

17S0, capitaine au régiment de la Guadeloupe; 

marié dans cette contrée ji £ster Hurtault^ de ce 

mariage sont issus ; ' 

a, Charies->Josepii ^ui a épqnsé^ le si avril 

1818, mademoiselle Bébian ; 
h. Charles-Nicolas-^arie , ^ui a épousé 9 eo 
août 1818^ mademoiselle d'Arboussieir; 

c. Mai^e-Bathitde ; 

d. Cbarlot^teHClarisse ; 

4<». PhîUppe-Cfaarles Janvre, j»éle i^ ociofare 1751 p 
cbeyalier^ ^eigncw de r£stpirtière , de Bero^r, 
de bi Touche-Poupart, ohevaJier de Tordre royal' 
et mHitaire de Saint-I^ois. Be son jnariage avec 
doiQoiseUe Françoise-^brieUe tGourjault , uafc 
mm : 

a. Philippe-Hubert-Charles Janvre, pfficîer^ 
au régiment des hussards de la garde royale; 

b, Honorine-Maixejite^ mariée ^ Pierre-Théo- 
dore de Rousseau ^ comte ^e F^yoUe ; 

5^. PÂenoe-flené Jaavre, né le 16 septembre 1753; 

C|9pitaiQ^ 9ia régingyen^ d'ipÊMaterie de Bassi^, 

mort en émigration; 
§9. Gabriel-Charles Ji^uynt ^ ^oié le 8 septembre 

1760 9 .capitaine au ré^i^çneat 4'iafanterie du ma- 
réchal de Turenne ; 
7*. Marie- Maij^ente-Charlotte-Geor^es , iiéc le a8 

janvier 1765, veuve- de messire Jean-Baptiste- 

Emmanuel dp Trouville ; 
8?. Louise-Charlotte Janvre , née le 2Sk décembre 

1755 , décédée demoiselle ; , 
9^. Marie-Charlotte Janvre, née le i*\. mars 1767; 
io®. Chariotte-Céleste Janvre^ née le aS décembre 

1764^ morte jeune. 
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CnÎQmÈ'MB BRATVCHEf 

dite des seigneurs dç Quifichamps^ 

JXUh A¥tu$ JATSftf^nÉ^chfevdîiM-^^ljlttèthrdë^ 
«hardièisfi , de LtuSsàf \,* tr6tsi%&(b^âls de IKltitél Unité 
tt de Etiûlééêë ^ShXïtà)\iéhé^ ëpouW, paï*, cOûtiraT dti 
3o juiHtt^ i«7 , dehitraeHfe Ôàbfc&lfe dé «eûôu, dont 
â^étd tes diéxii fifs i^î ^iiiVetit r - 

!•• Jean Janvre^ dont Farticle rient; 

a*. Daniel «fanvre, cheralïer, seigneur* cFe Lussay,. 
tilt inaiùt'ertu dans ^on ancienne noblesse par ju^ 
gement dH Ht. dé Éârentin f intendant de Poi« 
fieir^, dii 2? aodt 1667. 

XXIV. Jean Janvre, chevalier, seigneur de Qpin-<^ 
elampi», fdt ib^té, pat' contrat du i S décembre 16^ t^ 
avec dbï^oisetfé MfargùeVite^ â^tUgiër , et en eût te$ éù^ 
BiàU qui sbîVtfnt : . 

1^. Daniel Janvre dont F^rticle $tifè ; 

a*. Charles Janvre^ baptisé le ao octobre 168a ; fu^ 
niiattitfeml dàai soft anËiennei noUesse parr fuge^ 
metii de Bf; Quintln de RithiAourg, iàtenùlatiÉ 
en l^eWûd'y âa xg àx^ts 17^$. 

• XXY. Bscnid JAKmv èe Q«Mi€lia»psv ch«infiiap ^ 

aetgneu^ de Puy-Limou^ et du Vieu^ Komeot^ épbiiM^ 
par contrat du 5 mars 1714» demoiselle Angélique Pan-- 
din y et (ut mtfhit^'nir Jânar son «iciâfMe Boblesse par 
jugement de M. Quentin de Ricbebourg ^ intendant ea 
I^tou y. du 19 thars 171s. Il eut de Sôumariagè i 

!•« Gabriel-'DiakûeV Janvre qui auit*; 

a^. Charlotte-Louise Janvte , fientmé èf Gâbriak 
TmètlcX, chevalier , seigaeor de Régné \ tpsMét 
knitet piBMaal dans aMMOatist d« imàf§f $ 
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il06 pB JANTRlU 

3®. N... Janvre, mariée k N... ^igoq, chevalier j 
seigneur de Tezançay, 

XXVI. Gabriel-Daniel Janvre, de Quinchamp»,; 
chevalier , seigneur de Puy*Liimoiisin ej du Vieux-Ho- 
ment , épousa ^•.. de Menou.f nièce d'Auguslin-Aocli 
de Idenou dç Charnîsay , sarrt ^véque de la Rochelle le 
f G septembre lyBp^ De ce mariage il eut une Qlle, ma** 
riée au coince de Bardin , mort en émigration , père de 
dcu^ fils. 

41. Charles^Henri Marcel de Bardin , reçu cbe^ 
valier de Malte, le 97 juin 1 780 ^ marié i 
demoiselle N.... de rAa^e;^ 

^. Henry-Hypolite de Bardin , reçu chevalier 
Malte 9 le *t octobre 1783, 

^Armes : D^aïur à trois têtes de lioiQ d^or « arrachées | 
Ilinguéest et couronnées de gueules. Support ; demsan^ 
vages ; cimiM* 9 un Bifrônt pu Janus. ; cri de guerrei 
Moult me l(w4 i devise , 4r4etU 4 i<i^fiiiirç ^ légeadci h 
prœlio Semfer Iço^ 

Oa a fait une remarque assez aînguUère sur les troisi 
$lUaQce^ que U maison de Ja'nvre a en cctminun avec k 
maison de Rqçhechpuart x PAr \es a^<«i$^ns de Tonnajr'* 
Charente, de < baunay et de Chenin ; c^est que les trois 
familles , de ces alliances cenmmoeSf se sont éteiaiei 
^ans la maison de Bochechouart, ^ 

ft^^ alliance ccmnu^^ 

Hëlie ^anvre 9 sire de U Boucheti^re ^ ijuteor da $eA« 
ti^me degré , épousa , par contrat du pénultième a# 
janvier i ;64 9 Prégente de Tonnay<*£hareôte^ fille d'Ar« 
ânand ^ sire de Tonnay-Charente. 
. Aimeri , IX*. du nom , vicomte de Rechechouart | 
^poiua t Tan i^i , i(e«oae d<i ToonJijr'Oiaimte | filk 
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BE JAITTRE. . tgy . 

W bëritiire de Gcoffroî , sire de Tonnay-Charente ; et 
par son épitaphe , oo voit qu^elle ne vivait plus le 7 jan- 
vier 1^63. 

Deuxième ailianee commUne. 

Archambaud Janvre , IV*. du nom ^ damoiseau de la 
Bouchetière , et de Veusé , auteur du dixième degré , 
épousa , par contrat passé le lundi diaprés la saint Bar«> 
nabé, apôtre, Tan 1242, Pétronille de Chaunay, fille 
de Guillaume de Chaunay , seigneur de Champdenier et 
de Javarsay. 

Et en 1268, Jean Janvre, II«, du nom, chevalier," 
seigneur de la Bouchetière et de Yeuzé , était en procès 
avec Aimeri , vicomte de Rochechouart , et remettait 
en vigueur les prétentions et demandes que Guillaume 
Janvre , son bisaïeul , avait sur Tonnay-Charente , par sa 
mère , Prégente de Tonnay-Charente , lesquelles avaient 
été renouvelées plusieurs fois ,^t par diverses circons- 
tances , étaient toujours restées indéterminées; et enfin, 
par arrangement du 18 mai 1270 , le seigneur de la Bou« 
chetière eut le bail de la capitainerie des ville et château 
de Tonnay-Charente. Ce bail est resté très-long-tems 
dans la famille de Janvre', et le dernier renouvellement 
dont on ait connaissance est du 8 avril 1480. À cette 
époque, ledit noble messire Jean de Rochechouart , che- 
valier , seigneur de Champdenier , donna quittance à 
messire A^ain Janvre, chevalier, seigneur de la Bou- 
chetière , d'une somme de trois cents écus d'or , que 
ledit seigneur de la Bouchetière , était tenu de lui payer 
an sujet- du bail de ladite capitainerie de Tonnaye- 
Charentç ; et depuis cette époque , on ne voit plus rien 
qui concerne cette capitainerie. 

Jean de RochecliQuart ^ seigneur de Jars, d'Yvoi, de 
Malvoisine et de Brivionde , chambellan du roi , épousa, 
le ^7 janvier 1448, Anne de Chaunay, seule fille et 
l^éritière de François de Chaunay , seigneur de Champ- 
denier , de Jfavarzay, e| de J-awotte de Baucyai, ea 
|.9di»Qoi3t 
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agS n HotiYos; 

Troisième élKance eonamnm» 

Jean Janvre, T*« dti nom^ autmr do ^inzième de^ 
gf^, écuyer, seigneur de la Bouchetlère, épousa, par 
contrat du a& octobre 1389 , demoîseHe Margueriler 
Cnenin , chevalier , seigneur de Pîle Bapaume. 
. GeofFroi , vicomte de Bochechouart 4 avait épousé ^ 
ayant i4ia , Marguerite (i) Chenin , fiUe et héritière de 
Renaud Chenin , seigneur de Mauzé , et en était veuf 
en 1436. 



])C NOXfVÔâ , familïe ancienne et dfistinguée dfe U 
provirtce dé fiféarn. tJn sêigneiir de cette farnillé s^étant'^ 
attaché au service de iftenri lY, devint écùyér.dé ce 
prince. 

Messire PauT de Nolivos , seigneur des Loreàtîes , 
épousa dame Marie de Casemîajor, dont il eut : 

,1^. Pierre , marquis de NoHyos, par lettres du mois, 
d'octobre 1 76^9 rapportées ci^près , ancien' mjH 
}or au régiment de Bourbon , dragons , vivant k 
Sauveterre; 

a**. Gédëon , dont l'article soit; * 

(jréd^dn i>E NotiVbé , chevalier , c<>-seîgné*iir de la 
ville de Sauveterre , en Bëarn , avant la révolution , est 
né le 12 septembre 17 53. Il assbta aux états de Béarb , 
à. rexemple de son père et de son aîeuL II se retira de 

■ I I nrn i i Éi irr n r i i ■ i m u i i ir i nnn rif 

(x) Cette Marguerite Cheâin était filleule de Marguerif*- 
Cheoia , sa tante à la mode de Bretagne , laquelle iante étaft 
fiille de tiauvîn Chenin, cheTafîer» seigneurdérisIe-Ba^ilâe» 
et (}iû» par contrat' dti i6 oc5(obW i38gi , fat tOariëe' à Jédn' 
jSitivi^ , y«. dh nom% sefgi^e^r dfe ht Bcmchetièrt| «aliutt ^ 
XV*. degré I qui ci-dessus vient d*étre cité» . ^ - 
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.ja.camire ;DÛUt?irei en 17^9 9yrès viogt-quative «ibs de 
«service , dont qnijaze avec le grade de capitaine du régi- 
méat de Nestre-der-Cacop , dii^goos. 11 est aussi cheyaUer 
4e Tordre royal et aûlltaire de Saint-Loub. Il a eu six 
6U 9 doot deux décédèreol en bas âge. Les autres sui- 
?eot et une ^lle , savoir : 

i^. Cédéon de Noiivos , ëleré i Tëeole royale mili- 
taire de Fontainebleau, il fut tué à la bataiUe de 
&aab au piois de juin 1809 ; 

a^. Paulin de Noiivos , élevé ii Fontainebleau, il fit 
% trois campagnes ea Espagne , où il a donné des 
•pneuviês de talent et de courage. Il y fiit décoré 
jde la croix de 4a Légion-d'Honneur k dix-huit 
Miê. U a été tué chef de bataillon, n'ayant qUe 
if4agt-^deux ans, à la bataille de Leipsick en 
i8i2; 

i: Annand ^ Ndivos^ élevé à FonUineUeau. 

JLgttnts-piffyfiies pfirt^mi dmdiQn du ma^quisml dà Nolwo»i 

LouiS| pr }f^ gr^ de Dieu, roi àfi Franc(e et de 
jNayarre^ i ^us pfésens et avenir , s^l^t : Nptrp c^er et 
Jbien ^uné Pierre de {ifolivos, capitaine de dragopSy au 
fégiiQent dé PEscure, nous a remontré qi^'il est seignèir 
et propriétaire ^es terres d^ Muneiqs , Oreyte , Capiu f 
,$;^t-Gladiey Avitfins et Saiqt-Martij» ; que çe$ Unes 
situées d^ns la bianlieue de S^uiyeteirre , en Bé^rn $, oot 
ch^cunç un 4roit de p^pyenne ef \>^ftsp fuftjce , fm^^f-- 
tissante puem/ept i U s^épécbauçsée rof^U d^ h^^ yUle^ 
de nomination dje bayles , e^^jurats 9 d^ bann^^jilé » ^ 
ipojLilins ^ de cbia^es , fk loijb et ventie^ , ffw^t^è/t dan» 
^e^ étals-^éaéfAU^ dP la p;royipcp, et apjfcs drçif* ^pt 
Ji|oppri6quc» qp'u^les ; qu* l^^tJ^ terr^ so^t çpp^igpSi 
4et qiQiiVanlies/le nou« i ç^W5e de pptre prinpip^pt^ ,dp 
;Sé|irn , spiv^t U;» ÎITP^ fip ^jfiQfxii^veffipas foi,irnif timt- 
||ar liji-^me qpe pi^r flê^ prçd^çefseufs j qu'il ^t g^^ 
tilbçflpiiflf 4'#fKÇie?W iÇ4«"^W>9f ^ 4? »rfiM? «Mt 
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Sôo »fi Ixàzïfôê: 

Taînë de sa famille , et marié noiivellement âVec mté 

des filles du baron d^Holbach ; qu^il a un frère unique^ 

âgé de vingt-huit ans , capitaine au régiment du Mestre-*» 

de-'Camp- Général de dragons; que ses auteurs patemels 

se sont distingués à notre service j ainsi qu'à celui de 

nos prédécesseurs ; que plusieurs d'entre eux , tant ofOU 

ciers de mer qu'officiers de terre, y ont été tués ^ Botam* 

ment y dans les dernières guerres, deux de ses ondes 

paternels ; que le comte de Nolivos , aussi son oncle 

palernel, actuellement maréchal-de-camp^ commandeur 

de notre ordre de Saint-Louis ^ ci -devant gouverneur t 

lieutenant->général de nos îles d^ Amérique , du vent el 

sous le vedt , qui a donné , en toute occasion , des mar« 

ques distinguées de son affection à notre service, n^ayaal 

point d'enfant, Ta adopté, et ^larié. comme son unique 

héritier ; qu'enfin lui et son frère marchent sur les traces 

de leurs auteurs , et qu'il désirerait que , d'après la sia<- 

cérité dé cet exposé , dont les preuves existent dans les 

dépôts des différents départements , il nous plat de 

réunir lesdites terres en un corps de seigneurie , ainsi 

que leurs justices particulières ^ moyennes et basses, en 

une seule ; d'établir , pour chef-lieu desdites seigneuris 

et justice , le bourg de Saint-Martin , dont 1^ cure a fli 

nomination; de changer le nom dudit bourg en celut 

de Nolivos, et d^ajouter à ces grâces celle spéciale de 

'donner à la terre de Nolivos , ainsi composée , le titï^ 

de marquisat , sous la seule appellation du marquisat cFe 

Nolivos. A quoi ayant égard , ainsi gu'à f ancienneté de 

l'extraction de l'exposant , et voulant marquer, en s* 

personne , notre satisfaction tant de ses services actuels 

que de ces auteurs paternels , notamment du comte ^ 

Nolivos susénoncé ; à ces causes , et autres , à ce nous 

mouvant.de notre grâce spéciale, pleine puissance et 

autorité royale, avons , par ces présentes , signées de notre 

main , joint , uni .joignons et unissons lesdites terres dé 

Muneins, Oreyte, Camu, Saint - Gladie , Avitains et 

Saint-Martin , ensemble les justices moyennes et b^^j» 
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^ te NôiiVds. 3dt 

y attachées , même les fiefs et justice que Pé^osant et 
ses successeurs pourraient ci-après acquérir , de proche 
en proche, pour ne faire et composer à l'avenir, wtt 
leurs circonstances et dépendatices, qu'une seule et même 
terre ; lesquelles nous a^ns , des m^es grâces , pouvoir 
et autorité que dessus, crées et érigées ^ créons et érigeons, 
ta élerons en titre, nom, prééminence et dignité de mar- 
quisat y sous la dénomination de marquisat âe Noitffos ; 
voulons et taous plaît que ladite terre et seigneurie soit 
à l'avenir, tenue et possédée auxdits nom, titrl! et dignité 
de marquisat de Nolivos , par ledit sieur Pierre de Nolî- 
vos et ses enfants , postérité et descendants mâles , nés 
et à naître , en légitime mariage ^ seigneurs et proprié- 
taires de ladite terre , seigneurie et marquisat ; voulons ^ 
en outre , qu'ils puissent se dire , nonmiêr et qualifier , 
et qu'ils soient nommés'et qualifiés marquis de Nolivos, 
en tous actes et toutes occasions ^ tant en jugement que 
dehors , et qu'ils jouissent des mêmes honneurs ^ armes , 
blasons ^ droits , prérogatives^ autorités , prééminences ^ 
en ùxt'At guêtre, assemblées d'état et de noblesse, et 
autre» droits, avantages et privilèges dont jouissent e( 
doivent jouir«les autres marquis de notre royaume ^ 
tticôre qu'ils ne soient ci pareillemetit exprimés ; que 
tous vassaux, arrière-vassaux, justiciables et autres tenus 
noblement ou en roturev de biens mouvants ou dépen- 
dants dudit niarquisat de Nolivof ^ les véconnaissent pour 
marquis , qu'ib fiassent foi et hommage ^ fournissent 
leurs aveux , dédartitidns et dénombrements ^ le cas y 
échéant , sous le nom , titre et qualité de marquisat de 
Nolivos Sf et que les officiers exerçant la justice dùdit 
marquisat , intitulent à l'avenir leurs sentences et autres 
actes et jugemeilts auxdits noin, titres et qualité de 
marquis , sans toutefois aucun changement ni mutation 
de ressort et de mouvance , augmentation de justice e| 
comiaîssante des cas royaux ^qui appartiennent aux bail-< 
Kages et sénéchaux, et sans que , pour raison* de la pçé- 
teate érection '., ledit sieur mafquis de NqUvos et ses 
16. Sg . 
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enfante et cleftcendants soienl tenus envers riotis, et 
leurs vastaax et tenanciers enipers eux t et autres , de plus 
grands droits et devoirs que ceux dont ils sont actuelle- 
ment tenus, ni qu'au défaut d'hoirs miles nés en légi- 
time mariage, nous pubsions, ou les 'rois nos succei'* 
seurs, prétendre ladite terre et marquisat , se^ drcoiw^ 
tances e^ dépendances, être réunies à noU« coarooiie, 
nonobstant tous édits, déolaratioas, ordonnances, arréb 
et règlements , sur ce intervenus , auxquels nous avons 
dérogé et dérogeons par ces présentes., d'autant qw 
sans cette condition, ledit sieur Pierre de Nolivos n'aurait 
pas demandé la présente grâce ; sans que l'unbn , ainsi 
faite ,, pour composer ledit marquisat de Nolivos puisse 
préjudicier en auciine manière aux droits d'autnii , les- 
quels demeurent conservés; à la charge U»atiefois, pv 
ledit stenr marquis de NoUvor et $6$ enfanta et descen- 
dants, seigneurs^ propriétaires 4e ladite sei^ieurieet 
marquisat , de>relever de aous pour la dîgqîté de but* 
quisat, en une seule £>i et >faomniAge , et de nous paytr^ 
et aux rois nos successeurs^ les dn^its ordinaires et ac- 
coutumés^ si aucuns sont dus y p<mr raison de ladite 4i* 
gnilé , tant que ladite seigneurie en se^-d^rée ; qu'au 
défaut d'hoirs mfles nés en légitime mariage ^ Iftdpte tecre 
et seigneurie retournera au ra&ne et semblable état let 
titre qu'elle étût v^mnt ces .préseirtea. % ^oomont 
en mandementaà uos amés «t feiwa ^conseillers, tes 
gens tenant notre dite cotut du pailemeAt, comptes, 
aides et finances de JHavarrevi Pau^y que. ces présentes 
ils aient à faire reg^strer, 0t que du contenu eniceUes 
ils âssent jouir et user le sieur Pierre de Ncdivos et ses 
successeurs, seigneurs des£ts lieux ^ leurs juges et justi'* 
ciables, pleinonent, paisiblement et perpétueUeme^tf 
cessant et faisant' cesser tous troubles ^t empécshemeats 
à ce contraires généralement iquelconquee, nonobstant 
les édits, dédartittons^ arrêts et régiments a uxy i e b, 
pour ce regardi nous avons dérogé et déun^jécm^»^ 
pittscn)ct; «ar tel 4^ Mtçe plaisir^ elafin qti9 ce a^ 
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^ RlfALLlM. Sd3 

ékose ferme et stable , à toujours, noos trons fiiit mettre 
iioU« scel à ces plpiésentes, données à la Muette ,* au 
mois d'octobre, Taa de grâce rail sept cent quatre-YÎngt 
dieux , et de notre règne le nenrième. 

Signé, LOUIS. 

Et plus Bas , par te roi 9 Hue de Bfiroménil ; et pbu 
fias encore , Amélot. 

Ces lettres furjent registré& le 17 décembre ij^z^ 



RUALLBM de BptniHlk , Nçuakmllê et da Aor , 
fimûlle d'origine dievaleresque de la prorince de Nor-* 
mandie ^ ^ remonte par filiation non înteifrorap«e à 
mesire' GuiHaumé HualUm , çkepaliir, vWaal à la fia du 
donBÎèmr^îick , mtts qnt paraît avoir «ne origine plus 
aneienae encore ; ledit GniUaume Huallem fit don en 
p«re et perpétuelle anraAne, à Vûbb4 êt.am» religiesux dé 
Votte^Ihim^ élu Fœu' à Chetéourg, de plusieurs héritaget 
par lettres en date des années 1207 et iaa4* Ces lettres, 
qui étaient scellées dn scel de ses anaes ^ furent ratifiées 
m ia35 1 par Lucas. Ruallem , son fila» 
, Dana les preuves de ndblesae Sûtes ^ le 7 novembre 
U77 9 à Valognes devant les commissaires élus sur le 
kiï des aides par Pkm Rualkm^écuyetyuigmureipa^ 
ton dit l^ranèUUf est compris un certificat de vingt-deux 
gentildiomines du pays , et de plusieurs bourgeois de 
Cherbourg qui attestèrent devant lesdits commissairea 
que « les prédécesseurs dudit fiem Mualhm estoient 
» gens nobles qui avoient grans et bons héritages noUet 
ai au païs et en la contrée , et qui ont ung ou plusieurs 
% chei?alier$ en la lignée dont Tun estoit nommé messù'e 
» Ax^rè RuaHetft , et Tautre messire Guiiiaume Ruallem « 
a lesquels estoient gens de gramt noblesse qui firent grans 
*> fais ii '0mes es amienms guerres, dont il estoU mimore en 
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$04 iiUALLEM, 

^ plusieurs. crom/fues ^ les anciens dçsdits. temonys d)s&knl 
n avoir veues et avQient lesdits B^^m dopné ^ua; ahbéej^ 
a^ ianf de Chierhourg , Saint^Sa^çeur-le-'Viconte que autres 
» abhées plusieurs de leurs héritages et revenqs. pour. 
» icelles augme^iter, et que icelui Pierre Rualiem estoit 
» yessu et descendu légitimement de la lignée desdits 
1^ çheyaliers cpinme ils (e croient en Içurs consciences , 
3» et à ceste cause estoit et devoit estre n0l>le ledit Pierre 
» Rualiem $ lequel joyse- d'une vavassourrie nommée la 
3(> QaQossourrie Rualiem assise es paroisses de SakU-Ger^ 
» main-des^yaux ^ Bram^ille et Jobourg ^ par raison de 
9 laquelle vavassourrie ledit Pierre Ritallem est patron 
91 héréditaLde l'église paroissiale dndit lieu de Branville 
. 2^ dont ^messireAadré Rualfem, pcêtre^'son fib.est curé 
.» etjoyssant par la présentation d'icelui, son .père , eti 
9 son droit , et que icelle vavassourrie et. drçit de pa« 
9 tronnage estoit venu et eschêu audit .Pierre Rudlem. 
]> par.siibcession de lignée masculine e^ légitime desdits 
a> chevaliers et de leurs subcesseurs audit Pierre. Ruallepii 
4». auquel appartenoit avoic et porter les armes de Bh»-^ 
9 inlle comme héritier, desdits RuaUem^ et ainsi estit. 
9 voix et commune renommée du paîï&et de.la contrée. » 
• Les mêmes faits sont relatés dans les preuves de no- 
blesse faites à Kouen, le .^7 janvier 1677 , par messire 
Robert Rualiem, écuyer^ seigneur et patron de BrànviUe^ 
• devant les commissaires, ordonnés et députés parole roi 
sur le fait des francs fiefs et nouveaux acquêts pour- le 
ressort du parlement et duché de Normandie^ On trouve 
de plus dat)s ces nouvelles preuver la généalogie dudit 
Robert Rualiem , depuis^ messire Guillaume Rualiem , 
chevalier, et les* dates des donations &ites à l'abbaye ds 
Cherbourg» " . 

Services : Un gjrand nombre d'officie^'s de terre et de 
mer. . 

. Préla^ure : Un abhç commandataire de, l'abbaye de 
^aint-Faron de Meaux^ dans la personne de messirs 
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DE CHAVANAT. So5 

Bierre de Riiallem , conseiller de gr2tnd'chatnl>re au par-? 
lement de Normandie , chef du conseil des finances de 
ipesdames Adélaïde et Victoire de France. 

Armes : D^argent au sautoir de gueules , cantonné ai| 
1^^. canton de quatre feuilles de laurier de sinople, et 
apx trois autres , dp trois feuilles çlu même. 



DE CHAYANAT, noblesse d*ancienne chevalerie de 
la province d'Auvergne ; elle remonte sop ascendance 
directe à l'an iioo. 

Sfrçices : Cette famille a donné des capitaines de cent 
hommes d^armes ; François de Chavanat servait dans la 
^ maison de François P^. et était attaché particulièrement 
à sa personne. 

Claud^le Chavanat était capitaine d'arquebusiers à 
cheval sous les règnes de Charles IX e| d^Henri III. 

Çhriiitophe de Chavanat était gouverneur d'Issoire ei| 
Auvergne ; il se distingua lorsi d^ siège de cette ville ^ 
en 1677 , sous Henri Jll. 

Jôsué de Chavanat fut gouverneur de Montauban eq 
j6oo , et l'on trouve Gaspard de Chavanat qui fut général 
c)ans les armées de l'empereur vers 1620. 

Jacques de Chi^vanat , chevalier, seigneur de Monl- 
gour, reçu, en i5|i , de la ville d'Auxance, des terres 
qui avoisinaient son château , en reconnaissance des sér^ 
vices, qu'il avait rendus à ladite ville. 

Cette famille a eu plusieurs, chevaliers de Saint-Louift 
et de la Légion*d'Honneur. 

Titres : Ceux de marquis et de comte dans les actes 
publics , et brevets de nos roi». 

Mûlfe i François de Chavanat fat reçu chevalier d^ 
cet ordre en iSB^. 
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S#C KAKùomisnLkV. 

Bnomdè 9 Hioms-Antoîne et Alexandre de dtaranat 
fbfeal reçii^ t«r ritres, chaAoines -comtes de BHoude 
en 1771 et 177*; et Alexandre-Léenard-François fiil 
également ddmis çhanoine^comte dans ce chapitre noUe^ 
en vertu de preuves faites en 1787* 

Armes s D^aznr, Jl b croix d'argent, cantonné de qnatre 
étoiles d'or; écu timbré d'une couronne de inarquis; 
supports j deux lions. 



H ARDOUINEAU, famille d'ancienne race et noblesse 
d^extraction , originaire- du Maine, et Tune des plus an-* 
ciennes de cette pnovincew £lte remonte par fiUalton à 
i^oble; 

1. Alexandre Hardouineau , marié avec C^tberin^ 
jo Bois, dont il eot; * ^ • 

4^. Fmhiçoîs , d^nt l'iirticle suit ; 

a^^ Marg^epileHacdûmneau^manéeàLoubMoreaiii 

écttjer, sieur delà Ploistère ; 
2^. Louise Hardouineau, mariée à René le Yayer,) 

iidljrer, sieur de ta Coutenceriei 

IL François. SaiDOViNBAif^lv. & nom, écBjer» 
sievr db Vivier^ des. Varanaea et de Boianeuf , partagea, 
par acte dM ai novembre 149^, passé* par USathurin^ 
Blaileau». «i^lajce nçial at» Maâaa, avec ses deux soeurs, 
les biens provenants de la succession patennelte et mater^ 
«elle r sebn la aratume du. Maine « qui accorde le tiers 
i l'ainé noUe. U épousa Hélène Sanneurs, <pii le rendît 
Çère.de^ 

i^. François» dont l'article suit ; 
^^. Macé Hacdoutineau^écuyer, sieur de l^oisneuf, 
^parié^ par coAtrat da aa dJéçe^^bïe i5i6^ avec 
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Jacquine ^<mau , fille de noble Christophe Tâi^ 

ready et àe Pecriae it Saint - fra^içois/: dk 

mourut en i535; 
5«« René Hardouineau, écuycr; 
4^ Claude Hardouineau , auteur de la branche dtà 

seigneurs de Boisneuf ^ rapportée ci*après; 
5^. Chiistopfaèle Hardouineau. 

liT. Françob & avdoodœ Aia , Tl<. du nom^ écuyer 
lieur du Vivier, partagea , le ao novenâ>re iSjaS, h stic« 
cession de ses pfere et m^re^ avec ISacé, René , Claude 
et Christo{(hète Hardouineau, sesfrèr^ et sœur, fl^poua 
demoiselle Jeanne le Boucher. Leurs infants furent: 

i^. Roland, dont Tarticle suit: 
A^. Françoise Mttrdoonrean , mariée i Gervais l# 
Ben ' 

lY. Raland HARDOUmâir , t*'. >éa wom\ écuyer^^ 
sieur du Vivier , fut père de: 

!**• Xaurent, qui suit; 

a^« Simon HardouineaU| cure* 

V. Laurent TÏARDomïrEAtT ; >écuyer', épousa Crutlie* 
mette Tasson. Il ^en etft 4e«nc fils : 

4 

i'^* Jean, dont l'article suit; 
a?. Jérôme ^Hârdouineau, prieur du'Péllerin-soas^ 
Mantes« 

VL Jean HAftbovmBAè^ ^îeur -de. la ïlaceiltèrei 
ëcuyer , lépotnà Marie Baudry • Il fut père de : 

1®. Charles Hardouineau, écuyer; 

^\ Jeao-B^tMte ^rdâwioaau» éoiyar,; 

i^. £lisab6lh Htmdouin^u , mariée à JLom^Cbeini' 
nàrd , écuyer,^ aieur de la-JPeFvarie «et da. Bois^ilAië. 
Leur fille unique, Marie-Thérèse ; Cbçmiinafd , 
épQusa^ le 7 mars i&^S, Jean de Vay, 11^. du 
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âû8 ^ARDOUinÈAI^. 

nom, ëcoyer, seigneur de la'Fleuriàis , de ïruf- 
fieùc et du Pkssis. Leur postérité 8u!>siste encore 
dans MM. de la Fieuriais. 

6EG0KBE *BBANGH£. 

m. Claude Ha^douinbau, écuyér, sieur de Cour^ 
béton, quatrième fils de François Hardouineau , écuyer^ 
sieur du "Vivier , et d'Hélène Sauneurs , épousa , par 
contrat du i5 janvier j55o, passé devant Jean Bontemps^ 
notaire au Mans, Michel de la Porte, fille de Joseph de 
la Porte. Leurs enfants fiirent t 

fo. Laurent, dont larticle suit) 

A*« Jacquine Hardouineau , mariée à tioble Loui» 

de Rochebouet ; 
3®. Perri ne Hardouineau,épouse de Pierre Bernouys^ 

sieur de la Houdairie. 

IV. Iiaurent Hardouinbau, Ï". du nom^ écuyer, 
$ieur de Bobneuf, épousa Marie Pélissori. Il partagea^ 
avec ses sœurs , là silçcession de leurs père et mère , paf 
acte du 3 février 1 699.. Ses enfants furent : 

lo. René, dont Tarticle suit; 
.. s.^. Claude Hardouineau , fhort sans enfants ; 
3®. Laurent Hardouineau , écuyer, sieur d^ Boisoeuf'^ 

vivant le 22 août 162$, mort sans enfants; 
4^. Marie Hardouineau, mariée i Jean Girard. lit 

vivaient le 22 août 1626 ; 
5». Madeleine Hardouineau, mineure, ie 22 août 

1625. 

T. René Habbouinbau, ^^ du nom!!, écuyer^ épousa^ 
par articles du i5, i^onnus lé 28 septembre 1626^ 
devant Brizard, notaire à Montoire ^ Marthe Frédurew. 
Il en eut : \^ 

t^é Michel, dont Tàrticle suitf ^ 
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. ft\ ïlenc, qui fonde la troisième brîinclié, tap^ 
.portée ci -après; 

3t Renèe-Marrhe Mardomneau , morte filte avant 
le 19 juillet ibç)3; 

«•. Anne Hardouîneau, ma^îéeUacquejBrossard, 
seigneur de Langelonnière , morle avant fe aa 
avril 1718; 

S^ MàHeBanîotiineati,manée4RfnëJousseaume, 
«eigneùt de Sergitlé , d<nit postérité. 

V!. Midiel HxHOOumtAû, Pr. da nom/écuver; 
^ousa, par articles du 8, reconnus le 12 juillet 1672 
devant Foûcqué, notaire à Savîgnè-PEvéque, Calhel 
nne le Pefener, fille ile noble Jatques le Peletier et de 
Aenée Taron. îl en eut un fils et une fille î ' 

!«.. Michel , dont Tartirle suit ; 
a*. Cailierine Hardouîneau, mariée, t«. il Jacques 
Dangny ; :,\ 4 René Guitton, écuyer, sieur du 
Mortier, 

VIT. Michel HARDomiTEAû, TK du nom, écnyer J 
Wèa Lticë , le 3o novembi^ i68a, mort le 39 décembr* 
1726; avait épousé, lo. le i6 juin 1706, Marie Boumer: 
ûMe7 novembre 1711, Marie Prédureau. Ses enfanu 

Dû ptemiet litx 

!•. Marie -Anne- Françoise Hardouîneau, n^ à 
Lucé, le 27 mars 1707', mariée^ le ti février 
17226 , à Charles le Peletier , sieur de Feumussoni 
décédé le 29 juin 1774, et sa veuve , le a janvier 

Du second lit: ^ 

A«. Michel ^Jacques Hardoui^an', ëcuyer^né à 
Lucé, le 3 octobre 17 12, marié , le 12 décembre 
i 1744 , avec Marguerite le Vacher, morle te 2 oc- 

tobre 1781, U fut compris d^^ Tordre de la no- 
«6, 40 
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lit ' RlABWlUfcAV* ' 

hîe^ éonvoquèt kn M an», pour les éi^\$ g^il^ratit 
de 17899 et mourut le 9 aoât 17^9* H eut cinq 

a. Marguerjte-Simonne Hardouineau , i^ée le 
28 oct obre 1 7 4^ 9 marine à Sejppin de$ Hayes , 
dont postérité ; ' 

b. Madeleine-Philippe-rCHarTotte IJ^lrdotiineaa 
de la Vectîère, npe le ^8 décenilire 1747» 
morte le 14 octobre 1788; 

c. Julie . H^rdoi^iqejin ^ft. Ri^laume, née le 
x3 juillet 1754; 1 

J. £li$9)>eith>Fyap^)se l^ardouiae^u de I'Oft 
n?pis.t née 1(? 3 tfk^is 1756 , xs^f^rle Ip 7 «epr 
tembre 1806 ; .. 

€• Jeanne-Félicitjê Hardouineau, de la Deoî- 
sière,;née le 5 novembre 17689 religieuse 
bénédictine au Çhâteau-du-Loir^ dépédée le 

.3 août ^788 ; 

3^ Philippe 9 dont rkrticle suit. 

* 

Vin. Philippe HAHppyiiiEAV t 4ciiyer, né J^ i8 ja^ 
Irîer 172a, épous*|, le3o npvem^rç l'j^S^ SiaFÎe Çullère^ 
morte le 9 février j 781. II fut piaiptçQU dans a^ noblesse^ 
par sentence de Télection d'Orléans, du 17 septen^rf 
1774* Il assista t avec ses deui^, ^(s, qui vont suivre^ à 
l'assemblée des gentilshommes, réunis à Orléans, le 24 
jnars 1789, pour l'élection des députés aux^états gêné- 
fàm. Il est mort Le 4t| septei^bre x8oo , ayant pour 
planta: 

; iK' Philippe-Louli-César , qui suit ; 

a^. MicheUPfailipp^-Etienne, rapporte après soa 

aîné ; 
â^. l^arie-Phiëppe-Etienne Hardouineira , née le 

^7 noyeipbre 1747 » mariée , te 14 mai 1771 , à 

François Jofaânneton |^ sietir de Visy, mort le 

:^4^ynl 1796; 
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BAiiivoinivcâiii; ftlt 

4^- MAn^-^A^ne Bardouîneaudelâlrbibaudière^ 
née à Orléans ^ le 19 novembre x 749* 

IX. Phtiippe-Louîs-César, vicomte B'HiiBBOtJiiiBAU^ 
maréchal de camp^ chevalier de Tordre royal «t militaîrt 
de Saint-IiOuis , né le 12 octobre lySo, à Orléans fut 
reçu garda dit cdlrps du roi^ compagnie de Lnjtembourg^ 
}e xo avril 17^^^ et breveté cspHarne dé èaVàle^ie, té 
?x décembre X78&^ Il étarit de set^vîee à^fës du rot téi 
5 et 6 ectdbrcf 17^9^ Il âoli^à Gobteniz^ lé i5 août 
X79x^ Àtprhê arvoîr £iit la cafkfpagné de ^792 y avec soh 
corps y dans l'ariàéé dés prificès , ffèfés de Ldtiiè XVI ^ 
il se reàdit k Farmée de Condé et y fbt iricoi'pi^ér éant 
le a<^. régiment de cavalerie ndUe. Atfssitôl rafxivéè àh 
xpi Louis XYIII à KitgA , oïlr était k ^ât-fk^-géné^it dd 
prince de Gondé^ et^ d'après les otàféi Aê Sa mskleSîê y H 
.te rendit akiprès d'elle ^ le i&ititfi 1796/61 fttipaMicii^ 
UèretÎEienl altaehé à sa personne •• Le roï dtf gha t« teéét<9^ 
lui-méBae «dhcTàlftr de SafRt^Lciut^ ^ lè3i mai i^^ k Le 
« roi lui à accordé cette favsur disfi^^gtféef ^(kéïM irtfe 
» marque pa#ticu)iè|Fe de la sftlkfa«lk>iM qit'rl a èê ^3. 
ji services^ de ht pureté de sespridcif^S' ^ des fi^f eu Véi qué^ 
.1» dans toutes les occasions 4 ledit sicNil' d*liai^db^iA^tfu » 
» doonées^deson inviolable «ttaeh0ft#eAt^ et MtaMÉMt/t 
j» les )oteriées des & et 6 erelobt^ 11789. à ( Cêl^tlBëàf jfe 
xéceptioii , donné ao^ aïoni et par of^é eitpr^ du r6r ^ par 
jM. le due de Gutehe ,1e premier juinr r^^. ) Le' 5^ février 
>79dY le r6i hn aeéoréi^ I Bkrtfkeirib0tir|^^ \ë gnfde dfr 
JieutenantHeéldnél dé Cavalerie 4 eti^ettït dé éétoAél, 4^ 
Mittau^ le à& ^nvier lëcro. Après àvtiàf i^Çtt )«& éi-dréé d& 
sa majesté , et chargé par eifo de mlUtaiUMtf^ iiëpértantés ^ 
.il en prit con^é à Varsovie^ le 8 septetilke iSôu, Rentré 
en France, il épousa^ le a^ nié^vëmbre de la^méme année ^ 
Andrée - Çusanne r- MékHiie le Clerc de . fiMy ,. née à 
,Orléaiis,.le ^^novexnbre 1767^ 

A )a reptrée en France dé sa majesté Ijmh XTIII ^ 
ïe yiccMoite d'Hardomneân fat nMntné, le premier yiim 
a8i4 ^ officier sw^éiimu des Iptâts da éùtf^ du. roi^ 
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^1% raudouineau. 

coinp^nie de Luxembourg. Le 2^7 juin suivant ^ sa 
tnaji^sté daigna le nommer maréchal de camp , et lui 
donner elle-même la permission de quitter son service 
pour soigner sa santé. Il a suivi le roi à GaaJ ^ au mois 
de mars idiS. il n^a point d'en£aints« 

IX. Michel- Philippe «Etienne, chevalier B*Hab* 
]K)i3iNEAU , frère du précédent, né à Orléans, le 9 mars 
1761 , major de cavalerie, chevalier de Tordre royal et 
jmililaire de Saint*Louis , fut reçu garde du corps du 
roi , compagnie de Luxembourg , le 11 décembre 1777* 
)1 était de service auprès du roi^ ^ Versailles, les 5 et 
6 octobre. 11 se rendit à Coblentz, avec son frère, et 
ne s'en est presque jamais séparé pendant tout le tèms 
qu'a duré leur émigration. Reçu chevalier de Saint* 
t^ouis, au mois de décembre 1798, il fut un des cenft 
gardes du corps , détachés du ^^ régiment de cavalerie 
.noble de Tarmée de Condé, pour servir à Mittau, 
auprès de la personne du roi. Il y obtint le grade de 
*" major de cavalerie , le ao janvier 1800. Au mois àt 
mars 181 5, ne pouvant plus y être utile aux intérêts 
^du roi» en France, il se rendit, avec son frère, à 
Gand^ et y fut incorporé dans lé corps des of&ciers sans 
troupe, sous les ordres du général vicomte du Bouzet^ 
Rentré en France, et licencié en vertu de Tordonnanee 
du premier août 181 S, il a obtenu la pension de retraité 
àp liçutenaut colonel de cavalerie.'llaépousé, lesOmara 
.^786, Marie-Charlotte-Colombe de Pellerin de Sain^« 
, jLoup , née le 1 3 juin 1769, fille de Louîs-Victor-'Jacqueit 
4e{^elleri|i de Saint-Loup , chevalier, et de Marie- Ann« 
4e Tilly-^Blaru, De ce mariage sont issus; 

1?. Nm*« d'Hardouineau , reçu garde du corps du 
roi , à Mittau, le 3 janvier 1800; 
i t^. Philippe d'Hardouineau , chevalier 9 reçu à 
Mittau, par Te roi , garde du cfôrps^ comnagnfo 
de Luxembourg, k ;5 janvier 1800 , avec nrevel 
4^ lieutenant de cavalerie, expédié le mèEne four^ 
^ XbçvoU^ da Tordra loj^al de i^k Léj^aa-d!£[Qaa^ 
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r HAEDOUmEAU. 3l3- 

nen^, en 1814. Il a suivi le roi, à Gand, et est 
rentré en France avec S. M. Louis XVIil. Il con- 
tinue soin service dans la compagnie de Luxem^ 
bourg, où il est maréchal-des^ logis. Il a épousé , 
t le 6 mat 1817, Marie-Adeline de Gaigneau de 

Champ-Yallins. 

TEOISIÈME BHAHGHB. 

Vl.^cnë HARDOumsAU, Iï«» du nom, écuyerj. 
lecond fils de René !•'. , et de Marthe Frédureau, fut> 
oflicîerdans les troupes boulonnaises. U épousa à Louch, 
près d'Ardres, en Artois, en i()8i ,. Marie-Thérèse du 
'Wicquet du Bois du Banc de TEnclos. U en eut: 

^ écuyers , officiers au 
i^« Charles Hardouineau I / régiment de Luxem- 
^^. Henri Hardouineau, v bourg, morts sans avoir 

^ été mariés; 
3^. Antoine I dont l'article suit. 

s Tft. Antoine HAEtx>uiKEAU , I^. du nom , écoyer^ 
officier dans le régiment de Luxembourg , épousa , ^ 
Toul, en Lorraine, le 3 octobre lyao, Marie-Thérèse 
de Foumier , dont sont Issus : 

X*. Louis, dont l'article suit; 

sfi. Anne-Thérèse Hardouineau, née \ Toul, le 
3 mai 17^8, mariée , le 20 janvier 1764 , à Louis 
Olry, écuyer, sous -lieutenant des gardes da 
roi, compagnie écossaise. * 

VIIL Loub D'HAEDOmNEAtT, écuyer^ né à Tonl,^ 
ie 37 juillet 1726 , épousa, à Toul , le 10 juillet 1760,* 
demoiselle de Joqard du Magon. Il est mort en 1799, 
dievalier de l'ordre royal et militaire de Saint- Louis , 
brigifdîer des gardes du corps du roi , compagnie de 
yiUeroy. Ses en&nts sont : 

jL^. Antoine 9 dont Tarticlç suit; 



GooqÏc 
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St4 BE COLMOITt Dfe VATTLORÈIVIfAIfD; 

Pierre-Loiii» d'Hardoutiiéaù , né k Toul, le i5 jan- 
vier 1756 , marié avec Mai»ic-Jeaiinc de la Fram- 
boisière , dont 11 A eu deûH filles. Il «st itiort ao 
mois d^avril 1794; 

â«* Marie d'Hardouineau, née lé 8 décembre 1787^ 
mariée à N.... Matry de Qôunint^Urt. 

IX. Antoine uHAH^ôtliNBAU, )K du nom, che- 
valier, né à Tonl, le 3x janvier i755,,fqt capitaine 
dans le régiment de Pénthièvre, infanterie.. 11 a émigré 
eh 1791 , et fait toutes le^ campagnes de l'armée de 
Condé. Il y fut ^ièvemént ble&^é d^un coup de. feu à 
la cuisse , à Taffaire d^OberkamaUek. U é$t breveté de 
major d'infanterie, depuis 1798 ; chèVâller de l'ordre 
royal et militaire de Saint-Louisl U a épousé, à Toul», 
le 7 mars 1780, Thérèse Dlriôt clé la Corbière. De ce 
i)Mriage sorit issus: 

1^ Jeah'Antotne-Yalery d'Hardouineau^ chevalier^, 
né à Nanci ', le li décembre 1781 ; 

a^4 Joseph* Benjamin d'HardoifinoauL^ cl^lliA't 

^ nj£ à Toul i le 3 octobres 178& 

'*jirmes : dVgent , au griffon â^ SJ^Jew 



^ DE COLMONT DE YAULGRENNAND , famille 
originaire de Bourgogne, qui a fourni ptusieia^ ma- 
gistrats au parlement de cette province, des officiers* 
distingués aux années, et^toéiéui^ éhevatiersde l'ordre 
royal el militaire de Sainlr-Li^dis. 

Titres : celui de baron dans plusieurs actes ^ depuis 
environ un siècle ^ et celui de comic^ eu vertu d'oflf 
diplôme du 

Arme% : - . * 
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8ÀIlfT-2>niIS DE VBKVAIlfBS; 3ll 



8ÀINT-DEN18 DE VERV AINE ^ famille d^orîçîqe 
ckeraleresque , des anciens seigneurs de Saint - Denis-^ 
sur-Sarthon, près Alençon , q-.iî ^umônèrent en ii3a 
à Tabbaye de Shet , la tierce partie dçs dîmes de leur 
paroisse de Saint-Denis. 

La branche aînée s^est fondue* dans les malsons de 
BcHséon, vicomtes de Dinan , Longi^eit , QailleuU 

Là branche cadette a pris son surnom de U terre noble 
de Yervaine , qui lui vint par Talliance que Guillaume 
ée Saiot-Denis , seigneur de Saint-Denis-sur-^Sarthon ^ 
^ en iJ^%'i , pardevant le bailli d'Alçnçpn , avec Louise 
Tyrelf mineure d^une famille d^ Angleterre, transplantée 
fo Normandie, ensuite du malheur qu^eqt Richard Ty- 
rel, étant i la chasse d^ns la forêt de Windsor, dt 
tuar le r^i d'Angleterre, Guillaume *<> le -«Roux, son 
parent» 

. {1 q^existe plus de cette ancienne famille de Saint<# 
P^nk que demi individus qui sont : 

Marie r, ^«be -r Jeanne de Saint •• Denis de Verveine , 
fille QQique de SimonrAuguste de Saint-^Denis de Yer*^ 
veine » mort oomeiandant les troupes françaises , déta* 
chées de l'armée de Lally , dans la province de Nellour^ 
f»^a<b«l le siège d^M^dras , épouse du marquis de Bon-, 
vouloir , dont il y a postérité. 

£t {^oiiis^^Françpisç-l^ari^ de Sajnt-'Devis de Vieux- 
Pont et de la Touche^ fille unique de François de S^int* 
))enif, seigneur de Vieux -Pont, chef d'escadre des 
armées navales , veuve d^Anne-Paul-Louis- Emmanuel; 
comte de Gibon de Lesvelec , dont il y a postérité. 

. Serofces. Cette maison a donné des chevaliers à la suite 
lie Guillaume, à la conquête de F Angleterre en 1066. 

Des chevaliers à la si|i|e des ducs de Normandie, roâi 
d^Angleterre , au^. ijuerres de la Terre-Séiftte en togG. 
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Des chevaliers k b suite de Philippe- Auguste f\U 
hataille de Bovines en isi5* 

Deis chevaliers à la suite du roi Jean en i356 , à Poi^ 
fiers, où le père et le fils furent. tués, combattant à 
côt^ du roi , et enterrés aux Cordeliers » avec leurs écu»i 
sons 9 tels quHIs les portent aujourd'hui. ' 

Des gouverneurs de provinces , capitaines d^hommcs 
d^armes, chevaliers de Tordre du roi, gentikhommet 
5>rdinaires de sa chaii4>re , officiers-généraux de terre et 
de mer, colonels, chevaliers de Saint- Louis, et une 
infinité d'officiers dbtingués de tout grade , morts sur des 
champs de bataille. , 

Titres. René de Saint*Denis de Vervaine , châtelain 
de la Toumerie, capitaine de cinquante hommes d'armes, 
chevalier de Tordre du roi , Tun des gentilshommes de 
sa chambre , gouverneur d'Alençon et de toute celte 
partie de la basse -Normandie , commandant en chef les 
armées victorieuses de Henri iV dans cette province ,' 
fut créé par ce prince baron de Hertré , et pour récooH 
pense de ses services , gratifié de la jouissance des do^. 
■naines royaux de Beauraont-le-Yicomte et de Fresné^ 
Il avait beaucoup contribuév avec son fill , le colonel 
Sainto-Denis, à dégager le roi à la retraite de Caudebec; 
Il fiit assassiné à la veille d'être décoré du premier de-i 
gré des honneurs militaires. 

Odet de Saint-Denis , son fils , épousa Jeanne de Tourf 
liemine, nièce du duc de Rohan-Montbason. 

Malte. Plusieurs chevaliers (le justice avant 1600. 

^ Armes : de sable, fret té d'argent, au chef d'argent} 
chargé d'un lion léopardé de gueules. 



DANTHOUARD , famille noble, originaire d'Autoni 
( Voir les Nobiliaires de Bourgogne et de Champagne. ) 
Lp comte d'ÂntEouard, lieutenant - général des arméca 
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4ià roi 9 idspettent-géaârdl dWtiUerié , gïtild -^ officie^ 
4e la Légion * d'Hanneur , chevalier de l^ordue royal et^ 
militaire de Saint Louis, fit ses preuves devant M* d''Ho:-n 
«ter, pour entrer à TÉcDle MiHtatre en ijSii 

Son père , capitaine an régiment de Picardie , eut ht 
Txtnx de Saint Louia fort jeune, ]^uractio|i d'éclat^ quitta 
le service de bonne heure i» et épousa médeinoiselle d6. 
>V«trotiville ^ d-une noble et ancteaâe £um4e du Yer-*^ 
danois^ 

. Son grand père> cbevalier de l'^ordre mjral et mli-. 
laire de Saint Louis ^ mestre-de^camp de dragons > aprèi» 
avoir ^é quelque lems chargé des affaires 4q France en 
Suède j après la mort de Charles XII , dont il avait été. 
aide-*de-caiDp,,iifintraen France,, où il continu^ d'êlre 
lionoré de Tamilé du roi de Pologne ^ Stanislas > ain^i^ 
^a^il résulte d%ne gmnde qumitîté4s lettrésdece prifice. 
«t dé Charles XII , conservées dans la famille. 

Tùrè ^ celui de tomiç ^ eoâsatré par la charte^ 

Armesi écanelé a«x i et 4 dW , à trois écrevisses de* 
gueules ; au A coupé de gueules et d^mr ^ à Irois roaea^ 
dW bien ordonnées ; au 3 dW , à la pyMmide de aaUe ^> 
«c^ximpagnée ea chef d'usé étoile d'atun 



CARDON OU CARDONKË (M) de &iiidrdm> fa- 
toiîUe très^-ancicone^ui tire son nom t)e la vtll^ de Cm*- 
donne , en Catalopie ^ laquelle avait te titre de diichéw 
Les seigneurs de Cardoirae se nommaient origitiairement 
Pokh - Major de Car<k)Bnr-Aragon ^ et contractèrent 
des alliances avec la maison n^rie d'Aragon > et avec. 
les prificipales âmilles^ de l^£iûropeç cette ttiaîson est 
lellement aocienaei, quW troHve des preuves de «oift 
illustration tong^ems avant io4o : elle s^est ensuite di*^ 
wée en plusieurs rameaux qui s^éteadireat dans diverse 
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8iS i>£ cardok; 

À)ntrées du continent , et qui laissèrent fondre le prin*^ 
eipàt héritage dans tes maisons d^ Aragon , de Beaumont 
et de Monte*Major. -' . 

Parmi les plus illustres personnages de cette famille, 
on distingue Jacques de Cardonne, de la maison de 
Fôlch, -élevé , au cardinalat , par le pape Pie H , en 1461 ; 
il fut aussi ëvéque d'Urgel. Henri de C^rdonne, cardinal 
et archevêque de Montréal, fils durdùc de Cardonne, 
fut nommé vice-roi de Sicile par l'empereur Charles- 
Quint ; il mourut en i53o. Jean-Baptiste de Cardonae, 
évéque de Tort ose , mourut en X590. 
' Nous allons maintenant nous occuper de la branche 
qui, d'Espagne s'est transportée à Lucques, puis cq 
France 9 où elle rendit des services signalés à l'état, et 
qui se trouve consignée, ainsi que son origine , dans les 
lettres patentes du roi Henri IV, dont nous donnons ici 
littéralement copie. Ces lettres patentes n'étaient pas 
venues à notre connaissance, lorsque la première série 
du dictionnaire Vëridique aété mise en émissioti , et nous 
nous empressons de les faire comiaître , comme établis^ 
^sant l'origifie de cette famille et son extraction de celle 
des Cardonne, d!£spagne. 

Henry, par la grâce de Dieu, roy de France et de 
Kavarre , à nôtre amé et féal , le sénéchal de notre pais 
du Lyonnais, nos anïés et féaux, barons, gentilshommes 
et tous autres qu'il appartiendra : salut et dilection, 
notre amé Horace Cardon , gentilhomme lucquois , nous 
a fait remontrer qu'entre autres anciens privilèges que 
tiennent les •citoïens dendtre ville de Lyon; depuis les 
Romains, la noblesseet le négoce trafic en gros, aïant 
toujours été réputés et tenus compatibles , de tems à 
autre, ainsi recomnu et confirmé par tous les roys, nos 
prédécesseurs de louable mémoire, même le feu roi der- 
mm décédé qve Dieu absolve , non seulement suivit en 
ceci , la disposition et istentioo' desdits prétédens rois : 
Biais encore ^parcèrtaiue^bonne considération, les am^ 
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plifia par lettres-pateotes du trei^me novembre mille 
cinq cents huilante : voulant que ceux liez è$-paï$ étraiv? 
gers d^extraction noble, aïaat*coiilume de o^ocieif.Qa 
gros saqs déroger à Tancienneté de leur noblesse , lesif 
quels viendroient s'établir en ladite ville de Lyon, joiiisT 
sent des mé^es privilèges sans déroger par le négoce en 
gros ^ i Tancienneté de leur noblesse ^ pon plus que s'ils 
étoient dans leurs païs et coûtun^', tellement, qu'encqnf 
séquence de la volonté de nos- prédécesseurs roys f. ef. 
choses raisonnaUes , utiles à tout ndtre roïaume „ paf 
plusieurs arirâts rendus en nôtre conseil 9 et nos lettres^ 
patentes du dixième septembre mil six. cents^ deuf> 
quinzième et dix-huitième may mil six cents trois , neur 
.vième et onzième juillet ^ et septièo^e octobre mil six 
cents quatre, nous avions maintenus. tous ceux jlesquj^ 
se sont trouvez de ladite qualité, con^'e,les troubles .q^ 
se sont omestés, faits par la noblesse; geiailsjtioixvipjei^ 
de ce rdïàume^ selon Texigence id^&cas pré;^n4aQsrqv|!i^ 
y eut dérogeances, néanmoins au préjudice. ave;j[itf 
d'entre vous, prétendans ledit arrêt, let^tres-pateptçs.^ 
éti^ conçue et expédiée spécialç^nent au xkc^ des. B^-> 
visi , Gad^igne , Strozzi , Mascranny ^ Canlaviny t n^ 
devoir partant avoir effet pour ledit Horace Car^çn^ 
comme n'étant dénonmié ausdits arréls et lettres» ni 
iustifié dVncien .titre de noblesse , font difficulté de L& 
refonnoître; 

Sic que pour ne laisser p||is long-tems les choses. dou»> 
teuses, et ôter tous, sujets de cohtëstapion^ Tav^nir^ 
envers Texposant et les siens : requéra^nt à ce sujet trè»- 
humblement no$: lettres sur ce nécessaires. 'A ces causes^ 
est r^ nôtre intention n'est de restraindre lesdits prL* 
vilégjes et usages à des familles et hooneurs particuliers.; 
ro^is bien en faire joiiir ceux lesquels se trouveront dans, 
les cas et.quatîtez requises. Ledit Horace Cardon notri; 
ayant dc^ donné, eh quelque £içon, des, marques. d& 
son origine par ses déportements et courageuses défense^^ 
avec cent hommes par Lui comioandéa^ et empéehé Ui 
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surptS^ qHë ^6s ennemis* , apellea àë k ligae ^ rouki^ 
rënt tenter poôf entrer pat* leq^ftftier et porte d'Ainai^ 
et se rendre toatt^es tde tidtredîte ville de Lyon , comme 
encore ecl l^itilitiâtloh et tiëgodâtîoh que fitledtt Horace 
Cardon, pour )a rédUctioil de ladite vili6 en notre obéis* 
faince : cotilrile aussi fen tëftain voyage qu'il à fait' par 
lios ordres eti Itélie et Espagrte , desquels tious avons su- 

Îet d'être satisfait r de TaVis de tiôtre toriâeil auquel nous 
ivons fait voir l'acte de dëckit-aèiort d'Oetaviô Samiari^ 
èbtisul pour la-natfèiiluèquoi^,' 'résidant en n^t^e dite 
ville de Lyôh'iVèé éfflnhdtioil, ledit DtfÉ^acé Cardon 
être fih dë^ Joie^h Ciifdiony et ÛfhÀeihâ Andrjoly; 
lëSd Joseph fils de PiéHiaud6 rdïch llâydr dé Cardona, 
Vnn des capttilineii 9 commandant kHroupes aragonoi** 
'9eé f envoyëès au' seeouirs dé' la t^pufalique de Lutques ^ 
lèf^u'ellé fiit attaquée par le duc de Modène, et ladite 
f sabêtfaa Andi^oly , fille dé Sébastiàno Andryoly, d'aa^ 
idèhne et ïioblé extraction, Sergent -major dé toute 
Vkrîtiée dé ladiife Vépdbiit}yé^ lësqiielè ëtàtit demeureâ 
m pàtiVJreté et cblirgéis d'etifaUt^. Lès pluà avancés en 
3^ étant ént^é^ an ^e^vleé dés prtnc!c>s dMtalié : ledit 
If orace Cai'doti avèil ëtë amené èî) ladite ville dé Lyon 
pour y négocier "en gfôs^ ttidsi qèé l^^tï Woit fait déplà- 
Isiears autres cadetà dès plus rtbbte^ familles de la Tbs* 
cane, ruinées par lés ra^cfèntrë^ dés guéries et désolations 
d'Italie : le brevet expédié au conseil d'Aragon, par 
lequel il apért ledit Fernando dé Cai>dùna être méconnu 
Issu de catâéts dé 'la brliéichè dé Folch Mayor de Car^ 
dona : cèc'tificat du prévi5t déà mâtft:hands et échevins dé 
nôtredite Ville de Lyon , délivré lé dijrièihe décembre 
ïnîl six cents quatre * Contenant ledit Horace Cardon^ 
n'avoir fait trafic et hégoce de llbt'aîrié (k) qu'en gros^ 



(1) L«s gratkds-ducs de Toscane ont fait fleurir la librairie |^ 
el Laurent de Médicis envoya Jeai» Lascaris, constantinopoti-w 
%ua çQ Asie «t 9U Grèce ^o«r y recueillir les plus (istiae;«f^ Vkp 
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et- envoyé dsns les* païç étrangers ^ particulièrement en 
Espagiie et en Italie^ t^pt.^iK^n détail ni débit particu*' 
lier, et non qui puisse être réputé contre la teneur' 
du. négodç .en.' gSroJ, av<Jir vécu toâiours fort noble- 
ment , comporté en bon et naturel français affectionné 
pour la chose publique, et autres pièces justificatives de 
tout ce que dessus^f éiiâébées sôus^ lé contre-scel de 
Hêtre cfeâkicellérie, N^s vous ^mandons, ordonnons et^ 
cormnandmis que ^ôiiiayéeà rei^nnottre, et tenir ledir 
Hôcabé Cârdoti p6kt'>9m et légitima ^tittlhômmev et' 

.. dte k maisènde P«Aeh Mayor de Gardona Aragon (i) 
sans aùkibilè dëit%e6<idB : tômiti^ a<^s te reconnoissonr 
et tenons pourtelfà ses {lireib^ à lé cpn vaquer admets 

< tre parmi vous ; dans les rencontres que l'occasion se 
présentera ', vourf fàisaill défenses irès-erpresses , ct'^ à 
tous autres dis é[uelleé qualités et'èdnditit)hs qu'ib soîeht' 
défaire aucun trouble ni i^ttipéchement, sôbs quelque 
prétexté qiie fcè Sôit âudil Ôôrâte Cârdoh. Mandons à 
nôtre lîeùtenâni-généî'âl et HÔti^e ^énéc^hal de Lyon , ' et* 
à tous atftfes noS éfBcïèrs it justiciers qu'il "appartiendra 
de faire joiiir' ledit Hôi'à^fe'tât'àdh de reflet et entière 
e;[écution des {présentes : car tel est nôtre plftisir. Donné 
à Paris ie Huilièîrne déeieihbré mil sit cents cincj , et 
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bIlotbè;qu^-i et.eprichir la librairie que son, père araît corn- 
me^icëe. it «n apporta 4es livrés non-sëulemént rares , mais 
uniques qui ne se pouvaient trouver ailleurs. Lés {iapes Léon X 
et, clément VU y contribuèrent aiissi parleurs libéralités, 
Voy: ie Tbéàtre du Monde dé 1^44 , page 334; 
' (i) De ^ettê tnai<on,4l'y a eu des cardinaux ^ divers prélats, 
l4«tteiîrs ^dttvievÉeu^ «de province^. £Uç a fait alliance avec* 
les empereurs grecset rois d'Âràigon, Hist. Reg. Arag. Moreri, 
rois 3e~Pbrtiigal et prilTcërdu îJaint-Empirr, Hist. génér. du 
Père Anselmeytroisièmeédiition, tom. I» p 65a, tom. VIII, 
pages 36f 37, 38.- FM Juris^rudeniia héroica Bruxelis anno 
1G68 , pour voir ceux de cette maison qui ont eu le collier de 
l^TeisordOr. . 
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de nôtre règne le dix-septiènie , stgn^ HEnaîr ; et phif 
ba», par le roy , Pottier. Scetlé dà grand sceau de cire 
jaune. ' < , « 

Nous allons donner la généalogie^de la branche Uans-« 
plantée en France. 

I. Ferdinand J , FoIiCH-Major de CABj)Oiftf A^-ÀEAr 
G019 ou de Cardonne , lut Tua des capitaines qui com* 
l|l^ndaien^les.trDupes.ara^naiàes envoyées ^ao. secours 
delà république de liuçques, loisqu^elk ft^tat^q^ée par 
le duc de Modène^U Biourutà^LftqqMtSf où il eut pour, 
successeur, en ladite ville, Joseph q^i suie, et. qui était 
le seul de ses fils puîéés, qu'il eut ame|ié4''Ëspagat. 

IL Joseph I , FULCH BE CARDOlOïA-AaAGON , puis 
connu,à Lucques sous le nom de Cardony ; avait suivi 
son père dans Fexpédition dÛtalie, et épousa » à Lucques, 
Elisabeth Andryoli , fille d% Sébastien Andryoli , major 
de toute Tarmée de la république. Joseph quitta ensuite 
le territoire de Lucques pour passer çn France , et vint 
s'établii^Lyon. Il avait eude>oam|tciage: . • 

1». , 2^. \ 3». Trois fil? qui rcstèretit, au service 
des princes d'Italie; 

4*^- Horace F'olch Cardonj , plus connu à Ijoa 
sous le 9om de Horace Cardçn , était encore au 
berceau lorsque son père/ Vamena d*Italie en 
France. 11 fut seigneur de IaKoche, et défendit^ 
à la tête de cent hommçs ^ la pprie.d!Ainay de 
Lyon, contre les ligueurs. Il fiit recomi?Eiandabl«^ 
par sa. munificence (i).et sçs grands biens i et 
mourut à Lyon , le %i juin- iS^t^- U eut dellarie- 



(x) Il employa un mîltioo à la dëcoratîoii àts ëglfses, atr 
soulagement des pauvres , à la commodité et à davantage àé 
publît; tes grands et magnifiques greniers de la Charité « h 
beau puits de la grande rue de THôpital, le gtiand'Collége» 
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' ' Dupin , son épouse , plusieurs enfants , qai mou 
rurent avant lui. m 

5°. Jacques , qui suit : 

6^. Judith , qui resta à Lucques , où elle fîit reli-^ 
gieuse dans le couvent de la Conserve ; 
V 70. N.... , femme de N.... deBelly. 

III. Jacques I, FoLCH DE Carbou, défendait, le 7 
février 1594, la porte de la Guillotière de Lyon, contre 
les ligueurs, dans le même tems que son frère Horace 
coinbattait â celle d'Ainay. Il épousa, en i6i3, Lucrèce 
dé Strozzi , fille de Léon de Strozzi et d^Izabeau Chio« 
nachi. De ce mariage sont issus : ^^ 

1^. Jacques, qui suit; 

2^. I^urent, baron de Sandrans , qui fit dîx-sept 
campagnes; savoir : deux en qualité de mousque-* 
taire, et quinze en qualité de capitaine dans les 
régiments de Navarre , de Roya\^e-Infanterie et 
d'£staing. Ses commissions de capitaine sont des 
34 février 1662 et 4 septembre 1681. 11 fut em- 
ployé à porter des dépêches secrètes au comte 
de Fuensaldagne , gouverneur de Milan , à l'oc- 
casion du mariage de Louis XIV , avec Pinfante 
d'Espagne. Son passeport pour son retour en 
France, est daté de Milan , du 28 juillet i658, 
11 mourut sans postérité. 

3*. Marie, religieuse de l'abbaye royale de Saint- 
Pierre de Lyon. 



le magnifique choeiir àe» P^nittnts du Gonfalon, le monastère 
deBlie,.!^ égli$es et les maisons des Pères-Cordeliers et de 
Saint-Josephy de la place Louîs-le-Grand, et je ne sais com- 
fcien d'autres lieux publics, où Ton yoit ses armoiries, sont 
4e$ monuments de sa généreuse piété. 
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IV. Jacques tl Folchdë Cabdon, seigneur die là 
Roche, chevalier de l'ordre royal de Saint- Michel ^ 
prévôt' général .de Tancien gouvernement des provinces 
du Lyonnais, frorez et Beaujolais , épousa, le i4févrîei' 
1644 j Claudine du Fenouil , fille de Michel- Antoine 
du Fenouil 9 et de Marie Girard , dont il eut: * 

1^. Antoine, tué au siège de Besançon, en Franche^. 

' Comté, Fan 1674; 

a?* Laurent, qui suit; 

3^. Catherine, morte sans alliance; 

4*- Marie , mariée à M. de Triquot de Belley. 

Y. Laurent I^Folch de Gardois , seigneur de h 

^oche, marié, le 21 septembre 1677, en la chapelle 

archiépiiscopale de Vienne, en Dauphirié, avec Clcïnence 

*de Quinson, fille de Louis de Quinson et d- Antoinette 

de Yillars , dont sont nés : 

!?• Jacques-Gaspard , qui suit ; 

2<^. Mari^, femme de messire Jean Chàpuis. 

VI, Jacques-Gaspard I Folcîh db Cabdok , baron de 

' Sandrâns et seigneur de la Roche , officier au régiment 

de Lyonnais , marié, le t4 mars 170a , avec Benoîte 

' Bellet, fille d'Antoine Bellet et de Marguerite Blancfaard| 

dont il eut : 

10. Pierre- Joseph , qui suit ; 

SL^. Jean ,qui a servi dans le régiment de Grondrin,et 

de qui sort la branche des bfirons de Sandrâns; 
3\ Marie-Gaspard , ofBcier dans le régiment de 

Lyonnais, décédé sans alliance; 
4** Marie, morte sans alliarfce. 

yiL Pierre-Joseph 1 , FÔLCEt de CardoV ^ seîguedr 
de la maison de Rillieux, en Bresse, a^rri dans le 
régiment de Boulonnais ; marié avec Blaridine de Palla , 
fille de Jean de Palla ^ et d'Anne Jacquier ^ de laquelle 
il eut; 
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ï^. Clause ^ ofBcîer au réghnMl ()é R^^*Italiten , 

servant en A.aiépkfiie^, en 1783; 
^0. Pierre 9 chacloyié (FMna^ , à I^nh»; 
3». Joseph , officier au régiAsenl de Hoyal-*l¥aUen ^ 
4**. Rasûe- Fra*içoi&-M«irié j , 
B?. Antoinette ; 
. 6*^. NïaFÎéç 

7\ JosépWnc-AntoiiiélWr 

Branche des tarons de Sandrcuù. 
Vil. Jpan ï". FOLCHDE CAaO(PNyhar<m <i6 Sandrans ^ 
second fils Je Jacc^ues-Gaspard I , a senâ da^s le rëgiihent 
de Gondrin, et fait la souche des baron» à% Sandrané. Il 
a épousé Marie- Anne Vingtdex, dont il eul : 
1^. Joseph , qui suit; 
a<». François, officier aU réginMot réfointlé' de la 

Marck; 
3®. Jean-Benoît 9 qui sfrvslit d^s le» Mousq^e« 
laires-Grls. , 

YHl* Joseph 1 Fo»tc»!rriiÉ CARborr^ Ba^i»ôrt de Sandrans^ 
a servir quinze ans^ dans le régi mien t de Fokou , imîot- 
poré dans Rohan-Rochefort ; en 17% f if firt déptrté de 
la noblesse de Bres^ ^ aux éta^s-^génëfanik ^ dû \\ signala 
son attachement et\on respect pour Itf roiy eh votant 
constamment contre tobsies actes qui pouvaienè aififaibltr 
râutorilé royale , et il ne se réunit à rassemblée ^ qud\ 
sur l'invitation expresse de S. A. R. monseigneur lei 
comte d'Artois. iF épousa ÊTisaBelh d'Artdelin (i)^ de 
laquelle il eut: 

, tf. Itvtkti^m \^ 2XS^mtoht^ ^ll^y détédéj 

û»; Jiean^FranigokhLéuis <) rté au diâ'tleau de Sah^» 
dhauff^ le aâ sepfftffftftre 17=^4, décédé'; 

, 3». Pari*Franç»is^< d»n% P^rHclè vimlra: ; 

M 4»i. J1rfes*-Ar■îa^*d- Jxyufts , décédié'; 

"{yY 'OifÈiè fttîiHle p<Mé, sur un cliamp d'or, froîs- petitf^ 
nnwtUtf àtfém^fX^ : ^oat' soppdrts d^Ui nègres. 
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3^6 ALEXANDHS. 

5*. Alexandre-François-Catherin, né le 12 jâhvier 
1787 , a fait ses preuves pour entrer dans t^ordre 
de Malte , et a servi dans les gardes du corps 
du roi en 1814 et 181 5. 

6^* Louis- Dominique, décédé^ élève è Pécole po^ 
ly technique ; , 

7». Paul -François-Frédéric , né en juin» 1795, a 
servi dans le 4*« régiment des Gardes-d' Honneur; 
puis dans les gardes de MoitsiEUR ; il est main- 
tenant capitaine-lieutenant dans le 5*. régiment 
dHnfanterie de la garde royale , et chevalier de 
Tordre royal de la Légion d'Honneur ; 

8*» Françoise, née le 11 avril 1776, morte; 

9^. Qaudine-Vicloire-Ernestine, née le 26 octobre 
1778, mariée à Joseph- Etienne Royer du Pré, 
écuyer, chevalier de l'ordre royal de la Légîon- 
d'Honneur, et directeur des contributions di- 
rectes, à Marseille ; 

io<>. Charlotte-Caroline de Cardon de Sandrans; 

ii<>. Augustine-Benoîte de Cardon de Sapdrans. 

IX. Paul-François, I*^ du nom DE Cardon, baron 
de Sandrans, né au château de Sandrans, le 24 novembre 
1781 , commissaire des guerres, est actuellement sous- 
intendant militaire* 

Armes : d'or , à trois fleurs de cardon ; deui licornei 
pour supports; couronne de baron. 

ALFlC'ANDRE. Lettres de. noblesse enregistrées au 
parlement et dans les autres cours souveraines de Paris , 
accordées le i". juillet 1668 , à Claude - François Ale- 
xandre , en considération , disent ces lettres , des ser- 
vices rendus par Jui à l'état et au roi , dans plusieurs 
missions , à lui confiées , tant en Allemagne qu'en Ao« 
gleterre, où il négocia en 1662, le« traité d'acquisition' 
de Dunkerque , et pour jouir lui et ses descendants , à 
pihrpétuité , de tous les privilèges , honneurs et préror ' 
" 'ntives attachées à la noblesse de nom et d'aunes. 
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' Armes : d'or^ à un loup assis et contourné , de sable 
lampassé de gueules » et un chef de gueules , chargé de 
trois quintefeuilles d^argent. 



BÀBIN DE LIGNAC. Cette famille est ancienne et 
originaire de la Marche. Depuis le douzième siècle , on 
la voit répandue successivement dans les provinces ie 
Saiotonge, d^Angoumois, de : haut- et bas Poitou et de 
Berri, où elle s'est toujours alliée à des familles nobles 
et anciennes » et où elle a possédé plusieurs fiefs consi- 
dérables , dont elle a porté alternativement les noms ^ 
avec celui de^Babin. Depuis les tems les plus reculés , 
les sujets de cette famille paraissent avoir constamment 
suivi la carrière des armes ^ et ib s'y sont distingués 
autant par leurs services, que par Içur dévouement aux 
rois. 

On trouve qu'en 132O9 Baudouin du Plessis, dit du 
Morf, seigneur deLoriaque, en Chypre 9 (fils de Laurent 
du Plessis , seigneur du même lieu, de la maison du 
Plessis Richelieu , et d!lsabeau du Rouvre), épousa Al^x 
Babin (i) , fille de Henri Rabin , chevalier de la pro- 
vince de la Marche , et que Helwis , leur fille , épousa 
Benaud de Soissons. 

La plupart des titres et papiers de cette famille ayant 
été pillés et brûlés dans la révolution, elle n'a pu établir 
son ascendai^ce quant aux six premiers degrés , que sur 
des documents historiques , et des notes qu'elle a con- 
servées. Le troisième degré est prouvé par un titre ori- 
ginal en parchemin , de l'an i4o4 9 qu'elle possède; 
mais à dater du septième degré » jusqu'à nos jours , la 
filiation est établie sur un grand nombre de titres , qui 
nous ont été exhibés. 

(i) Voyei rHisloire de h. Mojiarcbie Française ^ 10 toL 
iii<*foL , et l'Histoire des Grands Officiers delà Couronne , 
par le P« Anselme > tome 11 , page S09, et tome lY, pa^^e 870.. 
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3:^ 3AMN I>Ë I^HA^. 

I^ FraBÇois $AI^11V » éwJjWf Usu ^c J^wb Baiûnt 
çhev^UejiC , 4p0t m yipsk% .<fe( purlesr , vivait en *iJoo. il 
eut pour fils : 

IL Jean Babih» P'. du nom, éçuyer ,. connu par 
une procuration pour rendre hommage en son nom| 
quHI donna le ^ -octG^b^^^^So, Il eut pour Qhi 

Uh ^eaggi^AW^t U'. 4i9 o^m ,ohevalier, capitaine^ 

. Chevr^ii;^, ^en PoUpu^ f» i^oa. Il fut présent^ âvce cette 
.IP^jqi^ ^cjuaUtéj à UM Accocd Ait le iS arril «4^9 ^^^ 
jjÇf^p de f^ontfiiie^ y Tikîoé, Jea^ <k Fontaines, le jeune, 

jM?fli |ri^ H Aiû ^ Meoulpn , écuyer, au sujet de cer- 
taines ^evav^ç(es eo greiiis et en ckvok, que fespracmer^ 

'49v<9i«At.^vi4U Gmàf^Memdim' (OrCgiRael.) Jean 11 eut 

'powfik.; 

c«f. Jacques., Tatné, qui suit; 

. afi, Jâeqves fiabin, le jeune, vivant en i4€7« 

. ly. Jacques Babik,, j[*r. 4u np^n^ ipwy^, j^nwiten 
celle <juajiié, avep 4^^ue.s, le jeunf ,.^ow fribic^ ap ton 
é,l àrrière-bap de la n^bje^ftç des pravi^oo^ dii Pi^iHou • 
dp.Saintonge et d'An^umois (ji)^ sou« lé» prctew dtt 
seîgnejur.de TAi^le.. U e\Jt pour SU; 

1^. J^cqpei S«bîjn, écqyer, qui servit au bsn de 
Saintonge et Angoumois , çoftvequé «n i533, «I 
p^UriAt «#n« postérité; 
9>^. PJhilîfpie^ 4onl Toricie suit ; 
* 39. Abel fijJbftQ, Bçigaeor de ii Beissîère, vivant 
^n i5i4. 

V. Phltippc Rabin, ëcûyer, seigneur cLei'Hpmxw» 
épousa , vers l'an ; 54o , Catherine de la Cubai | ou i^ 
4a Couftmt, dont il Cijt,^ 

1®. Jean, dont IVtJcle suit; 
, (î) Voyei le Rôle d^ çp Ban , iiopr^m^ ^ j4%i J?* ^ «' 7* 
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r>.'Boi^)seotiirc£abinTécaver, vivant en i5g8, 
mentionmé dans les observations ^Telet, sur là 
coutume de Poitou, art. siS , pag. 362. 

VI. JeanBABiN, IIl*. du nom, écuyer, seigneur de 
t*Hoimne , épousa, le 4 niai iSgo, demoiselle Isabeam 
it la Guërinière, fijle de Pierre de la Guérinière, 
écuyer, gentilhomme ordinaire de îa chambre du roi* 
De ce mariage est issu^: 

VU. Jacques *Eabiw, 1ï«. du nom^ écuyer, seigneur 
des Forgeries , marié, 1e4PQâi^65^f avec Jaccjuelle 
ée Martin, dont H eut: 

VIII. Jçan'BÀBiN, IV«. du ^lown , éwijyer^ «p^eur 
de Banville , de Barbezi^res, de la BrQi^Bse-AtQdqyé , et 
autres lieuic (diocèse de Saintes), officier des g«n^ 
darmés de |a garde ordinaire du ro^» ;martié , je n^* mars 
1688 , avec demoiselle Esther Séguin. M fut nommé 
brigadier au régiment de Mar^l^ „ jle ^3 ntars 1704 9 
et ainsi quMl appert de la lettre du maréchal deCbamilly^ 
djitée de la Rochelle., ainsi conçue; 

« Ayant résolu , pour le biexi du service , d'establîr 
» des brigadiers d^nfanterie dans nos ^niUces, j^ai aru« 
I» monsieur, ne pouvoir fjj/e un ip^illeur ^choix rçie da 
» vous, ppur commander la brigade de Civray et de. 
» Charrou, persuadé qu'on ne peut rien faire de mieux, 
» que dVstablir en cette charge un aussi digne sujet que 
» vous, Cest à vous de voir ce qu'il vous convient, 
». ayant chargé M. de Vervins de vous remettre la com- 
» mission, en cas que vous Payez pour agréable , n'ayant 
V £11 yjie xjue de vous foire plaisir en ceci. Personne, 
» jUQXidetiTtt la'étant ^pUis À vous que (^ signé) le maréchal 

Ihi cerlificat de M. de Vérac, lieutepant-général du 
Poitou, Aité du 20 août 1702,, prouve que ce mé.mje( 
Jean Babin servit sous ses ordres , lors du ban convoqué 
cette année, à Niort , par ordre de Louis XIV. DeuK 
quittances du receveur des tailles de Cognac , en dat* 
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du ±6 février et 2.0 mars lyoS, attestent que M. Bîgon, 
intendant de la Rochelle , Tavait aussi compris au rôle 
des nobles et privilégiés* '" 

Jean Bal>in de. Kanville fut nommé colonel du régi- 
ment de Marsillac, par commission de Tan 1707, qui 
lui fut adressée par le marquis de Vervins, et signée de 
ce dernier. Il a eu de son mariage , Jacques fiabin , 
qui suit. 

IX. Jacques Babii^, III*. du nom, écuyer, seigneur 
de Barbezières,^ ofBcier des gendarmes de la garde ordi- 
naire du roi, épousa, le 19 avril 1721 , demoiselle 
Charlotte le Large de la Drajonqière, fille d'Honoré- 
Pierre le Large de la Drajonnière, écuyer ( décédé en 
1731), seigneur de Lignac (1), de l'Aâge-Coué, le Pin- 
Trémouillois , les Grands-Breux et autres lieux , capi-^ 
laine d'infanterie au régiment d'Anjou , et de dame 
Charlotte de Mortemer-d'Herbôuyille, décédée le i5 np^ 
vembre 1734. Son épouse Charlotte le Large de la Dra- 
jonnière était sœur de Joseph-Adrien le Large, dit l'abbé 
de Lignac , auteur de plusieurs ouvrages , et de demoi- 
selle Marie lé Large, épouse de François-Antoine de 
Mallevaud, écuyer, se?gneur de Marigny, conseiller du 
roi , son président et lieutenant-général au siège royal 
de la basse Marche. Du mariage de Jacques Babin et d^ 
Charlotte le Large , sont nés : 

1®. Joseph- Adrien , dont l'article suit ; 
.2^, Jacques Babfn, écuyer, né à Banville, le^S no- 
vembre 1734. 

(i) C'est par cette alliance que la seigneurie de Lignac est 
passée dans la famille de Babin. Joseph-Adrien, ils aîné de 
Jaccpies III , est le premier qui ait ajonté à son nom celui de 
cette terre, située au bourg de la commune de ce nom. Avant 
la révolution, la paroisse de Lignac était en Poitou et M^rcbe; 
3ujourd*hui , elle forme une des plus grandes communes diK 
département de Flndre. Elle provient de la maison de la Tré-^ 
Woïllc. 
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X. Joseph-Adrien BABm de Lignac , chevalîe*', sei- 
gneur de Lignac, lès Grands- Breux , Hënaut, PAâge- 
€oué et autres lieux, né à Ranville, diocèse de Saintes^ 
le 3b mars 1 729, décédé au château de Lignac, le 28 sep- 
tembre 179S5 épousa, le 19 septembre 1757, noble 
dame Marie d'Oiron , morte le 5 Janvier i8o3, fille de 
messire Pierre d'Oiron, chevalier, baron de Gouzon , 
seigneur du Verger, Lusignan , Seguières et autres lieux , 
et de noble dame Louise de Lusignan. De ce mariage 
sont provenus : ^ ^ 

i*^,^ François Babin de Lîgnac, chevalier, né à 
Lignac le 3 août 1768; il entra, vers 1775, dans 
les gendarmes de la garde ordinaire du roi , et. 

' mourut à Lunéville, où son corps tenait garnison 
en 1781 ou 1782; 
a^. Jacques, dont Farticle suit. 

XL Jacques Babin DE Lignac , 1V«. du nom, che- 
valier, seigneur de Lignac, l'Aâge-*Coué , Lavaud, Ki^ 
boteau et autres lieux , naquit à Lignac, le 3.3 mars 1760I 
A Tépoque de la révolution , dévoué à la cause du roi , 
et de la monarchie française, il émigra avec la noblesse 
de sa province; mais, par l'état de sa santé, obligé de 
rentrer dans ses foyers peu de tems après les avoir 
quittés , il ftit traduit devant le tribunal révolutionnaire 
de Paris , où il fut condamné à mort comme éhiigré 
rentré, et guillotiné le i3 pluviôse an 2 (2 février 
i^qS) (2). Il avait épousé^ «n 1786, noble demoiselle 
Marie-Catherine- Agathe Regnaold de la Soudière, 
fille de N.... Regnauld de la Soudière , et de dame 
Françoise le Gardeur, son épouse. De ce mariage sont 
isinis: 

1**. Joseph- Adrien-Madelai ne-Françoise, qui suit; 

a?, Joseph-Melchior Babin de Lignac , chevalier , 

né à Lignac, le 'i4 mars 1793. il est entre au 

(i) -Voyez le Dictioniiaîre -<iles Crimes commis pendant 1^ 
révolution, par L. Prudhommci tome I, pa£;e 3o. 
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service , comme sous-offieteK , dans b ié^oif dé 
rindre, le 5 janvier 1816 ^ pois est passé, at^eé 
le brevet de lieiatenant de cavalerie, daros les 
gardes du corps du roi , compagnie d^Havré^ 
le 8 j,uin 1817 ; 
3^. Marie-Pauline Babin de Lîgnac, née à Lignac, 
le i*". avril 1791. Elle enlra pensioBfiaire che^ 
les Ursulines à Poitiers, à Tâge de douze ans^ 
et se fit religieuse dan5 ce même ordre, k Touts^ 
en 181 4- Depuis cette époque elle s^est vouée à 
l'enseignement de la doctrine chrétienne. 

XII. Joseph- Adrien-Madelai ne-Françoise Bâbin de 
LiGNAC, chevalier, capitaine au corps royal de l'état- 
major, et chevalier de l'ordre royal de la Légion-d'Hon- 
neur; est né au château de Lignac, le 19 septembre 
1787. Il a épousé, le 9 juillet 1818 , Augusti ne-Flore- 
ArpoUonie Thibault de la Carte, fille de Henri-François, 
marquis Thftbauh de la Carte, la Ferte-Sénecterre , ma- 
réchal de camp , chevalier dé Tordre royal et militaire 
de Saint-Lowisy décédé à Tersailles, \e ri janvier 1819, 
et de dame Jeanne-Marie Aitoetot , son épousé , décédéc 
à Versailles , le ai avril 18^7. Be ce mariage est iâsik : 

Henri Babin de Lîgnac, né à Paris, le 20 juillet i8i9< 

£rr 176A, celte £imille subsistait encore en Poitou, 
en plusieurs autres branches ,. savoir : 

1**. Babin des ArditlieA, dont Paul-François ftabîù 
des Afdilliers , écuyer , conseiller du roi , audi- 
teur en la chambre des comptes de Bretagne; 

2^. Babin dé la Chevalerie, dont Mathurin-Josepti 
Babin , écuyer , seigneur de la Chevalerie , con- 
seiller du rai', auditeur en la chambre èts comptes 
de Bretagne; 

3^. Babin de Bretinières , dofit Jacqués-Atekandre 

* Babiti y seigneur de Breûnièfies^, conseiller du- m 

élu en: Télectioa d& Eontenay^lë^Idnite ; et' Biosr 
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' *S^ïn, tbus enfants de Frariçois-Ycnant Babiii , 
seigneur des Ardilliers, cpnseiller du roi, au siège 
royal de Fonlenay , fils de Jeaa Bahin , seigneur 
de Belmont , conseiller 4u roi el^ élu en i'électioa 
de Fontenay; 

4^. Babin de Puyrocber, dont liOuis-*Claude ^bin , 
seigneur de Puyrocher; Bierre Bakin , prêtre,-, 
doyen de Bressuire ; Madelaine Babin , veuve 
(1762) de .Henri-Louis de Lafbnd: Pierre- Fran- 
çois Babin ;. Suzanne-Catherine Babin , épouse de 
Micbel Brossard; François Babin, décédé époux 
de Marie Loyauté , et pèrë'de Louis , J^arie et 
Marie -Catherine Babin, la première, mariée k 
Charles-Auguste de Mouillebert, chevalier, sei-* 
gneup du Lys ; lesdits Pierre et Louis-Claude • 
Babin ; et Madelaine Babin , enfants de feu Jean-^ 
François 9abin, seigneur des Arsonnières con* 
seiller d^ roi , élu en l'élection de Fontenay , 
fils de Jean Babin , seigneur de Belmoiit. 

Arm^ • d^rgen^ , à quatre huf^lf n d'azuf ; k troii 
c|)evrons 4Vg^t , brocha^^ts sur le tg^V 



DES CHAMPS 9 maison du Bourbonnais. Le nombre 
de ses branches y dé^ign^es par le nom des terres q^'elle^ 
possédaient en cette province, prouve qu'elle j subsistait 
depuis long-tems. Cçs divers raineaux étaient connus 
sous les noms de des Champs de Bisseretf des Champà 
de Fraçier , des Champs de Saçigny , des Champs de la 
Vareiane^ des Champ$-4e l^ilaine^ desJChamps de Verneix^ 
des Champs des Varennes^ des Champs du TUlouxy des 
Champs dfs Clpyohs. Cette i^a^Ulcf four):iissait de 1776 ^ 
^ 17^5, plus dp yiqgt officiers ^u ^rviçedu roi, doof 
plusieiirs étaient officiers sup^içurs çt dkevaliers de 
&ÛDt-»Louis. 

16 43 
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QaetqaeS'Utfô là disent ancienne , et origjinàire de 
Champagne ; maïs cette prétention ne paraît pas fondée » 
puisqse sous le règne de Louis XIII, Etienne des Champs^ 
gentilhomme de Gaston , duc d'Orléans , fut anobli , 
pour service rendu à Tétat, et que, vers le milieu du 
dix-^septième siècle , plusieurs des Champs possédaient 
des charges au bureau des finances de Moulins.. 

On trouve dans Moréri : un des Champs , seigneur de 
Bisseret et des Montais^ qui / en 1694 , épousa une de- 
moiselle de la SoucheSaitU-Augustia^ maison très-an- 
cienne du Bourbonnais. 

Presque toutes ces branches sont éteintes ; celle des 
Savigny a fini en 1817 , dans la personne de Joseph 
des Champs de Savigny, ancien lieutenant-colonel da 
régiment de Haiaault, chevalier de Saint-Louis^ mort 
célibataire. U fi'en reste plus que trois autres ; i^. celle 
des Bissent , transplantée en Niverùais , et dont le chef 
est M, le comte de Bisseret, ancien capitaine au régi- 
ment de. la Reine cavalerie, et chevalier de Saint-Louis. 

a^ Celle de la Vareùme^ dont était Jacques des Champs 
de la Yareinne , mort maréchal de camp , chevalier de 
Saint-Louis, et dont le fib, ancien capitaine au régiment 
de Royal-Normandie cavalerie , a établi , en 181 1 , on 
majorât avec titre de hmron^ lequel titre lui a été confirmé 
par le roi, en 181 5. 

a». Celle dé Vemeix , dont le chef actuel , est M. des 
Champs de Vemeix, ancien capit^e aux Grenadiers- 
Royaux. 

Armes i d^azur , au chevron d'or , accompagné de trois 
roses du même. 



DE CULLON. Maison ancienne et distinguée de la 
iprQvincede Berry, divisée en pltisieurs branches répao'^ 
dues en Touraiae, «a Bourgogne, en Languedoc et à 
la Martinique. 
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N«bte Ikomme Pierre de CuUoUf vÎTinl en itijj pèata 
i la Terre*Sainte. Sa femme se nommait M.... TrisUn. ' 
La filiation est étaUîe depuis t- 

h Jean BE Cu^LON^ U^ du nom,, écnyer, uni. fc 
Louis de Cullon , son fib, acquit, le ao décembre 1 364, 
de Philippe de Villelume, la troisième partie, de U dîkno 
de la p^u-oisse de Harcilly. 

II. Louis B£ ClTLLOifi l^'. dû nom, chevalier, seigneur 
(le Sevry, obtint , le 26 mai i38o,.des lettres de sa^uve^- 
garde du roi Charles V, pour lui et sa famille, ses. 
terres, châteaux, etc. Au nom de Jean, son fils, il; 
reçut un hommage qui lui fut rendu le 26 juin iSgS, U 
eut pour fils ^ 

i^. Jean, qui suit ; 

Dans le même tems citait :. ^ 

Pierre de Cullon, vivant en i^oi*, maître dé tl 
chambre aux deniers de Jean de France, duc de 
Berry en i4i6« 

UL Jean be Cuux>n ,. II'.: du^ nom, seigneur de 
Sevry, reçut un hommage de Jean de Billy, seigneur àst 
.Bardy, le 5 janvier ^4^^» ^^ servait sons Louis d'Albret en 
i4o5., U avait épousé Marguerite du Bois , dont, il eut : 

1^* Jean , dont Particle suit ;, 

a®. Jacquelin de Cullon , mort sans postérilé^en 

1445 ; • ^ 

Dans te même tems mmënt : 

Jean de Cullon, conseiller^ en 14649 ^ 1^ chambre 
des comptes de Chartes de Fiance ^ duc de Berry 
et de Guienne; 

Jacques de Cullon, échevin de b ville de Bourges. 

en 1434 €t 1466, ^ , 
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.- IT. Jean* de CûllqiI, III^. da hom, seigneur de 
Serrjrv transigea ivec sa mère par Tathitrage de Jean du 
BoiSf son oncle 9 et de Robek*t de Bar, seigneur de la 
Guiercbe. Il est rappelé dans des lettres royaux du 20 
%eptcinbriB t4ï)o. 5èi efafeints furent ; 

1*. Jean , dont l'artîfcle èuîl ; 
a», tîèrrè dé Cûlfôn ; 

3®. Jacquelin de Cullon , qui pàratl élrè la tigè dés 
Cullon , comtes d'Arcj, étaUis en Bourgogne *. 



< * PM^gnanis de ia ^réiitche la. Cvi.l.oif D* Aact, en Bourgagae^ 

Marthe de Cullon ëpousa , i^. vers iSSô» Philippe de Châ^ 
telus , dont eJ]e fut la troisième femme. Il était seigaeur do 
Baseme, Saint-Palais et Prégiibert ^ et &U de Philîjkpe, sei- 
gneur de Baseme , de Cbâtelus et de Coulanges, vicomte 
d^Âvalon, et de CatHieiîÂëd^ Hochberg; a<*. N...» seigneur de 
Bougemçnt. Après la mort de Marthe de Cullon, le partage 

*qe ses Biens fut faU ^n V574. ' ' 

vj : ' . '. . . i *. '; .1.. -^ , . . 

Louis i/f Cullon^ I»''. du nom» chiievalier» seigo^r de la 
Molhe, de Trucy et de Magny, eut entr*autres enfants : 

' Louis -de €altbity ' lï*. dti hoW ^ tfliévalrér', Mineur àt% 
'hiètneis'Iièùzi ^i fut toékitente dans sa nioblésse , par arrêt du 
«èài^sinl^élétdtt loééiéebibre t666. It eikt Mtr*aUires «niants : 

Gabrîel-Hector de Cullon , I*'. du nom , écuyer, seigneur 
d'Arcy, vivant en 1706/é^lite Màl>iè-^Aàae te TeUîèr, dont 
isonilnné: 

X*. Gabriel-Hector II , qui suit ; 

a<^. Louis de Cullon , baron de Digoine ^ capitaine de ca- 
valerie ; 
^'*' Mërie-Aiftne de Cullon, qui ëpousa , par contrat do 
i> octobre 1750, Antoine-Alphonse Damoiseau, écuyer, 
seigneur de Provency, Ri vière-les- Fossés, etc., fils de 
Boger Damoiseau , lieutenant-colonel du régiaient de 
Navarre , chevalier " dé ro^d^e , royal et militaire de 
Samt^Loub , ^ et d'£dmée-Chàrloite d« Val. 
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9£ CULLON% > '337 

V. Jeun DE CUÎ.LON , IV*. du nom,.ëcuyter; seignciir 
dé Sevry, donna son a?eo, le 18 août 149^9 des héiir 
tagesquHl tenait dans la mouvance de labaronpie de 
Cbaaeron.ll tivait épousé Jeanne de Crésancy; dont il 
eut : 

VI. Christophe DE CuLLON , écuyer,, seigneur de 
Sévrjr et de Torchebœuf en la paroisse de Civray. Il 
épousa, le 12 septembre i5i 1 , Madelaine de Villeiume, 
fille de Guillaume de- Villelume , ëcuyer, seigneur de 
la Roche-Olhon, d^une ancienne et illustre maison 
d^Auvergne. De ce mariage sont issus a 

i\ Gilbert , dont l'article suit ; 

2^ Jean de Cullon , auteur de la branches àe$ sei- 
gneurs de Tfois-Brîoot, existante à Bourges. 11 
fut co- seigneur de Sevry, seigneur de Trois- 
Brioux et vifcomte de Saint- Georges. H épousa 
vers Tan i53o, Claude d'Estampes, fille de Jeati 
d'Estampes, seigneur de Saint- Ciefgues, des 
Boches et de la Ferté-Nabert y maître d'hôtel 
éa roi Louis XI ^ et de Marte de Kochechouart 
de Mortemart. 11 en eut entr autres enfants, Jean 
de Cullon 4. seigneur de Trob-Brioiix^ l'tin des 
archers de la compagnie d'ordonnance du marquis 
de Mayenne^ en iS^st; • • 

• i^.* Charles Cullon, auteur de la branche des set* 
ghenrs du Brandy et de Yillarson ^ rapportée ci«- 
aprèft. 



Gabriel-Hector dâ Cullon^ II«. du nom, comte d*Arcy, 
chcTaiiér de Tordre ^o^al et militaire de Salht-Iiouis , assista 
auk élâts de Botirgo^tie en 1751. Il tivâit encore le ai février 

Ï774- 

Cette l>rancbe porte pour armes : De gueules , au. chef cousu 
J*azur^ chargée de trois targes ou boucliers antiques d^argent,^ 
chargés chacun d*utt pal de sakle,* 
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^38 DB CULLON. 

Vif. Gilbert iw Cullou , écuycr, seigneur de Scvtjf^ 
épousa I*. en i545^ Marguerite Esievard; a», le «20 août 
*i547f Barbe de Ccyurtenay (i), filte d'Hector de O)or- 
teotjr, stignear die la Ferté^Loapière et de Y-iHeneave , 
et de Claude d*AncienviUe, et veuve de Philippe de Bois^ 
serand, ëcuyer, seigneur de Lamenat ^ en Autunois. 
De ce mariage sont issus r 

1^. Charles, dont Tarticle suit ; 
^^^ Jeanne de ÇuUon, mariée à Jacques cTAssignyï 
seigneur de la Gcimonene. 

Yllî. Charles DE Cxjlloi9, ëcuyer, seigneur deScvrf, 
épousa, le 2 mars 1573, Françoise Tizard , dame de 
Cru, fille de Pierre Tizard, écuyer, seigneur de Belliers^ 
et de Jeanne de Bar , sa première femme. Françoise 
.Tizard t ayant la garde noble de ses enfants , rendit 
Jiommage de la seigneurie de.Sevry, le zj mai i386. 
, Ces enfants sont : 

1^. Jacques, dont l'article suit; 

a?. Pierre de CuUon , seigneur de Sevry , marié le 
sq juin i5d8y avec Claude Anjorrant d'Amasy, 
dont il ne paraît pas avoir eu d'enfants ;* 
. 3\ Charles de CuUon , vivant le «7 mai i586. 

IX. Jacques .de CvLia» , ëouyer, seigneur de Cro^ 
acquit les terres et séigaeuri«s de la Charnaye et de ||a-- 
selon y en Berri , le z juin i6ao , et fit son testament le 
a8 décembre 1626. il avait épousé, le 16 janvier iGii, 
Jeanne Anjorrant , sa belle - sœur , fille de Charles 



(i) Cette alliaDce donne à U m^on de Cullon une parente 
directe avec U maison de France. Barbe de Courtenay avait 
pour huitième ateul Pierre de France , seigneur de Courteoaj» 
deMontargisy etc.» septième fils de Louis le Gros, roi de 
France et d* Adélaïde de Savoie, f^^z THistoire des grands 
officiers de la Couronne y où cette alliance est rapportée | 
tome 1 1 page ^oo. 
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D^ CULLON. 339 

Anjorrailf 9 écoycr, sieur d'Amazy, et d*Edmëe de Bar. 
De X3e mariage sont issus : 

1®. François , dont l'article suit ; 
A^ Pierre, seigaeur de Cru , doiit on ignore la des- 
tinée. 

X« François DK Cullov, écuyer, seigneur de la Char^ 
naye-, fut exempté du ban et arrière ban en 1676 , en 
considération des services que quatre de $ts enfants ren- 
daient au roi dans ses armées. 11 avait épousé, i^ le 9 
fë^rier i643, Marie de Bar-^uranlure , fille de Silvain 
de Bar, écuyer, seigneur de Buranlure, et de Gabrielle 
du Mesnil-Simon ; a?, le 9 juin 1674, Catherine-Vail- 
hnt de Guélis, veuve de Thibaut-Compaing, écuyer,- 
seigneur du Pré. Il eut entr'autres en&nts ; 

Du premier lit : 

i». René de CuUon , qui fut garde du corps du roi, 
€t épousa Marie Ribaut ; on ignore sa postérité; 

a\ Jean de CuUon ^ destiné à Tordre de Malte en 
1667; 

Bu second lit ? 

Z^. René CuUon, seigneur de la Cbarnaye ,' dont 

la postérité subsiste à Bourges ; 
4^. Françoise de CuUon , reçue à Saint-Cyr au mois 

d^août 1686, puis mariée, le 22 avril 1699, avec 

Jean-Baptiste de h Rivière , écuyer , seigneur de 

la Garde ; 
5^ Jeanne de CuUon, reçue i Saint-<Cyr au mois 

de mai 1694* 

Les armes de cette branche étaient : de gueules , à trois 
iorgesy ou boucliers untiques d'argent; au chef cousu d'a-^. 

zur. 

Seigneurs de Brandy et de Villarson. 

VU. Charles de Cui^tON, I«'. du npin, écuyer, sei- 
gneur, de Brancfy et de ToJxbebeeuf , troisiën&e fib d^' 
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Christophe de Cullon ^ seigneur de Scvrjr, et de MaJe^ 
laine de Villelume , épousa, en i549 , Jcaiîoe de Marti- 
gnon , Bile de Claude de Martignoni et de Perrettie de 
Cbarlus, et en ei)t ; 

VIII. Godefroy de Cullow , écuyer , seigneur de 
Bfandy , vivant en 1S93. Il s'aUia avec Gabrielle Hervé , 
fille de noble Jacques Hervé, et de Gabrielle Bochetel. 
Elle le rendit père de : 

IX. Charles de Cui^LON, U«. dq nom, qui ^rVit en 
Allemagne en 1,622 , et en* Italie en i6^<H , dans la com- 
pagnie des Chevau-légers de M. delà Chassagne, puis en 
France dans celle de M. de C^stelnau ; sie trouva ay siège 
de Nevers et au voyage du Pont-Çé ; était , en i634» un 
des quatre-vingt-dix maîtres de la conspagnie du régiment 
de M. le duc d'Ençhein, cavalerie, sous la 'charge du 
baron de Gamaches; fut depuis Tun des hommes dV- 
mes de la compagnie du même prince, et capitaine dans 
le régiment dé Castelnau en 1640. tl avait épousé, en 
1629, Catherine de Vaux, fille de François de Vaux, 
écuyer , seigneur du Breuil et de Barbe de Poix. Ce ce 
mariage sont nés : - 

I», Jean , dont Tarticle suit ; 

ii\ Jacques de Cullon, dont le sort est ignoré. 

X. Jean de Cullon , V*. du nqip,. écuyer^ seigneur 
de Brandy et; de la Vallas , et du Bréuil. , fit les çampa-^ 
g;nes de HolUnde, de^ Flandre, de Françhe-Comté et de 
Candie , dans la deuxième compagnie des mousque- 
taires; fut fait, en 1672, cornette de la compagnie, 
mestre- de-camp de cavalerie de Saint-Aoust ; en tut 
fàh Heulenant en 1G73, et capitaine dans le méntre^corps 
en 1674. Il eut d^Anne de Cossignj, sa femme , fille de 
Bertrand , seigneur de Cossigny , et d^ Nicole de Royer : 

. X|. Je^n^Arwind M ÇijtLOÎî, ch^arfief , ^igçeur 
4» Çrandy, ViU|«'jQq, U V^l^s,, Çterfofid, inupçf»^ 
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bis xtrLLùJXt f(i^ 

Wihi-e^ etc., quî fut nommé , capitaine ^u .réglaient de 
Granccy en tGyO , ^ àîae-âe-càmp dés armées du roi 
en 1697. Il fut maintenu (I^ns.sa i^^oWesse par.or^oqi^ce 
de M. F6urté de M op tarais, fntèndant^^nB|çrrL4u §^^ 
tembre 1 708.1! en ofelinl uin autre de M. GhaUvellq^in^i^T 
dant de Tours , le Ôfévrier 1715. H avait épousé , eifjjS^ 
Marguerite Sellier, dame deXauconnièrei en Touraine. IL 

i^ îltiûis, doritraf«ÎH« itfït^i*; •' ' -y;^^ï^ 

'3t^. Alékandré deCufidn/Veienéur de Clerfe^ 
enseigne au r^gîméht dés caVabs franç^^ ndk 

^ tapitainé darts telui dé dès Hayes ^ inFantériê,) cbnt 
on ignore la destinée^î . ; . ' ^ 

3®. Gédrgès dé tiullon , cà^itiihe dénoté fé^îment 
d'Orlëan^V îtifantcrié^ chevalier des ofAes dé 
Saint^M6%e.et4^(^iiit-^tiÎ8v^ué.àla^balanie 
de Lawfcldt pu. 174^ i ;.:;]. u lu c. i, î 

4^ I.iOuis->-Àlbert » auteur de la branche de VillarsoD^ 
rapportée ci-après ; 

5*. Plusieurs îlles, élevées à Sain t-Cyr. 

; XII. bMift bte CML01^,ch^Vàlièr ^ sl^ignëur de B^lidy 
W de Lauconnièrfr, épcrtMé M%rife-Annfe-éamtiéHe-*eK4i- 
4otte^GtnH6m^tl« RàtlcW,- fiHe^ d« PaiH-^Frâiicms di5 
Rancher , cbewilfer, bardrt dé^ hi FëWîère, câp^iWihé àii 
régiment .d^Enghjcin^, etd'^i)faiiiettesÇoi|sUj[iqrÇarfeité 
XévillaTddeMarigny*I>e,cf,m^n^g€i:e|^t£i^^^ i . j 

XlU. O^yyU-Antoine tEQvt^p 5je,fti?nridy ^ Àif^jâ 
de Lauconnieré, hé le a6irwa jiyi^-iffMt i^ÇH.p^gÇ^ 
duc d^OrléanSf sur preuves du 20 |uin 1754 ; a été nommé 
le aS décembie* i^V *itis^Ueiiietiant an regittieîft de 
Chartre»r frP*^^ ^« n^imeht en 1766, et etttrâ^iifa 
'la àemiè&ie' ifiùiA^ffttie de» mousquetaires , ëf*^eîif^*a 
été fait capitaine au régimêtit et Motttcclef y tf^^iij^ 
àeogfdécefibre t7.66t^J|lf>st«wiéjî y: : m *i ^^ /I 

^: l'e» • 44 ■ 
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' '' * ; Èixmctte ^érCàlloti'^ V/llanon , en La^gu^doâ. 

- 'Xf l.^fcpuîi-îAlfc'è'rt tfÉ CtJLLÔN-VlXLiLRSON , fils J^ 

'JPéàîi' 'Artùând/; et; .di^ M'argue Sellier,, fut colonel 
cP*?tlllcVîe et chevilJér dé l'ordre royal et militaire â& 
éiài-tAûîs! n eût pour fils : / 

* XUh iean.Bapti$te-Pierre-Paul, Comte de CclloN' 
ViLLARSO«, officier. dWtilteri,^,^heif^ier ^^l'ordrejoyal 
t}. milit^ de Saint-^LouiS| ^émigi^ eri 17.^0 , Veai offert 

fol'age en 4791, etaservi dans .les armées alliées «a 
|neVii ji épouse i^lisab^lii-X'UciçBae^ SaijQt-Mar' 
lin, i>e cé'mariige sont né^ : 

in^m:**^ l^î^is-Aibçrl de.Ci^lTO-yiHa^a} * 
^'j^ />^ Jç^fi-^;^que3 de (^l^Wi^Vil^i^^ 

larges ou boucliers anliqufef ni^irjétiti 



, r JiÉN^T». ^iHe iioI?l«.*#.ïflHHM*f^Ui.aepui^ 
|||ij^jd^TO;Sièçle 2|,f^frc4 UifflWîi^ .tf^wier de Fr»ooe 
.^liç^iitjï^lilert. Çllq.a.eq aii|^)^€dlf 4ç:^^oBlttûs$a}re db 
jrjoij^i^jcstipmis^^ dq« étîit%.4frJj.ay»j^M^) , 

oiit^lmi^éé B^âézét V iqtil i i^bpll éfes^flietft cW^'^ 
avait époûié la^llé^ H. Jéûfeèrtl^ pirésidênt à la cham- 
bre des comptes de Montpellier. Son frère, reçu chev^ier 

?dë'SISIte| ^'été't^ë^^^nàt dfeùxans^ étanVd^ dan» 









b 



pj.^çirt 4^ |a rqyAlutjofl j pour la, plà^^^î^^^ndie général 
**^]^éi^éch^ussé^ deCariC^Qnaj8,4,F^^*plifd«tMiii& celle 

Il à épousé madëihéîjilrll^ Lmiîlie'*)Iaf ie tètiiiller ^ 
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Beaumanoir, fille ^e M. de Béftlimanâilr » èàlfHàttie iîi 
uiQierîc, chevalier 4e SâM lioàilMél |;ôti1rei•nêtt^ dès 
pages de la reine; "''.': i.' -t^- ^ '«. : ..'-'^ -'^ •> 

I>c ce mariage $6m tiés un Êt^ èt'tine jjlfte. ' '^";\"^^ 

le fifs sert daqs Içs Garàff^i)^T,ti<IW i W9R^ 

^DÎe de Luxembourg. , .^,, ^ i^ , . .» -: 



D*KCOSSE| famille d^aocî^nne#fffrtct«fHl|iDi:S|^naire 
de Savoie, naturalisée en France, aQ dija^^hnitièm^ «iècle. 

I. Noble Charles d'ëcossjs, I*^ du i^pm^ épousa noble 
demoiselle de Bienvenu de Montdragon, dont il eut : 

II. Noble Henri D'Ecosse , qtji èùt pour fib : 

IIL Noble Charles ir'ËGOME^ IK du noittv ^ ^ 
fiaint-^éais«d'Aost| en Savoie, 'é]Niusè à^tnt-Qtientmt- 
4ès*Grenoble, par contriait passé devaM Molin et Gramd; 
^oi9ires^:leao septembre i6ao, âoUe demoiselle €>abriefle 
de Bebaipbni, fille île noUè Roland de'BeMmiocirf «fe 
AiintrQiiekitio. De ce mariage en iisui- 

IT. Noble Jea^yBaptist^ D';&co$«Pi,«éf^â«^niHGéMfr> 
d'Aost^ marié» en i66ii, o^^c dfnooiseUe l^arie de 
Bergnères, fille de noble Anto^ae ^c Bier^nireâ^ de 
Afontéllmart, De ce mariage soçt js^i^.; , 

i^ Claude V dont Haptide iiuit^ ' 
2®. Bertrand d'£c^ss< 

la Marck, tué au s 
' i«: Joseph dTEcosse, 

MarcV , tué devant 
4®« Charles d'Ecosse 

dé la Marck , et n 

Vf Noble Claude d'£i;OftJ»B, né àSaint-Génia-d'Àost^ 
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?f4 D^Èeossit 

^ tf4^ fr/^, japfèfi )te b«^«iiile.ae.'SUÉMrde, au mois 
d'avril 1690; il fut sons-lieutenant dans leré^imeat d^ 
Mour<yux, pm .ç^i^ine dans çel^i^4^ Sàiat-âiecond. 
Ses biens y en Savoie , firent cçnfisqués , commue ayant 
Y^s-âA sémcè éti Vrktttë. 11' ëpousa« aii çtibis de février 
1703 , contrat passé devant dç Lprmii 'et Marly , notaires 
^ Verdutif demoiselle ^arie-Charlotte de Gondrecourt^ 
£lle de messire Ghvisloplie'de'^ondrecourt, et de de- 
ÇAoiselle Marie Pierre. De ce mariage sont issu^ : 

!^ i*». Piêtré-Cfeudie , dont Fàrtiaesuit ; 
' ' a*»* Marc-Antoine, 7 u • 11 /- • 

s», rrançoîs d' Ecosse, }'^'»''"«"'«»^ï.^«'y<^"S"»°' . 
''•''4». Chàrfollè d'Ecosse. ' ' 

YI. Çierre-ÇJau<j(e- p^£cosi3Py: écp^jei^^ setgneui^ de 

Favry, né à Vei'dun, lé 7 février 17 13, servit dans le 

tl'é^^mppl soy^l-itaiieq. U épousaà! Tabac, êa Aaver- 

.^fiie:, .:par coi^tjtat 1 pass^ le a8 jaqfMc.1749, devant 

j^j^oit et Mâci^iufis, notaires, demoiseUe ]Marie-Loutser 

'XVaQ^oise JuUen , néeà Dieppe, lé i£ septembre ^ja6^ 

«fille ide Jeani Juliéaf «t' de Mapie-»Jèànne R|indon. U 

çbtint^ le a3 avrilï t7S7, un arrâtdà -conseil, et des 

lettres patentes , qui , d'après l'arrêt de la chambre des 

Cot4{^Â de Chatol^ry , du 1 5 février 1670 , le confirment 

danè'Sà noblesse d^ancienne «xtractroii et le déclarent e^ 

ihaintiennent ancien noble de nom et d'armes, en France. 

}l mourut à Verdun,' le* 26 janvier 1765, et fiit enterré 

aux Récollets. U eut de son mairia^; 

'^1*^' Antoine^ dont' l'article sû\t; 

, '; ^'j*; ' Jeàn-iSaptiste <f' Ecosse^ ^!^^, *3 j[anvîer 1768 , 

^officier au régimçnt de Bresse, infanterie, che- 

. .Valier ae Çalnt- Louis; a fait les peuves de noblesse 

^ pour le servîçç ];niUtairej^ pacdevj^it M. Chéri n, 

généalogiste des ordres du roi , le 6 novembre 
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QUENTIN DE BICHEBOURG M. CHAMPCENETZ- 345 

â*. Màrie-Anne d'£cosse de Gondrecôurt v née» à 
. i Saifùt-FlouF , au mois dWril 17&4*,' «iarîée ét| 
-1' ijj^i à N.... BduttevUle ; ' : ' 
; 4^. Marie^Jeaiine 4*£cossé t née en 17$^^. 

yrt. Antoine d'Ecosse, né 4 Saint-Flour, en Auy 
yergne, le 8 octobre 1766; est entré au service sous- 
îîeutenant au régiment de Poitou, infa^nterie , par brevet 
(îu 5 août 1775, Il a épousé, le 22 m^rs 1782 , Marier 
Josephe-Donatelle lé Hardy de Famars. De ce mariage 
e«t issu : . 

^ VIII. Abel-Franço.îs-*Prpsper d'Eco$se , né le 26 oc- 
tobre 1798 /ex-mousquetaire. 

Armes : ^çartelé , auif i et 4 d'azur ^ au cœur d'or » 
sommé d'un faucop d'argent , et accompagné de \tr'oi^ 
larmes du même , qui b'ëcôsSE ; aux 2 et 3 d'azur, à 
)|i fasce J'afgentt accoippdgnée en chef de deux.éperviem 
d'or , et en pointe d'une molette d'éperon du mê^e , 
qui est DE'GôNDItECOUnT. ■•■■■■, 



QUENTIN DE RICHEBOURG DE CH AMPÇE;NE'ÏZ, 

famille ancienne, originaire de Bretagne, que les trou-? 
blés qîjî désolèrent cette province, du tems de la duchesse 
Anne, forcèrent à s'établir en Touraine. Un certificat 
délivré à Lofches , le 20 juillet 1781, lequel nous a 
été produit en original , atteste que cette famille était 
çtablie , dai^s cette pr^yince , depuis trois cents ans ; 
cju'ejle, y a possédé, pendant ce tems, plusieurs fiefs ,^ 
noraniémen^ celui de Biphebourg ; qu'elle y a faij: plu- 
sieurs fondations pieuses ; et que ses membres ont toujours 
élé reconnus pour bons gentilshommes. Signé l'abbé de 
Barandih , àay^ du chapitre de Ix)c6es ; de Marsay, 
^nçi«n: capildii^e - de .dirons , chevalier de Saint- Louis ; 
de Boiials^bert, lieùleiiaot de roi du château de Loches^ 
<^Hev^ier de S4iat}-Ijoij^',:le ^coar({uia:derU Gcaye, pil^^n 
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c'^ec aux gardet; de MaroUes, chélvilier de Saîm-Lcuiis; 
)e marquif d'Aubefy , capitaine 4e .ehassearai'x:heval ^ 
le marquis de Plaisance, capitaine. au (égiment royal- 
Aoussilloû x^v^lme; le ch^v^F de jCb&teaif-CbâloB; 
Fabbé des Co.urtlit ; Je Soufleur de Gaudrey ; l'alM de 
Chabot ,' vicaire-général de IVouen. Nous citons ledit 
certificat avec d^autanl plus de confiance, quUl a ét4 
àigiié et délivré par les gentilshommes de U province 
de Touraine , avant la révolution. 

Services : elle a produit des magistrats, des^ gouvér^ 
neurs des Tuileries, du Louvre^et de Meudon^ un lieu-» 
tenant-général des armées du roi, et des chevaliers 4^ 
Saint-Louis. 

Titré: cejui de marquis ^ par l'é^'eçtion de la terre de 
Champcenetz en marquisat, au mois de noveinbre i686. 

JlfaHe ; cette maison est entrée dans cet ordre en 1774* 

^rmes ; d'azur» d'or â trois .poÔM^es de cm. 



Î)U TILLET , famille des plus anciennes de Tllc-de* 
France et de TAngoumois , dont la généalogie se trouve 
détaillée au lome XII de cet ouvragfs , il .^ut rétablir» 
einsi qu'il suit, l'article de Mîlthie^ di^ TiUe^ , seigneur 
de ^eauvais: 

XYl. Mathieu tm TnxEt, seigneur de Beau vais et 
de Landolle , sénécKal] de Torsac , marié par contrat du 
.10 septembre 172$, avec Geneyièvè des Bordes. De ce 
mariage est issi^ : 

XVII. Mai-lial ni^Tixi^tT , écuyar^ seagnevr de JulKae 
^t dej^lareuil, né le 11 avril t7a(i,lbt gaide du corpa 
dtt roi t dans la compagnie éae68ë»M;f H épousa par 
çoAU^ da ç fénûer ^7^, lljyrçierli^ llieiifeoceiii. 4m 
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iBôisbédeuil , fitte de messire Louit Plenreaceau ^ mî^ 
gneur de Boîsb•de«lt^ -«nBiefi- H eiHtn iiUparlicttUcr au 
présidîal d^Angoumois. De ce mariage. est issu 1 

' XVHK' Hééni^ne du Tilxet , seigneur &%ôijSbe- 
deuil; né le 3 féVrii^ 1765; gafde du v!6rp$ àé son altésja 
t^yaleinodseigrt^ttrlètbirftfe d'^Atfoîs, lé ti jùîft k^SaL 
Il il éponàé patî <feMriti\ki<3ô iiecetahrè i^Bd^ Utérine 
4fe)fa^<QtMiëiy iMfi- de^ttié^ré Jeàh "de hrÇtiàile, iëuyet\ 
'•eigfieffr'fdeNâdelaiti,' ancien capitaine ïà régiment de 
Giiiedt^e^ -chèViflièr' dé *iîftl-Loîib« ©é ce inafîage sorit 
'iisufc^ *' ^^ '•;'•' '* "; * . • " 

* 1^ 'BernarflcIuTiUetdeÉoîsWeuil/donirafliclc 

^•. Marguerite-Thérèse; 
3»/lllai4è-1fîctirtette. \ . ' 

XIK-Beôrnprd B<^(T»^i>»c^ arigne^rdeBoisbedenil; 
Heut^oant d'yi^ ^canafAgote .organisée? «n mars 1814, 
par «irdre! 4e> iKni! irl^sa& ro^rale 'monseignsur ie 4uc d'A^* 
gpiliên^^k pr^^mÎQH^sliVolMiiaircs'rayaasînsciiiii.^ 
b .compagnie/ qui . ^e • fontîa: dans le ^lépaartemen t de -ia 
£h0fef)ile:^.aa!.kMin/»it de la reslaumiaonY entré dôDi 
le^ . gaçd^s du corpt du roi j compagnie de Qramraobl ^ 
Iç |5;i4iii i6i4;ia. bbtenu ^ eajahvser 1816^ unl»re«et 
de spia^Utease royale monseigneur le ibsc de £érri, 
. 'i;oi|sMUIIt. qu'il âvaii fait partie de Parmëe du nord, 
aofOs.sfajQrdnes^ {)eèdaht Focciipation dri'usttrpaieur* 



^. -J^iE ÇARBONEL^ en Languedoc^ famUlc anpUie 
kijL 5J^4 » par j^e'cftpitoulat de la ville 4e Touipuse , en)a 
^|>ersopae^4c^,qob^ Jean -pierre de Carboael| avocat ^ 
>|^emt5^V ,;■., ;. .... _,.,,,' , 

' Année e^'dfmmr f 4 iMrii'cfaefrotia dW| an c^ief cotHu 
. dç|^k»^iAiaf^^d'iAiUu'^isèaat'dVgent^ accoiié de 
deux étoilei d'oré 



Digitized by VjOOQIC 



d49 ,:.:Hmi(^0^i 



. MARQUIS, dit SAUVET, JD^ EOUCHÉCOUftT. 

.Xa' ville de.Bes^nj$f»n , impérialeçt libre ëta^t g^fiyHmèe 
car une ip^pic^ali^® éleclive.,yipgtnh]i|it:g<Mjv€rnjE>iic»^ 
.et surtout quatre d'entre eux , qp^'piou.apf^it; co-qWrtSf 
étaient à^r petits: swyerains^ M 'Vl^i'^lHf^ % t^ yjgli«(o% 
.^lu dans les ,yingt-huit, ^prenait Je.lifjçe/de^noUe. Sas 
dfïsc6ndan^ jouiraient des fpémçs ^ hç^f^le^rs;, e^ cetle 
noblesse praticienne était avouée du parlement :etd<s 
chapitres. La jConfréAe .de Saint-Gç^orges ne. l'a. admise 
que quandleà jpreutesy ont été exigées 3è seize quartiers ^ 
en 1756,' '- f ■,..'..,, '■• 

Pierre MARQt;i*, co-gôuverpeur 4e]p»esànçqn , ^ousa 

Louise Sali vet de Vesoul- François Salivet, son beau-frère^ 

docteur es- drwt», an^bK e^ ib3îi7n'àyafat»point d^éiiâïnts, 

, adopta Ffonfois^Blàrquis), sen^ve^^ ii««onditt<M^^u1l 

- prendrait le nom- de &rliyetvi6aeFi«iiçtri^Mairqiil^^t 

^sommé et qualifié partcoat' noble <Ft»aifç^ lÉarqïi&i^'vdit 

/ Salivet , docleuo>ès4droit3 v il é|$oafa*G^ydfl^âtHintft^, 

«d'tinè famine Yioblej éteinte. 11 eûieutiwiblei^ucMdrqûii, 

, dit Salivet, dobteor ès-rdrotts, maire de/lTcsDulf en iSiS'; 

^xnarté , en i5^i , â Anne Montri^l v-fiHe 4e noble iéarn 

, de Montrivel^ co-gouverneur de Besançon* lï en eut six 

, tofànts : entrtàutres noble Gaiidè <^ François 'fialîVet 4e 

Yesoul , docieicr èsdroits 4 maire de Yesoiil f^eftlKiSS^; 

marié en i6:t2, â Yalentine Grosjean , dénommée fille 

de noble Nicolâ$^ïosjean , docteur ^s<-droits. Lem* fils^ 

Claude-François Salivet , second du,nom* acheta (a terre 

" de Fouchécourt;îl épousa GâbKèlleÇhapduis, qt^ fu£ |>èrc 

d'Antoine- François Salivet , seigneur de Fouchéëoufff! , 

mari de Jeanne-Louise Damey , ét'père dè'Jràh-Fra'à- 

çois-Ignace Salivet , seigneur de FoucbécOurt ; fâfi- 

' tenant dHnlj^nteri^ , :qui épo^;(saf en pM^âières.nèces^ 

Idarguerite Sébaati^q 9 £Ue. d'uifn^^ilmt dMAidz^ret 
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len seconcles noces , Antoinette- Françoise Damey , sa 
cousine germaine. Il eut deux ûls du premier mariage ; 
trois fib et qgatre filles du second. ^ 



DE LA BRIFFE, maison ancienne et dislïnguée par 
tfffi alliances, ses possessions et ses services' militaires, 
originaire du vicomte de Fezenzaguet , e% Armagnac , 
où sont situés la terre et le château de la Briffe.. Elle s'est 
divisée en plusieurs branches , qui subsistent au Perche, 
en Champagne et à Parjs. Toutes ces branches ont pour 
auteur commun, Aner de la Briffe, qui va suivre, 
dont le bisaïeul , Arnaud-Aner de la Briffe , est qualifié 
damoiseau, seigneur de la Briffe, dans la charte des 
privilèges et coutumes accordés en i^t^^^ aux barons, 
chevaliers et gentilshommes du pays, par Gaston, vi- 
comte, de Fezenzaguet, fib. de Geraud, courte d'Ar- 
magnac. ' .' > 

I. Aner DE la Briffe, chevalier, seigneur de la 
Briffe , le premier depuis lequel on prouve par titres 
originaux , la descendance de cette maison^ fut fait capi- : 
tatae commandant du château des Angles , par le comte t 
d^ Armagnac^ en 1392. Il rendit hommage d^ la terre de: 
la Briffe au vicomte de Fezenzaguet, en 1401 , et eut ' 
pour fils : * 

II. Amanieu DE LA Briffe , écuyer , seigneur en 
partie de la Briffe , qpi fut établi capitame-châtelain des 
Angles après son père , par lettres de Bernard , comte 
d'Armagnac, du 10 juin 1409* U fut témoin en 1427 , 
da testament delà dame de Montlezun, épouse du sei- 
gneur de Leaumont , et laissa : 

III. Jean de la Briffe , 1". du nom , écuyer, mort 
eu 148a, qui eut pour fib : ' 

16- 45 
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'IV. François DE tK Bhirl^E^ écuyer, virant eri 1493 
cl iSoo. Il fut père de : 

V. Jean DE la Briffe , 11*. du nom , ëcuyer , marié 
en 14S0, avec demoisselle Ferette de la Vergalade; 
il fit son testament le 10 mai i538 , par lequel on voit 
qu'il avait quatre enfants , savoir : 

1». Denis, dont l'article suit ; 

;io. Française de la Briffe , mariée ; 

3**. Jeanne de la Briffe. 

4^ Françoise de la Briffe , religieuse. 

VI. Denis DE la Briffe , écuyèrV épousa , par con- 
rat du 28 juillet 153^, Domenge de Ponsan. Il testa 
le i5 janvier i558 , ayant eu pour enfants : 

i^. Jean , dont ^article suit ; 

2^i Pierre de la Briffe , auteur de la Branche des 

marquis de Ferrie res , rapportée , ci-après ; 
3^. Jeanne de la Briffe ; 
4^. Françoise de la Briffe. 

; VIL Jean de LA Bbiffe, III^» dii nom « écuyèr , sei-> 
gneur de Ponsan , épousa i®. par*contrat du 3 sep- 
tembre 1579, Frise de Bordes; a*^, par contrat du- ^3 
février 1691 , Catherine Lubret de î^aYailles. 11 testa le 
3. août 1600 j et laissa : 

Du premier Ht : 

1*. Charles , qui suit ; 

a". Jeanne- Armoise de la Briffe ; 

Du second Ht : 

i^» Jean - Isaac de la Briffe , écuyer , seigneur de 
Ponsan , marié le 26 avril i633 j avec Catherine 
le Picard. Il a eu de son mariage : 

a. François- Augustin de la Briffe , docteur en 
théologie et Chanoine du Mans ; 
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h. Je^n de la Briffe , capitaîpe au régiment des 
fp^illiers du roi ^ mort sanf . avoir été marié ; 

4^ Arpoîse T- Marguerite de la BrifFe^ mariée au 
seigneur de Codarey. 

Vllî. Charles DE la Briffe, ^^ du nom, écuyer, 

seigneur de Ponsan et de Lars^c , épousa, en i6i3 ^ 

Jeanne de Maslac d'EspaîUais. De ce mariag,e sont issus : 

i®. Charles , dont l'article suU ; 

a**. Jeanqe-Calherine de 1^ Brifïe f mariée à noble 

Aimeri de Capdeville ; 
S*». Armoise - B^arguierile de là Briffe , religieuse 
aux dames de \0l Porte ^ à fQulouse. 

IX. Charles i>E la Briffe, II®, du npm, écuyer, sei- 
gneur de Ponsan , fut page de Louis XII l , roi de France , 
puis capitaine au régiment de Picardie. Il épousa en 
i638 , Françoise Louzc^n , dont il eut : 

1**. François delà Briffe, prêtre'; 

2.^. Charles de la Briffe , capitaine et gentilhomme 

du prince de Hesse-C^el , tu4 au siège d'Utrecht, 

à l'âge de vingt et un ans v 
3°. Antoine-Joseph dont l'article suit. 

X. Antoine - Joseph DE la Briffe , l^. du nom , 
écuyer , sieur de Ponsan , épousa , par contrat du 28 
avril 1687, Marguerite de Moucheron de la Chevalerie» 
Il fut maintenu dans sa noblesse en 17 17, parM.de 
Barberie de Saint - Contest , intendant en ia généralité 
d'Alençon. Ses enfants furent : 

I®. Charles , dont l'article suit '^ 

i®. Pierre de la Briffe , chanoine du Maps ; 

3». Française-Marguerite de )a Briffe; 

4". Jeanne- Catherine de l^ Briffe ;. 

5*>. Marie-Catherine de Ja lîriffe. 

XI. Charles -Antoine ©e la BaiFFB ^ écuyer, «ei- 
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gneur de Ponsan , officier au régiment de Piémont f 
épousa Marguerite' Prquerde Sagarre , petite-fille de don 

. François de Piquer de Sagarre , premier préskient au 
conseil souverain de Roussillon , intendant de la pro- 
vince , gouverneur de Perpignan. De ce mariage sont 

-issus : 

' I®. Antoine Joseph de la Briffe , chevalier ^ seigneur 

de Ponsan , marié le 3 juin 1783, avec Barbe- 
Françoise de la Fontaine. îl esl mort sans enfants; 

2». Jean-Charles de la BrifTe , prêtre ^ chanoine di» 
Mans; 

3<>. Charles- Gilles , dont l'arlicle suit ; 

4*. Pierre de la Briffe , mor^ Cologne ,. officier ai» 
régiment d'Alençon ; 

5/*. François de la Briffe , mort sans postérité ; 

6°. Madelâine- Marguerite de la Briffe , morte sans 
alliance. • 

XII. Charles-Gilles DE la Briffe de Ponsan, a épousé 
mademoiselle de Foulques , dont sont issus : 

1**. Auguste de la Briffe, officier des cuirassiers de 

la garde du roi ; 
a°. Arnaud de la Briffe , au service dans la légioft 

de l'Aube. 

Marquis de Fernères. 

VIT. Pierre DE L\ Briffe , ^cuyer , fils puîné de Denis de 
la Briffe^ et de l)omenge de Ponsan> est nommé dans le 
testament de son père , du i5 janvier i5S8, et son oncle 
maternel , Frix de Ponsan , l'institua son héritier uni- 
versel et général , par son testament du 10 janvier 157g , 
reçu par Jean Campiment , notaire royal du lieu de Vi- 
vier. 11 épousa le 4 juillet i56o , contrat reçu par Barge- 
rolle , notaire à Fleurance , Marguerite de Pérès , dont 
il eut , entr'autres enfants: 

y m. Arnaud de x.a Briïfs , i".>du nom, écuyer , 
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seigneur deRîbayre; au. comté de Gaure , qui testa le 
17 août 1619. Il avait épousé, par contrat du ii mars 
i583 y reçu par Sasède , notaire royal de Kéjaumont , 
Jeanne de Cornet , dont il eut : 

i^. Jean , dont Tarticle mki ; 

a^, Pierre de la Briffe, seigneur de Ribayre, marié 

avec Marguerite de Caumont , dont une fille , 

alliée au seigneur d'Avezan ; 
3**. Jean de la Briffe , prédicateur du roi. 

IX. Jean DE la Briffe , écuyer ^ seigneur de Saint- 
Brice et de Passy-Us-Pàris , épousa le i3 février i645, 
Anne de Masparault , fille de Pierre de IVTasparault , 
chevalier , seigneur do Buis et de Grandval , et d^Anne 
de Maillard , ses enfants furent : 

I®. Arnaud , dont l'article suit ; 
a°. Antoinette de la Briffe ; 
3*^. Jeanne de la Briffe ; 
4^. Marie de la Briffe, 

X. Arnaud de la Briffe , Il«. du nom, chevalier, 
marquis de Ferrières , seigneur de Passy , procureur- 
général du parlement , conseiller d'état , par lettres du 
10 avril 1676. Il épousa, i*>. p^ contrat .du 29 avril 1676 , 
Marthe - Agnès Polier de Novion , cousine du duc de 
Tresmes , morte le 28 mai 1686 , fille de Nicolas Potier^ 
seigneur de Novion^ premier président au parlement 
de Paris , Tun des quarante de l'académie française , 
et de Catherine Galard de Courances ; 2». par contrat 
du aH février 1^91 , Bonne de Barillon d'Amoncourt. 
Ses enfants furent ; 

Du premier Ut 

!•• Pierre-Arnaud , dont l'article suit ; 

a**. Anne-Catherine de la Briffe , mariée le 12 juillet 

1693 , avec Jean-Bapti»le de Rouillé , comte de 

Meslay; 
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3^' Margtieritç-JVlarie dis la Qriffe , feimne de Loo^ 

Du second Ht : 

, 4*- Antotne-Aniaud de la ferifïe , auteur de la bran-^ 
elle des comles d'Ai|^iUy, rapportée ci-après; 

5®. Aynelte de la Briffe , née le 26 mars 1694 ; 

6**. Marguerite-Henrielte de la Briffe, mariée avec- 
Pie rre-Card in le Bret, chevalier, seigneur de- 
riacoiirt, de Pantin , etc. , comte de Selles , con- 
seiller d'état, intendant de Provence et du com- 

* roerce du levant , premier président au parlement 
d'Aix, tils de Pierre-Cardin le Brét, l^. du nom , 
chevalier^ seigneur de Flacourt , conseiller d'é- 
tat, et de Marie Vedeau de Grandmont; elle 
mourut à Paris , le 17 mars \']2.i^\ 

7*. Anne-Madelaine de la BrifFe, née le 9 avril 
1697 y religieuse à la Visitation de Saint-Denis. 

m 

XL Pierre- Arnaud de la Briffe, I*^. du nom , che- 
valier, marquis de Ferrières, seigneur de Passy, conseil- 
ler d'élat par lettres du 6 décembre 1728, intendant en 
Bourgogne, mort le 7 avril 1740,, avait épousé, le la 
février 1708, Françoise-Marguerite-Brunet de Kancy, 
morte le 12 mai 1747? ^gS de soixante-six ans , fille de 
PauUEtienne Brunet, seigneur de Rancy et d'Evry,el 
de Geneviève Colbert. De ce mariage{spnt issus : 

1°. Louis-Arnaud , dont l'article suit ; 

a**. Gilles-Arnaud, dit le chevalier de la Briffe, ca- 
pitaine au régiment des Gardes- Françaises, tué 
à la bataille de Dettîngen v 

3^. Marguerite-Geneviève de là BrifFe, mariée à 
Charles, marquis de Choiseul, comte d'Esguilly, 
mort, en 1733, sans postérité, fils de Franjçois- 
Juéonor de Choiseul, comte d'Esguilly, et de 
Françoise de Malaiç , daiije de Voudenay ; 

4**» Marie- Victoire de la Briffe , mariée, en 1732^ 
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^àrec Elîrtiite Roux-Déageant^ tômtë âe Môrgés, 
«d Uauphiné. 

XII. Louis-Arnaud bc la Briffe , chevalier, vi- 
comte de Birzy, en Champagne^ seigneur de Bricourt en 
Auge, épousa, le ^ juillet 1766^ Madelaine deToinard| 
«dont il eut : 

i®. Pierre- Ai^naud , dont l'article stiit ; 

a*. Amaud-Barlhélemi , fapixïrté après son aîné; 

3*. Marie-Sophie-Josépliinc de la Briffe, mariée , 
eh 1768,4 Louis-Alexandre-NolàS(|uË- Félix de 
Balbe-Berton , marquis de Grillon , itlâréclial de 
camp , chevalier de la Teison-d'Or , mort au mois 
^e mai 1806 , fils de Louis df Balbe-Breton, duc 
de Crillon-Mahori , et de Françoise-Marie-Klisa- 
. heûi Couvay de Berna^; elle mourut s3ins eiw 
fants, en 1770. 

XIIL t^îérre-Arnafud DÉ LA ÉRlFFÉ , li«. du nom', 
f^TieviTier, vicomte de ïassy-sûr-Maf-ne, Barzy et de 
Charmell, soigneur de. Brécourt eii Auge, successive- 
ment président du parlement deTaris et du grarid con- 
seil, â épousé, au mois de mai 1776, Claude-Renée- 
Marie - Félicité de Bernage , fille de Jean - Louis dé 
Bernage, conseiirer d'état, dont : 

XIV. Louis -' Philippe - Arnaud , marquis, de l4 
Bhiffe. 

Seconde branche de la Biiffè-^Ferrières» 

XIIL Arn^d-Barthélemi , marquis BB la Briffe, 
chevalier, baron d'Arcy su r- Aube , second fils de Louis- 
Arnatid II, fut colonel en second du régiment de la 
Keîne , dragons, chevalier de IWdre royal et militaire 
de Saint-Louis, et rtiourut à Paris, le 28 septembre 
X776 y âgé de trente-deux an^. 11 avait épousé, au mois 
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dVril 1770; Catherine - Elisabeth .de FAverdy , d* 
laquelle il a laissé : 

1^. Pierre- Arnaud , dont Tarticle suit ; 

a^* Angélique-fflarie-Ëlisabeth de la Briffe, née en 
1773, mariée, en 1796, à Louis - Antoine de 
Padoue , marquis de Séguins-Pazzi , ancien co- 
lonel de cavalerie ; 

3®. Antoinette-Mélaaie de la Briffe , née en 1774» 
mariée, en 1797, à Louis-Pharamond Pandin, 
baron de Narcillac ; 

4®. Catherine - Espérance de la Briffe , morte 
jeune. 

XIV. Pierre -Arnalid, II*, du nom, comte de la. 
Briffe, né au mois de mai i772,*coIoneI du régiment 
de dragons de la Manche, membre de la charnbre des 
députés, chevalier de l'ordre royal et militaire de Saint- 
Louis , a épousé, 1®. au mois de juillet 1798, Louise- 
Franc oise-Perret le de Champagne, mçrle en 1812, fille 
de Charles-Françors-Ferdiiiand , marquis de Champa- 
gne-Chapton , l)rigadier des armées du roi , et colond 
du régiment d'Auvergne, et d^ Jeanne de Busancy- 
Pavant , dont quatre enfants morts en bas âge; u!*, en 
septembre i^i4? Marie-Geneviève- Joséphine de Cau- 
daux, veuve du comte de Colbert, et ^lle du comte de 
Canclaux, pair de France, lieutenant-général des ar- 
mées du roi , commandeur de Tordre royal et militaire 
de Saint-Louis. De ce mariage sont issus : 

lo. Arnaud-Camille de la Briffe ; 
^•. Louis- Arnaud de la Briffe. 

Branche des comtes éCAmilly, 

XL Antoine- Arnaud de la Briffe, chevalier, sei- 
gneur d'Amilly , né le 4 janvier 1699 , fils d'Arnaud de 
la Briffe, ll«. du nom, chevalier, marquis de Ferrières, 
et de Bonne de Barillon, sa seconde femme | fut pre^; 
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«fier prMdQpt. au parlement cte, Bretagne^ «l esl mort 
àRean/^Si, Icj juiUiet 1777» Il avait épousé, le 12 mars 
1719, Mane-Cfaarl(Hte,Quenim4e Rîcbebourg, fille de 
Charles-Borîaventure-Quenlin de Richebourg, marquis 
de Sincergues^^, inteudiauït'd^ JPbkier». De ce: mariage 
sont i^su^r .i ^ 

I». Chaflest^rnauddelaBriffe,clievalier, comlede 
Préâûx, ne i Paris ^ le 4 juillet 1720, lieutenant- 
colonel du régiment 4e Lorraine, cavalerie, 
chevalier de Tordre royal, et militaire de Saint-^ 
Louis; 

a*^. Antoine- Henri, dont' l'article suit ; 
3**. Marie-Charlplte de la BrîfFe, mariée , le 8 m^ri 
. 1764*, à René-Jacques- Louis le'Prestre^ bafoa 
de Cbâteaugiron, marquis d'Epinoy, ancien pré- 
sident à mortier, au parlement de Bretagne. ; 

XIL Antoine-Henri DE laBrîffe, chevalier, comte 
d'Aflaélly, né 4 Paris, le 24 mai -17314» C9pît9ine4«s fré- 
gates, du roi> mort » eh 1770 , à Rennes, ^v^it épc^^ , 
en 1764, Jullenae-Marie-RenéeJe Prçslre de Château- 
'^ron^ sa belle-soeur , fille de JacquesTRçné. k Pre^tre, 
seigneur de Châteaugiron, président à mortier t au par- 
lement :de:Bretague, e^à:Louise-Jeaanede.Robi^a. De 
ce mariage^ sont provenua : 

!«• Arnaud- Paul, dont l'article suit; 
a«. Henri -Bonaventure -Jean- Baptiste, vicomte 
de, la, BrifTe , officier au régiment du roi , puis 
. capitaine du trejzi^me régiment de$ dragons de 
l'empereur d'Autriche , blessé , au service de ce 
monarque, à la bataille de Hohenlindcn, le 3 
décembre 1800, et mort, de ses blessures, à 
Munich. Il avait, précédemment fait toutes les 
campagnes de l'émigration ; 
. 3«. Charlotte -Julie -Marie -Jeanne de la Briffe,' 
née le 14 août 1769 , maxiée à M. le marquis dues 
16. ' 4« 
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Montièrs dt Mériiivîlle , Héutetaitit clés gendaf* 
mes de la garde du toi j lieutenant* général de ses 
• armées, dont d^ux enfanta; >' 

Xni. • Arnaud-Panl db ia Baifpb y coo^ d^Amilly ^ 
seigneur de Précy, Saint-Martin->des-Champs , Bion, 
^t les Barres, près U Chari té-sous- J^ire, d'Amigny en 
Normandie, etc. , né à Rennes, le 6 novembre 1766, 
officier au régiment du roi , infanterie , a épousé , au 
mois de mai 17^9» Anne-Françoîse-Louise-Hortense 
le Tonnellier de Breteuil , fiUe de Louis - Charles* 
Olympe le Tonnellier , comte de «Breteuil , mestre de 
camp de cavalerie , gouverneur du château royal de 
Blois, chevalier de l'ordre royal et militaire de Saint* 
Louis , et de Julie-Adélaïde-d'Albert de Sillans , sa 
première femme. Il est mort, sans postérité, en 1796, 
dans là Yendée , au service du roi , et sa veuve , le 29 
juin 1800, sans avoir eu d^enfants. 

• Aimes: d'argent, au lion de gueules; à la hdrdore 
d'argent, chargée de six merlettes de^sabU, trois en 
chef, deux en âancs^ et l'autre ea pointe. 

Le présent article a été dressé sur les divers titres et 
Hctes originaux qui ont basé les preuves de cette maison 
. four les honneurs de la cour , que M. le comte de la 
Briffe d'Amilly a obtenus le sS mars 17%. 



CHARRIER- MOISSARD, maison fort ancienne, 
établie en Languedoc depuis plus de quatre siècles , ori- 
ginaire d'Auvergne , et dont on trouve la généalogie dans 
letomeVllI de cet ouvrage. Il faut ajouter : que messire 
Jean-Baptiste , marquis de Gharrier-Moi$sard,a eu Thon- 
neur d'être présenté à sa majesté Louis XVI II , par M. 
le duc delà Chartre, le 2,2 juin 1816 : et que cette fàmilU 
a fourni plusieurs ..officiers de distinction et plusieon 
«hcYiliers i l'ordre royal et militaire de Saiat-Ix>uis. 
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DUREY DE NoniviLiE» de Vieucourt, »e Sai^^ 
ftOT, BE MEimÈRES y d^Hahnoi^couat, et i>b BOUft-^ 
NEYiLLB. Famille ancieonenient originaire de Bour^^ 
gogne y etle a contracté des alliances' directes av«c plu-* 
sieurs àes maisons tes plus anciennes et les plus Ulustrea^ 
du royaume ; mais elle est surtout recommandable par 
les services qu'elle a rendus à Tétat, à différentes ëpo-» 
ques y tant dans de hautes charges de la* magistrature que 
dans les premiers emplois de la carrière militaire où elle 
s'est particulièrement distinguée , pendant notre révo-* 
lution , par sa fidélité et son attachement inviolables à 
la cause royale. 

I. Pierre Durey, né en 18649. épousa en premières^ 
noces N. de Moure, et en secondes. noces I^ de RancQ<^ 
iiet ;. de ce mariage vint ^ 

IL Jean Burey , né en iSgÇ^ , Vim des officiers de U, 
maison de Louis de Bourbon ^ prince de Condé , gou^ 
^ verneur de Bourgogne et de Bresse y épousa en 162a 
lÉtiennette du Blé , dont il eut : 

HL Pierre- François IhiRtT^ écayer, seigneur de 
Trochère, de Sauroy , de Vieucourt , etc. , né en 1687^ 
lequel épousa, le i&. juillet ^664» demoiselle Jeanne- 
Madeleine Brunet , sœur de François Brunet dé Mont- 
foraa, baron de Thoisy , président à la chambre des 
V <;pmptes de Paris et fille de Philbert Brunet , écuyer, 
seigneur et baroa/le Ghailly , deXhoisy, de Cercey et de 
Travoisy, et de dame Jeanne Tavault; de ce mariage 
sont issus : 

1^. Joseph j. dont rarttclesuit : 

a*. Paul-Etienne Durey-Brunet dfe Montforan , 

qui| suivant les dispositions testamentaires du. 

président Brunet ik Moatforaa, son oncle, prit 
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le nom et les armes de Brunet de Montforait^ 
décéda le 25' inai 1708 /étant président à Mortier 
au pj t épousé 9 le 3i jan- 
vier le Joly d*£cutigny^ 
fille ttig.ny , greffier en 
chef s de Bourgogne , et 
de C [uelle il eut une Elle 
unique ; . . 

a. Jeanne-lklagdeleine Durey Brunet de Mont-» 
foran^ mariée, le i5 mai 1720, à Philippe- 
Maxiinilien £rnest dé GuernonTal , baron 

- d^£skelbeck, dont sont 'issus; 1^. Eugàne- 
Philippe^ Alexandre-Joseph de Gaernonval , 
marquis d^Ëskelbçck, qui, à sa mort, a 
* Caisse un fils marié, en 1783, à demoiselle 
de Brion , mère de N. d^£skelbeck ^ épouse 
du comttf Charles de Bélhizy , niarécbal de 
camp, commandant la deuxième divisioi» 
d'infanterie de la garde ; a*. Louise-Anne- 
Bernard de Guernonval , chevalier d'Eskel- 
bèck , chef dé brigade des gardes du corps 
et maréchal de camp^ mort sans postérité; 
et 3°. Jeanne-Louise de Guernonval , ma- 
riée, en 1745 , à Joseph Gmslain ^ marquis 
de Çéthjine , dont postérité ; 

3^«. Jean-Baptiste , auteur de la branche des sei- 
gneurs dé Meinières , rapportée ci-après. 

4** Pierre Durey d'Harnoncourt, seigneur de Moirsan 
et de Sainte^Geneviève-des-Bois , épousa , en 
17149 Françoise de la Marque ^ fille de Louis 
dria Marque, éduyer, et de Françoise Olivier, 
dont sont nés entr'autres enfants : 

a. Joseph- Marie-Anne Durey d'Harnoneourl 

. deiQor^n,né le i3 août 17 i7,lequel épousa, 

en 1 756 , Anne-Françoise Geneviève d'Al- 

hignac deCastelnau, fille d^ Alexandre d'M- 
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bignac, comte ^cle Casteloaa^ ' et d'Anne- 
Blisabeth^Cohstance de Montboîssier. De ce 
^ mamage ^t iëe, en 1 767 , Anne- Françoise- 
SKsafaelh-Armide Durey, mariée au comte 
Jules de Rochechouart, père du comte Léon 
de Rochechouar t , aujourd'hui maréchal de 
camp « et commandant la place de Paris; 
; h. Loui§e-Bernarde Durey, née en 1720, et 
mariée le 6 juin 1736, à Louis- Jean Bertier, 
seigneur de Sauvigny, etc., fils de N.,- 
Berlier, seigneur de Sauvigny, président au 
parlement de Paris, et de Jeanne Orry, 
' sœur du contrôleur-général de ce nom, dont 
est né Louis -Béni gne-Fj^ançois Bertier de 
Sauvigny, intendant de Paris, marié, en 
1764 , à demoiselle Foulon, Bile de Joseph- 
François Foulon , de laquelle est né entr'au- 
tres enfans , N. Bertier, vicomte de Sau- 
vigny , maréchal des camps et armées du Roi ; 

5*. Jacques- Bernard , auteur de la branche des 
seigneurs , puis comtes de Noinville , rapportée 
en son- rang; 

€**. Kiiliberle Diirey , mariée , le :i3 octobre 1 69 1 , à 
François Joly , seigneur de Chintrey , Bévy , etc. , 
maître ordisaire en la chambre des comptes de 
Dijon, fils de Biaise Joly, gentilhomme ordinaire 
de la maison du roi , et de Claudine- Judith de 
Tési»t , duquel elle eut : 

A. Jean-François Joly, seigneur de Chintrey 
et de Saint- Amour , reçu conseiller au par- 
lement de Dijon, en 17 18, qui épousa, le 
9 janvier 1724 , Marie-Henriette de Lpriol 
de Boissière, fille de Georges, comte de 
Xioriol, et de Marie-Françoise de Frère de 
Chamburcy, qu'il laissa veuve et sans enfants ; 

B. Joseph Joly de Bévy, seigneur de la Ber- 
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chère ^ marié, en i734r ^ Marie Portai |^ 
6Uè*iie Loui9<-Gabriel Portail, et de Mathu-- 
ffine de Jariel de Forges, dont sontaési, 
entr'autres ^ les cîih}. ènfiMiU* qui suivent ^ 
saToir:. 

' a^ touis-Philbert-Joseph Joly de Bevy; 

h, N... Joly de Bevy^ qui fut colonel ea 
second du réglmeot de Vivarais et 
épousa demoiselle dix Barraîlh^ fille da 
marquis du Barraîlh , lieutenant-géné« 
rai ^^^ armées du roi ; 

c. Louis Joly de Bevy, qui fut chevalier de 
Saint-Louis et major du régiment de- 
Picardie , infaaterie , et a'a point été 
marié; 

J. Françoise Joly de Bevy,, mariée, eot 
1749) à Piierre-Marie de INaturel , comte 
de Yaletine , dont une fille ; 

v«. Judith Joly de Bevy, épousa, en 1720^ 
Jean -Bernard du Tartre, chevalier , 
seigneur de Sassenay , président à mor-^ 
tierau parlement de DijoiO, dont elle- 
eut entr'autces enfants, François-fiiarie- 
Bernard du Tartre de Sassenay , aussi 
président à mortier, marié, en 1752, à 
demoiselle Feydeau de Brou , dont pos^ 
tentée 

7*. Louise Durey, mariée-, le 5 février 1709, i 
Jean-Maurice-Durand de Cbalas , seigneur de 
Matougues, de la Tour du Bost , baron de Chalas,. 
président en la chambre des comptes de Dijpn,. 
dont entr^autres enfants ; 

A^ > Alexis Duvand de Lagny, qui épousa demoi- 
selle Durand d^Auxy , sa cousine , et mourut 
san^ postérité ; 

B^ Jeanae Philberte Durand de Chalas, : 
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i' ' Viée^ en i73i, à Etrcnne •^"Pierre Masson 

de Maisonroage , dont ua fils unique, Jean- 
.François^Lonts Masson de Pressigny , mort 

iV. Joseph DuftBY, clievalîer, seigneur de Sauroy^ 
'^éa Tcrrail, de Martigny-le-Comte ; Mirnsy, Montîgny, 
^t du duché pairie -de Oamviiley baron de Saint-André 
•de Digoine , de la Motte-Saint-Jean , etc. , conseiller 
"4ii roi en ;tous ses conseils, chevalier, coiramandeur 
Imiiôi^îre de Tordre royal et militaire de Saint-Louis , 
mourut le 7 novembre 4752 , et lut inhumé dans Téglise 
<le 4a Mercy, lieu de la-sép^lturè de sa famille, 11 avait 
épousé Marie-Clafre-Josephë d'Estaing du Terrait, morte 
' 9lu mois de janvier 1770, fille aînée de Gaspard d^Ëstaing^ 
~ marqaisdn Terraîly^comtede Saillans^ vicomte de Revel, 
• chevalier des ordres>^du roi , brigadier des armées , et 
de Philïberte de la Ton r-^Sai^it- Vidal. C'est en la per- 
sonne de liari^^làire^J^sephe d'Ëtitaing, épouse de 
Joseph Durey de Sauroy ,' que ' ^eatf effectuée la subs- 
titution de la sci|;neurie et du château j}u Terrail, dont 
les droits, à la 6harge de porter le nom e^ les armes du 
Terrail, ont été transmis a son fils, qui va suivre. De 
ce mariage sdtit issus : 

1^^. Joseph, A>ijt r-articles«it ; 

Âo, Marie-Josepbe Durey de Sauroyj, mariée, le 

10 juillet 173^, avec Jean-Paul-Timoléon de 

-Cossé , duc de Brissac , pair et grand-panetier de 

France, chevalier des ordres du roi, maréchal de 

. f'ranee et gouverneur de la ville et prévôté de 

Paris. £lle mourut le 16 juin 1756 , laissant: 

wdf. Louis-Joseph-Timoléon de Cossé, comte 

de Brissac , duc de Cùssé ,, en 1 766 , mort le 

^ ^ août 17^9 , sans enfants de Gabrielle- 

Félicité Mole , son époose; 
iB. LoiiisrHercule-Timoléon deCossé, duc de 
Brtss»c , pair et grand-paneiier de France , 
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.cb€valier des ordres du roi, maréchal dft 
camp y gouverneur de Paris, massacré à Ver- 
aaillea« ie 9septembfe 1793. Ik avait épousé, 
le 28 février 1760, Adélaïdjef&tane-HQrtense- 
Délie Mancini de Nevers , dont il a ea : 

. a* J^lesrGabriel-TimoléondeCosfi^Bf^ 
L i «aci né le zo juio 1771 > mort leGscp- 
. . ,: , t^ifcre 1775; . . 

in ^ X:iAd€4aïde-.Pa«mne-t Rosalie de Cosié- 

^ ^ . firissac, néele;a3 j^nyi^r i765,ïnariéfc, 

. . le 28 décenahre 178^, à Victuroieii- 

., r. J^aH-Mwie ;dc. Rocbechouart, dacite 

,.-r./ . .Moriem^rt^ pèreldeCastmir-Louis-Vic- 

turnieir delUocbeekotiarl » < doc de Mot- 

^ temart , jpiairj Jfe È^aofie ^ grand d'B«- 

pa^e < de la, première classe , maréchal 

^ decamp^et ea{^tJHPO^colonel.d^^ 

oediers de la garde à^pied oi4inaffedtt 

, oorjpis dub roi ; » 

C. "Pierre - Emmanuel -Jfôsepli-Timôléon de 
Cossé, dit le marquis de Thouarcé, né le 
1 5 février iji^j mori le 27 mai 1756. 

y. Joseph DuREY DE SauroY , marquis duTerrail; 
maréchal dts èàmps et armées du roi, lieutenant-général 
au gouvernement de' Yerdun et jpays Verdurtaîs, hono- 
raire de l'académie des sciences , arts et belles-lettres de 
Dijon , etc. ; entra enseigne au régiment d*£staing, in- 
fanterie (depuis Noailles), le 18 octbbre 1718; devint 
lieutenatit, le 2j mars 1729, et capitaine, le 22 décem- 
bre suivant; il commanda sa 'compagnie au siège de 
Keht, en 1733, et fut pourvu de la charge de lieutenant- 
général du Verdunais, par provisions du -8 avril; capi- 
taine au régiment Royal , cavalerie , par commission 
dn ±S mars 1784 ; il se trouva à Fattaque des lignes 
d^Ëtlingen et au siège de Philisbourg^ laméme année , 
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ii iVàkavredè Ciauséav^ t'7^ ^df nxièmls cbmetie dç 
la deuxième compagnie 'des méosqaeUtres^ par brevet d6 
3 février 173B , avec raog- detnesbre dé cièmp de cavi^ 
lerie^ par commission dU loiéhierjotir; mesire de-t^mp 
du régiraeitt de dk^oàs de U retnë , par c<mBli^od 
du II juin 1740 ; il qiiitta léi> nioqsqvétairfes ^ et com- 
raandoL ce régiment en Westphalie ^ au n^ois de sep4- 
tembre 1741 ; passa, avec l'armée, sur les^ fron^iènev^ dé 
Bohême^ au mois d'août 174^; s'y trouva à plusieurs 
escarmouches, au secours de Braunau, au ravitaillement 
d'Egra ; rentra en France, avec l'armée,. au iriois de juillet 
1742 , et (init la campagne en haute Alsace. En 1744 i 
il servit à la conquête du comté de Nice, aii passage 
des Alpes , au siège de Demont ^ à celui dé C6ni , et à 
la bataille detla Madona del Ulmo. Il fut déclaré, att 
mois d'octobre , brigadier, dont le brevet lui avait été 
expédié dès Ife a mai. Eniployé â l'armée d'4tàlie ^ par 
lettres du premier avril 1745^ il y servit à différents 
sièges , ^t se'trouVa aii combat de Refatdo» Il continua 
desei'vir àmte armée, en 1746; cbmbattit à Plaisance 
et stif te Ttdôtiv servit sur les t^les;; e» 1747 , et fui 
tréé maréfchatde ciaùp , par Vevei^o premier janvier 
1748. Il moui^Utsanà laisse»' de postérité, le I a juin 1770. 
H avait épousé, 1». le .26 mai 1708^ Mane-Rosalie de 
Goesbriânt, "fille aitiée de Louïè-Vinuept, comte dé 
Goesbriant , mettre de* ca^p^ Héulenaiit du Régiment de 
Condé, brigadier des armées du roi ^ et de Marie^Rosaliè 
deChâtilkin; 2^. otarie de CfUsfoi M^mlausier, fille de 
-Looîs^François-GharJes de Crtissdt-d'Usès-, marquis dé 
Montadsier, me^tt^ de^eatiip lieutenant du régiment dé 
Bourbon-, <^aUt%ey«t de Ma^Â-Akisabeth d'Aubusson; 

Séigïïieurt dè^ Meulières. ' 

IV, iJéan -Baptiste EkjRET »^ '^fetrowilT , seigneutî 
de Jfeinières^' et' de Boùrneville , terre ii tuée près là 
Ferlé-Milon, que le roi érigea pour Itii en marquisat^ 
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par lettici de l'aniiée 17^0^ troinème fib de François 
Darey, seigfieiir de T^pocbèrt; el dfi ^^^sno^Madeleine 
Brune! de €jMXLj ; fut teçv piiéndeiit au grai^id nonseilf 
en 171 1 9 el honoraire , le 9 décentre 173^. Il mmirut 
le i5 i«êUet 1747*^^ aTàit épottié, le premier mai 1701 , 
Louise le Gendre , moiie le 7 ^i^ 1747 9 Vile de François 
le Gendre ^ é&ofe^^ el «de Marguerite le Roux. De ce 
maria||e sont issus: 

i^. Jean-Baptiste-Fraqçob j donrrartide suit; 
dy f Marie-Marguerite Dorey de Meinières , mariéf | 
1|> a août 1720 1 à ^eO(é Hérault, seigneur de 
' ronlaines-îrAbbé^ dç Villeneuve et de? Vau- 

crfsson , lieutenant-çéqér^l de police de la ville 
dç P^rb, en lya? , et conseiller d'état en 17^0, 
dopt ppn^ \ss^és eptr'autres enfants: 

4u l4»iîs^-Ad^l9iMt il^jiiilt 4q Vnu^rew^n, 
née le a| avril 17^., n^irtf l^S^^rf 1754. 
SUe avint époufii Jk^ «3 M^iU^ 17^» ^udfr- 
Henw Fq^Àpfu , seifue^ dfi fl^ifyijAfi ^ de 
Sampierre^ c«nitfi4# Qhhi« lie^imii^i^ 
général 49 folîcjB.d^ J» ville ^ Puris, i»p 
1740» foos^iUer à^'éw it^ J749f pr^nûfr 
préaid^^ eu grand .wasej! «« 1 748 ^ 4k^- 
géoiérsA 4^ ^ccmoiuafs^ f^e i77§s 
/ A. jeanne^rCharUtie Hérsuit 4fi "Vm^mmni 

néek r^i avrà ijufi, w«fif It lé avril >753, 
ipouaç 9 par çopirei dfi i§ jmâi» 1^74^ , de 
.J|ean-Bapii9t(s^G#brî§| » ^mt^ 4fi FtUisirai) , 
d^onel du r^iment de U Courp^my grM4- 
aiâoéeKil du mmïé d'ArmigtM^. J[)^ $ç «it- 
, riage est née N..«. de Pol^tron , épouse de 
Jules f dm? d^ PldîfUMlf H mère de MM^le 
duc et. le comte de Polignac , aujourdlmi 
peii^ 4è Fi»îic(^9 ^ 4e d<»fia9iseUe Àgb^ de 
^oligunc^ mmèn à ^..«t <k Qf«u»0iit , dw 
de Guif^fi 
3^« ||^e»Louise*Adélaïde Durey , mariée » le ai 
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févrîca* 1726^ à £lienn«-C|aade 4*A1}|^ ^ sei- 
gneur de la Rivière f de Vieiix*C}i4|eikii el de Bois- 
Landry , premier président 40 parlement de Paris« 
aont sont nés : 

a. Ëtietitte^Pi^i^i a^Mtgfêy fn<emier pré«^ 
sident du parlement de Paris , père de 
N.... , marquis d^Ali^ré , àujèiii'â^ui ^air 
de PraAée ; 
Jt. Marie*Madelained^Atigrè,ttiànéé,én iiifi^ 
ii Charles-Jean-baptisië dés Gàltois oe là 
Tour, premier président du ôàrlëâtént d^Aixf 
dont e^t née une fille, mariée i N.... Càfhus 
de Pontcarréy père dé CWléi Camus de 
f'ontcarré et d'Aglaé Caihus de toûit^ii^ 
aujourd'hui Aiarquise d'Aligrè. 

V. Jrèatl-^BaptiSt6«F^âri(foi^ Dùâkir éb MiunÈHSS, 
èOifséilter àik gfâl^d tM^\ r le $ «^t 17^4 ^ pt-ësMélit 
en la seconde chambre des requétéé db (ialèiiy Xèt^ttàà 
Y^St , dpoasd le 4 lévrier 17389 Marit^LoUilé Péuynet 
de la BUfkièiH, morte ta m& féviier 1741 , flUe de liouis-r 
itac^dei PcMiyiiet ^ seigneut de la BUnièrt « {Hrésident 
iti grand oônsèil ^ efc de Marie -Alafgtleri^-iJosephe 
Diettxjnroie. ]>e ce ménage sotai IssMai 

i^. KûitAhe^iéûû^'B^fXiÛé Dui^éy de Usinières , 
Wârquié dé Bbyftiévillé ^ ûffitiié^ au régiàient des 
ôàrdé$-iVân^i^s, ttiàlrlé^ en 1761^1 dame 
Marie -'Lôiiisé^Fi'aDÇoisé Diirèy de NélnvUle» 
ve\iVè dû ttiAi^ub de Pk'dlay | Éa eotiiitle , dont 
\\ n^a pas eu d^énfànts. Il lùôMnit le prétliier qo^ 
vèmWè i^^9} 

%^. toùisè-Adéta/de fifdfey deltfeitiièrès» née le 
i4 février ^741 , ittari^ë ^ mois de juih 17S8, 
avec Charlès-QuilUùitlè dé Peehpeiiroa de Com« 
itiingésy comte ée Grûitant, éâpuaine des gen- 
darmes d'Aftoi^ , gi^aâd thambelbn dû roi de 
(oTogqe , père dé N.^.. lPéch{»éiroi( de Commin-- 
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geSf comte de Guitâut, dont la fille épon^i 
en 1777 1 N... JEUîmpnd de Montmort, comte du 
Dognon. 

IV. Jacques-Bernard DuaEY de Noinvil^^e, chevalîeri 
Seigneur de Preslé, Bierry, Magny, Estrées, le Trem«i 
l^ay, etc., cinquième fils de Pierre-Françqis Durey, 
^eigneur de Jiochpre ^ et de Jeanne-Madeleine Brune( 
de Ch^iUy, fut maître des requêtes en 1726, et président 
au grand-epnseil en 1731. Il épousa^ le 26 juillet 1735^ 
Marie-Prdnçoise- Pauline de Simiane, fille unique de 
Nicolas- François, comte rïe Simiane-la-Co^te, seigneur 
de Bayard, 1^ Terrasse, efc. , chevalier de St-Loais, 
maréchal des camps et armées du roi, chevalier d'hôa- 
neur d^ $• A. K. Mad^ine^ duçhesse-douaîrièxe^ d'Or- 
léans , (et ^e depoiselle ^us^ne jGfuihou soa éppiise. De 
f e xQariage sqqI nés : 

1^; Alphonse-Iiouis-Bemard, qui continue la lignée; 
à^, Marie - Louise Frahçoise Durey de NoinvillCf 
pariée , i<». , le^i«ï. février 1755 , à François-Phi- 
libert de Bonvoust, marquis de Prulay, capitaine 
au régiment des' dragons de Marbeuf, mort le i*'. 
\ ' janvier 1756; ^^ le 14 décembre 1761, à Anloine- 
. . ^ Jean Baptiste D.urey, marquis ^e BourneyiHe , fils 
Jean-«Baptiste-f*rançois Durey de Meîniè^es, sei- 
gneur de Bpurnevillcy que le roi avait érigé pour 
, lui en marquisat, et de Marie -Louise Pouynet 
de la Blinière (Voyez plus haut ), mort le 2*'. no- 
vembre 1779, et dont elle n'a point eu d'enfamts. 
De son prepiier mariage est née Marie-Annc- 
Êlizabeth- Joséphine de Bopvoust, fille unique, 
inariée, le i4 juin 1778, h Joseph, marquis de 
\a Rochelamhert , fils de Henry-Gîbert , marquis 
i^ la Rochelarabert-Montfort , et de Louise- 
Marthe-Catherine d'Anteroche, dont est née, 
èntr^autres enfants , Auguste, comte- de hlloche- 
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lambert, aujourd^liui capitaine et cheralier de 
St.*Loui8f marié, en i8ii, k Henriette->Lau- 
rence->-Gabrielle-Marte de la Roche)ambert, 82| 
cousine, fils de Gabriel-Aené-François, comte 
de la BocheUanbert--Thévalles , et de Charlotte- 
Marie de Dreux ^Brézé, dont postérité. 

V. Alphonse-Louis-Bemard Durey, comte de Noin- 
i^il}e, né le:^5 mars 1788 , entré au service aux mous^ 
quetaires noirs, fit toute la guerre de sept ans, tant 
cpnmie cornette ai| régunent des dragons de Garjunan , 

, gue comme capitaine au régiment i\e Bourgogne, ca- 
valerie , pourvu de I4 charge de lieutèn^nt-général du 
Verdunois, fut fait lieutenant-colonel du 5^ régiipent de 
f^hevau-légers , colonel du 6*. régiment de çhevau-légers, 
devenu la Marche, cavalerie ; épuigré en 1791, ser- 
vit à IVmée dp S. A» S. monseigneur le prince de 
Çpndé, comn^e commandant U compagnie de cava- 
lerie noble de Condé et de Bourbon , et se trouva au 
passade c)e$ lignes de \VeissembQurg , le i3 octobre 
1793, aux combats de Berstheim, les 2 ^ 8 et 9 dé* 
cembre, ainsi qu'à toutes les affaires de cette cam- 
pagne ; commanda ensuite , avec distinction , un régi- 
ment de chasseurs à cheval de son nom; prit^ en cette 
qualité , une part active aux combats d^Offembourg , 
d'Obefkamlach , de Biberack, etc., en 1796 ; au retour 
duviioi en France, en 18149 ^^ ^^ lieutenant-général et 
commandeur de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, 

.et décéda à Paris, le 20 mai 1818; il avait épousé, lé 
i4 février 1773, Marie -Françoise -Renée de Tabaryi 
fille de Çaul Aepé ^e T^bary , éçuyer , et de dçnioi- 
^elle Mdrie - Gilette Mahé de la Bourdonnaye, Il fi^ 
ériger en comté , cous Iç nom de Comté de Noin-y 
ville y les terres de Mélimé, Montgon et Neuville, 
situées en Champagne, par lettres - patentes du roi 
Louis XVI, enregistrées au parlement de Paris, en 
janvieir 1785. De son \ mariage il laissa les enfants qui 
suivant t ■ . 
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1^ AlphoQse-PAul-Fmiiçoiây dont Pankle viendra ; 
• 41^ HerciiIe*Loui8*Marie Durey, comte de Noin^ 
ville f né h iS mars X77S9 q^i fut officier de 
la mariaé royale , et qui , ayant passé au ser- 
vice d'Espagne en 1793^ fut tué aucoiabat du 
cap St ••Vincent , le 14 février 1797 ; 

S*. Âmbroisine*JeannerPaulineDurey de Nqinville, 
âôn fftariëe; 

4*. Aîine-Perriné Joséphine l)urey de NoinviUe , 
non mariée; 

$•. Louis-Bemard'Joseph Durey, comte de Noin- 
viUe, aujourd'hui lieutenant -côloâet au corps 
royal d'état-major , et chevalier de $t.-Lôui^ , et 
de Tordre noble de Hohenlohe, ^ épousé, le la 
' octobre î'8i4, Êlcohore-irhérèsé le Cornù de 

$alivière, fille dé N. le Cornli , taarquîs de Bali- 
vîère , lieutenant^énéral des aiittiées du roi , et 
grand • croit de Tordre royal et tôilttai|*e de 
St.-Loùi^; il a de ce mariage deux filles; 
6*^. CaroUriè-Marie-Elisabelh Durey dé Noinville« 
non ii|afiéë, 

V|. AIpboniie-^Paul-Fcanjois Dya]&Ty comte da 
KoinviU^, né ^e a9 noven^bre iTji f aujourd'hui lieu7 
l^enant-colone) , major du 6^4 régiinent d'infanteri^ 
de la garde royale , chevalier 4e Tordre royal et mi^ 
iitaire de St.r'tiQuiSf savait é|é substiti^é dans Tanciea pa^ 
^rimoine de Tillu^tte maison du Terrall, échu à la 
famille de NoinviUe, p^r 1^ ç^lliances qui out été meos 
tionnées plus haut ; 

Jmès t écarteléi àut I et 4 de àable, au tochet 
d'argent, qui est p& DtJ^Eti *ui 4 ^t 3 d'wiTf I 
trois çé^bes 4'ôr, qnt eji^ Du BtÉ. 



£AtlV£S , en Frânohe^^Gooit^. C*cst 4 ^H qm dana 
la p^mière série du Dictionnaire véridique des^orifiaes 
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lies maiscNfis nobles 4e France ^ on a> eeirfbndy celte 
famille, avec cellç de Marquis^ dit Saii»êt^ puis dç 
touchéc9ur44 et C'est ainsi (^u*il Ë|Ut rétabUpltdil article. 

Antoine de Natives, conseiller au parlement dé Dple, 
en iSoo, donna Forigi ne noble à sa* famille. Sa branche 
i^éteignit danat la maison de Vaûdrey. 

Adrien de Salives, fr^ 
lignée ; il fyt conseiller d^ 
et donna également à s^ bi 
Cette branche ^ *es^ éteinte (| 
de celte famille ont été x^ 
Vpyez IVticle ^/âr^f4M , \ 

Titpp : celui de Marquis e*e^ ce titre mép^ie qui 
a bit confoi^dre eet article avei^ le nom paironimiqUe de 
Ifarqiiii, qiû appartient à la 6miUe Sâlivei» ç^l i c«lle 
d^ Fpuchéçeurt, 

Armes : paie d'argent et de |;aeules \ au chef d'azuTi 
chargé de trois coquilles d'or. 



DE SÉGUR^-^AUZAN , niaison d*anoieitiM cljieva^ 
ierie , qui tient un rang dialingilé parmi lea plus cansit» 
liérables dé ranèienné Ac^itaine, tant par l'antiquité 
de 800 origine , reinontée k plus de six siècles , ique p^ 
aes empilais et ses iUusIraticiiis; 

Le liomde Sëgur est connu depuis le neuvième siècle* 
Sane une charte tirée du cabinet de M. Guibert (i). On 
lit qu'en l'année 896 ^ les nobles du LfHiosin fortifièrent 
le château de Ségjur contre les infidèles (s^. 

Les viçoqites de Liçioges de Ja première rage , étaient;^ 
suivant Balise ^ dom Cl^fnept et autres, une br^nçlie 

(i) MaBotcrits de Gaigmères» âi la Bîblioflièqiie du Roi^ 
fMMtlêfoiîIlt t86, pari. 3, pàg. i^. 
. . (:a) A««| li«r«M»4» ^ aî^ Vwiî£ii d^n» 1^ 
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-dcf anéienl vicoéilet de Ségur^ et fâîsiioit autrefois 
leur réj^idencé au château de Ségur, situé ea Liroosin 4 
fur le» cbnfips du Périgord* Ce château, sans doute, loi 
venait d' Aimar , vicomte de Ségur et de Mélisende ou 
Milesinde, sa femmes dont Gui 1*^, vicomte de Lif 
moges,, avait épousé la fille unique^ £mme ou Anne, 
comme on Papprend par une charte de l^abbaye d'Uzer^ 
che , datée du mois (Tavril tooi. 

Outi^é les vicotiites de Limogea , dont ta lignée 
«^éteignit dvdnt le milieu du .douzième siècle , dans là 
maison de Comborn , il. existait , de» les douicième et 
t^e'izièmie siècles , dans le Limosin ^ le Rouergue , ejt 
même la Guièntie , plusieurs familles portant lé nom dé 
Segor f dont Texistence est constatée par des chyles des 
abbayes d'Uaerche , de Dalon , de là Sauve^Majeure, été. 
On «cumpte parmi ces familles: i^ celle qui*se£oadit 
en 1281 , dans la maison de Perusse-d'Kscai^; à». Vi\t 
autre qui avait ses propriétés aux environs de Pompa- 
dour , et s éteignit vers la fin du siocle précédent , dans 
la maison de Brusac ; 3**! un troisième avait fcrnîé des 
établissements dans le pays, de Rouergue dè^ le dou- 
zième siècle ; 4*. et la quatrième était établie dans là 
4:hâtelleme de Rauzan , en Bazad^ts , avaht h fih da 
^éme siècle.' Cest cette Waison qui fait. Ici sujet ik 
cet article. £lle e&t connue depuis Grtmoardide Ségnr^ 
-qui vivait vers l'an 1080, avec Clavgardîs, safeoime; 
et la filiation est suivie de(kiis Guillaume de Ségur^ 
I*^ du nonoL , Tun des seigneurs de Guienne , va$^ux 
d'Henri III , roi d'Angleterre « duc de .Guienne ^ (jifi 
furent mandés , parce prinice, en 1 34a, .pour se trouver 
. à l'armée qu'il envoya en Saintonge. ; 

£lle a formé un grand nombre de brancdes, entr'au-* 
Ires : i9. les captais de Puychagut , baron de Seiches et 
*de Pardaîllan , soudans de Preissac , en Bordelais , ae 
Théubuii j "etc. etc. éteints. X^l^gz Mezerai , et hrtrt- 
ductioD du titre latin qui est à b^^ie cet aotiele ) ; 
^^. les seigneurs de Monlazie«u , la Roqiietté , Saisie^ 
Aulaye, Mootagne, sufasitU^U; 3v ka^ aeigMui^ d# 
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Ponchat-Foûguerolles , marquis de Ségur^ barons de 
Homainville , subsistants; 4**- les seigneurs de la Molière,^ 
de Pitray , Montbrun , de Montvert , de Parsac , de 
Minzac , de Bous^ely , connus sous les noms de inarquis^ 
et vicomtes de Ségur , existants ; 5<». les seigneurs puis 
vicomtes de Cabanac, ^existants; 6®. les seigneurs de- 
Grand- Peuch, éteints en mâles; 7". et les seigneurs de 
Leschères , en Champagne , subsistants ; S^. les sei- 
gneurs de Boiràc, Mouchac, Coutars, Gaillac, existants* 

Services : Cette maison a donné des chevaliers , des 
officiers dans les compagnies d'ordonnances ; des gen- 
tilshommes servants et ordinaires des rois Henri II , 
Charles IX et Henri HI; un sénéchal d'Albret ; un sur- 
intendant de la maison du roi Henri IV , avant qu'il 
fut parvenu à la couronne de France, et en même 
tenas son ambassadeur en Angleterre , en Ecosse et en 
Danemarck , et vers divers princes d'Allemagne , enfin 
elle a donné , dans des tems plus modernes , un ma- 
réchal de France , ministre de la guerre , un ambassa- 
deur en Russie , des^ commandeurs de l'ordre du Saint- 
Esprit ; des lieutenants-généraux et des maréchaux de 
camps des armées du roi , Jes gouverneurs de provinces 
et de places de guerre , et un grand nombre d'officiers 
supérieurs. * 

Malte : Cette maison a donné deux chevaliers h cet 
ordre. 

Prélaiure : Jean-Charles de Ségur, ëyêque de Saint- 
Papoul^en 1724, jusqu'en 1785, mourut le a8 sep- 
tembre 1748 , treize ans après sa démission. 

Armes : aux i et 4 <l6 gueules , au lion d'or ; aux 2 et 
3 d^argent pleins. Couronne de marquis; supports : deux 
lions. 

"La branche des marquis dé Ségur, seigneurs de.Bou-^, 
zely s'est rendue remarquable par son attachement à 
la religion protestante , qu'elle n'a cessé , malgré le^ 
16. '^ 48 
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persécutiotis , ie professer avec ur« sorte j'héroîniiiie* 
JL^es divers tu'jeis de celle braticlie faisaient insérer dans' 
leurs contrats de mariage , pour clati«^ expresse . qu€ 
leur union conju^le serait célébrée en l^ég^se de Bieu 
Réformée. Le contrat de Pierre de Ségur , da 4 «vril 
i68i 1 est surtôtit remarquable ; car, ^ cette époque, 
où il épousa Anne de Gervain du Viguier et de Roque- 
piquet , la persécution contre les protestants était dans 
s^ plus grande vigueur. N...1 de Ségur, baron de Par-' 
daillan , attaché au roi Henri IV , et le compagnon de 
son enfance , fut assassiné entre les bras de ce prince , à 
la Saint- Barlhélemi , tellement que son sang, rejaillit 
sur les vêtements de ce prince. ( Foyez , le président de 
Thou.) Simon de Ségur, fils de Pierre, eut pour fils 
ajné, Etienne, marquis de Ségur-Bouzely , qui entra 
au régiment de Médoc , en, 1746 , fit la guerre en Alk" 
magne, en Corse, le siège de Mahon, en Amérique, 
et mouryt avec le grade de maréchal de camp , n^ayant 
point voulu accepter la croix de Saint-Louis , à cause du 
serment. Son frère , Simon-Isaac de Ségur , entra au 
fli^rviçe en qualité de simple dragon , au régiment de 
Beisunce. Il fit avec distinction les guerres d'Allemagne 
et de Corse, tant en qualité d'aide-de-camp de son 
parent, le marquis de Ségur, depuis maréchal de France, 
qu'en celle de capitaine des dragons de Soubise. Blessé 
tirés -grièvement , l'armée le vit aller à Tcnnemi pendant 
cinq jours de suite , malgré une blessure qui nécessitait 
Famputâtion d*une jambe. Il se retira du service actif 
avçc le commandement du bataillon de garnison du 
Perche ; et il refusa , par les marnes motife que son f^^rc, 
Va décoration de Saint-Louis. Le troisième dr^s fils de 
SiiQon,» Baimond de Ségur de Mont vert , surnommé 
le Beau Ségur , fut assassiné à Taffaire du Pont-du-« 
Golo , à l'âge de vingt-six ans , par un officier corse, i 
^ui il avait trop généreusement sauvé ia vie. Son rare 
liourage l'avait déjà életé au grade de capitaine dans les 
toloûtaires de Soubise* Il fut vivement regretté de toute 
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r^nmée, etil^ait refusé la croix de Saîot-IjOinf «ur 
le champ die bataille. IJenri-^hilippe,,^^ tr^^ deSéguP" 
Bouietyt fils dlsaac de Ségur , est a^jourdVii4 eolontl 
d^état'inajor.ll a été créé chevalier de la Légion-d'Hon- 
.ïiew €B 1807 , du Mérite de Bavière cb iSog^^ de rordr* 
.Koyal ides Deux-*Stciles , la méûie année ; et du MérHe 
militaire de Finance en i'Ài4. Lors(}tfMl ^llicita cette 
-âernière récompense , Qe minKitre de 'k :Çiierre hii Bt 
obaeiwcr >qiie xiet brdiie wi^xX. été €téé |>our les dffidters^ 
.suii&e^ oiii adileniVtfKis au ser T«ce ile Far^oe , «t ^m 'Coôsé* 
quence quHl allait le porter sur la liste d^ vp^scKHlaf^iob 
au roi pour rpcdi:e de §aipt-LcMM6. j^e fnaif^iftde^égur 
xépoadit qu en qualité 4e psotestant^ iil ne ironfaôt ni 
ne ,pouv2^t' receroir ç^tte ilécQcatioa*^Tet ^ulilraoUicitacty, 
tant en son poni ^t^ jpour ses €a«-religiontiûires ^ a}oe 
J'ordre du Méinte militaire fut acoerdéen trœtaipttMe 
des vertus courageuses que monArecoieat les BéfeoDEiér: 
^ demande reçut une, «Qponae poskive^ k 11 >ootoiMÉe 
«r8i4t ^^'est À 9a soUicitalion^que>désprmàÎ5 ks bravés 
4)fficiQrs qui ne professent peint la religion caitfaotiquaj^ 
auront V.abUgalion de ipouvoir porter k v^oœpen^-de 
leur courage. M. k jmarqai» de Sëgur a>eu l^honneur Ùt 
recevoir oe Su M. k iiroi dé Savièce , kllettre^uivantev 
i roccdsion de ^ nOmîaation à Tocdieolu Mévite mUt^ 
^lairiede >Baviàpe^; ■ 

>» M[onsie.URdfe;SfguK».j^apprends.ipar votpo^kftwéa 
» xo août,' que yops «v€>z leçu la^décovation 4e mon 
3» ordre miiûairQ. I^es titses- que> vos qualités "voûi 
» donnent à cette marque de distinction, sont trop 
» bien fondéiS ^ i^t je suis enchanté d'avoir pu* rendné 
«justice à votre méiite,. etifiûrc quejique^hose qui. 
^ yoMS soit ^ëiable. Sur ce , je prie Bien qu^il vou^ 
» ait. Monsieur deSégur^en sa sainte et digne garde. • 

Nymphenbourg ,^ jbe (12 septembre 1809, 

iSr^, MAXlMltlEN-JOSEPH. 

!Nous trai\smettons ici june pièce authentique qui conA 
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cerne encore celte branche , et qui appartient à This- 
toire da règne de Henri IV. Ce titre esten latin et nou» 
en avons fait la traduction. 

Henri , par la grice de Dieu , roi de Navarre , 
, prince de Béarn , duc de Vendôme , de Beaumont , 
.d'Albret, etc. comte de Foix, d'Armagnac, de Rouer* 
gue, de Bigorre , de Périgord , de Marie, etc.; vi- 
comte de Limosin^ de Marsan, de Lautrec, etc. 
- -A tous ceux que ces présentes verront et enten- 
dront, salut, 

' Depuis plusieurs années il nous a été assez et trop 
démontré, par les machinations , artifices et manœuvres 
clandestines du pape, du roi d'Espagne, et de tous 
ceux qui obéissent aveuglément à leurs volontés , qu'ib 
n'ont d'autre bût que d'éteindre, par tous les moyens 
ipossibles, la religion réformée, et de priver notre 
siècle des lumières qu'elle commence à répandre avec 
l'aidé de Dieu , au priit des sueurs et du sang de tant 
de grands hoounes. 11 nous a été démontré qu'ib ne 
songeaient qu'à renverser et perdre tous les princes 
«t républiques qui s'efforcent de défendre et protéger 
cette même religion, et qu'ils ne croiraient leurs ten- 
tatives couronnées de succès, que lorsque le pape aurait 
rétabli son ancienne tyrannie, et l'espagnol consommé 
le dessein qu'il médite de dominer et d'asservir le monde. 
Nous ne leur avons vu épagner pour cela ni soins , 
ni dépenses ; ils ont, ce qu'on ne saurait trop dé- 
plorej* , profité dé nos dissensions et de nos discordes , 
qu'il eût fallu du moins apaiser ou assoupir, afin 
que Dieu , dafignant accorder quelque repos à la ré- 
publique et 'à Féglise chrétienne, il fût possible de 
travailler à la paix commune des églises, à la conci- 
liation absolue des dogmes j à la tranquillité de toutes 
les âme3 , de toutes les consciences, et que la voix 
de la saine et légitime raison eût droit de se faire 
(entendre. 



Digitizedby VjOOQIC - 



BE SÉGUE-BAtZ^N. S77 

Nous dvon^ donc cru de notre devoir, pour la 
ptus grande gloire de Dieu et le salut de l'église, 
/tant au dedans qu'au dehors , de nous adresser à tous 
les rois , princes , ordres et états qui , avec l'aide 
de Dieu, professent la religion réformée, et de les 
engager à méditer en commun sur les moyens de 
terminer , entre nous toutes lés controvei^ses religieuses. 
Nous desirons du moins qu^en écartant toutes les dis- 
cusssions et disputes, et en affermissant entre tous ceux 
qui reconnaissent l'évangile, une concorde fraternelle 
et vraiment évangélique, on apporre à tant de maux 
quelque relâche , afin que, pendant cette paix rendue à 
tous les membres de l'-église , on puisse tenir, dans les 
formes légales, un synode universel , où, par la parole 
.de Dieu et l'intervention de son divin esprit , on met*- 
.ira un terme à toutes les controverses. Nous ne pouvions 
remplir nous-m^mes une si. noble tâche* Les obstacles 
sans cesse renaissants, suscités ou plutôt suggérés par 
les ennemis de l'église , nous en ont détourné et empê*^ 
ché pendant vingt ans. Enfin , en l'an de grâce mil 
cinq cent quatre-vingt-trois , nqus avons, envoyé vers 
tous lesdits princes ♦ nommément vers la sérénissimë 
reine d'Angleterre Elisabeth , vers les sérénissimes rois 
de Danemarck , d'Ecosse , de Suède , etc., vers les hauts 
ej. puissants électeurs et princes du saint Empire romaia 
et les différents ordres, villes et républiques qui le cons^ 
tituent, et en putre vers les états de la confédération 
helvétique et de la Basse -Allemagne, notre amé féal et 
illustre le sieur Jacques de Ségur de Pardaillan , à 
l'effet de leur représenter les périls imminents de l'église 
chrétienne , d'exciter leur piété , et d'éveiller leur pru- 
dence en leur démontrant la nécessité de U concorde 
entre tous ses membres , et de les convaincre qu'il faut 
enfin, en renonçant à toutes divisions, engager, dans 
une alliance indissoluble , ceux que Dieu a attachés par 
des nœuds encore plus saints, et qui devraient s'unir 
étroitement contre les mêmes ennemis et les mêmes 
périls. - 



Digitized by VjOOQIC 



L«dît srMT fie Ségur, revenu près St nous, dpr^ 
avoir <»inployé dix-huit mots à celle inisîfîon , nous a faî» 
«onnaîlre combieB oiH^tré agréables nos paroles adxdrt^ 
snaJHSiés , ^altesses H eu ce Menées ; en tm mot , aux rois , 
«lecteurs, princes , ordres et ■élats, et à tous ceux qu^ifl 
«it allé trouver en ticAre nom. Il nous à ferl corni^^trë 
Jeors bomi» dispositions à ramener la ^aix dans Péglise^ 
-€l l'ardeur de 'lewr'zMe à protéger et défendre cette 
floéme église corttre lès prestiges el al1a(|ues de tousies en- 
nemis; nous espérions donc voir, souspm de tems, de» 
sprojets s'aocomplir , i l'aide de ai grands et de si géné- 
reux aoxihaires. 

Mais tandis que qous ncnis Kvrtons 'à !a ronsdtation 
'et à jla joie que noiis inspirait cetle attente, à peine 
•notre ambassadeur, le sieur de Ségur, élaît-il de retouir 
«upr^ de notre personne , 4|o'il \ient d'éclarlcr, danslte 
iroyaume de France; une eieéerable conjuration /ayant & 
-m tête le cardinal de Botvrbon, notre emcle, le Suc de 
•Guise et la maison de ^Lorraine , suscitée par te pape^ 
Jet fomentée par le m d^Ëspagne. Cette ligue avoue hau- 
tement le projet de faire Fecevoir, dans tonït ht France^ 
ie concile de Trente , d'en twnnir la religion réformée, 
«t d'exiger de tous,, et chacun des princes, et princî-^ 
spaux -membres de l'état , leur soumissî(^ à ce -même 
concile. £lle ^eut , de plus , n^ous condan^er noui^ 
•même , sous prétexte d'hérésie , moos proscrire et m)uà 
4iire déclarer indigne de succéder h ta couronne , eik 
^désignant violenuRent, pour héritier présomptif, le car- 
âioQl de Bourbon , notre oncle , frère 'puîné 3e feo 
Antoine, roi de Navarre, notre affectionné père; eiïtre-^ 
•prise que personne n'ignore être contraire à toutes leà 
lois de l'état. Mais évidemment le but de cette conjura- 
tion n'est autre que de réUUir , par degrés , sur lé 
inonde entier, la tyrannie pontificâfle , telle qu'elle exis- 
tait avant la manifestation del^évangile , tandis que es- 
pagnol, sous prétéaitede venger l'égjise, destituera ck 
«ibstitueia à^on^è^/et se frayera ainsi le t^xemin vcit 
la monarchie qu'il convoite. 
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. Artes cftttôPS , rt votilaat rq>04isser <k toules^Mt fercea 
^ si grands périls , nou& n^j*vons. pas. cru pouvoir &irer 
im meilleur chou, pour ambassadeur, que dudit Jacques 
4e Ségur de FânVaillaa. Nous Teavoyons, eo consé^ 
quence, de' nouveau , vers lesdites «Da)estés, altesses et 
excellences, rois, électeurs, princes, ordres et états y. 
nommément vers la sérénissime. Elisabeth, reine d An- 
gleterre, vers les serénissîmes Frédéric, roi de Dane— 
marck ; Jean , roi de Suède ; Jacques , roi d^ Ecosse , 
vers les électeurs et princes du saint Empire romain , 
les dilTérents ordres du même empire , les états et ordres 
de la cotifedération helvétique et de la Basse-Allemagne, 
«t -enfin vers tous ceux qu'il jagera à propos de sWresser 
en notre nom et pour notre cause. 

Mandons audit sieur de Ségur de Pardaillan , en 
vertu des présentes, et partout les moyens possibles, 
dVngager lesdites majestés, altesses et excellences, toutf 
lesdits rois, électeurs, princes, coites et élals, à opé- 
»er la concorde et l'union de toutes les églises, et de ne 
rien négliger pour établir une alliance universelle entre 
. tous les princes et états qui sont opprimés, par «le pape , 
et qui se moiitrent les soutiens de la- religion réformée. 
.£t pour détourner les maux qui déjà nous ont atteints et 
par suite menacent , d'une manière imminente , Té^ 
glise entî^re \ il négociera en notre nom ,. avec lesdites 
majestés y altesses et excellences , efstipulera pour qu'elles 
nous fournissent Targentr les soldats, les vaisseaux, Les 
canons , les munitions, et tous les autres objets utiles et 
nécessaires pour faire la guerre, tant sur terre que sut 
fnrr, et défendre avec vigueur la cause^onnnune. Il les 
invitera aussi à pern^ettre à leurs barons, colonels, ca-* 
pit aines et tous autres sujets,, de se joindre à nous, ave^ 
leurs troupes h pied et à cheval, de tjîrre et de mer, 
selon que l'avisera ledit sieur de Ségur de Pardaillan* 
Kqus lui concédons et, donnons tout pourvoir et acuité 
de traiter et transiger avec qui de droit , de telle manière 
^. sous (eUe& clauses et conditions qu^il jugera conve^ 



X 
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nables.'Nous' lui donnons la faculté de disposer, avec 
pleine et entière discrétion , en tout ou en partie , de 
tous les fonds que nous lui avons dé}à remis , ou que 
nous lui transmettrons par la suile. Ainsi, que de capi- 
taux, qu'en vertu des présentes, il pourra recevoir des- 
dits rois, électeurs, princes et él^ls, et en outre de 
l'argent qu'il pourra obtenir en notre nom , par em- 
prunts ou autrement, en vertu des présentes, de tous 
gentilshommes , bourgeois , marchands et individus 
quelconques i promettant d'avoir pour agréable , et de 
ratifier dès ce moment, en vertu des présentes, tout ce 
qu'il aura stipulé, contracté ,' promis à qui que ce puisse 
être , et engageant notre foi royale pour la pleine et 
entière exécution des traités. 

Enfin , nous voulons que dans ces négociations et 
dans tout ce qui en dépendra, notre dit amdassadeur 
ne puisse ni plus ni moins agir et contracter que nous 
n'agirions et ne contracterions nous-mêmes si nous 
étions présents.Quoi qui puisse arriver des cas qui exigent 
un mandat particulier, nous entendons qu'ils soient re- 
gardés comme compris dans ce mandat universel et dans 
ce pouvoir spécial ; à cet effet , nous lui octroyons libre 
faculté de contracter pour nous avec qui de droit, de sous- 
crire tous pactes et traités, de stipuler en notre nom toutes 
conditions qu'il jugera de notre intéçêt et de* l'intérêt 
public, d'obliger et engager notre foi ainsi que nos biens, 
ensemble, ou séparément , présents ou à venir, à l'exécu- 
tion de toutes les clauses qu'il aura consenties, et de 
chacune d'elles, non seulement en ce qui concerne ladite 
alliance envers ^es confédérés , et chacun d'eux , mais 
encore en ce qui concerne tous ceux avec qui il aura 
agi , négocié et stipulé, en notre nom et pour notre 
cause, en vertu des présentes , savoir : les barons, gen- 
tils-hommes , colonels , capitaines, soldats , bourgeois , 
marchands, et tous autres généralement quelconques. 

Nous lui avons donné , en ui> mot , et nous lui don- 
nons, pleins pouvoirs et autorité , et le mandat le plus 
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<teadâ ^ à l'effet d'agit-^ i>ëg(oéiér sét inÀVèt cDliiûe-%ii-î 
dessus; et tout ce qo'H aùta fait, tfansigé, stipulé^^ 
tertu des presehtesv «<>«<* lé tfeéons, dèste tndrtieMy 
coitiaie nous le tî^rtdrotis alof* ,pôu^ validé , app|oùTëV 
ratifié, et nous y engagieôûs nott-e |)àrôlè royale. > > 

En foi de qnôi^^t pôtir IWhejtlcité dos pfré^tes , 
cous les avons signées -de iiôtre^p«'o|M'e main, et y avons 
ûit apposer notre sceaui 

* Dofinë à Bergerac, le dixième jôuf du mcni de mai^ 
Taii de grâce mil cinq t.éht quati^e-vittgl-ciliq. ' 

Par. le roi de Navare,; 
• S^né , A. ChàaWè*;- 



nAT BES DIVERSES BRANCHES DE LA MAISON 
DB SÉGCÔI. • 'I J 

Bramas de SégwrrM<mUUgnek ^ ' _ ^ 

té cWvalîer de èégur - Montaigne^ maréchal iéi 
camps et armées du roi , ontle dés suivants : * 

1.6 comte Amédée de Ségur - Montaigne , secrétaire 
d'ambassade à Stultgacd. 

Le viccMOÉte dé Ségur-Moûtalgtie ^ freine du précédent ^ 
iapitaine d*inântene% 

BiSEUfche de Ségi^r^Montazeau^ 

Le vicomte de Ségur-Montazeau , ancien officier supé- 
rieur , chevalier des ordres royaux de Saint-Louis et de 
la Légion^'Eocineùr. 

Branche de Sçgur-Ponchat-d'Aguesseau* 

Le comte de Ségur-d'Aguesseàu , maréeh^ des caiopt 
i6, .43 
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€t ^rméfi»^ du r^Lf «nden ambassadeur^n Russie, noinmé 
fait de France , en i8t4 9 ^t ancien grand - maîrre des 
<^érémûnies de France ; il est membre de rînstîtut. U a 
épQusé mademoiselle d^Aguesseau , petite-fiUe du chan- 
celier de France. De ce mariage sont issus : 

fi^, lie comte Ociare de Sëgur - d' Aguesseau , offi- 
cier supérieur dans Tétat - major -général de la 
garde royale. Il a épousé une demoiselk d'Agues- 
sean>, 5a icousinei, de laquelle il a eu trois fils^ 
dont Taîné a épousé mademoiselle de Bostopchinv 
fille du. comte de Bostopchin , gouverneur de 
Moscbw ; 

a*. Le comte PhiKppe de Ségur - d^Aguesseau , 
marédial des oénips et armées du roi , marié à 
mademoiselle de Lugay , dont il a plusieurs ea&nU. 

Branche de Ségur-Bouzely. 

Le vicomte Mat hiea4]e, Ségur, fils d^Isaac , chevalier 
^e Ségur , et de demoiselle Jeanne Eymeric de Pouzy. 
11 est ancien officier supérieur des garJes do roi, chevalier 
du Mérite- Militaire et de la Légion d'Honneur, marié à 
mademoiselle .de Fontrx)se , de laquelle il a eu trois 
garçons. 

' Xe marquis Henri - Philippe de Ségur , fr^re du pré- 
cédent, colonel d'état-major, qui a perdu un bras à la 
bataîDé.de UeiMberg, •en 1807 ,. chevalier du Mérite- 
Militaire de France et de la Légioji- d'Honneur, et du 
Mérit«-Militaire de Bavière , de l'ordre royal des Deux* 
Siciles^ marié à mademoiselle Savariau de Nantes. 

Branche de Ségur- Pltray, 

Le comte de Ségur , fils d*un ancien officier au régi« 
ment du roi cavalerie. 

Le vicomte de Ségur 1 onde du précédent | amcieQ 
c^^taioo de GftvaUria. . 
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Branche des Ségwr - Lesçhire^ , » 

Le comte de Sëgur y capitaine de cavalerie, etc.. 

Le vicomte , de Ségur , capilaioe de cavalerie*^ . , ^ < 

Le chevalier de Ségur , officier atr service d^ Aatrîche'^ 
où il s'est établi, avee permission dn roi. 

■ ' 't 
Branche d^Ségur^Cabanac^ t 

Le vicomte Henri de Ségur de Cabanaci 

Branche de Ségur^Boùrac 

\ 
i 

Le comte de Ségur^Boirac. 

Nous fournirons avec tous ses détails, dans un volume 
suivant , la généalpgie historique de cette illualre 
maison. 



BLONDEL. 11 est certain que h maison de BlohdéF 
vient d'un puîné de Vanoienne maison de Gonnelieu. 
Le titre des tournois d'Anchin, de Pan 1096 , fait men« 
tioiv de Guillaume Blondel , qualifié neveu de Watier 
de Gonnelieu , jadis Goignelieu. Depuis on trouvé un 
autre Guillauâie Blondel , chevalier , qui dà con^ntë* 
ment de Jacqueline de Marque, sa iémme, donne à 
l'abbaye de Saint^Aubert , sept mercaudées de terres 
situées au sacquemont d'Iwy. Cette donation se fit 
l'an 1170, en présence de Watier de M«irque, chevalier,- 
son beau-^frère, de Renier de Thians, d'Ivan , son frère, 
de Gilles de Bermerain , de Jean de Bevilers , d'Arnould 
d'£scaillon , d'Amaurl Sohier , autrement de le Heries, 
de Bauduin de Pomereul {de Pomeno) , de Watier de 
Lesdain^ de Hugues l^£n£s»iide Creifecœur, chevaliers^ eUn^ 
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GoîUauvie fîit père de Jean Blondel, qualifié cherriier 
et sieur d'Erpy et de Castegnières , en partie , dans une 
charte du Verger de T^n |2|5. Il fut conjoint avec Alii 
de Yarenûes , de laquelle il eut trois £ls et quatre filles, 
mentionnés en ladite charte , savoir { Jean ; Guillaume^ 
fii^rié avec Alix de 9¥|if^y; Siip^fi, mari^ k J^quelinc, 
de Courcelles.; Ant^9^!te; Agnès ;lde et MfineBlondel« 
ireligieuse au Verger; de cette maison est, dans des 
tems plus modernes , Jean Blondel , qui suit. 

I. Jean Blonjjel , I*^ du nom , qualifié écoyer et mw 
d'Erpy, épousa i*^. Agnès de Fournes et a*. Alix de 
Preud'homme , il laissa un fils qui suit : 

/ 

II. Simon Blondel, écuyer, qui épousa Béatrix de 
la Fosse, d^une ancienne et illustre maison , il en eut , 
entr'dutres enfans ; 

III. Jean Blondbl, deuxième du nom, chevalier, 
sieur d^£rpy , du Fay , etc. ; il se rendit recommandable 
par ses prouesses militaires , tant sous' les étendards dd 
duc de Bourgogne que du roi de France. Il fut détenu 
prisonnier en Angleterre, l'an i42iv> selon Monstrelet , 
avec Jean de Beaurevoir » de Hemon de Bombergue et 
au(resril se déclara partisan duroi de France, Pan 14^3, 
avec les sieurs de Saint-Simon , Jean de Mailly , Renaud 
de Longuevaly \^ si^ur de Màucourt , etc. Il emporta le 
château de Malmai^n en Caadx-esis , du domaine de 
révéqDe,ei en chassa 'le goi|verneur, nommé Watier 
^e Bâillon, selon ledit Moostrelet et Gelic. L'évéque 
f^ét^nt plaint haMtemeqt de cette usurpation, et n'en 
f yant p\i tirer que bien peu de satisfaction , fut conseillé 
^e s'accommoder avec ledit Btondd, de lui compter 
quatre mi^le écus , de condescendre à ses. autres prêtent 
^iops et s'obligea de solliciter sa réconciliation auprès 
des ducs de Bourgogne et de Betibrt, dont il avait aban- 
dqnnéi le service, Gelic dit que peu de tems après on 
^émoU^ ce cbâ\eiMi, qui était un des mieux bâtis et des 
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f\m fotis àt toutes lés frontières. Blpndel ayant ainsi 
l^ichété la paix à la pointe de son ëpëe et par le bruit de 
aes armes , vint reprendre sa deoieare à Cambra]^ , où il 
épousa Marie de Mareville. Il se remaria en secondes 
nodes avec Catherine^ fille de Hugues, sire de Lambres, 
dame héréditaire de Mancicourt en Ostrevant ;'it eut du 
premier lit , savoir : . , 

1^. Simon ; 

^^» Marguerite , femme de * Jacques Hellin , dit 

Lefèvre ; 
3p. Et Marie Blondel , épouse de Simon de Lader* 

rière; 

Du second lit : 

4^. Jean Blondel, qui suit ; 

5^. Natalie Blondel , femme de Jacques de Gi- 

vency , écuyer ; 
6^« Marie Blondel, épouse de Jacques Douchet, 

dit Çlabaut, etc. 
7^. Jeanne Blondel, épouse i». de Jean de Aelleval ; 

A**, de Jean d'Attichy ; 
£^. Catherine . Bloqdel , femme d'André de H^rle- 

bèque, écuyen 

IV. Jean Blondex, IIl^ du Qom, fut siirnopmé 
Tristran ou Tristan , comme son père , à . cause qu'il 
avait apporté beaucoup de tristesse au peuple par se^ 
ravages et concussions , et qu'à la fin , pour le satisfaire, 
on avait été obligé d'établir un rigoureux impôt , qui 
attrista tout le Cambresis. Il porta la qualité de sire de 
Mancicourt. On lui donne pouf femme , Marie de Rou- 
vroy , dite de Saint-Simon , qui lui donna cinq fils 
et deux filles , savoir : 

a**. Antoine Blondel,. qui épousa Hélène de Vignon, 

qui le fit père de Baudouin Blondel , marié avec 

.. Claudine de Maignac, fiUè de Maurice, maître 

d'hôtel dû duc de Jlemours et de Jeanne le Car*, 
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lier; ie cef mariage vînt- Jean Blondel , vicomte 
de Vadencoûrt de Bayenponl-lès-Gtiîse y qui d©, 
• . aa ffmiDe Jeanne d'Espinoy, âlie . d'Antoine «i 
sieur de Harcourt, eut Antoine Blondel, vi- 
cofnte de Vadencourt , conseiller au parlement 
de l^aris: .' 

2*. Jean Blondel , qui va suivre ; 

3®. Jacques Blondel , s'est signalé dans la car- 
rière militaire, tant en France qu'en Italie et 
dans les Pays-Bas. Il épousa à Cambrai , la fille 
de Jean Louchart , un des vingt-quatre francs- 
fieffés de Tarrhevêché. II fut enterré à Saint- 
Aubert, auprès de son frère, qui suit ; 

4^ Jean -Baptiste Blondel, décéda chanoine de 
Saint-Aubert ; 

5». Guillaume Blondel, fut échevin de Cambray; 

6®. Roberte BlonJel , épousa Mathieu Cuillieu ^ 
écuyer , panetier du duc de Bourbonnais, etc. ; 

7^ Marguerite Blondel, est qWifiée dame de RuI- 
lecourt. 

V, Jean Blondel, IV*. du nom, surnommé^ aussi 
Tristan , s'insinua si bien dans les cœurs des bourgeois 
de Cambray par sa sage conduite, et les façonna si. bien 
à sa volonté, qu'ayant oublié toutes les violences de son 
aïeul, ils le choisirent pour leur prévôt l'an i453. Par 
une charte df l'an 14^91 il se qualifie sieur de Manci- 
court et bailli de Crèvecœur; il épousa en premières 
noces, Jeanne de Proissy , sœur de Gilles de Prôissy, 
écuycr et veuve de Jean Creton , de laquelle il n'eut 
point de postérité; il se remaria en secondes noces, à 
Marie Rosrf, veuve deN..,. de BuUecourt, laquelle te 
fit père d'un fils qui suit. 

.VI. Antoine Blondel, sieur de Manciconrt, épousa 
Agnès Oudart, dame de Cuinchy, de Beauregard, elc.|. 
dont sortir^ftt trois fils et deux filles qui suivent. 
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i^^. Jacques Blohdel ^ i|ui contimie hi tigrl^^»: 
. ai?. Louis Blondel , chevalUr^ seigneur de Beaure* 

gard, qui fonde la branche de ce nom, rapportée 

plus bas; 
3^. Antoine Blondel , chevalier , fut gouverneur 
de Philippeville et colonel d'un régiment wallon; 
4**- Marguerite Blondel, épousa Jacques de Tenre- 

inonde, chevalier, seigneur de Merignies; 
5o, Marie Blondel, fut mariée avec Philippe de 

Saint-Venant, sieur de la Cessoye, etc. , fils de 

Bauduin , 4it Marquant et de Catherine de la 
[ Combe , dite Gantoise, etc. De ce mariage est 

issue Marie de Saint- Venant , femme de Wal- 

ierand de Croix, sieur d'Epinoy et de Wari- 

gnieS| et de Catherine de Cornehusen* 

* ■ * ■ 

VIT. Jacques Blonbei, chevalier, sieur de Cuinchy^ 
Ma ncicourt, etc., gouverneur deToùrnay, l'an 1 574, épousa 
Marie le Blanc, de laquelle il eut un fils qui suit; une 
ïlle nommée TVlichelle Blondel, femrne d'Eustache de 
la Vicfville, sieur de Watton, fils de Pierre et d'Anne 
de I^^eufville. 

\ yril. Antoine BïiOUDEL, fut seigneur de Cuinchy 
et de Mancicourt, lequel prit pour fenâme Madeleine 
de Bernes, fille de François, sieur de Bernes, et de Jeanne 
de iPreudhomme , veuve de François sieur de Beaufre--*. 
metz. De leur conjonction vinrent trois fils, qui suivent. 

I*. Jacques Blondel, qui suit; 
a**. Floris Blondel ; 

3*^. Louis Blondel , sieur de Blequîgneul , après la 

' mort de son frère, qualifié haut justicier de Lillç 

et bailli de Wavrin, épousa en premières noc^s 

Madeleine de Hennin, dame de Ghilenghien et 

en secondes noces ^ N...., fille de Guillaume de 

' Standley, chevalier et colonel des Hibernois. Il 

t laissa de sa preisiore fennaei plusieurs enfants et 
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«flfr^afiti^ un fils nomihé Albert Blôodel , sîenr 
de Ghîlenghieii 9 etc., haiUi de Fumes pour le 
comte de Heonin , allié aftec N... de Longue- 
val, etc. 

IX. Jacques Blondel, chevalier, baron de GuinchyJ 
sieur de Mancicourt, ViUers-au-Bois , Hailly, etc., 
épousa Anne de la ViefVille, sa cousine germaine, fille 
dudit Eustache , sîeur de Watton et de Michelle Blon- 
del. 11 finit ses j^urs Pan i65i, ayant eu de sa femme 
plusieurs enfants, savoir : Alexandre François-Blondel, 
baron de Cuinchy, allié à Michelle A^ne dei Beaufort, 
dame de Boileux, fille de Louis et d'Antôinelte de Goi- 
gnies , dame de Vendegies et de Beaurain , fille d'An- 
toine , sieur de Vendegies-au-Bois i de Beaudegnies, 
etc. , et de M^^ie d^£sclaibes. Ledit Louis était fils de 
Hector de Beaufort, sieur de Boileux et de Jeanne de 
Lalain, dite de Penel, etc. £ustache Blondel , moine 
en Tabbaye de Marchiennes; Jean Blondel sieur de Villers^ 
au-Bois, Ignace Blondel, sieur de Hailly, marié en pre- 
mières noces, avec N... del Cainpo et en secondes noces 
avec Marie-Françoise de Lannoy, fille du sieur du Haut- 
Pont , Françoise Blondel et Michel Blopdel , etc. Ledij 
Alexandre Blondel laissa entr'autrès enfants , un fils 
nommé Jacques Blondel, baron de Cuinchy, sieur de 
Mancicourt , qui épousa Justine-Hélèoe de Bosch, etc, 

Branche des seigneurs de Beauregard. 

VIL Louis Blondel, chevalier, seigneur de Beao- 
regardf des Hauts-Bois, de Baillelet, deuxième fils d'An- 
toine de Blondel , seigneur de Mancicourt , et d'Agnès 
Oudart , dame de Cuinchy et de Bcauregard , fut gou- 
verneur de Bapauoie , et épousa Marie de Martigfiy , fille 
de Louis , sieur de Lassus , et de Jeanne de ia Salle , 
de laquelle il eut : 

i^. Louis Blondel , seigneur des Hauts -Bois et de 
Hordding , ea partie ^ lé«ptel épousa Lâevioe | 
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tteme de Luîtsbeque , dont il ii*«t2t qu*a|Mi fille/ 
nommée Marie, laquelle fut alliée , i». à Ferdi- 
nand de Cardevaque, seigneur de Beaumont ; 2P. à 
Jean de la Motte , chevalier , $eigaeur d'isque , 
baron d'Havraincourt ; 

û^. Hugues Blondel , chevalier de Malte ; 

3®. Jean Blondél , chevalier, seîgneuY dé B^aure^ 
' . gard , qui continue ia branche de ce nom , et dont ■ 
l'article viendra \ ' " 

4^. Anne Blondel , mariée à Aymeri (irebert\,' 
écuyer , sieûr de Douchy , d'Esseville , etc. çtc. 

S^, âéonore, religieuse à Flines; 

SB®. Louise , mariée à. Philippe Despeilt ou des Prés,' 
sieur de Roclenis. 

- Vlll. Jean liB BtONPEii^ chevalier, seigneur d^ Beau- 
regard , épousa Marie de Berthoul , fille d'Adrien , sièujr 
cPHeiixaval , et de Jeanne de CanAier , dame d'Aigny. 
De ce mariage vinresnt : 

^ i<». Louis, dont l'article viendra; 

a**. Jean de Blondel, chevalier, seigneur de Bail-^ 
lelet^ lequel épousa Marie le Vasseur, fille de 
Floris, sieur de Walhecon, et d'Isabeau de Flory , 
dame d'Aussémont , de laquelle il eut : 
à. Albert-François, 
è^ Louis, 
c. Marie , 
J. Marguerite; 
3». Adrien Blondel, siear du Bois-Leigttier, lû^t 
eu Hongrie, porte-enseigne de l'empereur, sous 
le commandement de M. le conçite de BucquQy; 
if>. Antoine de WondeU écuyer, sieur de la Vigne; 
marié à Catherine ^ Cwièul , dont il i^'eut 
point d'enfants. 

IX. Louis DE Bloudel, chevalier, seigneur, à^ 
16. 5q 
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Baureg^d j marié à Marie de Cambry y de laquelle il 
laissé : 

l^ Louis, dont Tarticle suit; 
st?. Hugues; 
3^. Alexandre. 

X. Louis DE Bloï^DEL , chevalier , seigneur de Beau- 
regard , major du régiment royal d'artillerie , chevalier 
de Saint Louis, marié à Marguerite-Philippe-Félicilé 
du Breuille de Combes-£lion , de laquelle il a laissé: 

i*'. François-Marie, dont l'article suit;. 
2^. Louis-Marie, né, le 6 octobre 1784, â Douay, 
' capitaine au régiment d'Aquitaine , mort dans 
la journée du 10 août. 

XL François - Marie de BLONDEL9 chevalier, sei- 
cneur de Beauregard, né le i«'. juin lySi , mort en 
1^96, colonel du génie^, directeur des fortiâcations de 
Landau, épousa, en 1782, Anne-Marie- JosepheWacbat 
(famille de Flandre), de laquelle il laissa un fils unique 
qui suit : 

XIL Joseph DE BlonDEl De Beauregaud, chef de 
bataillon au corps royal du génie , chevalier du Tordre 
royal de la Légion- d'Honneur, né à Paris, le 14 iDai 
1783, marié^ le 19 mars 1809, à Marie-Anne-Ëmélie de 
Beissenbach , fille de Jéan-Bernard* Georges-Joseph de 
Beissenbach , baron , seigneur de Miederscebach en Al- 
sace , et de Marie-Anne-Joséphine- Antoinette Petit de 
Maubuisson. De ce mariage sont nés et existent : 

i». Joséphine Octavîe, née le 3o fanvier 18 10; 
a®. Alexandre Eugène , né le 26 juin i8i,5 ; 
3«. Louise Emélie-Clémence, née le 7 octobre i8i6; 
4*^. Henri-Ferdinand, né le 1 5 avril 1819. 

^Armes : d'or à la bande de sable. Cri de guerre : Gon-^ 
nclteu. 



\ 
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RI VCMRE (de ), ou de hx Rivoike^ de RovoYan^Dlt 
-LA Biovoi^Ej DE ulRevôyab^ étc.etc. En latin-iùVona, 
de Rwonâj de Rovorîà , de RoQoyrâ , BiQoncBy Rfçoriip 
etc. etc. Maison originaire de la partie de Tancien Vien- 
nQi&,9 à la rive droite du Rhôue , et réunie depuis au 
.Vivarais. - 

Lorsque madame la comtesse de la Tourette , en 1 77 5; 
et le marquis de laTourette, son fils, en 1782, firent 
leurs preuves dites des Carrosses , devant M. Chérin'^ 
généalogiste et historiographe de& ordres du roî, on crut 
/devoir laisser de çôtéles recherches qui^ en présentant 
l'histoire complette de cette maison,, en auraient certai- 
nement relevé l'existence et Téciat , mais qui entraînaient 
nécessairement aussi des retards préj^udiciablesà s/es inté- 
rêts : 01^ s'occupa donc uniquement à mettre en ordre lés^ 
papiers de ta famille qui se trouvaient sous la maip % 
cette époque. Les seigneurs de la Rivoire, étrangers à 
la cour, et puissant ,^ dans leur province, d^une grande 
considération, y tenant de toute ancienneté un rang con- 
sidérable , regardaient avec inidifTérence les soins pris, 
par tant d'autres, et qui leur étaient inutiles pour jouir 
de l'état honorable dont ils étaient possesseurs sans aucune 
' contesta tiQir. 

Voila pourquoi, dans te mémoire qu'il adressa au roî^ 
M. Cbérin ne fit aucune mention dès autres branches lie 
eette maison ; mais en s'occupant de ce premier travailv 
ie chef de cette famille reconnut combien iLétait impor- 
tant pour l'avenir des siens de ne pas* rester , à ce sujet ^ 
dans l'insouciance iju'y avaient apportée ses prédécetf^ 
seursjil conçut donc le projet de faire la recheirche des pièc^ 
et documents nécessaires pour foire connaître IWigine- 
et l'ancienneté de sa maison , la considération dont ont 
joui ses différentes branches , les places et emplois qu'elles 
ont occupéai , et les alliances nombreuses- qiv'elles OBÉI 
contractées avec les maisons les plus ancieanes- o^ 
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les plus illustres^ jju royaume, d^en former un travail 
aussi complet qu4l serait possible, et de le faire impri- 
ïher , afin de S0|>pléei', à l'avenir , k h perte ou à la des- 
fniction des tkres originaux dont notre révolution à 
'do?rtné de si nombreux exemples. 

tJné grande quantité de matériaux étaient déjà ras* 
semblés, et leur classement cômniencé lorsque la i^o- 
luliqn vint interrompre cet ouvrage ; il était trop avancé 
cependant pour être abandonné : aussi a- t-il été repris 
depuis quelques années ; et quoique les événements 
malheureux de nos ora£;es politiques ayent anéanti un 
assez grand nombre de pièces précieuses ,' celles qui res- 
tent , jointes aux preuves faites devant M. Chérin , sont 
suffisantes pour établir ^ d^une manière positive , la com- 
munité dWigiae et là descendance des branches deRi- 
^yoîre de Romagnieu, du Palais, de la Bastie-Montgascon, 
de Gerbaisj de Prèîssins et autres, de celle de Rivoire, 
ou de la Rîvoire de Chadenac, et aujoiird*hui de la Ton- 
yelte, regardée comme l^aînée parce qu'elle à constam- 
ment possédé la terre de la Rivoîre , la seule <jui existe 
de ce nom dans Tancien Viennois. 

, Mais cet ouvrage , annoncé dans le deuxième volume i 
jprsroière série du dictionnaire Véridique , devant être 
publié séparément à cause de son étendue » nous avons 
^ pensé qu'il sufBsait de marquer d'une manière hono- 
jtable et authentique la place que cette maison à le droit 
d'occuper dans le Nobiliaire de France, en donnant tout 
simplement la généalogie de la branche aînée, d'après le 
,mémoireqvii fut composé^ en 178a , par M. Cbérin,le 
père : On s'estdopcbornéà y ajouter les faits postérieurs 
?)usqu'à ce joyr, avec quelques détails accessoires et indis- 
péns^les dé^à publiés , la déclaration du généalogiste 
'des ordres du roi , devant toujours être produite d^une 
nianière suecinte, ces détails étant d'ailleurs inutiles a« 
imt de son tcayaii^ il était touC sioiffle {{u'il les ait sop^ 
i^rimésb 
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Memoiee généalogique sur la JamUle de la Bivoire 
de la Touretie ' 

La famille de ia RWotre , originaire du haut Vivarais, 
a pris s0a nom de la terre de la £Vi voire , située dans la 
paroisse de Yanosc ; au diocèse de Vienne. I 

Elle porte pour armes écartelé, au i et 4 de gueules 
au lion d*argent, armé et iampassë de sable , qui est de la 
.Rivojre ;. et au 2 et 3 dW, au lion de gueules, qui est de ' 
Ginestous. 

£Ue est connue depuis 

Martin de la Rivoire ^ damoiseau ^ qui fit une acquisi- 
tion le 5 des ides d^oclobre 1276, en présence de Jean 
de la Rîvoire. 

On trouve ensuite 

Antoine de la Riyoire , chevalier , lequel fut témoin 
d^une quittance donnée le vendredi ayant la £ête de sainte 
Marie-Madeleine i3oi par Artaud, seigneur de Rou^- 
silbn et d'Annonay» à plosieurs particuliers, pour un droit 
de mHlalioa* 

Guigonne delà Rivo4re, qui reçtft la reconiiaissance 
féodale qot lai fnt donnée par acte passé dans le cime- 
tière et Vanosc , le'i 1 juin iSay , et 

Humhert de la Rivolre , prieur de Saint-Valier , ordre 
de Saint* Augustin , en r358. 

Mais la filiation n^est prouvée que depuis : 

I. Raimond de la Rîvoire qui était mort avant 
ïe 1 1 janvier i îgS ( yieu» style ) , que noble Fye de Lar- 
xnuzière, sa veuve, demeurante à la Rîvoire, paroisse 
4e Vanosc , au diocèse de Tienne , demanda et obtint la 
' pcvmimoli de fimcter^ une chapelle sons le vocable de 
• saftnt Jean Févan^like dans l'église de Yanosc ; cette 
flairicfit son testament au même lieu, le 7 décembre de 
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Tannée suivante , et par cet acte, elle institua son héri-^ 
lier universel Jean de la Rivoire, son petit-fils ^ ûh de 
Guillaume son fils« 

; 

II. Guillaume XfE tlk Rivoire , premier du nom , mou- 
rut avant le 1 1 janvier 1393 , qu'il est rappelé dans Tade 
de fondation faite par Fye de Larmiizière , sa' mère;;il 
est aussi rappelé dans le testament de cette dame dix 
7 décembre i3g4* U laissa d'une alliance, inconnue : 

III. Jean de i.a Rivoire, surnommé Baudaret, qui 
fut institué héritier universel de Fye de Larmuzière, son 
aïeule, le 7 décembre i394« H épousa avant i44S Jac« 
quette , fille dé noble homme Pierre de Chirourier, ci- 

' loyen de Vienne, a v^c laquelle il vivait encore en i449* 
Ils avaient eu pour fils. 

IV. Guillaume de la Ritoire, IK du nom, sei- 
gneur de là Rivoîre, qualifié nbUe, égrège et cir- 
conspect homme , licencié en lois, lequel épousa par coé* 
trat du II décembi*e i463, noble Guydtte de Malins 
( ou de Mauves ) , fille de noble .Gérard; de Malins (t), 
fit en 1499 ^" ascensement de biens mouvants de lui, et ' 
mourut avant le a^ décembre i5o6i,.quesafeaune, sus- 
nommée^ fit son testament, par jlequel ^e demanda à 
^étre inhumée en ht chapeUe de U Rivoire f fondée dai^s 
l'église de Vanosc en l'honneur de saint Jean l'évangé- 
liste. 

Guillaume de la Rivoire et GuyoCte de Malins , eurent 
pour fils Guillaume qui suit 9^ et six filles dont quatre 

mariées , Taînée à Charles de Borie. 

• ) ' 

V. Guillaume de la Riyoirb, Ili^. du nomi sei^ 



(i) Guyotte. de Malins ^ ou de Mauves, avait pour mir^ 
Catheriae de la Toarette , héritière de la première maison de 
la TouretU : elle était sœur de Guillaume de. Malins «b 
de Mauves , protonotaire du Saint-Siège. 
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fneur delà Ri voire, servait en 1 499 en qualité d'homme 
d'armes de la compagnie de Jean de Polignac , seigneur 
de Beaumont; fut institué héritier de sa mère en i5o6 , 
fit une acquisition en iSjy, une vente en iSSg, et mou- 
rut avant le 5 janvier 1 554 9 laissant de Marguerite de 
Peloux, fille de Gabriel , seigneur de Saint- Romain: 

i^. Claude qui suit; 

d®. et 3^ Jacqueline et Françoise, mariées, la pre- 
mière au seigneur d'Aix en Aauphiné , et la se- 
conde à noble Pierre de Quain, seigneur de 
Saint*Michel-de-Barbières dans la même pro- 
vince. 

VI. Claude DE lA RivoiRE, !«'. du nom^ écuyer,* 
seigneur de la Ri voire , et de Chadenac par son mariage 
de Tannée i556 avec Madeleine (i), fille de Louis (du 
Mas ), seigneur de Chadenac, servit en i554 dans la. 
compagnie d'ordonnance de M. d'£spinac , fit son testa^ 
ment en i5d3, et était mort en i588, père de Flory,. 
qui suit , et de cinq filles dont les alliances et le sort 
sont inconnus* 

yil. Flory DE LA RivoiRE, écuyer, seigneur de la- 
Rivoîre et de Chadenac , épousa en i583 Judith de Fay , 
fille de Christophe, seigneur de Gerlande, chef de la 
branche de sa maison, puînée de celle de M. le maré-- 
chal de la Tour-Maubourg ; et fit, le ^4 avril 1609 , son 
testament , par lequel il substitua ses biens à ses. fils par 
ordre de primogéniture ; puis à sa fille , à la charge par 
celle-ci d'épouser des gentilshommes de nom et d'armes ; 
ces fils et filles furent : 

1». Christophe de la Rivoire, qui suit : 
ii^Jean-Baptiste, que l'on croit mort sans alliance; 

(i) Madeleine du Mas était Tunique héritière de salaison 
dans laquelle s'était fondue celle des Ithier , seigneurs de Geo- 
rand , fune des plii3 anciennes et dts p!as considérables de ces^ 
contrées. 
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3^. Hector^ reçu chevalier de Malte eij 1608 aprls 
a\oîr fait preuves testimoniales de noblesse Tan- 
née précédente , remontée par filiation à Tannée 
i5o8, et sans jonction à la permission donnée le 
II janvier 4^93 k Fyé de I^nmuzière, de fonder 
la chapelle de saint Jean Tévangéliste dansTéglise 
de Yanosc ; il (iit commandeur de Blodès ; 

'4^ Louis de la iUv<»ire, également reçu en iGaS 
chevalîet do même ordre et commandeur de 
Chazelles €n i€6g ; 

S<^» Charles^ seigneur de Baumes en 1668; 

6^. et 7®j, Guyonne et Marie de la Rivoîpe. 

YIII. Christophe DE LA RivoiRË, baron de Chade- 
nac , seigneur de Baumes , etc. , fut (ait gouverneur de 
Thueit2 en 162 1 , capitaine d'une compagnie de cent 
hommes à pied français | en 162^. Le morécfaal de 
Schomberg, gouverneur de Languedoc, lui écrivit 
comme à l'un des plus considérables de cette province , 
le 18 juillet i638 , de se rendre à Béliers avec un nom- 
bre de ses amis pour s'opposer aux Espagnols qui y mé- 
ditaient une invasion, et mourut avant le ao septembre 
16S0, laissant de Madeleine de Boulieu, fille de Chris- 
tophe, baron de Jarnieu, et de Jacqueline de Mont- 
morin^Saint-Herem : 

!•. Micolas-Joseph , qui suit ; 

2?. Jean- Paul, chevalier de Malte, commandeur 

de Dol et de Celles. 
3«. Marie de la Rivoire , Ibmaie de Jean de Ciiar** 

pin , seigneur de Genetines. 

IX. Nicolas* Joseph de i<a. Ritoiaë, seignievr de la 
Rivoire, de Cbadenac, de Luzeis, de Baumes, titré 
comte de Chadenac , fut maintenu dans sa noblesse par 
jugement d^ M. de- Bezons, intendant de Languedoc, 
rendu le 19 octobre 166Ô, sur titres qui la prouvaient 
avec filiation depuis: i556 ; il ayait épousé en 1666 An- 
gélique-Antoinette de Ginestousy fiile et héritière de 
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Beary^ marquis de la Tourelle, e^c. , et vîvâît encore 
en 171^ ; ils eurent pour fils t 

Just^Antoîne de la Rivoire, qui suit (i). 

X. Just-AntoineDE la. Rivoire de Chadenac, cheva- 
lier titré , marquis de la Touretle-Chalencon, seigneui^ 
de la Riroîre, de Vernoux , de Saiiit-Fortunat, dé 
Gluirajs , etc. , fut d'abord destiné à Tordre de Malte 
pour lequel il (il en 1702 ses preuves de noblesse re- 
montées à Tannée i556. Sa mère lui ayant donné la terre 
de Chalencon , Tune des douze baronrties de Tour du 
Yivarais, il fut reçu aux états de Languedoc comme 



(i) Just-Antoîne de la Rivoire ataîl j)our frères et sœurs , ' 

i". Joseph-Igaace de la RiVoirc » eh^Yftlier de Malte, qui 
fut pris par les Algériens vers x6qS> «t emmenë eKlave à 
Xlger où il passa viogt-deux ans. S'étant échappe miraculeuse^ 
tnent après cette longue captivité, il revient dans sa famille » 
où il eut de )a peine à faire reconnaître sa personne et 
ses droits ; quitta Tordre , se maria , sous le titre de comte de 
Chadenac., avec Marie de Survilte, et mourut sans postérité; 

a^. Just-Antoine de la Rivoire , dit le Jeune., aussi cheva-' 
lier de Malte en 170a. D*abord prieur de Sâint-Barthelemy de 
Guiras , puis commandant un bataillon au régiment Dauphin 
infanterie , chevalier de Saint-Louis, mort le i5 janvier 1747» 
sans avoir été marié', 

3*^. Just-Louis , appelé le comte de la Rivoire^ enseigne de 
vaisseau , tué dans un combat donné devant Malaga ; . 

4®. Nicolas- Antoine, cornette de carabiniers, tué à la ba-^ 
taille de la Mar:»aiUe; , . * 

5«. Mapie-Antoioelle , morte religieuse^ TaUbaye de Soyon,' 
le a8 juillet 174^ ; 

6^. Françoise , abbesse de Solyon ^ après mâdaitM'ile Sasse^ 
page , morte le 3 mari if5x^, . » 

, y^^ Anne , religieuse à l'abbaye 4e Saidtè-Clalre d'Annonay, 
morte à Tournon le aS açut )t75â, t < 

26. * 6i 
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baron de Chalcncon, le 27 novembre 1706 , après avoir 
fait preuves de noblesse depuis et y compris son trisaTeul ; 
fut nommé en 1709 colonel d'un régiment de milice 
bourgeoise , à la tête duquel il se distingua au siège de 
Palamos, en Catalogne, durant la guerre de la succession 
d^Espagne ; vendit, en 1718^ la terre de la Rivoire, fut 
député de la noblesse du Vivarais aux états de langue- 
doc, en 1743* H avait épousé, en 17179 Made- Violente 
de Por talés, fille de François , seigneur de la Cbèze , pré- 
sident en la chambre des comptes de Montpellier, (et 
sœur de François-Alphonse, comte de la Chèze , capi- 
taine-lieutenant de la première compagnie des mous- 
quetaires de la garde du roi, lieutenant-général de ses 
armées , et grand-croix de Tordre de Saint-Louis. ) Bt 
cette alliance vinrent : 

1®. FrançcMS- Antoine Alphonse, qui suit ; 
a*. Marie - Antoinette de la Rivoire , femme de 
Louis-Hercule de Portalès, tiré marquis de la 
Chèze, lieutenant -général des armées du roi,* 

i qu'elle épousa le 21 mars 1744* f^^le était née le 

i3 avril 1720, et mourut à Grenoble en septem^ 
bre 1782; 

,^ 3**. Marie-Françoise de la Rivoire, née â Tournon 
le i". novembre 1718, mariée, en 1788, à Jean 
François, comte de Rostaing, et morte auchâ^ 
teau de Vauchette en Forez , en 1 787 ; 

j» 4**' Marie-Paule de là Rivoire, née àl'ournon, le 17 
décembre 1 72 1 ; épousa, le iG février 1 741» le mar- 
quis de Vachon , chevalier d'honneur au parle- 
ment- de Dauphiné , et mourut au château de 
Murette , près de Voyron , vers 1 770. Son mari 
se remaria à mademoiselle de Rostaing, nièce d» 
sa première femme ; 
5**. Marie-Marguerite-Sttzanne de la Rivoire, née 
à Tournon le 27 juillet 1726 , et morte en 1793, 

f . fut mariée y en 17489 âu marquis de Satillien |^ 
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6<». Marie-Justîne-Antoinetle de la Rîvoîre, née à 
Tournon , le aC^ novembre ij'do \ épousa, ea 
1751 , Claude-'Antoine de iâ Forest, comte d'I- 
vonne en Bugey , colonel du régiment provincial 
de Sulins , puis maréchal de camp, et mourut en 
Suisse, au mois defévriec 1799* 

XL François - Antoine - Alphonse B£ LA. RxvoiRE f 
chevalier, appelé comte de la Tourelle, baron deCha- 
lencon et des états de Languedoc , ofHcier aux gardes^ 
françaises, naquit le a mars 1727 , fut reçu en 1786 aux 
états de Languedoc , épousa, en 1760, Marie- Louise- 
Thérèse, fille de Louis-Qaude-Scipion de Grimoard 
de Beauvoir, comte du Roure, lieutenant-général des 
.armée^ du roi , baron des états de Languedoc , et de 
Marie -Victoire- A ntonine de Gontaut - Birôn ^ dame 
d^honneur de madame la Dauphine, et sœur du dernier 
znarécbal de Biron, fit son testament en 1766, et mou- 
rut à To.urnon en 1768. Sa femme, qui a été présentée 
au roi et à la famille royale en 177^9 était née au châ- 
teau de Barjac, département du, Gard, en 1734, est 
inorte à, Tou^non , le 8 mai 181 3; ils eurent neuf en-» 
^nt$ , sept garçons et deux filles , savoir : 

I**. Marie-Just-Antoine de la Rivoire de la Tou-; 

retté f qui continue la postérité ; 
a°. Marie- Jean- Antoine de la Rivoire, né à Tour- 
non le !•'. mai 1764, a pris le titre de comte de 
la Tourette- Portâtes , aux termes de son contrat 
de mariage avec Phéritière de la maison de Por^ 
talés de la Ch^ze , sa cousine germaine , de Fan- 
. née 1783, 11 a servi d'abord, en 1770 ,, dans la 
compagnie des mousquetaires gris, commandée pai^^ 
le comte de la Chèze, son grand -oncle; est devenu 
capitaine dans le régiment Royal-Lorraine , cava- 
lerie, en 1778; a été nommé sous -lieutenant 
dans la compagnie de Luxembourg, des gardes dui 
corps du roi, en 1780; colonel de cavalerie eik 
1786 1 et chevalier de Saint-Louis en 1.387. U a^ 
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émigré, et a (att la campagne de 1 79k dans rérmee 
des princes^ et toutes celles de rarmée de Condé 
^usqu^â son licenciemenL en 1801 ; » obtenu le 
' grade de maréchal de camp en 1796, et est ren- 

tré en Fra&ce en 1807. Après Ui restauration, 
ea juin i8i4» le comte de la Touretle^Portalès 
a été nommé lieutenant de la compagnie de Wa- 
Kràm des gardes du cot-ps du roi , et officier de 
Tordre royal de la Légion-d^flonnepr à la fin dé 
la même année ; enfin , lors de la suppréi»iûn it 
cette compagnie, le ^•^ novemWc i8i5, il a été 
nommé lieutenant "-général des armées du roi, 
et commandeur de l'ordre de Saint-F^ouis. 

Il a eu rhomieur de monter dans les carrosses da 
roi , et de suirre sa majesté à la chasse^ en 1785 \ 
3°, Marie- Ijouis-Antoine-ilercule de la feivoîre deb 
Tourette , connu sous le nom de commandeur, de 
la Tourelle , naquit à Tournon , le 1 5 février 1 756; 
fut reçu de minorité chevalier de Malte. H com- 
mença à servir, en 177a, dans la légion de Sou* 
bise ; devint ciapitaine dans le régiment de la 
Aeine, dragons; fut nommé sons«lieutenant de 
la compagnie de Villeroy des Gardes du corps du 
roi, en 1789, au mois d'octobre , mais cette 
nomination n'eut pas son effets à cause des évè* 
iiements de la révolution. 

n fut nommé commandeur de Chambérj, ea 
Ï787, et de Limoges, en 1788; émigra en 179a; 
fit la campagne de cette année, dans l'armée des 
princes , et celles de 17^3 et 1794 , dans l'année 
de Condé. Au mois d'octobre 1796, il se retira 
i Malte , où il resta jusqu'à la prise ae cette île 
par les Français, en août Ï798 ; rentra en France 
en 1804, et est mort à Tournon, le S juillet 
1812. 

Il avait également eu l'honneur de monter dans 
les carrosses du iroi , et de suivre sa çaajcslé i 
la chasse. 
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<». Otarie-François- Alphonse de la Rivoire, connu 
sous le nom de chevalier Alphonse de la Tou- 
relte, né à Tournon^ le 29 novembre 1769; fui 
aussi reçu de minorité chevalier de Malle ; il 
entra dans la marine , en 1773 ; se distingua dans 
Teicadre et sous les ordres immédiats du comte 
d'Estaing , en 1779 et années suivantes , (>endant 
la gaerre d'Amérique; fut depuis constamment 
employé activement , et obtint plusieuii com- . 
ânandeaients jusqu'en 1791 , époque h laquelle il 
r#jt»igiiit les princes français , à Goblentz; ce fut 
en leur présence qu'il prononça ses vœux en qua- 
lité de commandeur de l'ordre de Malte , malgré 
la ruine certaine dont cet ordre était menacé. Il 
ae retira âi Malte, en 1795, après avoir fait k 
l'armée des princes , la campagrte de 1792 , et à 
l'arnëede CoiMléf eellei de 1798 et 17^4* 

Le commandeur Alphonse de laTourette, prit 
h M^te le cotnmandement de plusieurs arme- 
ments de la religion , contre les Turcs , après 
leur avoir fait essuyer, en 1796 et au commen-r 
cernent de 1796V ^^^ p^ftés asset considérables, 
il fut pris par l'escadte du capttan-pacha , à la 
fin de 1796, dans une anse de l'Archipel , où il 
ctait en radoob , et emrhiené esclave à Constan* 
tifK^le^ svtc son second , le chevalier du Poët , 
dauphtoois ; ils y servirent d'ornements à l'entrée 
triôii^haiite du âapitan*^acha , qui mit d'autant 
plus d'ostentation à cette prise, que depuis plus 
d'un siècle, les TurCs n'avaient eu aucun cheva- 
lier de Malte en leur pouvoir. 

Le commandeur de la Tourette fut délivré en 
1798 î par l'intermédiaire de M. le comte de 
Kotcbubey ^ ambassadeur de Russie , près la Porte« 
OltoHanei dont le souverain Paulh^, venait, 
en décembre 1797 , d'accepter la grande maîtrise 
ife l'ordre de Saint-Jeaii de Jérusalem. 
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A celte époque , le commandeur de la Ton- 
rette accompagna M. le comte de Kotchubey, 
qui fut rappelé à Pétersbourg , pour y prendre le 
portefeuille des affaires étrangères. Ce ministre, 
à son arrivée^ présenta lé commandeur de la 
Tourette à l'empereur Paul , comme le premier 

,^ membre de l'prdre de Malte, qui eût éprouvé 

les salutaires effets de la puissante protection de 
son nouveau grand maître. 

L'empereur Paul le combla de bontés, lui con- 
féra une commanderie de la langue de Pblogne, 
et le nomma l'un des commissaires pour la réor- 
ganisation de Tordre de Malte , dans lequel il 
était destiné à remplir Tune des premières digni- 
tés ; Tempereur comptait alors sur la restitution 
que les Anglais devaient lui faire de Vî\e , à cet 
effet, il fit passer, en Italie, une division de ses 
armées , pour en prendre possession , et le com- 
mandeur delà Tourette fut attaché à oe corps en 
qualité de général-major. 

U revint à Paris , en 1 8oa , sans se précautionner 
vis*à-vb du gouvernement français, contre sa 
qualité d'émigré, et sous la seule protection de 
ses titres de général et de commandeur russe. 
Cette circonstance et celle de son intimité avec 
M. le comte de Markoff, alors ambassedeur de 

;. Bussie , donnèrent de Tombrage au premier 

consul , qui soupçonna, le commandeur d'être 
chargé d'une mission secrette dans les intérêts 
de la maison de Bourbon ; il le fit enlever avec 
éclat et conduire , par la gendarmerie, jusqu'à 
Kehl; il avait hésité s'il ne le ferait pas fusiller, 
comme émigré , mais il ne se crut pas encore en 
mesure de braver à ce point les vives réelâmations 
de l'ambassadeur de l'etaipereur de Bussie. 

Le comte de Markoff n'en regarda pas moini 
cet événement , comme une injure Ëute àsa couc; 



Digiti^ed by VjOOQIC 



D£ LA aiVOlAE. io$ 

dès ce moment, ses rapports avec le premier 
consul , prirent un caractère d'aigreur, qui amena 
enfin la rupture qui eût lieu en i8o4> entre la 
France et la Russie. . ' - 

Le commandeur de la Tourette se retira d^abord 
à Francfort , puis à Vienne en Autriche , où il 
mourut le 24 ™^^ '^^ » 
5», Marie-Auguste de la Rivoire, dit le chevalier 
Auguste de la Tourette, aussi chevalier de Malte , 
naquit à Tournon, le 28 août 1761 ; fut d'abord 
officier aux Gardes-Françaises, en 1776; puis 
capitaine au régiment de dragons de Noailles, 
et obtint, en 1783, une sous-Iieutenance dans 
la compagnie écossaise des Gardes du corps du 
roi. Il épousa, en 1788, Catherine-Marie- Louise 
de Viart de Pimelle, en Bourgogne, fille unique 
et héritière de Louis- Alacandre-Charles de Viart 
' de Pimelle , ancien officier supérieur de cavalerie ,. 
d'une ancienne famille originaire du Blesois. 

Il prit , à son mariage le titre de vicomte de 
la Tourette, et fut présenté, avec sa femme, au 
roi et à la famille royale, le. 3 mars 178g. 

Ils partirent tous deux , en 1790, pour Saint- 
Domingue, où la vicomtesse de la Tourette pos-- 
sédait des habitations considérables, dans la pa- 
roisse d\\quin, quartier du fond des nègres ; le 
vicomte y mourut en 1791 , et sa fenmie, au 
Port-au-Prince, vers la fin de 1794» ou au com- 
mencement de 1795. Ils avaient eu pour enfants» 
savoir: Alexandre - Louis de la Rivoire, né à 
Tonnerre, en 1789, mort en bas âge à Saint-» 
Domingue, en 1793, ou 1794» et Auguste de la 
Rivoire, qui naquit à Saint-Domingue, après la 
mort de son père, au moils de décembre ijc^t* 
Resté, après la mort de ses père et mère, sans 
appui au milieu des nègres révoltés, il ne fut 
4auvé que par miracle de leurs fureurs, et ramené 
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en France en i8o5;*fut ^levé à l'école ^e catâM 
lerîe de Saint-Germain ,' et nommé sous-lieute- 
nant au 8*. régiment de chasseurs à cheval; il a 
péri dans la funeste campagne de Russie, en i8i3* 

( 6^. Marie- Joseph-^ Antôine-Lai*r«nt de la Rivoire, 
né à Tournon,^e i5 septembre 176a; a embrassé 
Tétat ecclésiastique; après avoir faîl ses études 
au séminaire de Saintr<Sulpice ^ il a été n«mmé 
au prieuré de Saint-Martin de Môrres 5- diocèse 
d'Aulun ,. en 1786} .pui» vicake - général de 
Reims, en 1787. Jl a émigré pendant les orages 
de la révolutiqn , mais 4 Tépoque de la restaura- 
tion du culte catholique , il est rentré en France; 
a été nommé chanoine honoraire de Fkiris , au 
mois de décembre i8o3 , et pro-vicaire^général 
de réréque de ^ende» pour le département de 
l'Ardcche, en i8o5. 

Le roi Ta nommé, en 181 7, k l'évéché de 
Valence , département de la Drôme ; 

7». Marie-Louis-Antoine-Armand de la Rivoire, 
chevalier de Malte, né à Tournon , le 28 sep- 
tembre 1764; fut envoyé fort Jeune à Malte, 
pour y faire ses caravanes ; y fut page du grand- 
maître , et servit sur les galères envoyées au bom- 
bardement d*Alger, en 1784; passa sous-lîeu- 
tenant en troisième au régiment de Cambrésis, 
le 29 octobre 1781 ; et le 22 avril 178a, sous- 
lieutenant en pied dans lé régiment de Gâtinois, 
devenu Royal -Auvergne, alors en Amérique , et 
commandé par le marquis de Rostaîng, son cousin 
germain. En 178S , il passa , avec l'agrément du 
roi, au service d'Espagne, ou il devint oflicier 
supérieur de la compagnie flamande des Gardes 
du corps, et en 1802, premier lieutenant de 
cette compagnie, maréchal des camps et armées 
de sa majesié catholique. 
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Le roi Louis XVIII lui a accordé la croix àt 
St. -Louis, en 18 1 5. 

8^ Marie-Françoise-Louise de la Riroire, titrée 
dame comtesse Ironise de la Tourelle 9 par brevet 
du roi , de 1784 9 née à Toumon , le 22 mari 
17S7 , y est morte le 3 octobre |8ô5 , sans avoir 
été mariée i 

9^ Marie-Charlotte-Antoinette^Gâbrielle de la Ri- 
voire, titrée comme sa sœur, en 1784, dame 
comtesse Charlotte de la Tourétte , naquit à 
Tournon, le 4 jtiîn 1758; épousa en premières 
noces , le t^'. décembre 179$ , le baron de Mon- 
teil , seigneur de Corsas , dan^ le haut Vivarais , 
dont elle est demeurée veuve en 17971 et en se- 
condes noces» en 18049 le chevalier de Blégier, 
chevalier de St.-î-ouis ; elle n'a point eu d'enfants 
ni de l'un ni de l'autre de ces mariages , et elle 
est morte à Montpellier , le 22 octobre i8i6. 

XII. Marie-Just'--Antoine OË LÀ Rivoihe, marquis 
délaTourette9 naquît à Toumon , le S mars 1751 » fat 
reçu en 1769 , après la mort de scm père ; aux états-gétié^ 
raux de la province de Langueddc^ en qualité de baron 
héréditaire de la Tourétte et de Chalancon , épousa , ,ab 
mois d'avril 1772^9 Louise^Ursulc-Félicité Guérin de 
Tencin , petite-nièce du cardinal de ce nom , et nièce , 
far sa mère, du marquis de Montaynard^ à cette époqucf, 
ministre et secrétaire d'état au département de la guerrer, 
et eut rhonneur de monter dans les carosses du, roi 9 et 
% sùiVrè sa majesté è la (ihaàsé , le 3 juillet 17826 , après 
avoir fait ses preuves de noblesse au cabinet de l'ordre dd 
St.-Esprit. 

Ia marquis de la Tourétte fut , successivement 9 soùs- 
lieutenant au régiment Dauphin , infanterie , en 1767 , 
capitaine en 1770, colonel ^n second au régiment de 
rile de France, en 1778, chevalier de St.-Louis en 
17Ô4, colonel, commandaiit les grenadiers royaujt d^ 
16. ' 5a 
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4o6 DE LA RÎVOIRE. 

îQu^rcy, en 1788, et de ceux de Lyonnais, en 1789; 

Fut nommé député des états-généraux de Languedoc, 
à la coujr, en 1781, et président du département de l'Ar- 
déche, en 17^0 , sous-préfet à Tournon, en 1800, pré- 
fet du départemeat du Tarn, en décembre 1801 , du Vay- 
de-Dôme, en avril i8o4, enfin, de Géhes, depuis le 
mois de mars 1806 jusqu^en 1809. (i) Il avait été fait 
chevalier de la Légion-d'Honneur en 1804. 

Le roi le nomma président du collège électoral du dé- 
paiftement de rArdf^che, pour les deux sessions de 181S 
et 1816 , et n^aréchal-de->camj) en avril 1817. 

11 est mort à Toumon , le 24 janvier 181 9, et la mar- 
quise de la Touretle, le a3 février ;8i7. 

De leur mariage est issu le fils unique qui suit : 

XIll. Antoîne-Marîe-Just-Louis DÉ la Rivoiilb , 
connu d'abord sous le titre de comte Just de la Tou- 
refte, et aujourdliui sous celui de marquis de la Tou- 
r.etie , depuis la mort de son père , est né à Toutnon , 
le i5 février 1778 ; Il entra au service en qualité de sous- 
lieutenant au régiment de Rouergue, infanterie, le 8 
mars 1788 , fut nommé officier de la garde du roi , en 
1791 ; se trouva au château des Tuileries pour la dé- 
fense de Ix)viis XVI ^ à la déplorable journée du 10 août 
179a ; émigra ^nsyite et se rendit à IVinée de Condé. 
. Rentré en France, il fut nommé, en i8i3, officier sii« 
périeur au i*. régiment des Gardes-d'Honneur , et che- 
valier de la liégion-d'Honneur, le 19 février i8i4 , à la 
9uite.de la bataille de ChâteauThierr). 
, Après la restauration , en juin 1814 9 il a été nommé 
4>fficifr supérieur de la compagnie de Wagram , des 
Gardes du corps du.roi, et, successivement, chevelier de 
St«-Lotti$ , Officier de la Légion-dlionneur, colonel de 



(i) Trois siècles auparavant on trou^^ qù'ImbauU de la 
RÎToire, de la même maison que le marquî» de la Tourette^ 
avait été gouverneur de G^nes sous François l«r. 
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tâvalerie, et crffïn sou9-^de mà]dt ie la garflfe foyaïé , au 
mois de septembre 18 f 5 , place qu'ail a occupée jusqu'au 
mois de février i^i'J, ' 

Il a épousé, en i8q3, Françobe-TicloireChaptal, fille dii 
comte Chaptat de Châtitelou]^ 9 chevalier de l'ordre du 
roi , grand-officier de la tégion-d'Hohneur, ancien mi- 
nistre 'de l'intérieur , et aujourd'hui ^àir de France ; et 
de ce mariag^ sont issus quatre enfants ^ savoir : 

1**. Antoine- Just- Alphonse de la Rivoire, né à 
Paris, le 25 septembre 1804 ; * 

2®. et 3®. Marie-Louise^Anne et Marie-Louîse-Fran- 
joise de la Rivoirp, nées jumelles ^ à Paris ^jie 
ler, octobre iÇoS, et niortes aussi à Paris; la pre- 
mière, le 24 décembre 1809, et la seconde, le 
a6 du même mois; 
, 4*' I^arie-Félix-lmbault de lia Rivoire , né à Parî^ 
le 3 février 1812. 



DESSOFFY DE CSERNECK^ noble, ancienne et 
illustre maison, origitiaire de Hongrie, où elle possède 
le conalé de Gsemeck , " depuis le milieu: du' onzième 
siècle, et où elle subsiste encore en plusiieur» brancbefté! 
L'une de ces branches s'est établie en^Franpe au dix-hui- 
tième siècle-, et subsiste^ en- Lorraine» Jaçques^Charles*-. 
Mane , comte Dessoffy de Csemeck et Tarlb^ général dq 
cavalerie au service de France , a obtenu , • en 1772 , de 
h reine Marie-Thérèse de Hongrie ,. le^ di^ilâme sui*^ 
Tant. 

Nous, Màrré-Tfiérèse,reinç apostolique^ de Hongrie, 
de Bohême , de Dalmatie , de Croatie V duchesse de 
Bourgogne ,, grande prinéesse de Transylvanie , duchesse 
de Alilan , de Mantoue , de Pàrmie , comtesse d'Habs- 
bourg, de Flandre, dé Tyrol, duchesse douairière de 
LorFainé et.de Bar , grande dhchâsse d'£trurie, etc^. 
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Çavoir faisons t fo v£rtu des préseBl^,, k iqm ceux l q^ 
U appartient , que de la p^rt et dans la personne dt 
Jacques-Cbarles-Marie Dessoffy de Caerneck, et Tarko, 
général-brigadier de cavalerie dans les troupes de sa ma- 
jesté le roi de France , et cbevatier de l'ordre de Saint-* 
]L*ouiS) nous ont été montrées^ et présentées des lettre» 
fytlientiques du coi^s entier des prélats, baronet magnats 
et nobles du cointé de Saaros, expédiées par Tassem^léç 
générale tenue dans notre ville libre et royale d'Epéries, 
Je cinquième du mois d^août de la présente année^; les- 
quelles lettres scellées du grand sceau dudit comté attes^ 
lent Fapcienneté de la famille dudit Jfacques-Charles- 
Marie Dessofly de Cserneck et Tarko , et font mention 
des services qu'elle a rendus autrefois à la couronne 
sacrée de notre dit royaume de Hongrie et à nôtre au- 
guste maison : lesdites lettres sofii rendues daqs la teneur 
exposée ci après : c^est pourquoi notre majesté est très- 
humblement et instamment suppliée de daigner lui, 
accorder que les dites lettres du comté de Saaros soient 
insérées dans nos présentes lettres, et que la copie lui 
en soit délivrée ; telle est donc la teneur desdites lettres 
aatheoiiques : Nou3 barons libre Samuel J>esso(fy de 
Cserneck et Tarko , comte «uprêmis et tQut le corps des 
prélats , barons, magnâtes et nobles du comté de l^aaros, 
savoir faisons en ver^u des préseojtés, i tous ceux à qui 
appartient , qu'étani réunis en assemblée générale les 
ans, mois et jour^ .ei au lieu, où elles sont expédiées^ 
pour traiter des affaines qui eottcernent le bien publie 
ainsi jque le service du prince et l'état futur de notre 
eomtéy le très^illpstre comte Jacquf^Cfaarl^ De^soffy 
de Cserneck , général-brigadier de cavalerie dan$ le» 
troupes de sa majesté très-chrétiennei et chevalier de 
l'ordre de Saint-Louis , s'est présenté en personne et a 
mis SQU| nos yeux des lettres authentiques accordées par 
Vassembjé^ générale de cecomt,é> tenue dans la ville 
libre et royale d'£p4ries, l'an mil sept cent. vi«gt-sept , 
le treiae décembre , à Yalejitin.Pessofiy et A &on père 
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Nkolas Dessofiy, (x J , résidams en France ; en mèm^^ 
lems qu'il nous a éxpntné sa reconnaissance pour ce^ 
kttres authenltiques de généalogie , il nous* a reprësienté 
qu'il n'avait rien plus à cœur que d^assurar à ses descep- 
danls la prérogative iniacjte de son origine illustre H 
ancienne , et de l'y constater pour U gloire mêm^ de 1^ 
nation Hongroiae, afin qu^ellé leur .servît d'encoturs^gie-n 
ment pour rendre recommarid^le^ chez les étrapgers, 
son origine distinguée par plusi^iîs titres ^ ^t qu'ils 
fissent ^ pour cela» les plus générefix efforts ; pour nous 
prouver sa ûoUe intention, il a fa[it valoir la difficulté 
du voyage qu'il a entrepris ; malgré Téloignement d^ 
royaume de France, il nous a4[>rié9 <le lui accorder ^,pour« 
son plus ^and avantage et celui' de sç&^ d^cend^uls^ 
de nouvelles lettres authentiques qui servent de prçuves 
qu'il desceând vraimexit de l'illustre et noble faipillç \ion- 
groise de$ De$so{fy de Cserneck <t T^ko , en ^éçifiant les 
dégrés de cet^e généalogie* C'est pour quoi , comme oi^ 
ne doit jj^mai^ refusa de fàîr0 droite une demagM^ 
)ii$tei et qn^it nous est parfaitement connu que le susdit, 
très-illustre comte Jacqu^-Charles De^offy de X^rneck 
Qt Tarlo, pèr^ de «s fils actuellement vivants ^ p^r .|« 
grâce. de pieu.» savpir, Thomas, Laclislas, François «. 
X<0aisi Atexand'f .et Etienne et de deux filles, qt^i 
s^nt, lyfarie^-Thçr^ et Rosalie, tire son origine de .1^ 
très-ancieppQ et. très-noble famille Dcssoffy, recomm^aa- 
4able fiar s^ services, laquelle après avoir , dans un lems 
t|-ès*reculét sous \^ gouvernement de Geîsa (2) , qui 
savait apprécier U bravoure guerrière des DessofTy, ob* 
tenu la (orteresse de Cserneck, située dans le comté de 
Posé)ga,.a .dans b suite sous le glorieux gouvernement 



(1) Ce. y^lenUn et ce Nicolas, cpnsias-germains, , se sont 
établis en France, où la postérité de ce Aenûer siibsiste*^ncors 
de nos ^purs« 

. (a) C^jùsi probablement Gti^ qui Tivaiten ]iô75> 
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â'Autrkîic , obtemi, de Ferdinam] iKvdai^Ta mâgni-î 
fique perscTnhe de Jean Dessoffy^ d'abord- grand- écuycr 
et conseiller rnltme du Roî ,* ensuite grand chambellan^ 
Tautre forteresse de l^arko avec les tnensen dépendants^ 
dans ce conil'é de Saaro:^, que gouverne aujourd'hui ^ Sivec 
te pouvoir dé coitîlé' suprêiaey un autre descendant d« 
cette même illustre et itôWe famille', le très-noble baron 
Kbre Samuel Dessoffy^ d-*dessus mentionne: Cette niéme 
famille à tron-^seultemetit pbtentr de grand» bpnneunr 
pendant la paix , mais en<:ore a été revétue^^ pendant la 
guerre , dans lies anciens t«m$ comme dank les- derniers, 
des commandements les plus honorables dans la.personne 
d'Etienne remplissant le^^râde de • générarl''iiiarécbal-' 
de-camp, d'Eèteriçel^le Joseph, premiers lieutenants 
du même maréchal ef colonels propriétaires d'un régi- 
nient de cavalerie hohgroise.^ Joignant en6n à tout cela 
le titre de tomte, avec le droit de le transmettre à seS' 
descendants:; que ledit exposant est un rejeton de Ni- 
colas , fils d'Adam , fils de François , fils d'un autre Frao» 
çofSy.fifs de Jean ^ 'fils de Ladislas, fils de François, fils^ 
d^iienne DessofTy : Les deux dei^nier* ( pour ne pas re- 
xblonter plus haut) i^mplissaient (es ibnctions de comtes* 
m/prêmes du comté de Foséga, où, comme on l'a dît,: 
pour récornpense de leurs services-, ils possédaient la 
forteresse de Cserneck. C'est pfeûi'qnoi , faisant droit à 
la demande légitrme et fondée du susdit très - noble 
comte, Jacques-Charles Dessoffy de Cserneck et Tarko, 
pour 'lui conserver, et^àses descendants, fes pi'érôgalives 
de Son origine, nous avons crû devoir lui délivrer , comme 
en effet nous lui délivrons -nos présentes lettres authen-- 
tique de gériéalogîe, scellées de notre sceau ordinaite^ 
lesquelles attesten t. (^ue sa véritable origine ^£ui nous est 
parfaitement connue, remonte par les dégrés que nous 
avons désignés, à l'illustre et noWe famiHe des Dessofty 
de Cserneck et Tarko. Donné par notre assemblée géné- 
rale, tenue dans la ville libre et royale d'Epéries, le 
cinquième jour d'août /l'an mil sept cent soizante-douàe» 
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D^SSOFFY DE ^S£RI^SCK^ ^^t 

Lu et expÀjié par le'notaire ordinaicede droit Ja même 
comté de Saaros Tahdde Talh, m. p. 

C'est pourquoi i aprèsavoir fait transcrire, mot-à-mot, 
sans, y rien change^ ni ajouter, les lettres authentiques 
du susdit comté de Saaros , nous avons jugé à propos 
d'en accorder et faire deliwer la transcription , dans le 
contenu de nos présentes lettres, au susdit Jacques*- 
Charles-Marie Dessoify de Cserneck et Tarko , comme 
nécessaires poiir la conservation fut^jre de ses droits» et 
nous les avons fait sceller du sceau pîrticulier dont nous 
nous servons en qualité de reine apostolique de Hongrie. 
Donné -dans iiolre ville archiducale de Vienne , en Au- 
triche , le onzième jour du mois de septembre de l'an 
du seigneur mil sept cent soixante-douze, Tan trente- 
deuxième de notre règne. 

Signée MarI£-Th£RÈS£. 

Enregistré au greffe de la. chambre du conseil et des 
comptes, cour des aides et monnaies de notre duché de 
Bar, en exécution de l'arrêt de ladite chambre de ce 
jourd'hui vingt-trois novembre mil sept cent soixante- 
douze , par le greffier en icelle , 

Soussigné, Dsmexjyeb. • 

' Krcolas , comte Dessoffy de Csbhneck et de Ta rko , 
le premier de cette maison qui vint s'établir en France, 
y obtint du roi un régiment de hussards, à la tête duquel 
il périt au champ d'honneur. Il était chevalier de l'ordre 
royal et militaire de Saint-Louis. 11 eut entr'autres en- 
fants : 

Jacques-Charles-Marie , comte Dessoffy de Cser- 
neck, magnat de Hongrie, seigneur en partie de Vil- 
iones , d'abord brigadier de cavalerie, puis maréchal-de- 
camp des armées du roi de France, chevalier de l'ordre 
royal et militaire de Saint-Louis ; épousa Louise de 
yidaxne , dont il a eu ; 
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1**. Jean-Philîppc-François , ddi^l f article *ult ; 

a*. Casimir-Etienne, décédé; 

3**, ' Lancelot , ") chanoines du chapitre noble de l'é- 

4^, Alexandre,) glise cathédrale de Toul; 

5^« J^^^^^f iieutenant-colonel au senrice d^Au-* 
triche, tué à Tarinée ; 

6^ Louis, qui est encore au service, comme chef 
d^escadron de gendarmerie , chevalier de Saint- 
Louis et de la Légion-d'Uonneur : 

Jean-Philippe-François, comte DessofPYDB Cser- 
l^ECK, magnat de Hongrie, ancien capitaine au régiment 
Colonel-Général, hussards, chevalier de Tordre royal 
et militaire de Saint- Louis , et des ordres royaux mili- 
taires et hospitaliers de Noire-Dame de Monicarmel, et 
de Saint-Lazare de Jérusalem, lieutenant-colonel de 
de cavalerie , a émigré avec son frère Louis, et a servi 
la . cause de Fauguste maison de Bourbon. Il a épousé 
dame Marie -Jean ne Houyer. De ce mariage sont issus : 

1^* Charles, dont Parlicle suit: 
%^. Florentine; 
3®. Clémentine. • 

Chaînes, comte D£SSOFFY, né le 3 novembre 1784, 
chevalier de Tordre royal et militaire de Saint-Louis et 
de la Mgion-d*Honneur , a été chef d'escadron du 
dixième régiment de hussards. 11 a eu la jambe droite 
emportée par un boulet, près de Bunzlau, eu Siiésie, 
le 19 août i8i3, et malgré cette blessure, il n^aid^autre 
désir que d'obtenir Phonneur de servir activement dans 
les armées du roi. 

Armes : D^azur , è l'aigle au vol abaissé d'argent^ adex* 
trée en chef d'un croissant du même, et senestrée d'une 
étoile d'or, et accompagnée en pointe d'un sénestro- 
chère armé de toutes pièces d'argent , tenant un bade- 
laired'or. 
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I>E MUCHE2E , maison d^ancîenne chevalerie, ort^ 
|inâire du Poitou , répaniKie sucçes^vf ment dcinâ le^ 
provinces de la Marche, rAngoiunois, le Bourborniais^ 
TAnjou et te Maine. Elle réunit, aux c^lractèpes de Itf 
plus haute antiquité, Pavanta^ bien plus prérieux en- 
core de constater son existence depuis douze généractondy 
par une longue série de services utiles au prince et à ktf 
patrie. Un grand nombre de seigneurs de cette mais^v 
ont assisté nos rois de leurs bras et de leurs cbnselbw 
Elle compte des chevaliers et écuyers bannerets, dei^ 
capitaines de cent et cinquante hommcfs d'armes dct 
Ordonnances , un grand nombre de chevaliers de l'ordre 
du roi, des chambellans et gentilshommes ordinaires 
de ta chambre , des gouverneurs de provinces et dft 
places de guerre , un vice- amiral de France , etc. Elle 
à donné plusieurs chevaliers et commandeurs à Fordrd ' 
souverain de Saint -Jean- de -Jérusalem-; ihi grande 
prieur d'Aquitaine en iSSg; et à Téi^isé, un évéque et 
comte de Chàlons. * 

La maison de Nucheze sVst constamment alliée aux 
familles les plus anbienAes et les plus illustres des pYo- 
TÎnces où elle si'eai répandue. Elle a formé des alliirnces' 
directes*avec les maisons d'Aguîritide, d*Aille:^y, Arem- 
bert, Barbaaçbîs^Sarxay, Barthon-'Mdntbas , Beauma*- 
Qoir-Lavardîn , Bongards , Bouchtfrd ^ Brenezày , da 
Breuil -^ Héfion , Brizay, de Chabartnes, Chateigriier 
de la Roche- Poxay, Chabot, Ghanve^ri, Eschaltard^ 
la-Boulaye, Estult ,. Feydeau , dès Francs, Lusîgnan , 
Mcsnard, Montalembert , M<>rogue!s, Parthenay,- Pont- 
levoy, Saint-Gelais, Saint-Martin-Baignac^ 8aulx-Ta- 
Vannes, Thiard-Bissy, Thibault - la - Garte, Turpin-. 
Crissé , le Vasseur-GernçnvaJ , Viry et Toisines.. 

Par Talliance contractée par Pierre de Nuchetfc , che- 
valier, seigneur de^ Ba^dlmeal, tpâx forme le sixième 
i6. S3 
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degré de la seconde branche de cette maison : elle a 
l'honneur de descendre en ligne féminine des dbuxbran-* 
•chés royales de Valois et de Bourbon, dans les per- 
sonnes -de Louis de Bourbon, comte de Roussillon , et 
de Jeanne de Valois, fille légitimée du roi Louis XI , 
père et itière de Susanne de Bourbon , comtesse de Rous- 
«lloÀ 9 aïeule de Charlotte de Brizay. 
- Dans les anciens titres , le nom de cette maison se 
voit orthographié de plus -de trente manières différentes ; 
pour éviter la confusion qui résulterait de ces variations 
Bombreuses, on a adopté, dans tout le cours de cet ar- 
ticle , l'orthographe la plus fréquemment suivie dans 
les actes et celle que tous les membres existants de lafa- 
xaille, vont suivre exclusivement à Pavenir , par un pacte 
eu acte notarié qui reconnaîtra en même tems les diffé- 
rentes signatures adoptées jusqu'alors par les divers 
membres de la maison. 

I^ filiation suivante est cxtraile d^une généalogie de 
cette maison , faite en i€45 , par Nicolas de Sainte- 
Marthe ,• et dédiée à Jacques de Nucheze, évêque comte 
de Châlons et de Brain , seigneur et châtelain de Nu- 
chefe. 

I. Guillaume de Nucheze, I<'. du nom, chevalier,* 
seigneur de Nuchèze , acquit le fief Samson , par acte de 
i320, et fit diverses autres acquisitions en iS^g. il fit 
un échange, l'an i343, avec Pierre de^uchèze, son 
frère, chevalier, seigneur de la Cougnardière , de la 
Voûte et de la Villenoue, et vivait encore en i3g6. On 
ignore le nom de sa femme , dont il eut trois fils : 

i». Guillaume , dont l'article soit : 
, ^<^. Jean de Nucheze , mentionné aii partage de Fan 
i369, fait à Marguerite de Ntjcheze, sa nièce, 
des biens paternels ; 
3®. Attendu de Nucheze , qui ejjl en partage la 
seigneurie du.fief Attendu , près Chandenier, dé- 
pendant de Nucheze^ fief auquel sans doute il ^ 
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^onné son nom. Il est mentionné ddns le partagç 
de i369, et mourut sans postérité ^ ainsi ijj^ue Jjea^ 
de Nuchèze , son frère précité. v . 

II. Guillaume 1>E Nugheze , IK du noiti , vartet 
( c'est-à-dire écuyer ), seigneur de Nuchezè, des Toucl^e» 
et de Saint-Aubin , était majeur dès Tan i344) ainsi 
qu'il appert du contrat d'un échange qu'ail fit cette anne/e 
avec Pierre de Nucheze , son oncife , en présence* de 
Guillaume I". , seigneur de Nucheze,, son. père, lltdé-s 
céda vers Tan liJSg. Il avait épousé Jeanne Po^vfeUe.^ 
al/às de Ponville*, fille de Jean de Ponyille, ecuyer, EUç 
itivait encore en 1369. Leurs enfants furent :. . , , 

i^. Guillaume , dont l'article suit : . . I 

2^. Jean de Nucheze y auteur de la braâç6e des^sei- 

gneurs de Bdudiment|. et bar<Mi des -Fcanos^ meiH 

tionnée en son rang; 
Z°. Mélinde de Nucheze , mariée à Jeandél^Ver gne j 

chevalier, seigneur dudit lieu. Par traité du>3^n<^ 

vier i35i. , il lui fut constitué en dot. la maisoîi 
^ de la Graqge-aur Prévit et la ^omme de six cents 

livres ; 
4®, Marguerite de Nucheze, qui eut pour droit de 

partage , en 1 369 , la seigneurie de l'Hébergement^ 

et fut mariée avec Jean du Fresne, écuyer ; ^ 
5^ Marie de Nucheze, femme de Savary Bouchard a. 

seigneur de la Gilbertière ,, vivant, en, i383. 

Dans le mêfna teins oiçaitr 

l^crrot OU' Pierre de Nucheze , homme d'armes de la 
eompagnie- de- Guillaume l'Archev^ue , seigneur de 
Parthenay, «n 1370. Il servait en qualité d'écuyerdans 
celle de Jean de -la Haye , écuyer , dont; ta revue fut faite 
à Cléry le 5 septembre i38o. C'est sans doute le même 
Pierre, de Nucheze qui , le premier novembre , passa à 
Angers la revue.de sa compagnie composée* de trois 
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ehevalier^bacIiaTîers et de dis aotrw ccoycr». fl JoiraJ 
quittance pour ses gages et ceux de sadite compagnie au 
trésorier des guerres du roi , le 20 ymyiex de )a même 
année i38d ( i3Hi nouveau style ). H fut père de Jean de 
Mpcbeze , écuyer, ^»i fit homn^age à iean ^ 61s de France^ 
duc de Berry et comte de Poitou ^ powson bébergemcnl 
de la Métairie , le 29 mai iJfoS , et k eatise de Jeanne de 
iVo'isinef , sj| femme , pour une dune nke en la paroisse 
de Souche ^ près Niort ^ le 3o ma» i4o^ 

III. Guillaume de Nucheze , lU'. du nom} cdievalier^ 
•eigneirf de !Nqchèze, de la Rochevineuse et de la Mes* 
minière y est mentionné au partage fait, iVn 1369 , avep 
sa sœur Marguerite ; était homme d'aimps de I^ com- 
pagnie de Guillaume TArcberéque, seigneur de Par- 
thenay, éqnï b montre (ut faite à Angoulême aa mois 
de juillet 1870 \ rendit faoïmnage de sa seigneurie de 
Kucbèze , Tan 1397, aux assises de Chandenier, à Gniil- 
lawoae de Jaunay^ chevatier. Dans ces divers houEimages 
il est qualifié noble et puissant seigneur; il vivait encore 
Yxa 1409^ 9 <pi^il échangea fe lieu de ta Mesaninière et 
autres seigneuries , wet Philippe du Re^tail , chevalier, 
seigneur dMslay. 11 avait épousé Jeanne Magpé^ d'une 
andenôe et tilustre maison de Poitou , dont il eut les 
enfants suivants t 

!•. Guillaume., qui continue la lignée; 

à*. Louis de Nucheze , chevalier ^ vivant en i4o^> 
Il fut , en i4o8 , l'un des arbitres du différent mu 
entre Jeaq du Plessis , écuyer d'écurie du roi 
Charles VM, et Aubert Corgnon. Il épousa Ca- 
therine Feydeau,,fiHe de j^ouis Feyd^aii, cfce- 
^alier , et de Morguerite d'Arcbiac, dame de Vi-* 
von ne; Catherin^ Feydeao se r-emaria, en i4^9t 
i Nicolas de lijontlouis, seigneur d'Oradour ; 

3<*. Jeanne de Nucheze , xoariée à Jean Buffeteau , 
seigneur d'Argentiers, dpnt elle étaU veuye eh 
i43i. Elle ^ivait encore en 143751 
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Dans le même tems vwaierU : 

Tirolle de Nucheze , qui rendit bommage de son 
hébergement de Bonne ^n comt^ de Poitou le 
j[8 mai 4406; 

Ancbin , sire de Nucbeze , et madame $ft femme , 
étaient en procès , l'an 1409 y ^vfic Jacques de 
Saint - Gelais. Messire Pierre de Nucbeze fut 
nommé arbilrç; 

Pierre (Je Nucheze, chevalier^ épousa Gillette Aca- 
rie , et à cause d'elle il rendît hommage , Tan 
1 4 1 o, à Louis de ^arcoanay^ ftejgnefir de Jaunay, 
en partie. 

IV. Guillaume de Nucheze , I V«. du nom , chevalier, 
seigneur de Nucheze , et de la Rochevioeu^ er des lUs , 
vivait en ï49f> ? et fut émaacipé par son père ei| j4q8- W, 
épousa Marthe Châuîgner , sœur de Geoffroi Châtaigoer^^ 
tige des seigneurs et m?rqui« de la Rochepozay » et fille 
d'Hélie Châtaigner, chevalier, seigneur de Saint-G^eo^rges 
de^ézé, en Saintonge, et de Philippe de la Roch^fatôO, 
son épouse. Guillaume IV de Nucheze étaiit décédé eo 
1433 , époque à laquelle sa veuve avait le bail et êtdit 
tutrice de leurs enfanis. Elle se remaria avec Guilla4iine> 
Chausson , chevalier , seigneur ^es lles-sur-Seure • avec 
lequel elle viVait en i454« £11^ eut de son premier, 
inariage : 

i<>. Guillaume de Nucheze, seigneur de Nucheze 
et de Boisseneau , qui eut pour tuteur Pierre de 
Nucheze. Il plaidait, en i43o, contre Noliette 
Girard , dame de la Mothe , veuve de Guillaume' 
de Chevenon. Il fut nommé , en qualité de plus 
proche parent , tuteur de Louis de Saint-Gelais , 
fils de Jacques , par sentence des assises de Saint- 
Maixent du 2 novembre 1439. 11 mourut sans 
postérité; 
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a®. Catherine de Nucheze, dame de Nucheze et d^ 
la Roch'evineuse , terres qu'elle porta en mariage, 
rers Tan 1 439 , à Jacques de Montalembert , che^ 
valier ,. seigneur de Ferrières , dont postérité, lls- 
' vivaient encore en 1471^» 

3°. Jeanne de Nucheze , mariée , i®. à Jean Gou- 
riault le jeune , sefgneur de laMilière , en Pohou; 
2**. vers Î470, à Louis Chabot, seigneur dé la. 
Grefve, fils de Louis Chabot , écuyer, et de Jeanne 
Buffeleau. Cette dernière ^ fille de Jean BufFeteau^ 
seigneur d'Argentières, et de Jeanne de Nucheze,. 
Elle lui porte la terre de Luc, près Chandenier; 

4^. Isabeau de Nucheze, morte sans alliance. 

Seigneurs de la Mesuardlèrej de Baudlmenl^ eic^ 

III. Jean de Nucheze, I*^ du nom, chevalier, sei- 
gneur de la Mesnardière , de Baudiment, de Bessé, dès 
Touches , de Saint- Aubin et Saint -Denis d'Auroux, 
second fils de Guillaume de Nucheze , II*, du npm ,. sei- 
gneur de Nucheze, et de Jeanne Pouvr^lle; servit utile- 
ment le roi Charles VI pendant les troubles qui s'étaient 
élevés dans le royaume.' On le voit, en 1370, au nombre 
des hommes d'armes de la compagnie de Guillaume l'Ar- 
chevêque, seigneur deParthenay. îl paraît dans des actes 
de iSgS , 1396 et i4»5, et vivait encore en i4i8. Il 
avait' épousé , i». Jeanne Mesnard, fille et héritière de 
Guillaume Mesnard, écuyer, seigneur de la Mesnar- 
dière , près Saint-Mars , en Poitou , terre qui , par ce 
mariage , est entrée dans la maison de Nucheze ; :^^. Guil- 
Lemette £schallard ,de la maison des seigneurs et marquis» 
de la Boulaye. Ses enfants furent : 

Du premier lit : 

i^, Guillaume , dont l'article suit ;. 

Du second lU : 

a*». Hugues , dit Huguet de Nucheze j seigneur de 
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B<?5sé, qui fit hommage à Jean de Fi'ance, duc 
"de Berry et comte de Poitou , de son héberge- 
ment des T6i>ches , le 3 juin i4o5. Il fit un legs ? 
l'an 1419 9 au curé de Chevreux, pour être en- 
terré en ladite église, près de la sépulture de 
Guillemette £schallard , femme de Jean de Nu- 
cheze j seigneur de Bessé. 

I V. Guillaume de Nucheze , IIl«. du nom , seigneur 
de la Mesnardière, des Touches, de Saint-Aubin, de la 
Vergne , et de Saint-Denis d'Auroux, mentionné, dans 
plusieurs actes depuis Pan 14^1 ; se distingua dans les 
guferres de son tems , au service du roi Charles Vil; 
servit au siège de Parthenay en 1419? et périt au siège 
de Lomont , défendu par les Anglais. Il avait épousé 
Louise de Vaux , fille de Bertrand de Vaux , chevalier , 
seigneur de Faugery, de Vatieati et du Clériau. Etant 
devenue veuve de Guillaume de Nucheze, Louise de 
<Je Vaux épousa, en secondes noces, Jean de Beaùmont, 
seigneur de Rioux , en Saintonge , qui demeura tuteur 
des enfants mineurs ûe son premier mari , lesquels 
furent : 

>*^. Guillaume, dont Tarticle suit : 

2*. Antoine de Nucheze,* dont on ignore la des- 
tinée; 

3<>. Louise de Nucheze , dame de Saint-Denis d'An- 
roux , mariée avec Pantaléon de Seton , cheva- 
lier ^ dit des Vicomtes , qui vivait en i473 ; 

4°- Marie de Nucheze , alliée à Bertrand Couette , 
seigneur des Locrels et de la Coetlerie au Maine. 

V. Guillaume de Nucheze, IV«. du nom , seigneur 
de Baudiment , des Francs , de Brain , Chincé et de 
Batresse, épousa Catherine des Francs, fille de Louis 
des Francs , chevalier , seigneur des Francs et de Bau- 
diment , et de Bartholomée de Torve. Elle lui porta ea 
4ot plusieurs belles terres, entr'autres celle de'Baudi- 
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meut i prè^ de Poitiers, sei^etirie cbnsîdéfaHe y et re^* 
levante du roi ^ à cause de son duché de Châtetleraud. 
Guillaume de Nucheze servit dans les armées des rois 
Charles Vil et I^uîs XI ^ et vivait encore en ^4^6. C'est 
sans doute ce tnféme Guillaume de Nueheze , qu^on voit 
qualifié de seignenr de Tborigné, diains an aveu qu^il 
rendit, le 7 juin i5oa, à Aimery der ttocheéhouart* 
Catherine des Francs fit son testament le 27 mars iSo5. 
Leurs enfants furent : 

i^ Pierre , dont rarticle suit ; 

i^ René de Nucheze, auteur de la branche des 

seigneurs de la Brûlonnière, rappprtée ea soi^ 

rang; 
39, Jacques de Nucheze ^ qui fonde la braoehe do 

seigneurs du Piessis-d^Anlezyy ea Bourboasais ^ 

rapportée plus loia; 
4^. Jean de Nucheze , chevalier de SMnt-Js«i 4ê 

Jérusalem, en iS^S., grand- parieur d^AqukaHie y 

en* loScj, mort en 1662;. 
5^4 Prégent de Nucheze^ prieur commendatstre de 

de Saint-Jean-sur-Faye, Tan iSaS, et fcbantrc 

de Tabbaye de Saint-Jouin-sur-Mihie ; 
• 6^. Charlotte de Nucheze , mariée , par traité du 

a3 juillet i5i2 (i), avec François Thibault, 

écuyer/^ seigneur de la Qtrte, de laCëmbl^de 

Charsenay, de la Chauvelliére, en Poitou, fils 

de Nicolas Thibauh, seigneur d^s mêmes lieux ^ 

et de Louise des Prez de Jaunay ; 
7^. Françoise Nucheze , qui vivait sans atliancei 

en i5o5 ; 
8®- Gabrielle de Nucheze, 1 religieuses au tûo: 

>nastèro del'EncloîIre^ 
9^. Marie de Nucheze, j ordre de Fontevrault; 



(j) La Généalogie d» Thibault, âti le 14 juiK tSto. 
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lo^. rouise de Nùchezé , mariée k Thibaut de Bre^ 
nezay , chevalier, seigneur de l'ingrenière , gou- 
verneur de Vouvent ^ en Poitou , pour le roi 
François l*^ £lle lui porta la seigneurie de Re- 
dusse ^ en iStS; 

it^. Augustine de Nucbete, religieuse h l'abbaye 
de Fonterrault. 

VL Pierre de Nucheze, cheyalier| seigneur de Bau- 
diment , des Francs ^ de Yillegongis et de Beaumont , 
chevalier de Tordre du roi ^ capitaine de cent hommes 
d^armes de ses ordonnances , servit dans la conquête de 
Fltalie, et dans les armées que Louis XII etivoya au 
royaume de Naples , où il fut blessé et fait prisonnier 
dans une rencontre. L^an i5i2, il fut un des capitaines 
choisis par le roi, pour lever les mflices dans les pro-- 
YÎnces de Poitou et de Guienne. L'ad i5i5 , il obtint 
do roi François l«', qui Pavait créé et reçu ehemlier ^ 
ea récompense de ses services, le don des profits de la 
yente de la terre de Simaux , mouyante du château de 
Lesignan, en Poitou, et fit soo testament, le 21 mai 
i53a , par lequel il veut être inhumé daps la chapelle 
de son* chÀteaù de Baudiment, avec Charlotte de Bri- 
zay, sft femme , fille unique et héritière de Jacques de 
Bnzay, chevalier de l'ordre du roi , lieutenant-général 
en Bourgogne, capitaine de cinquaote lances des or« 
donnances, sénéchal de la haute et basse Marche, 
seigneur de Beaumont , de Brain , Villegongis, Chazelles 
et Vineuil, et d' A voie de Chabannes, comtesse de hous- 
sillm et Dammartin, arrière-petite fille de Louis XL 
De ce mariage sont issus : 

1». Geoffroy , dont l'article soit ; 

a*»- Léon de Nucheze, auteur de la branche des 

barons des Francs et de Bussy , rapportée ci-^ 

après ; 
30. Françoise de Nucheze , mariée , le 24 décembre 

tôaS , à Charles de la Touche, seigneur de Ma- 
16. 54 
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rî^ny , auquel «Ue porta ea dot la seigneurie du 
Cleriau ; ^ 
4». Prégente de Nucheze, religieuse en Tabbaye de 
Plaligny , en Ber^-i , puis , jen considération des 
services de Geoffroy de Nucheze, seigneur de 
'Baudiment, son frère, le roi Henri H la gra- 
tifia, par brevet de l'an iS^y, de l'abbaye de 
de Confort , vacante par le décès de Françoise de 
Brizay-, sa ^ante« ' 

Dans le même iems Qwaient > 
• 

1^ IjOuis de Nucheze , reçu chevalier de Saùnt* 
•Jean de Jérusalem, au grand-prieuré d'Aqui- 
taine , en I S46 'y 

a". Marie de I^ucheze, mariée, i®> à Antoine du 
Fouilloux; chevalier ; 2,^. à Jean Cal bus , cheva- 
lier , seigneur des Granges , de Lineaux Jous- 
seaume , gouverneur de Talinont , fils de Louis 
Cathus ^ seigneur de Lassy, en la vicomte de Paris, , 
et de Catherine de Cousdun ; . 

3®. Catherine de Nucheze , mariée à Jean Gérauh, . 
écuyer , seigneur de la Mogatrie et de Frigenoul, 
en Anjou , avec lequel elle fil une vente le lo no- 
vembre i534, à Adrien de Montberon , cheva- 
lier ', chambellan du roi. EUe fut la bisaïeule de 
Jacques* Gerault de la Mogatrie , reçu cbevaliec 
de Saint-Jean de Jérusalem , en iSyS. 

VU. Geoffroy de Nucheze, chevalier, seigneur de 
Baudiment, de Beaumont, de Villegongis , etc., che- 
valier de l'ordre du Roi, capitaine ^de cinquante hommes 
d'armes des ordonnances , et gouverneur de Soissons et 
du Soissonais, en i^Sy, se distingua dans les guerres 
d'It^Ue, notamment aux sièges et prises de Montcallier, 
de Quiers , de Villeneuve, d'Asti , de Fossan , et autres 
places du Piémont; il commanda, en qualité de général ^ 
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Farinée' ftançaîse , qui fut envoyée , en i5^&j au secours^ 
de Marie de î.orraine , reine d^Ecosse , et se distingua 
dans celle expédition. En i553 , il contribua à la dé-i- 
fense de Thérouenncy ©ù il fut fait prisonnier î'com- 
par-ut à la rédaction de la coutume de f^oitou, en iSSg ; 
fit une acquisition de rentes, l'art i55o, de Gilbert de 
Blanchefort , son cousin , seigneur de Saint-Janvrih , 
baron de Mirebe^u et de Saint-Sévère , et de Marie de 
Créquy, dame de Moreuil. Il fut un des gentilshommes 
ordinaires du roi Charles. IX , en iS6j. Il était gentil- 
homni)» de la- chambre de François^ duc d'Alençon ,. 
depuis iSyG jusqu'en i583< Dès V^ iSSg , il avait par- 
tagé avec Léon de Nucheze, son frère puîné. Il épousa 
Madelaine de Launay, fille d'Olivier de Launay, inte»-^ 
dant de la maison de la reiae de Portugal , et de Béatrix 
de Montfranc. Elle était veuve de Christophe du Bec , 
seigneur du Planté, enseigne de la compagnie d'hommes" 
d'armes de François de Vendôme , vidame de Chartres. 
Elle épousa , en troisième noces, Jean de la Chapelle ^ 
trésorier-général* de la reine de JÇortugal. Geoffroy de 
Mucheze en eut un fils , qui suit. 

• TIÎI. Honorât de Nucheze, né Tan iBSy, seigneur 
de Baudiment, die Beaumont, Villegongis et Ninlré, 
chevalier de l'ordre du roi , gentilhomme ordinaire de 
l'a chambre , en 1682 et i585 ; servit les rois Charles IX 
et HeurflII. Il épiousa Renée de Hodon, riche héritière 
de la maison de Mahiet , famille noble et- ancienne du 
pays du Maine. Leurs enfants fbrent : 

1^. Jacques 9 dont l'article suit- ^ 

a®. Melcliior de Nucheze , chevalier , seigneur de 
Villegongis, en Berry, mort sans hoirs; 

:>®. Jacqueline de Nucheze, épouse , par contrat du 
^3 août 161 1 , de Gui Couraud , écuyer , seigneur 
de laRochechevreuse et de Granges, fils de Pierre 
Conraud, ^seigneur de la Rochechevreuse , de la 
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Lande ci de Montlouls, ^hpvalîer 4e l'ordre âtâ 
roi , el de Jeaqne de Rechignevoisin. Ils vivaient 
en 1620; 
^•. Lucrèce de Nucheze , femme de Gabriel d'A- • 
remhert , seigneur de la Bordière , en Poitou. 

IX. Jacques DB NuGHEZE, chevalier, seigneur de 
Baudiment, de Beaumont et de Yille^^ongis ^ Mahiet, 
Beriulle , la Rivière , etc. j gentilhomme ordinaire de 
la chambre du roi , épousa Jeanne de Launay d^Onglée, 
fille de René de Launay d'Onglée, chevalier , seigneur 
d'Onglée et du Fresne d'Âuton} , et d'Urbaine de la 
Haye , sa femme« 11 xiourut vers l'an i635 , laissant 
étwL filles : 

i^. Marie de Nucheze, dame de Beaumont, de Beau* 
diment, elc , mariée, i®. le 37 septembre i643, 
^ Claude de Beaumanotr , marquis de Beauma* 
noir^Lavardin , maréchal de camp , lieutenant-^ 
général au pays du Maine, de Laval et du Per- 
che , mort le 10 mai 1676, petit-^fils de Jean de 
Beaumanoir , maréchal de France, et îGls aîné de 
Claude de Beaumanoir, vicomte de Saint-Jean, 
maréchal de camp ,* et de Renée de la Chapelle 
de Varennes, se remaria 1 1^ 7 octobre 1678, k 
Charles de Laurens de Beauregard , avee lequel 
elle vivait sans enfants, en 1702; 

a**. Jacqueline de Nucheze ^ dame de Vîtlegongîs , 
mariée, le*4 juillet i645, à Léon cje Barbançois, 
II*, du nom, chevalier, seigneur et marquis de 
Sarzay, seigneur de Bé ville , .Lineui, .Angi- 
bault , etc. , mestre de camp du régiment de 
Conti , en t65i , fils de Léon i , seigneur de 
Sarpy, conseiller , et grand-maître d'hôtel de la 
maison du roi , et de François^ du Rieux de 
YUlepreau. £Ue testa en 1671. 
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Barons des Francs et de Bussy. 

VIL iLéon DE NucHEZE , seigneur de Nuchèze , des 
Francs , de Braîn , de la Beraudière et de Bussy , cbev»\ 
lier de l'ordre du roi , lieutenant d'une compagnie de 
cinquante hommes d'armes des ordonnances^, servit 
avec distinction dans les guerres des rois Louis XII et 
François I". L'an iSSy, il était homme d'armes de la 
compagnie de M. de Beaumont*Brizay, qui fit montre 
en la ville de Lyon , le i4 octobre. L'an iSSg ,; il par- 
tagea avec Geoffroy du Nuchete^ son frère aîné. iLëtai^ 
alors marié ^ depuis le to noven^bre i538) avec Bénigne 
de âaulx-*Tavanne8 , sœur de Gaspard de Saulx~Ta-* 
vannes, maréchal de France, et fille de Jean de Saulx, 
seîf;neur et comte d'Auran^ gradd-écuyer de Bourgogne 
et de ChaDcipagne , et de Marguerite deTavannes. L'an 
i5&7, il servait dans les chevau-légers au ban et arrière* 
ban du Poitou, dont la montre générale fut faite ^ Vo\- 
tiers, le dernier œaL L'an iSSg, il traita avec les créant 
eiers de la maison de Montalembert , et retira de leurs 
ipaîns la seigneurie de Nucheze, qui rentra, par ce 
rachat , dans là maison qui en tirait son origine. Léon 
de Nucheze fut gouverneur de la ville de Mirabeau » 
et tué au siège d^ ladite place ; ce qui est prouvé dans le 
diplôme du. titre de cojute, donné à la famille de Nu- 
cheze , par Louis XIII , en 1687, et enregistré au par- 
lement en 1640. Il a laissé les enfants qui suivent : 

i*^. Charles de Nucheze, seigneur de Brain , fut 
d'abord ëcuyer de François , duc d'Alençon , 
depuis 1670 jusqu'en 1676 , puis gentilhomme 
ordinaire , et enfin premier écuyer du roi Char- 
les IX , auquel il rendit de notables services , et 
comrposa un livre touchant l'art militaire et l'ins- 
truction d'un général d'armée. 11 mourut san^ 
alliance ; 

a**. Jean- Jacques , dont l'article suit ; 
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3®. Jean de Nucleze, mentionne cir^après;^ 
4**. Pierre de Nucheze. 

Dans le même iems QÎoaîl : 

Cimine de Nurheze , mariée , vers 1600 , avec Pliîlipper 
le Vasseur, seigneur de Guernonvat, créé baron d'Eskel- 
becke , le ai janvier 1612., 

VIII. Jean-Jacques DE NucHEZE , baron des Francs,^ 
seigneur de Nucheze, de Brain et de Bussy,- chevalier 
de Tordre du roi , servit les rois Henri lll et Henri IV, 
durant l^s guerres de la ligue. L'an 1 5^4 91^ était un des* 
hommes d'armes, de la compagnie du seigneur de DanH 
ville ( Mathieu de Montmorency). H fut ensuite capi- 
taine d'une compagnie d'hommes d'armes d'ordonnance. 
Il signala notamment son courage aux batailles d'Ivry 
et de Fontaine-Française ; et mourut des blessures qu'il 
avait reçues dans cette dernière. H épousa , 1°. lea&oc-»- 
tobre i582^, Gabrielle de Saint-Gelais, dont il n'eut 
point d'enfants , fille de Charles , seigneur de Saint- 
Gelais , et de Louise de Puiguypn , sa^ seconde femme y 
a«. Marguerite Frémiot , fille de Bénigne Frémiot, 
conseiller du roi en ses conseils , président en la cour 
de parlement de Dijon , et de Marguerite de Berbisy ^ 
son épouse. De ce mariage sont ijssus :- 

i». Bénigne, dont l'article suit ; 

3,^. Jacques de Nucheze, évêque et comte de Châlons*' 
sur-Saône, en 1 6249 comte de Bratnv consdllerda 
< roi en tous ses conseils , abbé de FerrièrBs , naquit 
le aS octobre iSgi. Ce fut en sa favexir que la sei- 
gneurie de Braîn fut érigée en comté , > pan letti;^s 
du mois de novembre 1637, registr^es au.' parle- 
ment le 3 septembre. 1640. Dans lesdîtes lettres- 
. patentes il est expressément mentionné que le 
titre de comte lui est concédé pour lui et ceux 
de son nom ein lighe:masculiQe j ût à perpétuité ; 
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4 raison des sen'ices émînents rendus ," par sa 
famille , aux rois de France et k Tétat. Il mourut 
le 1^''. mai i658%| universellement regretté. 

IX. Bénigne DE NucfiEZE , baron des Francs , sei- 
gneur de Brain et de Bussy , capitaine de cinquante 
hommes d armes 9 mestre de camp d^un régiment, ser- 
vit dans la plupart des expéditions militaires du roi 
Louis ^ILI j et se distingua particulièrement au siège de 
la Rochelle, en 1627. Deux ans après , il servit dans 
l^armée conduite par Henri de Montmorency, en bas 
Languedoc , tontre les religion naires ; concourut à la 
,ptise de Prrvas , ei fut atteint d*une motisquetade , au 
siège 'd'Alais , dont il mourut le 21 juin 1629, sans 
avoir été marié. 

Vin. Jean de Nucheze , sapgneur de Selon, che- 
valier de Tordre du roi , second fils de Léon de Nucheze, 
«t de Bénigne de Saulx-Tavannes., était, en i564, ar- 
cher dans la compagnie du seigneur de Damville , et Tan ^ 
1 669 et 1 57^ , homme d'armes de la compagnie de 
M. de Tayannes. Il épousa Anne de Peunezot, dont' 
il eut : - 

IX. Henri DE NucHEZE, baron des Francs^ après la 
mort de Bénigne , son cousin-germain. Il avait épousé^ 
Tan ï6ao, Eléonore Turpin de Crissé, fille de Charles 
Turgin ♦ 1U«« du nom , comte de Crissé et de Viers , . 
seigneur de la Grésille , et de Catherine Doineau de 
£aint-Soulaine. De ce mariage soi\t provenus : 

i^ Bénigne de Nucheze, abbè de Saint-Saurîn , 
en Poitou; 

a®-. Jacques de Nuçheze ; 

.3*. André de Nuçheze ; 

4*^ Eléonore-Angelique de Nuçheze, mariée, le 
28 mai i647,à('laude François de Thiard, baron, 
puis comte de Bissy-sur-Fleix| baron de Pierre 
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et de Chaniey, gouverneur d'Aaxonne ^ en iGyiJ 
lieutenant- général des armées du roi, en 1677, 
lieutenant -général en Lorraine, en 1676, cheva- 
lier des ordres du roi , en 1689, mort en 1701 , 
fils de Ponthus de Thiard , chevalier, seigneur de 
Bissy, baron de Pierre , de Vauvry et de Charneyi 
écuyer ordinaire de la grande écurie , et de Jeannt 
Bouton de Chamilly ; 
5^. Marie de Mucheze. ^ 

Bâtard. 

Charles de Nucheze ^ né de Henri fil de Prudence 
de ChaboviUe , fat légitimé en janvier iGsâ. 

Seigneurs de Bairesse et de la Brdlonnière. 

m 

YI. René de Nucheze, chevalier, seigneur de Ba«* 
tresse , le Clos-Biron et la Brûlonnière , second fils de 
Guillaume de Nuchèse, IV®. du nom, seigneur de Bau* 
diment, et de Catherine des Francs, partagea avec 
Pierre de Nucheze, son frère aîné^ le 7 juillet 161 5. H 
épousa Françoise de Greuille de Chanteloube , dame de 
la Brûlonnière , sur les confins du Poitou et de la Mar- 
che , fille de Jean de de Greuille , écuyer , seigneur de 
Chanteloube, enBerry, et d'Antoinette de Saint-Ju« 
lien. L^an i532 , René de Nucheze fut nommé l'un des 
exécuteurs testamentaires de Pierre de Nucheze^ sob 
frère. Il eut de son mariage : 

i^ Jean , doiU l'article suit; 

^*. Louis de Nucheze , chevalier de Tordre du- Roi, 
capitaine d'une compagnie d'hommes d'armes, 
gouverneur de Cogriac , en Angoum ois . coonu sous 
le nom de Chewilier de Bairesse ^ qu^il rendit ce-!- 
lèbre par sa valeur, l/an i564 , il était lieutenaat 
de la compagnie de cinquante hommes d'armes 
du seigneur de Oamville , qui fit montre à Ëspe-; 
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tanche, le i". jartvier, l'an iSôy, Capitaîhé d'une 
compagnie de cinquante lances des ordonnances 
du roi, dont il passa la revue à Paris le 24 sep- 
tembre. L'an i568 , il se distingua aux sièges de 
Saintes et de Cognac; et obtint le gouvérqemen^ 
de cette dernière place en 157,5. }1 fut cham- 
bellan ordinaire de FrânÇoîs , duc d'Alençon J 
depuis iSyB jusqu'en î583. H commanda sa com- 
pagnie au siège de Brouage en iS^g^ L'historied 
d'Aubigny, le président de Thou et la Popéli- 
nière , en font une mention honorable. Les roiâ 
François II ^ Henri U et Charles IX ^ ont adressé 
plus de trente lettres à ce seigneur ; qiielques- 
unes, entièrements écrites dje leur main , le qua- 
lifient de notre bon amy^ nion , compère ^ e\c II 
avait épousé i^agdeleine , aliàk Jeanne de Saint- 
Gelais, fille de François de Saint- Gelais, sei- 
gneur de Saint Severin , et (Je Charloite dé 
Champagne , son époi^se. It en eqt une fille , 
Marguerite de Nucheze , mariée i François^ mar- 
quis de Lezignem , capitaine de cinquante 
hommes d^armes des ordonnances: 
3*>. Perrette dé (juchéze , femme de Pierre de 
Cléret, seigneur de Saint ;Julien l'AïS, 

Vers le mimé tems Qwaîti 

t'rançois de Nucheze, écuyjBr^ seigneur de Boisrenard j 
épousa Renée de Pontlevôye^ filLe de Jean de Pontle- 
voye, écuyer, seigneuries Pallets, et de Maj burine dé 
Gennes.. Il en eut * entr'aUtreà enfants t 

Anne de -Nucheze , mariée ^ 1®. à René de la 
Borderie , écuyer ^ seigneur de la Borderie ^ 
ïiiakre-d'hôtel du roi dé Mdvafre ^ gouverneur 
du duché de Beaumont ^ fils de Guillaitine , che- 
valier", seigneur dudit lieii , et de Guyonne Cail- 
lou de la Pépinière ; 2®. À Jean de Chérit^é , sei- 
gneur At la Yerdrie ^ gentilhomme de la maison 
16. 55 
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^^^ du Roi, fils de Jean de Chérîté, seigneur de 
Voisines , d'Ouche et de la Verdrie , et de Per- 
rine Bodio. 

VTI. Jean DE NucHEZE , II*t du nom, seigneur de 
la'Brûlonnière, Badevilain, la Pommeraye et la Brossç, 
chevalier de l'ordre du roi, chambellan du roi Henri III, 
en 1573 ; épousa Jeanne de Parthena/ de Guenoville^ 
fille de Guiot de Pa^thenay, écuyer, seigneur delà 
Pommeraye et de la Faye , et de Louise-r£véque de 
Marconnay , dont il evit deux fils et trois filles: 

1®. Pierre, dont l'article suit ; 

a®. Melchior de Nucheze, seigneur de Badevitain , 

épousa Catherine Marchand, qui le rendit père 

de 2 

a. Jacques de Nucheze , seigneur de Badevi- 
lain. qui épousa Charlotte dû Breuil-Hétiou, 
dont il eut Pierre de Nucheze, écuyer, sei- 
gneur de Badevilain , mestre de camp de 
cavalerie, marié avec Marie Cacault, dont, 
entr'autres enfants, Marie-Catherîne de Nu- 
cheze , mariée, le 4 septembre 17 18, à 
François Sylvain , chevalier , seigneur de 
Beauregard , capitaine au régfment de Pi- 
cardie ; 

h. Albin de Nucheze , grand archidiacre de 
Châlons-sur-Saône ; 

c. Bené de Nucheze ; 

d. N... de Nucheze , demoiselle. 

8**. Philippe de Nucheze, mariée avec Philippe 
Couraud , seigneur de Puylarge ; . 

4^. Jeanne de Nucheze, femme de René de la 
Croix, seigneur de la Bretinière , près Poitiers; 

5^. Marguerite de Niv^heze , épousa , le 9 juillet 
1696, Pierre de Saiot-Martin, chevalier, sei- 
gneur de Baignac et de la RouUe , gentilhomme 
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ordinaire de la chambre du Roî, fils de Pierî^e 
de Saint-Marlin , l*"". du nom , chevalier , sei- 
gneur de Baignac , sénéchal de la basse Marche , 
Fun des cent gentilshommes de la maison du 
Roi, et de Jeanne Bermondet de la Quintaine. 

VIII. Pierre de Nucheze, l***. du nom, chevalier, 
seigneur de Batresse , la Brûlonnière et de la Brosse, 
chevalier de l'ordre du Roi , gouverneur de Montmo- 
rillon, servit utilement le Roi pendant les troubles de 
la guerre civile. *1 épousa Anne Petit, fille d'Antoine 
Petit , seigneur de Bois-Fichet , et d' A voie du Bois des 
Arpentis; cette dernière sœur de Louis du Bois, sei- 
gneur des Arpentis , chevalier des ordres du roi , et 
lieutenant-général au gouvernement de Touraine. Anne 
Petit épousa, en secondes nocps, François Mesnard, 
seigneur de Toucheprès. £lle eût , de son premier mari , 
décédé en i6i4: ' 

1 ®. Gaspard , dont l'article suit ; 
a**. Charks de Nucheze, seigneur de la.Foix; 
3<». Louis de Nucheze ; 

4*^. François de Nucheze , reçu chevalier de Saint- 
Jean de Jérusalem en i6aâ ; il fut depuis com-» 
mandeur de son ordre, lieutenant- général des 
armées navales, puis vice -amiral de France, 
grade équivalent à celui de maréchal de France. 
Dans ses provisions du 7 mai i66i , signées Louis, 
et contresignées de Lomérde^ S. M. rappelle en 
substance Jes services importants rendus par le 
commandeur de Nucheze. « Nous connaissons' le 
» mérite dudit sieur, commandeur de Nucheze, 
» portent ces lettres, et la longue expérience qu'il 
. » s'est acquise dans la çiarinç; ayant, depuis treqte- 
» huit ans e\ plus, eu plusieurs commandements, 
» soit de vaisseaux ou de galères, et autres emplois 
» sur mer ; dans lesquels , après avoir long-tems 
» servi très - utilement la religion de Malte , et 
« remporté divers avantages considérables sur les 
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9( i» ennemis de notre foi (i)f qui ont son vent 
» éprouvé à leur dommage , les effets de sa valeur 
j» et de sa bonne conduite, particulièrement lors^ 
» que nous l'envoyâmes avec douze navires de 
» guerre , dont nous lui avons confié te comman- 
4> dément , au secours des Vénitiens contre les 
I» mêmes infidèles , .pendant une campagne ; 
» 4>utre lequel il les servit encore par notre or- 
9» dre^ durant plusieurs années à ses dépens, et 
9 très-ntilement pour eut ; il nous a depuis con-* 
* tinué ses services durant les derniers troubles 
.* de notre, royaume /devant la Rochelle, et dans 
» la rivière de Bordeaux, en qualité de notre 
» lieutenant -général des armées navales ; et en 
» toutes les occasions, il nous a donné tant de 
4» marques de sa suffisance et de son expérience, 
, » de sa vigilance, de son courage , et de son af-^ 

» fection et fidélité à notre sersice, que noua 
» avons estimé «e pouvoir confier celte impor- 
» tante charge à une personne qui la pût soute- 
i> nir , et exercer plus dignement et eitactement 
» que lui, etc;| etc. ». Il fut pourvu de cette 
charge par le ééteiS de Louis Foucault de Saint-« 
Genqain , comte du Dognon » • maréchal de 
France; 
5». Isabelle de Nùcheze , mariée avec Pierre 4e 

Keignier , seigneur de Beaurcgard ; 
B'». Renée de Nucheze, mariée avec François de 
Triolon , seigneur du Sibion. 

IX. Gaspard dé Nucheze, chevalier , seigneur de I4 
BrÛlonnière , de la Mothe et de la Brosse, épousa , 
i**. Eléonore Turpin, fille de Moïse Turpin, seigneur 
de Busseroles ; 2°. Marie de Vonnes de Fo^tenay', qui 
était veuve Je lui le 2^ octobre i6Sj , de fille Jean de 



(1) Il se truuva , en i664> aa combat livré ^^ grand galiçnfi 
^t la Sultane | où il fut grièye^neot bless^ir « 
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Vonnes , vicomte de Fontenay, seigneur d^Isorë, d'Azay 
sur Indre, chevalier de Tordre du Roi, gentilhomme 
ordinaire de la chambre , et de Marie de Chadieu de 
Uontperoux. Ses enfants furent : 

* Vu premier lit : i 

.1*. Pierre de Nucheze , chevalier , seigneur de la 

'firûlonniè^re , vivait en 1687 , qui ^uit; 
9^. Jacques de Nucheze ,. seigneur de la Brosse, en- 
seigne de frégafte en 1669; 
3®. A voie de Nucheze J 
" 4°. Anne de Nucheze ; 

Du second lit : ' 
5^ Jean de Nucheze, rtçu chevalier de Saint-Jean 
de Jérusalem le 12 juillet 1667, au grand prieuré 
d^Aquttaine. 

X. Pierre de Nucheze , II*. du nom , chevalier , 
seigneur de la Brûlonnière, ne vivait plus en i665. Il 
avait épousé Dorothée Barthon de Montbas, dont il avait 
un enfant mineur, fille de François Barthon, vicomte 
de Montbas, lieutenant>général des armées du Roi, et 
de Denise de Maillé Bénehart. Elle se remaria, en se- 
condes nèces^ le 21 juillet i665, i Théophile de Bc- 
ziade , marquis d*Avaray , grand bailli d'épée de FOr* 
léanais. Le 26 décembre 1670, elle transigea avec Fran*" 
çois de Triolon» écuyer, seigneur de Sibion^ tuteur de 
Venfant mineur ^ qu'elle avait eu de son premier mari, 
nommé : 

Pierre de Nucheze, chevalier, seigneur de la Brû- 
^ lonnière, qui fut garde marine. 

Seigneurs du Fiessis d'Anlezy » en Bourbonnais* 

VI. Jacques DE Nucheze , chevalier , seigneur de 
Chanteloube, du Plessis d'Anlezyet des Touches, troi- 
sième fils de Guillaume de Nucheze , IV«. du nom , 
seigneur de Baudiment , et de Catherine des Francs , 
Pfi% mentionné dsfos ie (est^mept de spla père , du ^27 
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mars t5o5. II assista au contrat de mariage de Pierre 
de Nucheze, son frère aîné. Le 5 juillet i5if>, il par- 
tagea la succession de Guillaume , son père , avec Pierre 
et René ses deux frères. Au mois de janvier iS3^j 
il était un des cent gentilshommes de la maison du roi, 
aaus la charge dé M. Canaples. On lui voit la même 
qualité dans divers comptes et états de la maison du 
roi, jusqu^à l'an iSSy. Il fut nommé, avec René son 
frère, curateur des enfants mineurs de Pierre de Nucheze, 
leur frère aîné , qui avait fait son testament le 21 mai 
iBSa. Jacques de Nucheze eut deux femmes , i". Marie 
de Greurtle, fille de Jean de Greuille, chevalier, sei- 
gneur de Chanteloube , ^et sœur de Françoise de 
Greuille, femme de René, son frère, dont il n'eut 
point d'enfants; 2,^. le ^6 mars i5i4, Française d'An- 
lezy, qui était veuve de lui le g juillet 1669. Il en eut 
deux fils : 

i*^. Jean, dont l'article suit; 

a®. Claude de Nucheze, qui transigea avec Jean, 
son frère, le 7 octobre 1674, au sujet de la suc- 
cession de le^r père et mère. 

Vil. Jean de Nucheze, II®. d» nom, chevalier, 
seigneur du Plessis d'Anlezy,homme d'armes de la com- 
pagnie du maréchal de Damville , en iSSg et i564 , 
épousa, par contrat du 2 août 1679, Catherine de "Viry, 
fille de feu Claude de Viry, 'écuyer, et de Louise de 
Tillyt II passa une transaction avec François Seguin, 
écuyer, sieur de Paraise , le. 21 août iBSa , et ne vivait 
plus le i5 juin iSgB, que sa veuve avait la garde-noblo 
de leurs enfants, qui furent : 

î^. Jean de Nucheze, vivant en 1609; 

2^. Antoine, dont l'article suit; 

3*^. Jacques de Nucheze, vivant en 1609; 

4^. Jacqueline de Nucheze; 

5^. Anne de Nucheze, 

VlII. Antoine DE NucHEEE, chevalier, seigneur du 
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Plessb j de Buchepbt , «te, , rendit h6mxna|pe au roi 
le 2 'S août 1609, conjointement avec Jean de Nucheze^ 
son irère, lant pour eux que pour Jacques de Nucheze'^ 
leur autre frère. Il épousa, 1**. par contrat du 7 août 
1616, Marguerite de Francaulme, dont il n^eut point 
d^enfants ; 2*^. par contrat du 1 3 juillet 16:10,. Rade* 
gonde de Bongards, &Ue de Georges de Bongards, écuyer, 
seigneur de Courtois, et de Marguerite le Moyne.- L'an 
i636, Antoine de Nucheze servait dans la^compagaie 
des chevau-légers du baron de Lange , ainsi qu'il appert 
par un certificat du. 17 août, qui le dispense de se 
rendre à Tannée de Picardie. De son second mariage 
sont nés : . 

1^ Charles, dont Tarllcle suit; 

a®. Antoine de Nucheze, qui transigea àyec son 
frère le 5 février i65j5. 

IX. Charles de Nucheze, écuyer, seigneur du Plessîs, 
de la Mothe et de Saint -Léopardin en partie, fit le 
dénombrenaent de ses terres le premier septembre 1673, 
dans lequel est rappelé un hommage qu^il avait rendu 
au roî le 5 janvier 1661. Il entra dans la compagnie 
des chevau-légers de la garde du roi au mois de juin 
1674. 11 avait épousé par contrat du premier février 
i656, Françoise des Ulmes, fille de Gilbert des Ulmes, 
chevalier , seigneur de Longvy , et de Françoise de 
ïespes ; et fut maintenu dans sa noblesse d'ancienne 
extraction , par jugement de M. Lambert d'Herbigny « 
commissaire départi par le roi dans les généralités de^ 
.Moulins et de Bourges, du 24 décembre 1B67. De cô 
mariage sont issus : 

1^. Pierrç, dont l'article suit; 

a®. Marie de Nucheze, née en 1 661. 

. X. Pierre de Nucheze, chevalier, seigpeur du Plessis, 
de Sainl-Léopardin , etc., était cornette des chevau-. 
légers de la garde du roi , ainsi qu'il appert d'un certi- , 
iicat ^du Z2 décembre 167Q, 11 servit au ban et arrière- 
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ban de «la noblesse de Bourbonnais en 1689, 1693 et 
i694« n rendit hommage de sa terre du Plesris , lé ill 
juin 1698. Il épousa, i^ par contrat du premier mars 
1677, Marie-Anned^Ëstutl, Elle de Jacques d'tLstutt, 
ëcuyer, et d^£dmée de Racault ; 2^ par contrat du 11 
avril if^gS, Marie-Anne de Morognes, veuve de N. , 
de Roffignact seigneur d'Aspreroont, et fille de Henri 
de Morogues, chevalier, seigneur de Lonfroy, et de 
Madelaine de Ventrolles. U fut maintenu dans sa noblesse 
le 3 décembre 1699, par M. le Vayer, intendant eo 
Bourbonnais. Ses enfants furent : 
Du premier lit : 
i^. Claude, dont Tarticle suit; 
a*. Edmée de Nucheze, mariée, le 6 janvier 1699, 
â Louis d'Aguirande , chevalier , seigneur du 
Plaix et des Termes , fils de François d'Agùi- 
rande , seigneur des mêmes terres , de Beauvoir 
et de Pouligny, gentilhomme de la maison da 
Roi , et de Gervaise de Montost ; 
Du second lit : 
30. Mathias de Nuche^e, reçu chevalier, de Saint- 
Jean-de-Jérusalem , le 8 février 1700. 

XI. Claude de NutHEZE, chevalier, seigneur des 
Liteaux, de la Mothe et autres lieUx, capitaine au régi« 
ment d'Anjou, cavalerie, en 1720, épousa par contrat 
du 18 février 1729, Marguerite de la Trollière, fille 
de feu Jean de la Trollière , écuyer, seigneur de Beau- 
.vàlon , et de dame Catherine de François d'Espagnes. 
De ce mariage sont issus : 

t^. Michel -Claude , dont l'article suit ; 
a^. Jean -Baptiste de Mucheze , mentionné ci-* 
après. 

XL Michel-Claude ne NucHEZB , chevalier , soi-» 
gneur de la Mothe et autres lieux s fut page de la grande 
écurie du Hoi, en 174^ , puis capitaine au régiment de 
Saluées, cavalerie , en X749- U épousa , par contrat do 
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El ttiafs lySo, Louise Fforjonnel d^Aobigny^ fille dd 
Jean - Bapiiste Farjonnel, écuyer, seignei^ d'Aiibi* 
gny, GonsetUer honoraire en la sénéchaussée dé Boor^ 
bonnais, et d^EIisabeth des Hayes^ son épouse^ De ce 
mariage sont issus : 

i^ Jeaii-Louîs, dont l*artïelô suit; 
à®. Jean-Michel de Nucheze ; chanothe de l'église 
cathédrale de Paris, et gfând-vicaire de Bourges; 
3». Elisabeth- Emilie, ^ reçues chanoinesses-com-* 
4^ Elisabelh-CI^udineA tesses de Neuville le i4 
5^. Àntoinette-Julie , j octobre 1765. 

XII. Jean-Louis de Kuchezb, chevalier, a été pagd 
de la grande écurie du Roi , et capitaine au régiment dé 
Noailles, dragons. 

XI. Jean-Baplîsté^DENùctfEifi, chevalier, seigneut* 
des Liteaux, f lanchevîeririe , Sauvage et autres lieux ^ 
épousa^ par contrat du 5 juillet 1762, Anne-Elisabeth 
des Chainpé de Pravier, fille de messire Joseph deà 
Champs, chevalier, seigneur de Pfavier^ et de N... des 
Aâges. De ce mariage sont i^as i 

1^ Michel-Claude ^ dont Tarticle suit ; 
si^é Joseph-Marie de Nucheze, aucien capitaine 
d'infanterie , chevalier de Tordre royal et mili-^ 
taire de Saint- Louis ^ et de iWdxe du Phénix 
de Hohenlohe. Il a fait , à Tarmée de Condé^ 
toutes les campagnes de L'émigration. Il a épousé 
y N... Le Blin de Qiâtellenot, famifle, originaire 
de Bourgogne, dont il a deux fils en bas^âges. 

/élèves^ l'un à l'école 

I militaire de Sainl- 

fl. Ernest de Nuchezle, 7 Cyr, l'autre à l'é- 

L Hippolyte de Nucheze, ] côte des dhevalîeM 

»' ' ( ^^ Saint-Loui^fii 

V Senlis. 
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XÎI. Michel-Claudf, comfe de Nccheze (i), anciertcâ* 
pitaine d'infanteri»», émigré en 1791, est parti de l'armée 
de Condé, d'après les oidres de ce prince , pour prendre 
le grade d'officier de la garde de S. M. Louis XVI, en 
1791 et 1791 ; il él^it à l'affaire du 20 juiii et à celle du 
10 août, auprès de la personne du Roi, chevalier de 
l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, a épousé, par 
contrat du 16 août 1784» Anne Petit de Saint-Georges, 
fille de messire André François Petit de Nanteau, 
écuyer, sei^^neur de Nanteau et de Saint-Georges, et 
de dame Marie Barbier. U a eu de- ce mariage deux fils : 

!•. Michel -Auguste de Nucheze , qui a fait les 
guerres de Prusse, d'Espagne et d'Allemagne; 
les deux premières , en qualité d'officier de dra- 
gons , et celle d'Allemagne , en qualité de capi* 
taine de hussards ; ensuite capitaine des chasseurs 
à cheval de la garde en 181 2. Il a été fait, à la^ 
rentrée de sa majesté Louis XVIII, en i8i4» sous- 
aide-major des mousquetaires noirs, et à leur 
réforme, en i8i5 , lieutenant-colonel de la lé- 
pwa de la Manche , chevalier de Saint-Louis et 
de la Légion-d' Honneur; 
. a^. Achille-Paul-Bernard de Nucheze , officier au 
troisième régiment de chasseurs à cheval. Il a fait 
la guerre de Russie en 1812, et a été tué au pas- 
sage de la Bérésinà , le 28 novembre de la même 
année. 

Anhes : De gueules , à g molettes d'éperon à cinq rais 
d'argent , l'écu en bannière • Supports , deux lions; ci- 
mier, un léopard lionne* 

Il subsisfe encore plusieurs branches de cette maison 
en Poitou. 



(i) En vertu des lettres - patentés donnéesf par le it)i 
Louis XIII en 1637, registrées au parlement en i640f a» 
chef des nom et armes de cette famille et à perpétuité. 
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DE VÊRINE. Maison qui s'est éteinte dans celle de 
Janvre, mentionnée page a6i de ce volume. 

Hugues de Verine ^ deuxième fils de Bertrand de Ve- 
rine, a formé celte troisième branche. 

Hugues de Ferine , varlet, seigneur de Brie , de 
Mont^zeau'Soulignac et autres lieux, lieutenant du ma- 
réchal de Rieux, sous le règne de Charles VI, épousa 
Jeanne de Mouel, fille de Pierre de Mouel, seigneur de 
la Roche-de-IViouel. Il est qualifié chevalier dans des 
actes postérieurs. De ce mariage est issu : 

Jean de Verine ^ chçvalier, seigneur de la Roche- 
de-Mouel , qui épousa Jeanne de Beauvais, fille de 
Jean de Beauvais, seigneur de Beauvais. De ce mariage 
çst issu : 

Philippe de Ven'ne , chevalier, seigneur de la Roche- 
de-Mouel, qui épousa Anne de la Roche-Foucault, fille 
de Robert de la Roche«FoucauU. De ce mariage est issu : 

François de Verine^ chevalier, seigneur de la Roche- 
de-Mouel , qui épousa Sylvie de la Roche-sur- Yon , 
fille de messîre de la Roche^sur-^-Yon , chevalier, sei- 
gneur de la Roche-sur- Yon. De ce mariage est issu : 

Jacques de Verine, chevalier, seigneur de la Roche-de- 
Mouel , qui épousa Olympe d'Aumont y fiile de roessire 
Pierre d'Aumont, chevalier, seigneur d'Aumont. De ce 
mariage est issu : . 

Jean de Verine , chevalier , seigneur de la Roche-de- 
Moiiel, qui épousa Anne de Roigmond , fille de Robert 
de.Roigmond, écuyer, odGcier pour le roi au siège de 
Gueret, en la Marche. De ce mariage est issu : 

Georges de Verine , chevalier , seigneur de la Roche- 
de-Mouelf qui épousa Anne de Glaise, fille de messire 
£ustache de Glaise, chevalier, seigneur, baron d'Au- 
brit et de Glaise. De ce mariage est issu un autre 
Georges. 

Georges de ^'^rw^, chevalier, seigneur de la Roche- 
de-Mouel yX^r é|K>usa Gabrielle d'tieiicaurt , fiUe d 
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Gabriel d' Héri court ^ cheralier, 'baron de Soulîgnac. De 
ce mariage, sont issus Honoré de Yerine et Jacques de 
Terine. ^ 

Honoré de Fm/i6 épousa Anne de Machecoul, fille de 
René de Machecoul I chevalier, baron de Machecoul , 
dont un dçs gepdres épousa l'autre. Cet Honoré de Ve- 
rine épousa, en secondes noces, Suzanne Bégaud, fille 
de messire JVcné Bégaud, chevalier, seigneur de la Bé- 
gaudière. De ce mariage est issu : 

André de Verine , chevalier , seigneur de, la Bégau* 
dière , qui épousa Gabrielle de Bazais* De ce mariage 
e^ issu pierre de Verine , mort sans hoirs» 

Jacqiieff de Verine continue la postérité. 

Jacques de Verine 9 chevalier, seigneur des Tribar- 
dières, de Puis et de Soulignac, épousa, en premières 
noces, Colasse de Marquais , fille de messire Je^n de 
Marquais, chevalier, seigneur de la Brosse ; il se maria 
en secondes uoces, avec Marie de Villelume, fille de; Jean 
de Villelume, chevalier^ seigneur, baron de Barmontel, 
en Auvergne, De «e mariage est issu : 
• Léonard de Verine , chevalier, seigneur de la Bégau- 
dière, des TribardièreS| delà Gaudinière et des Bou- 
lières, qui épousa Marguerite Kençoqt, fille de messire 
François Rençpnt , chevalier, seigneur de Biberolle et 
de la Gaudinière. De ce mariage est issu. 

Antoine de Verine^ chevalier, seigneur de la Gau* 
dinière et de Soulignac, qui épousa Diane-Marie de 
toral , fille de messire Paul de Cpral , écuyer, seigneur 
du Breuil-Massit , de la terre et baronnié de Remeille , 
de la moitié du bourg et paroisse de Saint-Maurice , et 
fiùssi seigneur de Villiers , en Touraine ,' et de dame 
Diane-Marie de Savatle. De ce mariage est issu : 

Pierre de Verine^ chevalier, seigneur dés Amaudets , 
qui épousa Maixente-Jeanne Bninet, fiUe de messire 
Charles Brunet , chevalier, seignevr de Laleu et du fief 
de la Çergeone. De ce mariage sont issus Giarles de 
Y^n«« , t^é d*Ma éçUi^ de hombe m siéçe de Toétaay i 
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et Maîxenté-Jeahne de Verîne , qui épousa , le 26 se(>- 
tembre 1746, César-Angélique Janvre, chevalier, sei- 
gneur de l*Sstortière, deChanais, de Lussaudlère , de 
la Ferra ndière et deChausserayes. De ce mariage sont 
issus dix enfants , quatre filles et six garçons, dont cinq 
officiers au service de Sa Majesté , et le sixième , vicaire 
général du diocèse de Grasse, en 1779. 

jirmes : D'argept, à la croix vairée d'or et de gueules. 



BBOHONC Paul-Bernard), fils de Paul-Jacques- 
René , ancien capitaine de cannoniers , fut créé baron , 
par décret impérial du 9 mai 1^11 , a obtenu de nouvelles 
lettres-patentes de sa majesté louis XVIII, le 17 février 
idiS ; a formé un majorât , avec titre héréditaire. 

jirmes : coupé, au i d*or , au chevron alaisé d'azur; 
au 2 d'azur , au pélican d'argent , becqué d'or , sa piété 
d'argent ; l'écu , timbré d'une couronné de baron. 



b£ LA MAZELLIÈKE. Maison d'origine chevale* 
resque de la province de Bretagne , et transplantée daps 
la Guienne. Nous en avons fourni la généalogie dans le 
tome XV de cet ouvrage , et nous y faisons mention 
d'Odet de Mazelière, secrétaire d'état du roi de Navarre, 
depuis Henri IV, roi de France^ L'état officiel de la 
maison de ce prince nous ayant été fourni depuis , nous 
avons cru faire quelque chose d'utile , que de le rappor- 
ter ici. 

Etat fait par le Roi ^ des gens de son Conseil d*état et 
prioé ^ qu*il a retenu pour les ajf aires de sa maison et 
de ses finances de Navarre , et terres de son ancien 
domaine , non^éuni à sa couronne , à commencer du 
l^^ . jour 4^ janvier de Vannée lôgS,. 

CHEFS DU COI^SEIL. 

Monsieur le maréchal de Bouillon , chef dû conseil. 
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M. DupUssîs Morrufyy super intendant* 
M. de Callignon, chanceliier. 

SECRÉT\ia£S b'£STAT, '^ 

K, Odei dé Mazelièf'es. 
M. Ramond dfe Viérse. 
M. Ahthoine de Lbmenie. 
M. Gehan Paneheure. 

SECRÉTAIRES D^ESTAT PRIviS. 

M- Michel Gérard. 

M- Gehan de la Barthe, 

M. Bertrand de la Valade* 

M. Gehan de Verguins. 
M. Joseph de la Rujfe* 
M. Pierre Dupont. 
M. Gatian Dupont. 

MAITRE DES REQUÊTES. 

M. Auguste Gaîîand. 

SECRÉTAIRES DES FINANCES. 
M. Salomon Corton. , ' , 

. ' SI. Philipes Fontankn 
^ M- Estienne Feynes. 
M. -Pierre Marbàuli, 

TRÉSORlERS-GÉNiRAlït. 

M. M;icé Duperray. 
M/ Julian Md^^ 
M. Paul Regeux. 

SECRÉTAIRES ORDINAIRES. 
M. Benjamen Auory. 
M. Jehan de ffûx. 
M. Sïbieon - PreuosU 
M. Israël Pa//y. 

HUISSIER DU CONSEIL. 

M. François Claçières. 

Fait et arrêté par sadite Majesté, en son conseil à 
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Saint-Germâîn*en-Laye , le premier jour de décembre 
mil cinq cent quatre-vingt-dix-huict. . 

Cette famille a été maintenue dans sa noblesse d'an-- 
tienne extraction^ le 20 août 1668, par jugement de 
M. Pellot, intendant de la province de Guienne>et 
commissaire départi pour la recherche des nobles y lequel 
jugement nous a été exhibé en original. 



PICOT DB PECCADUC. Dans le tom. Il du Diè- 
tionnaire véridiqite ^ ,'ç^^. 3l8 , on lit ce qui suit : « Cette 
» famille est ancienne en Bretagne. Elle est connue par 
» filiation dans cette province, depuis Antoine Picot ^ 
a qui , Tan i433, épousa demoiselle Marie des Landes. 

«Les registres de la- réformàtion de la noblesse de 
» Bretagne, attestent que Jean Picot , sieur de la Min-» 
3» taye, alloué de Vitré, s'est départi et désisté volon- 
» tairement , de la qualité de noble , par lui prise ^ et 
»: qu'il a^payé cent livres , le lo septembre i668 , et .que 
» René Picot, sieur de Fiefrubé, paroisse de Fougeray, 
» a payé la même somme , et pour le même motif, le 
»; premier octobre ^1668. Mais cette famille s'est relevée. 
9 depuis cette sorte de renonciation , et Ton voit qu'elle 
j» a fait ses preuves, pour le service militaire, en 1781; 
3» et en 1783. » 

Beaucoup de bonnes familles de Bretagne, par la né*, 
^igence de leurs chefs ou la dispersion de leurs titres ^ 
n'ayant pu, lors de la recherche , satisfaire aux preuves 
requises, ont été contraintes de se désister, se réservant 
de justifier plus tard de leurs droits. Le chef de la fa:^. 
mille , Picot de: Peccaduc , s'est trouvé dans le même 
cas , en 1668 ; mais en 1699 , son filsn fut rétabli et roainr 
tenu dans les privilèges. de la noblesse. On^s'empreaser^t 
donc de relater ici les divers jugemen.ts et arrêts. renduJi^ 
eo faveur de cette famille , comme devant servir ii cons* 
tater la noblesse de son origine , et rectifier l'ambiguit^ 
qui se^tnouve dans, le deroiet paragraphe précité d,uJ}«pi( 
tionnaire çéridique. 
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i^. ExIraU des registres de U réfbnnattén de la no-^ 
blesse de Bretagne^ du i5 septembre 1668, par lequel 
maître Julien Busson , procureur de Jean Picot , sieuf 
de la Mintaye, déclara pour ledit Jean Picot, qu'il 
avait ci- devant pris la qualité d'écuyer et souffert qu'on 
la lui donna en toutes occasions 4 et avait cru le devoir 
faire, vu que ses prédécesseurs et ceux de son nom 
avaient toujours pris ladite qualité d^écuyer , au^outien 
de laquelle, il aurait pu trouver titres valables, s'ib 
n'étaient entre mains de gens hors dç province, et 
Béanmoins déclarait s'en désister et ne s^én vouloir 
servir jusqu'après avoir retouyré ses titres ; après quoi f 
U espérait qve nos seigneurs les commissaires pour la-«> 
dite réformation auraient la bonté de le rétablir en la- 
dite qualité, nonobstant ladite déclaration qui est signée 
CM.Picquet* - 

SL^. Ordonnance rendue le 10 février 1699 \ par Gilles 
de jyiaupeou , chevalier , comte d^A^leiges , conseillef 
du roi en ses conseils, maître des requêtes ordinaire 
de son Ii6tel4 commissaire départi par sa majesté , pour 
l'exécution de ses ordres , en la généralité de Poitiers , ea 
faveur d'Adrien Picot , seigneur de la Mintaye , fib de 
Jean Picot , quatrième du nom , seigneur de la Mintayoi, 
et <^e Bepée Loyscan , et frère ainée de Henri Picot ^ 
premier du nom , seigneur de Fiefrubé ^ dont il s'agit 
dans ce degré , qui ordonne que ledit Adrien Picot de 
la Mintaye, ses successeurs 4 en&nts et postérité, nés 
et à naître en loyal mariage , jouiraient de tous les pri-> 
tiléges, bonneuraf et exemptions attribues et accordés 
par sa majesté aux aobles de son royaume , tant qu'ils 
ne feraient acte de dérogeance à noblesse ; ladite or«» 
donnaaçe délivrée par Guillou , commis greffier au bu-^ 
reau de la géiiéi:alité de Poitiers, et à la garde des 
minutes de l'intendance , et de lui signée» 

3<>. Jugement des^ commissaires généraux du conseil ^ 
rendu , le 4 ^ril 1715,. en faveur d'Adrien et de Henri 
Picot, frères, qui ùs aiaintient dans leur noblease d'as- 
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traction et fen lA^q^wltlë ^!éc»yer , *♦! qui ordonna ^ 
qu^îls jouiraient et leur postérité ^ nés et à naître^ en loyal 
mariage;'' de tolis tés privilîpges et exemptions, dont 
jouissent ïes autres gentilshommes dii royaume. .Le dit^ 
jbgement signé Piérron, et délivré le ay mai lySyv.aux^ 
fins de la tommission y attachée, signée par le rpif 
Roux. 

4*^. Arrêt de tçtlé. coùi* de ] le x6, 

janvier 1^39, par écuyèr, H xr d^, 

Fiefrubé et deTrëmar, qiii lu îpré-, 

sëntation^ pat*' lui faite, de Pi S, et' 

tlu brevet" d( es ,'' ( ît or-* 

donne que U lièce )osées, . 

au greffe' g\ei des lesse ^^ ; 

rendu paria ât d elle a 

maintenus, |^_—, in, s, ea 

être délivré des èxi)èditions et , Picot 

de Trémifr , é'gàlemérii" que i invier. 

l'ç^g, pour lui Servir où être devrait ,. ledit arrêt délivré 
par duplicata fet signé Le Clavier. 

5**.* Arrêt teridii ^ chambres asséoitlées ^ le i5 mars, 
1*757 , qui'ordbriné avant faire droit, que Pierre- Jean-^ • 
Baptiste Pi(iô( ," rapportera une expédition en formé 
probante du jtigfemént des commissaires du conseil, qui 
le maintenait dans la qualité dé noble j ledit arrêt signé 

L. C. Piciquet. ' . 

'• B^. Autres arrêts 'rendus, chambres assemblées, leS; 
6 fuîn et ai^ novembre tj5j , qui , sur te vu d'une ex-», 
péditio'ti 'en formé probante du jugement des commis-- 
sàires du conseil , du 4 avril 1715^ renvoi^ Picrre-Jean- 
Baptisté^rtcôrdePeccaduc , se pourvoir vers sa majesté ^^ 
pour y solliciter' ses provisions , de Toffice de conseiller^ 
efn la cour et commisfsàire aux requêtes du palais, et quî. 
le reçoit en Tekercice dudit office, lesdit» arrêts signéf 
li. C. Picquet 



â6. ^ fi; 
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DE LA CONDAMtNE , très-ancienne maison noble 
des Cévennes, connue de tous les tem$ par ses ser- 
vices militaires et littéraires. M. de Roussel, auteur 

V de rhistoire du régiment de Piémont, infanterie ^ 
(Paris, chçz Guillyn, 1766), en parle dans ces termes 
i la page 67 de cet ouvrage : En effet Gérault de la Con- 
damine, est mentionné le premier des homoies d^àrmes 
d'une montre, faiteèn i368,àIiaRochenuidour en Quercy, 
par les ordres de monseigneur le duc d'Anjou, frke 
du roi; laquelle montre est conservée en original, à 
Paris , aux manuscrits de la bibliothèque du roi ; mais 
peu après la révocation de Tédit de Kantes , Taîné de 
la maison ayant quitté sa patrie , et ses documents de 
fiunille comme les débris de sa fortune lui ayant été 
Tolés par le patron d^une barque , et le voleur , pour 
anéantir les traces de son larcin » ayant jeté les. pa* 
piers à la mer, il en résulte que nous ne |]ibuvons 
remonter la généalogie de cette maisop jusqu'à ce Gé- 
rault. L'antique et noble origine* de la .maison dç la 
Côndamine n'en est pas moins un fait avéré, et qui 

"** n'a jamais été révoqué en doigte. L'étymologie de ce 
nom vient à l'appui de cette opinion ; la brapche aîoée 
la tire de con dominus^ et la branche aniontne de 
campus domini\ celle-ci à une nouvelle version étymo- 
logique, a ajouté une variation dans les armes. I^ 
branche ainée a constamment porté d'azur, à une tige 
de blé k trois épis d'argent, tiges et feuilles de même, 
tandis que la branche antonine a porté d^azur, k trois 
glands d'or , tiges et feuilles de même ; il est possible 
que les trois épis aient été pris pour trois glands , et 
qu'en conservant le fond de Técu, la branche cadette, 
ait changé les émaux, pour se distinguer de la branche 
aînée. Celle-ci a possédé de toute ancienneté et jusqu'à 
|a révolution', la co - seigneurie de Serves, et été 
long-tems connue par la qualification de co^seigneur , 
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«o laiia Ctmiomimis ; ce nom étant enfin devenu pa* 
trimooique, on a dit par la métograumie du second 
o en 9 Omdamiaut^^ et en langue vulgaiï*e Condamine. 
I^ branche antonine a toujours soutenu que son nom 
venait de Campus Dominî j le champ du maître, ou le 
champ seigneurial, et dans l'ancien languedocien, on 
appelait du nom de Condamine, le champ ou Eenclosat-^ 
tenant au château du seigneur. 

I. ^ndré DR LA CoNDAXiNE V premier de nom , c6^« 
seigneur de Serves, naquit en i56o; il fut un grand ca- 
pitaine, fidèle à son roi , et rendit de grands services daiÀ 
les guerres civiles; il est parlé de lui au tome V, page 5^4^ 
de l'hi^oire générale de h province du Languedoc; il 
commandait, en i6ai , les troupes royales qui défen^ 
daient Marguerittes, près de Mismes ; il épousa , en 1 58a , 
.Marie - Çéneviève de Falcon , fille de noble Jacques de 
Falcon Yiguier de Yezenobre, duquel mariage: 

U. Jean de la Condamine ,. l«^ du nom, co-sei- 
gneur de Serves, qui naquit en i583; il suivit comme 
son père la caccière des armes , et fut gentilhomme oi'dv- 
naire de la chambre du roi ; donna , en cette qualité , en 
i6ao , une quittance qui se trouve à Paris, aux manuscrits 
de la bibliothèque du roi; il épousa, en i6o4t dame Ga* 
brielle de Puget, fille de noble Antoine de Puget, sei-» 
^neur de Chasteuil , qui portait : d'argent à la vache de 
gueules; sommée d'une étoile d'or entre les cornes. I^urs 
enfans furent : 

4». Gabriel , dont l'article suit ; 
a*. Antoine-, qui fonda la branche antonine, dont 
nous parlerons plus bas. 

lit. Giabriel p£ la\C09Dai<ine^ co- seigneur de 

Serves, né en i6o6; Il fut lieutenant, et réformé eh 

cette qualité, car en 167 1 et 16749 il s^ qualifie ainsi dans 

lés quittances qu'il donna pour ses appointemens, les- 

. quelles sont consetvées k Paris, aux maa4iscrits de ka bi- 
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l^^^h^qu^j dii^roi ^Jl épousa , ';en ; 1 640^ damé ElÎMfbêlh * 
de Rqjdi,€k:(le.ld Bnugière, qui portait de- gueules au ehâ^ 
}eau à, trois touts dWgeat ^ maçonné de «able. Duqui^l 
fnari^g^ est issu : 

IV, Georges de la Cou dam;në, corseigneur de Serves, 
irté en 1642; il épousa, en 1664, dame Antoinette 4^ 
MontblanÈ-Saint-Martin, qui portait: de gueules au che- 
val d'argent passant et. gâllopant, ferré et harnaché de sa- 
ille , monté 4'un cavalier .d'argent , ;armé de toutes pièees , 
^a. visière hau^e^ tenant à la main droite un badelaire d'ar- 
gent; derrière le cheval, unjxon^me d'argent à ^pied, de- 
mandant r^umônc. Le tout sur une terrasse de sinople , 
çt sous.mi phef,pou4u dç mfme, chargé de deux molettes 
d'éppron d'or. De, ce mariage viennent ; , 

1®. Andr^, dont Tarticle suit; 
a*. Charles - Antoine , qui fonda la cinquième 
branche f dite Caroline , et dont il sera questiorit 

' V. PAtidré DE LA Coî^pAMlNÉ , île. de nom, 
Cô-sèigneat de Serves, naquit en i665; il professa la 
religion protestante; et se réfugia en Angleterre vers 
l'àiihée 1714 , âvéb son épouse daii^e Jeanne Âgerre, fille 
de rtOble Pierre Agerre die Pôns , et six de leurs énfans; 
il ùiourot à Ouerhe^ey , le 4 inal ^7?7» ^^ ^^^ épousp 
i tri survécut jusqu'au 21 septembre lySS. Leurs enfans 
tdt&M i : ' ^ -. 

' I®. Pierre , dont l'article suit ; 

3.^, Jacqufs, mort à Londres, ^ns postérité; 

3^. Jean, qui fojida là tfoisiemle branche devenue 
' . l^aînée , éticbté existante près de Metz (i) , 

4'*. Jean-Jacques,' auteur de la qùairîèroe branche 
^ ^ dite, Aipglaisç, çt dont U ^era^Qve^tiori^plus^haËs ; 

(i)^ C'est par erreur qu'ai^ tpipç XIII 4|H Çtobjlîaire Unirer- 
sel, et à la note (2) deja page la, on ti indiqua que le fils aiof 
d'André II était reslé à Guernesey, et qu* enfin la branche an- 
glaise est âujour^ûxramee; 



Digitized by VjOOQIC 



Ï)É tiA COBTDAkrttfe. 449 

S^. Jseûnflè, hée éti 'iBgS, mourut à tortdrèé, eti 
mars 1775 ; ^ ' 

6*** Elisabeth 9 née en 1709, rtiorte à Londres, le 

1*'. janvier 1786; 
7®. Marihe, née en 171^, morte à Gnernescy, le 
a3 mai's 1787. ' 

VL Pierre DE la CôNDAmiffi , !«'•• du nom ,' né en 

.1697 4 mon à. Paris, le 3 décembre '1771-, quitta ses 
paretits à Guernesej et rentra en Frànqe, où il fit pr<>- 
fes^ipn de la religion catholique et romaine. Il fut en- 
suite en Portugal, et perdit une partie de sa fortune lofs 
du tremblement de terre qui eut lieu à Lisbonne, le i^K 
novembre 1755. Il vint alors s'établir , à Paris, où un 
incendie lui enleva le peu quSl avait sauvé. Pierre ei^t 
trois femmes, iavoir : 1^. dame Anne de Launay, qu'il 
épousa vers 1721 ; ^^. dame Olive Julien, par contrat 
passé à Saînt-Mâlo, le 14 juin 17^5, et 3**, h Paris, \6 
7 janvier 1738, dame Julienne -Françoise Michel. Du 
second lit n9quit : 

j°. Pierre dont l'article suit ; 

Et du. trumème lit : 

£^. Françoise , qui réclama la Succession dé son' 
frère consanguin. 

Vil. Pierre DP ï,a Co^tdahine, II«. du nom,, fotv 
}>aptisé à Saint-Malo , le 20 décembre, 1726 et mourut 
à Saint-Servan , sans postérité , le 22 mai;i 787 , quoique 
ayant époufé dans ce dernier lieu , le 10 janvier 1775 , 
N.... , qui portait écartelé 2^14 1 et 4 d'^rgçnt, au a et ^ 
^e gueulee;. ,. ^ 

ÇEÇONDp BRAKÇHE, DITE AKTONINE, éteinte^ 

ÏII. Antoine DE la Cot^damink, second fils de noble 
Jean de la Condamine, i«^ du nom , et de Gabrielle de 
IPuget, naquit en ^607 , épôvisa en 4627, damA Jtanne 
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Jet Roux , fille de noble Chartes d^Ëiroux, w des Roux , 
seigneur de Rustrel , qui portait de gueules au sautciir 
dW, en cœur un écusson d'azur, chargé d'une tour 
d'argept. Antoine perdit son épouse en 1 656, et entra 
alors au senrice , fui enseigne au régimeni de Montpey- 
roux et se trouva au siège de la ville et chiteau de Salées, 
en 1639, ^^^^ 9^^ ^^^ rapporté dans la Gazette de France, 
dtt 1*'. aoik de cette année- là. Il devint successivement 
lieutenant et capitaine, et à la paix de West phalie (1648), 
il quitta le service , se retira à Paris , où les nombreux 
amis de feu son père, l'attirèrent. Il assista cette année 
aux noces de son fils Gnillaume. On ignore Tëpoque et 
Je lieu où il mourut* Le seul fruit de son mariage fut : 

IV. Guillaume de la Coudamine , I". du nom, né 
en juin 1629, pendant que Louis XIII , faisait en per- 
sonne le siège d'Alais ; épousa en 164B, dame Jeanne 
Guignon , fille de noble Pierre de Guignon , seigneur de 
Tavatres , conseiller du roi en son grand conseil et de 
dame Marie- Anne Jeanne de Chamblin, duquel mariage: 

V. Charles ])S la Condaminb, né en 1649; ^^ ^"^ 
successivement receveur général des finances, en la géné- 
ralité de Moulins, fit enregistrer ses armes et celles de sà 
femme, dans l'Armoriai général, côté Paris, roi. l*^ 
pag. a5i , n»». aSy et a58. Fut pourvu d'un office décon- 
seiller secrétaire du roi, maison couronne de France et 
de ses finances , par le décès d'Etienne Champion , le 8 
décembre 1699 , décéda , paroisse Saint - Roch , âgé de 
Hoixante-deux» ans, lê a6 novembre tyii. Il avait épousé 
devant Touvcnot et son confrère , notaires % Paris , le 3 
février 1697, demoiselle Louise*Marguerite de Chources, 
dont les armes sont d'argent à cinq faces de gueules, fille de 
défunt.messire Gabriel de Chources , chevalier , seigneur 
de Beauregard , gouverneur de Bonnetable , et de ma-* 
dame Madeleine Judith deBreslay la Roche , présens :haut 
et puissant prince monseigneur Louis de Ix>rraine, comte 
d'Àr|^finac, grand écuyer de France; haute ei puissante 
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princesse madame Catherine de ViHeroy, son épouse; 
Haut^ puissant prince monseigneur 4e duc de Valentî^ . 
i^ois ; haute et puissante princeisé^ madame Marie de 
Lorraine^ son épouse f madame Françoise d^Aubigné, 
marquise de Môintenon ; M. le comte d'Aubigué , son 
frère; haut<et puMsant' seigneur , monseigneur de Phelip- 
peaux, comte de Pont-Chartrin , contrôleur général des 
finances, parensetamts. Ladite de Chources étant devenue 
veuve et tutrice deses en&nta, vendit Toffice de secré* 
taire du roi, do san mari, à Antoine Carel, seigneur 
de Maisonval , élu àCaudebec ; elle obtint des lettres de 
cjuncelterie lexq août I7i9t tt un arrêt des requêtes 
du palais, le g-seplembré 17 19. De ce mariage sont issus: 

i^. Charles-Marie, dont l'article suit; 

a^. Anne-Marie, qui épousa, 1^. noble Jean de 
Bouzier , chevalier , seigneur d^ËstQuilly et du 
fief d'Orléans; qui portait d^azur à trois bandes 
de vaîr appointées; a". Emmanuel -Victor de la 
Coste de Sainte-Fois , chevalier de Saint-Loais , 
capitaine de cavalerie. Elle mourtit à Paris, dans 
la paroisse de Saint- Laurent et fut inhumée en 
Téglise de la communauté de Saint-Chaumont, 
le wj avril 177 1 9 laissant de son premier mariage: 

a. Antoine Claude François de Bouzier, che* 
• valter et seigneur d'fistouilly et du fief d'Or- 
léans, qui fut lieutenant du roi de àaiot-*' 
Qtientin ; 
à. Marie- Louise- Charlotte de Bouzier, qui en 
. 175)6, épousa avec les dispenses de S. S. 
(Benoît XiV), noble Charles-Marie de la 
Condamine, son oncle maternel , dont Par* 
^ ticle suit Elle survécut à son époux, et rien 
n'égala sa tendresse pour lui. M. Tabbé De** 
lilb ayant remplacé Charles - Marie de la, 
Condamine à TAcadémie Française , célébra^ 
set vertus dans les discours qu'il pronôn^ 
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lorside sa réo^pttoe.U m joillei 1574 î » Si 
» \9mpSf dit -il, l'hyroèn^esMespectable^ 
» cVst surtout loc$4|9'uDe femme jeune ^ 
» adoucit à^onéfiQUx les dwoicrt jours d'une 
ne vie iinn¥>lêe au bien public La sienne M^ 
i», piaît en lu i un laari vertueuai , elle res^peo 
^. tait un.citGtyen utile. Cette*ini|létoosité in^ 
» qniete^ ,c|i^i d^ns M. ikilaiCoadanMne^ 
.,» rçaseintilait quelquefois à rbutncur, loin 
» deret)tU!i«rs9t,endresae, laeteiukit plusin-' 
» géçieu^e. flUe b eopaolait ^des.naiux du 
1» Gçrps , def) peiœsile Tesprib, de ses craintes^ 
» ^e se^ enpemis* et de l^i-mèoie; : ^ ee 
» bonhçur qui lui avait échappé peut-être 
» datisses courses immenses , il le trouvait â 
« côté de lui y dans un cœur tendre qui s^ira- 
M pbsaU , par Tamour conslaj^t du devoir ^ 
» ces soins recherchés qu'inspire à peine 
» k sentiment passager de Tà^aour »* 

. VI. Ch^^les-^Marie db la Condamikb; né et baptisé 
à. Paris 9 paroisse de Saint ^RocH,* le 8 'janvier 1701 , 
est céUbre par ses voyages , eiitref)ris pair oirdre du roi ^ 
pour déterminer la 6gure de la terre ,^ par^sës connais- 
tances profondes en plusieurs genres , par ses divers 
écrits en faveur de la méthode de Tinocul^tion , et même 
par son talent pour la poésie légère. Le i^ février 17191 
il" fut reçu après avoir fait les preuves de. noblesse, che- 
valier des ordres,royaux naililaires et hospitaliers de Notre- 
Bame-dfe-Monl-Carmel et de Jérusalem 9 fnt secrétaire 
des commandements de S. A. S. Monseigpeur le duc 
d'Orléans , enfin membre de TAcadémie Fr;ançaise , de 
celle des Sciences , de la Société Royale ({ejfondres, des 
Académies de Berlin^ de Pétersboi^rg^, Bologne, Cortone, 
Nancy, etc. La réponse de M. le compte dq Buffon , au 
^scours que Charles-Marie prpnonça le i^ janvier 1 761 ^ 
lorsqu'il fut reçu à rAcadémie F^apçajisey, 4 la place dt 
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M . de Tâuréal Y évéque de Rennes, a toujours été cite 
comme un modèle d^éloquence et nous croyons devoir 
en donner ici tin extrait : ^ Du génie pour les sciences, 
à du goût pour la Httérat\ire, du talent pour écrire , de 
» Pardeur pour entreprendre, dti coUitige pour exécuter , 
» de la constance pourachever, de l*amiti'é pour vos rivaux, 
» du zèle pour vos amis, de renthousiasîime pour i'hu« 
» manité, voilà ce que vous connaît un aiicien ami , uit 
j« confrère de trente ans, qui se félicite aujourd'hui de 
j* le devenir pour la seconde fois ». 

» Avoir parcouru l'un et l'autre hémisphère, traversé 
» les continens el les mers, surmonté les somitiets sôiir^ 
m cilleux de ces montagnes embrasées , où les glaces éter-^ 
w nelles bravent également et les feux souterrains et le^ 
at ardeurs du midi; s'être livré à la penle précipitée de! 
« ces cataractes écumantes dont les eaux suspendue^ 
j» semblent moins rouler sur la terre que descendrer 
» des nues^ avoir pénétré dans ces vastes déserts, dans 
» ces solitudes immenses où Ton trouve à peine quél-^ 
»■ ques vestiges de Thomme, où la nature , accoutumée' 
» au plus profond silence, dût être étonnée de s^en-^ 
m tendre interroger pour la première fois; avoir plus 
m fait en un mot, par le seul motif de la gloire des 
» lettres, que l'on ne fit jamak par la soif de Tor ; voîlà 
» ce que connaît de vous l'Europe, et ce cfoe dira la 
j^ postérité, 

» Mais n'anticipons ni sur les espace^ , nt sur les tems , 
JT VOUS savez comme moi que le siècle où l'on vît est 
m' sourd, que la voix du compatriote est faible. Laissons 
m donc à vos neveux le soin de répéter ce que dit de 
» vous l'étranger, et bornez aujourd'hui votre gjoire à 
j» celle d'être assis parmi nous* » 

m Après son grand voyage , dit M. l'abbé Delrlle , il 
» semblait qu'aucun lien du monde ne pouvait plu^ . 
»' exciter sa curiosité ; mais il n'avait pas vu ritàlie ; il 
» ^ n*avaït pas vu Rome : et qui peut se flatter de'con- 
• 'niaîtrele mondô, sans 2ivoir vu cette ville, à jamais 
i6. 58 
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M intéressante par ses victoires , par ses désastres ,' par 

1» sa magniBcence 9 par ses débris , le dépôt des art9 

» antiques , le berceau des arts naissants ; autrefois. 

» dominatrice du monde par les armes, aujourd'hui 

» par la religion , et qui eut, en effet , le droit de 

» se nommer la ville éternelle ? 

» Il y fut reçu avec distinction , par le pape Be-« 
m noit XIV, dont la gaieté franche , la douce affabilité 
m semblaient solliciter Toubli de son rang , parce qu'il 
» sentait que sa véritable grandeur en était indépendante, 
» l'ami des étrangers , le premier objet de leur curiosité 
» et de leur admiration dans Rome ; l'ami surtout de» 
» Français, estimé des Anglais môme, qui ont placé 
j» son buste dans le muséum de Londres , où il semble 
m triompher des préjugés de la ha ne nationale; qui^ 
M enfin, par ses vertus et ses lumières, faisait la gloire 
» de Home moderne , et eut été digne de l'ancienne. Il 
» accorda à M. de la Condamine ce qu'il pouvait lui ^c- 
» corder de plus doux et de plus flatteur , son portrait 
m et une dispense pour épouser sa nièce. {Matie-Lomstf, 
« Charlotte de Bouder.) (i) Sensible à ces bontés , 



(i) « M. de la Condamiihi, âgé alors de cinquante-cinq 
9 ans» avait besoin d'une compagne : mais il ne voulait ni se 
» rendre ridicule , ni faire le malheur de personne ; il trou-* 
» vait dans sa nièce une jeune femme accoutumée à Faîmer 
» comme un père , à respecter en lui sa gloire , ses talents et 
» jusqu*à des infirmités qui n^étaient, à ses yeux, que les 
» marques honorables de ses travaux pour les sciences; il crut 
» qu'une femme raisonnable , sensible , et qui savait combîea 
» il est rare que les convenances de fortune et de naissance ^ 
» plus écoutée» que celles d'où dépend le bonheur» permettent 
» dVpouser celui que le cœur aurait choisi, pourrait ne pas 
» regarder comme un malheur de s'unir à un oncle en qui 
» elle était assurée de trouver un ami. Cetle union fut bea- 
» îreuse : sûre de la conûance et de la tendresse de son mari » 
p^ les moHvemeats dhumçuri inétitables dans us^ homme dont , 
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te M. de la Conctamine le lui témoigna avec cette impé*^ 
» tuosîté franche et familière, dont les souverains vrai- 
» ment respectables 9 sont plus flattés que du respect ^ 
» et qui n'ôte quelque chose au. rang que pour le rendre 
« à la personne. 

» Il n*eut pas été content de lui-même, s'il nVût vu à 
» Rome que ce que les autres avaient vu ayant lui. Il 
» fit des recherches tr^s-»heureuses sur les nfiesures anr^ 
» ciennes, qui ont si tong-temsi exercé nos savants j^ 
s racadëmicien dts sciences travaillait pour l'académie des 
j» belles-fcttres. Cette variété de goûts et de connais- 
» sances, était peut-être ce qui distinguait le \j[us M. de 
m ta Condamine de U foule des: voyageurs. La plupart 
» n^iment et ne voient que leur objet favori^ : le bota- 
jr niste ne cherche que des plantes ; le géographe, que 



» Tactivité prodigieuse était contrariée sans cesse par ses îîifir^ 
» mités t ne paraissaient à madame^e la Qbndamine qutiil' 
7k malheur de plus doni elle detiait le consoler. Qâefque 
» Ion gae y quelqu infirme ^i»*ait été la.TieiUesse.de son. mari 0' 
» jamais elle-n*a cessé d^ luj prodiguer le&.soii^ )e».i)lus «en-*,. 
» dres qui ne lui coûtaient rien^; l'idée q^*«lle, r^mp^s^^^^ bqi 
-» devoir sacré à plus.d*un titre, soutint sQp couragey elil lui, 
V semblait que soigner la vieiljésse de M. de la Cpndaipiae, 
» c'était acquitter le» dettes de Fhuma^ni^é; lorsqu^endp elle a 
> eu le malheup de le perdre , elle l*^ pleuré, comme une 
». )ennç épouse pleure celui qu!un& mort prématurée loi en- 
» lève» comme on pleure une perle ii^réparable., n» (Slqge .de 
M. de la Gond aminé , inséré dans, r^istQÎre d^ TAcadémie, 
Koyale des Sciences , année 1774» pp.. iiSet ^16. ) Nous in-,, 
ferons ici les vers .qu*il adres^ à sa fçmmç, le lendemain diu 
9es noces : 

« D*Âupore et ie TitoB "««us connaisses l^istoire : 
» Notre hymen en rappelle aujourd'hui la mémoire i 

> Mais de mon sort Titon serait jaloux ; 
», Que ses liens sont différents des nôtres ! 
% L*Aurpre entre ses bras vit Tieillir son égouz; 

^ £t je ra^e1^Û9 dans les vôtres. ^ - 
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» def pQ^iliôns de villes; rantîqoaîre^ que des iiiscr»p- 

n lions ; M. de la Condamlne aimait et voyait tout 

» Ses derniers jours payèrent par différentes infirmités 
» les travaux de ses premières années. Celle qu'il soufrait 
m le plus impatiemment était sa surdité , parce quMle 
m contrariait sa passion favorite. Ceux qui savaient la 
^ cause de son état , ne pouvaient le voir saps uo sen- 
» liment de respect. J^ai vu moi-même i^ messieurs » 
» quelque tems avant sa inort, ce philosophe, victime 
» de son zèle pour les sciences^ avec cette sorte de 
» vénération quMnspire la vue de ce$ guerriers xnatilé^ 
» au service de l'état, 

I» Cependant la source de ^es ip6rmU^ en élait le. 
» dédommagement. Dans rhoporable repos de sa vieil- 
» lesse , il revoyait en eçprit çeUe nche variété d^objetf 

» qu'il savait vue dès yeux 

' m-he même enthousiasme et la même curiosité qui 
» lui givaiejU ft^lt si .spuv^nt exposer 5a vie (i), ont- 
j| avancé sa tport ; il. W vue a^approeber, je ne dis pas 
^ifyçp intrépidité ^ mais foserais presque dire , avec^ 
3| diftlraclion. Ce n'était point incrédulité stupide, qui 
j^ ekerdhe à s^leurdir sur ce dernier moment ; c*était 
a*» Tinattention d'un homme ardent , dont l'âme se prend 
» é^ a^attache ju^qt^'aû dernier soupir, à tout ee qui 
» Tenvironne, qui se hâtet de vivre » et dont IVttvité. 
» n'a fini qu'avec lip »• - ♦ 

(i) « En sortant "du collège > il suivit , en qualité de vo* 
» lontaire au siëee de Roses ^ te chevalier de Chourcésy son 
» oncle, capitaine au régiment Daiiph^, cavalerie; pendant 
w le siège, le jeune volontaire eut la curiotiféde monter sur une 
» hauteur , afin de mieux voir la place ; il Texaminait avec une 
» lunette, et; a^^ivusait à voir nettre le lc«à ust batterie dont 
» les bpuletfiî t^mbaitot autour de kiî ^ k>v*(fi*il recul ordre de 
> descendre ; ou lui apprit qii<\ia manteau d'ëcarkite qu'il avait 
)» sur son habit, Vavait rendu le hah de cette batterie^ » (Eloge 
de M. de: (a CoudaniiM > inséré dam l'iiktiaiire^de 1* Académie 
Boyale des Sciences f aojiée 1 774 » p^ B7. ) 
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Il mourut sans poslëritë, dans la paroisse de Saint- 
Germain-PAuxerroîs, i Paris, le 4 février 1774* 

7R0|SI£]«S BRANCHE prîE DE POUILLT, 

subsistante à Poullly 9 près de Mefz^ et qui e^st aujourd'hui 
rainée. 

VI. Je^n DE LA Coiïl) AMINE deuxième du npm , troi- 
sième fib de noble André de la Condamine « deuxième 
de nom, et de Jeanne A(|;gere, son épouse 1 naquit le 
8 septembre 1708; il fut le seul qui ne suivit point 
ses parens en Angleterre; mais resta auprès de son 
oncle paternel , Charles-Antoine , qui le fit élever dans 
la religion catholique romaine ; il avait été nommé sous- 
lieutenant au régimetit de Piémont en 1 7 1 3 ; fut lieutenant 
en.1719, et aide major en 1721 ; ilsediitirlgua, le4mai 
«734, lorsque le régiment, sous les ordres du duc de 
Noaitles , força les lignes d'Ëttlingen ; et fut nommé 
capitaine le 3o du même mois ; il fut employé à Far- 
inée de Bohême en 1741 ; monta à l'août (donné à la 
ville de Prague , dans fa ndir du ^5 au 26 novembre 
de la même année ; fit la eatnpagne de i 742 ', et fut 
blessé hf la fameuse défense de Prague ; décoré de l'or- 
dre royal et militaire de St.-Louis , en 1743 , il se trouva, 
le 27 juin de la même année» à la bataille de Det- 
tingen, où le régiment perdit cent-cinquanfe hommes. 
Le régiment destiné â sertir en Flandre , partit de 
Metz, où il avait hiverné, le 16 mars 1744 9 ^^ arriva ctaiis 
la platne de Ceyjoi»f le 14 mai/ It prît \dt droite^ de l'ar- 
mée que le roi commandait en pei^Afne, et assista au 
sîcge de Memn, qui se rendît le 5 )ù^ii, et h celui <FY- 

£res qui capitula le 27. U q«itta Tarâiée^duroi le t^^.juil- 
Ht ,. et joignit a» canyj^ de Gôurliray celle que le maré- 
chal de Saxe commandait, et qui investit Tournay, la 
nuit du fl4 3U a& aWil 174^; il^ fut capitaine de grena- 
dîe«s ,. Tannée suivante; et à la.patx d'Aix-la-Chapelle , 
en 17481 il se retira 4 Metz , où il épousa en V749^ d^me 



Digitized by VjOOQIC 



455 w LA coTsœAun^K. 

Thérèse de Gaillot, veuve de noble de N.... Colignon de 
Pouilli , ancien capitaine aà régiment de Piémont , mort 
en 1 736. Jean cultiva les lettres , et fut nommé membre 
de Tacadémie royale des arts et sciences , à Metz; il mou» 
rut à Pouilli, en décembre 1784 , et son épouse lui sur- 
vécut jusqu'en 1788. De leur mariage vinrent : 

1®. Nicolas-Joseph , dont Tarlicle suit ;. 
a**. Thérèse-Julie, née le 27 septembre 1751 , qut 
épousa, en 1788, nobte Pierre Durieu de May- 
« nadier, capitaine au régiment de Piémont , in- 
fanterie, chevaKer de l'ordre royal et militaire 
de Saint-Louis. Elle est morte à Pouilly 9 le 14 
avril x8i4y et n'a laissé qu'un fils : 

a. Micolas-J'oseph Durieu, né le 28 décembre 
1789, a servi avec distinction dans l'armée: 
française, et a épousé, le 12 septembre iSi/^^ 
dame Marie - Stéphanie Catqire de Bioa« 
court, dont il a deux fillea« 

VIL Nicolas Joseph be la^ Condamine, seigneur de 
Pouilli 9 est né le 27 mars 1763 , a été empêché de ser- 
vir 4>ar une incommodité au bras. Il a épousé , le a4 
novembre 1790^ dame Catherine de Marguerie de Mont- 
fort, fille de feu noble de Marguerie, coQite de Montfbrt^. 
d'une très-ancienne mabon noble ^ originaire de Nor- 
mandie, morte à Metz,. le aS octobre iSi6^ et inhumée 
ii Pouilli. Leurs enfants sont : 

1^. Charles - Joseph , né le 9 août 17^, élève ai» 

Corps royal du Génie ; 
2^. Charles-Nicolas , lié le la mars 1801 f élève an 

Corps royal de l'artillerie ; 
3\ Thérèse -Julie -Joséphine, née le la octobre-' 

4*; Hélène-Joséphine , née le 6 mars 1798; 

5^ Catherine - Joséphine , néc^ le 19 octobre 
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€•: Marie-Thërèse-Joséphine, née le g ao6t 1796, 

morte le i4 novembre 1816; ^ 
7^ Marie-Adelàïde-Sophie I née k ag septembrf 

t8o4. 

SECONDE BRAN<ÎHE , DITE ANeLAlSE ; 
seconde e xi st ante. 

YI. Jean^acqties de la Condaminé , siiième enfant 
île noble André de la Condamine , II^ du nom , co-sei* 
gneur de Serves, et de dame Jeanne Agg^re, son épouse^ 
naqnit à Nîsmes en 1711 , et mourut à Guernesey , le 7 
juin 1764* H avait épousé, le 6 novembre 1760, dame 
Marie Néel de Tîle de Jersey, morte le 28 août i8d8$ 
^qoel mariage sont provenus : 

i\ Jean, dont Tarticle suit; 

a^ Marie, née le l*^ septembre 1761, mariée, le 
9 mars 1780, à Jean Bowden, écuyer, mort à 
; Birstol, le I*^ mars 1798 ; et en secondes noces , 
le 10 octobre 18 14 9 à Georges Bell de Tîle de 
Guernésey, écuyer. £Uè a eu de son premier 
mari trois enfants, savoir : ^ 

4t, William-Carey-Bowden , écuyer, né le 21 
janvier 1788^ qui a épousé , le l'ô avril 1816 , 
dame Cfaristiana Anstruther, fille de feu le 
colonel Anstruther, dont un fils; 

è. Marie Bowden, née le 5 mai 1786, mariée, 
I*. le i5 juillet 181 1, à William-Herbert 
JoTfes , écuyer , officier du génie militaire 
anglais , mort à Tîle de France, le 3i mars 
18 13; duquel mariage une fille; et a*', le 5 
mai 1817, à Thomas Tupper, écuyer, sda 
cousin-germain paternel, dont une fille; 

«« 'CatherUie Carey Bowden ) morte jeune. 
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TIL Jean db tk Condaminb , écuyer, in«. du nom; 
pé à Guernesey 9 le 9 avril 176^, est aujourd'hui (1819), 
(cônïrèle) (avocat-général) du roi, et colonel du pre- 
mier régiment de milice, en ladite île. Il a épousé, le 
a5 mars 1788, dame Elisabeth Cqutart, fille aînée de 
Pierre Çoutart , écuyer, contrôle du roi , morte k Guer- 
nésey, le 18 novembre i8o4* £lle portait d'argent à une 
face vivrée de sable. Leurs enfanta sont : 

i». Jean, 1V«. du nom, né le 6 avril 1792, vice- 
consul de Sa Majesté Britannique à Dunkerque; 

a®. William, né le 26 octobre 1795; D, A. corn^ 
làissaire des guerres, attaché à Fétat-major du 
duc de Wellington, depuis 1812 jusqu^à Téva- 
cuation de la France , par les troupes alliés en 
1818, membre de la société d'Émnlaiion i 
Cambrai; 

3^ Thomas, né le 9 mal 1797 , est sorti du Col- 
lège militaire, en décembre i8i6, soiïs-lieute- 
nant dans le corps de Tétat-major anglais ^oyal 
Staff corps ) ; 

4^. Robert Coutart, né le la octobre 1800; 

5^ James ^ né le 18 septembre i8o3 ; 

6^ Marie, née le 3o décembre 1788^ mariée k 
Guernesey le la juin 18x1 , à David Carnegie, 
écuyer, capitaine dans le loa^. régiment d^in- 
fanterie anglaisé , retiré depuis la paix en Ecosse , 
0On pays natal. Us ont quatre enfants ^ deux gar- 
çons et deux filles ; 

7«. Elisabeth, née le 6 mai 1790 ; 

8^. Louise, née le 27 juUlet 179^^1 morte le it 
juillet 1798; 

Qp^LpMisGu, U«, du nooi,» née, le. f5. juillet 17991 
iz^te U AA février i9o2k 
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tlîfQurÈME BBAllçHte, ttlM Chfibttsdj éteinte. 

, V. Charles-Antoine DE XA Consamine, second fi^ 
de noble Georges de la Condamine de Serves, et de dam^ 
Antoinette de Montblanc Saint-Martin, posséda, après 
l'émigration de son frère àf né, Andr^ H, içs tei'res dé 
«a famille; il entra au régiment de Piémont , infanterie 
en i685; futsons'-lientenant eh 468^, el: lieutenant en 
1689; en 1693 , le régiment passa souà lès ordres du ina- 
Téchal de Lnxertibourg , et se trouVa, ïe ig juillet à la 
bataille de Neervindé , au siège dethatleroi, au mois de 
septembre ^ et au bonbardement de Bruxelles, au mois 
d'Août 1695 ; il fut capitaine eti 1699 , et servit soiis les 
brdres du dut de Vendôme qui commandait l'armée d'I- 
talie eu 1702. Le régiment de Piémont se distingua cette 
ahnée à là bataille qui se donna à Luiarra, le i5 août • 
il y occupait tout« la gauche , et eut l^avantage de repous^ 
«er jusqu'à trois fois lés Impériaux. L'année suivante il 
iiuiVit le duc de Vendôme dans la marche que fit ce gêné* 
rai vers le Trentin , et assista à la prise d'Arco^ de Nagoj 
4'A«ti i et de ViHeneUve d'Ast j après le ^ège de Turin, 
en 1707 , il jîassa à l'armée 4e Flandre ^ et «e trouva à la 
.bataille d'Oudenarde ^«n 1706 ,^ â <o^k de Malplaquèt, 
.le ti «eptemlMFe 1709; autnois'de mars 1710, le régiment 
eut ordre de.se jetter dans Douai, qui fot investi pai^ 
toutes les forces des àUiés 4 la garnison tint cinquante^ 
deux jours , pendant lesquels elle fit 4rente-de«x ^sorties} 
dans celle du 8 mai, Cbarlea-Antoine t^ommandait une 
des trois compagnies de grenadiers de Piémont, iqni 
avait la tête de llalUqUe; il* comblèrent tme grande 
jpartie des travaux desassiégeaiits^ détruisirent tt>ut un 
•régiment. anglais, eti-edfcrèreat^ bon ordre dans la place i 
41 fut blessé quelques )mtê avant la capitulation qui eut 
4ieule ^4 jwtti L'année suîvattte^ le régiment de Piémont 
Joignît l'armée du maréchal de Villars., et servit sous ses 
ordres jusqu'à la )?àii dlJtrecht, en 1713; décoré d« 
16* 59 



Digitized by VjOOQIC 



46s ]>£ LA C0KDAHI»£« 

iWdre royal et militaire de St.-Louis,, et parvenu au 
grade de comoiandaDt de batailloa « il mourut à Bouque- 
non, en 1 784; il avait épousé Sophie du Gamier, dame de 
la Melouze , fille de noble Jean du ffarnier, chevalier de 
la Melouie, Co-selgneur de Brenoux et de SaVal, et 
d'Amélie dé la Ctoik de Yagnas. Duquel mariage : 

!*•• Jean, dont l'article suit: 

xi<*4 Pierre de la Condamine de Serves , troisième du 
nom, né le 10 jan'vier 171^9 mort à Alais, le 
3 mars 1787; il fut , le a3 juin 1733, lieutenant 
au régiment de Piémont , que commandait son 
père; aide-major, le 5 mai 1737, et capitaine 
en 1740* Il professa la religion réformée, et par 
cette raison il refusa Tordre royal et militaire de 
S.'Louis ; fut membre correspondant de Tacadé-/ 
mie royale des arts et des sciences, à Metz ; se retira 
à Alais, en 1746, et y épousa dame Marie de 
Lafond Guy d^Aireboudouze , (1) fille de noUe 
Pierre de la Fond ûuy d' Air ebou douze, seigneur 
de Casalette, et d'Anne-Marie de Boileau de 
Castelnau. Il eut de ce mariage : 

A. M^rie - Margueritte de la Condamine de 
Serves, née le sS mars 1749* xDorte le 
4 inars ido5 ; elle avait épousé, le 21 juin 
, >7^9 ^* Jean*François-Gibert , mort it 
Saint-Domingue, le 17 janvier * i8o3. De 
ce mariage sont nés: 

(i) La famille de la Fond Guy d'Aireboudouxe possédait la 
terre de Casalette , et tenait aux meilleures maisons du Lan- 
guedoc. La mère de Marie était fille dé noble Nicolas de Boi- 
leau , seigneur de Castelnau et de Saint-Croix, et d'Anne de 
Calvière, dame de Boucoi||in. Nicobs de Castelnau descendaH 
au XI*. degré d*£tiemae de Boileau , grand-prév6t de Pari» 
en laSo, et qui jouissait de la confiance du roi Saint-Loutt. 
Ii*aïeule du côté paternel de Marie de la Fond Guy, ^taît 
de la maison desBoreli| marquis de RocLue-^rvières. 
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6. Honoré- Victor Giberl J né à Alais , le 
1 1 novembre i^^2, U est marié et sans 
enfants ; ^ 

b, Jeanne-Sophîe Gîbert , née le a8 août 
1770, qui, le 3 novembre 1 792 , a épousé 
M. Jacques Sagnier, ancien maire d^A- 
lais, duquel mariage elle a eu un fils, 
mort à la retraite de Moscou, en i8i3; 
et une fille , Victoire - Marguerite - 
Louise-Nanine Sagnîei*, liée. le 2 sep- 
tembre 1797, mariée, le l«^ septembre 

* 181 3, à noble Jean- Victor- Gaspard- 
FortuoMl'AigalKer de la Rouvière, sei- 
gneur de Brouset , fils de noble Jean-* 
Mathieu d'Aigallier delà Bouvière, et 
de dame Jeanne d^Aigallier de la Con-< 
damine (1); 

B. Victoire-Félicité de la Condamine deServes» 
née le 7 yiars 1750 , morte le 4 mars 1778. 
Elle avait épousé, i» le 2 1 juin 1 76g , messire 



. (i) Noble Jean d'Aigallier, ayant épousé une dame de la 
Condamine de Serves, son petit-*fi!s Pierre d* A igalUer ajouta 
à son nom de famille celui de la Condamine ; ce Pierre d'Ai- 
gallier de la Condamine, épousa dame Madelaine de Faucon , 
duquel mariage Jeanne d*Aigallier de la Condamine, qui, ayant 
épousé noble Jean-Mathieu d*AigalKer, fut mère de noble 
Jean-Victor-Gasp2^rd«Fortunéd*AigailIierde la Bonyière, quia 
épousé une des arrières->petites filles de messire Prerre de la 
Condamine de Serves , ill«. du nom. L*usage de joindre à son 
nom de famille celui de la femme qu'on épouse , nous vient de 
-Oenève , et a été plus ordinairement adopté par les Protestants 
-que parles Catholiques. L'exemple que nous venons de citer 
•prouve en faveur des La Condamine ; car cette maison d*Aigal- 
lier, qui est d*origine chevaleresque, n'aurait pas conservé ce 
•uruora I ai les La CDodamine n'eussent pas été d^une antîiiuité 
avérée. 
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, . Cbdr^^'JeFirnuttPéiîét, chevalier de Tordre 
royal et militaire de SaÎQt-Loals, ancien 
capitaine au régiinent de Piémont, infan- 
terie^ fH coffmiandaiit pour le roi Thôtel 
royal des invalides à Paris; mort à Alais, 
le ' ig noye^ibre 1 773, fils posthume de mes- 
sire Pierr^^-Antoine de Firmas j seigneur 
de Périès , ancien colonel des troupes pro- 
vinciales , commaxidant pour le roi le châ- 
teau d/e Saiot'Paui , et de dame Marthe de 
Dajoiel de Saint-Ra^vy ; a**, le 9 février 1776, 
^vec di9pen$e ^e & S. , messire Jean-Louis 
de Firmas 9 seign^^ de Périés, neveu de 
feu de son mari , ancien oflicier an régiment 
de Navarre , infaqterie , qui a été pendant 
vingt-* huit, ans premier cpnsul-maire de la 
ville d'AIais, petit>(ils du même messire 
Pierre-Antoine dont il vient d'être question, 
r • ec fils de messire Louis de Finaas, seigneur 

de Périés , et de dame Louise du Cairon Ji). 



(i) L^tantiq^ité de la Qiaison Firmas est prouvée par la po»- 
^ssipE^ continue depuis le doiAzièine siècle de Ut terré de Périés , 
^jjit le château très^foirt 4'f^i^te e#t uoe dé 4es Céveimes. 
0a trouve, dans les procédures qui eurent lieu pottr perdre les • 
Te^ipUvrsy, GiMllanme Firmati chevalier dt cet ordre, q^i 
en 1807, s'oiTrit f^^f <A ^^^ ^^ des génÀ«ux déicosenrs. Il 
i^alt frère 4^ Bernard U^ » qui vivait en laga , oncic et p»»ia 
de QuiJl^uvae !«' , ^«1, te i3 décend>re zdqi y fil kosunage d« 
9^ terre de Périès k Bemaf d de Pelet^ baron d*Abis» qv*il »p- 
y«ye sûM iiê^u. £ousif^, MM» de IKmas n*oRt ianu^s formé cpi€ 
« i^ alliance» U^heinorables , savoir : avec les omisobs de B»- 
4osr. de )a Fare, d'Arles, deRibeicol, desEetiei|ne5(e« par 
caUf-â avec les Biliotti >, le» Soâier , ks Petit (et par celû»-' 
fi avec les Narbonne» le% Isnards, les Gamfcis)^ avec les D»* 
j(Mel ^ Le^ SaÎQt^Ravy et le» Gaseneuve. Dans le» ^[uorre» civiles 
^ Cér^nne», les'Fi^nittf connbvftiiîrent ç49n«laiBinc&t pour 1« 
i^oi; leur cbâ^av ^ ^t^, à çettç épQ^e, br^^ deiu^ fpia fi^ 
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Vu^tpire-Féltcité de la Condamine a laissé 

de son premier mariage : 
à. An^nd** Chartes -Daniel, comte de 
Finnas-Périés , lieutenant- général des 
armées- du roi, grand-maître , conseiller 
tniime, privé actuel d'épée , et cham* 
bellan do feu roi Frédéric de Wurtem-^ 
berg ; chevalier des ordres royaux et 
militaires de Saint- Louis , en France ; 
de Saint-Maurice et de Saint-Lazare , 
en Sardaigne; grand-croix de l'ordre 
royal équestre et militaire de Saint- 
Michel, en Baviè4^, né le 4 août 1770 1 
^1arié , le 4 février 1799 , à très-haute, 
très-illustre, très-puissante dame Marie- 
Joséphine , comtesse de Waldbourg- 



sôix2|nte-diz ans; et dans celle de là révolution, cette maison 
ne s'est pas montrée moins fidèle , puisque Armand-Charles- 
Baniel a ^të un des )>raves de Tannée de Condé; il fut à l*âge 
de vingt-un ans colonel d* infanterie et lieutenant de roi du 
quartier-généial , maréchal des caipps et armées du roi , à Tâgo 
_ de vingt-neuf ans, et enfin p été nommé lieutenant-général, 
Je 3o mars 1819. S. M. Louis XVIII lui a accordé, par une or- 
donnance 4u 3o mar« 1816 , une fleur de lys à ajouter à ses 
armes , comme une récompense pour sts services et son beatt 
dévoiunent ; le roi lui a de plus accordé le titre héréditaire de 
comle f cpiaU&catioB qui avait été donnée, précédemment dans 
4es lirevets, Les armes 4e la maison de Firmai sont : écartelé, 
au I et 4 d'argent , à troja poiriers arrachés de sînoble p^mr 
Périès a aux a et 3 d'argent à Taigle éploy^ de sable ; chappë 
parti d^a^zur et de gueules, à une fleur^de néflier , \ cinq feuille:^ 
d'or et d'argent de Tun en Fautre, pour Cappel; sur le tout 
d argent à trois points d'h^rpiine de sable, qui sontde Firmms ; ai| 
chef cousu du champj; fivec une fleur de Ijs d'or à ^«^if^/TV , qui 
^ont les armes 4^ eoif cession nouvelle* Vécu est soutenu par 
deux ^uvages arfpés de spaasu^, il est sommée d'une c^ufomiQ 
d^ cointte ^ nenf perjet, ftm wi iUi<^% 
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WoMegg et Waldsée, trucheae héré- 
ditaire du Saint' Empire Romain , dame 
. : • de Tordre impérial de la Croix-£toi- 
lëe (i) , veuve de S. £. le comte Chartes- 
Emmanuel de Leutrum-Ertingen , lieu- 
tenant-général des armées et colonel , 
propriétaire du régiment de Royal-Alle- 
mand , au service de sa majesté le roi 
de Sardaigne ; chambellan de sa majesté 
impériale royale et apostolique ; 
h* Jean-Casimir-Edward-Gaspard , che- 
valier de Saint-Ravy , mort jeune ; 

Du second lit ': 
e. Yicloire- Françoise -Charlotte, née le 
6 juin 1777 , qui, 1^26 octobre 1797» 
a épousé noble Louis- Augustin d'^om- 
bres , maire de la ville, d' Alais , membre 
de plusieurs sociétés savantes, chevalier 
de l'ordr^e royal de la Légîon-d'honneur. 
Duquel mariage sont issu : 

I**. Charles-Louis-Regis d'Hombres, 
né le i5 novembre i8o3 ; 

2^. Eugène-Félîx-Louîs d'Hombres, 
né le li.^ janvier 1806 ; 

3°. Marie- Augustine-Cbarlotle , née 
le 28 février 1799; 

, (1) 'Madame la comtesse de Fîrmas Përiès est sœur-ger- 
niatne de S. A.Sw ie prince régnant de "WaMbourg Wolfegg 
et Waldée Senior de la maison princière de Waldbourg, qui 
possédait hérîditai rement la charge de truchesse du Saint « 
Empire romain (sénéchal héréditaire de l'einpîre) et qui pos- 
sède aujourd'hui , aus^i héréditairement , celle de grand-ma!tre 
du royaume de Wurtemberg. Sa mère était c'omf esse de Koeg- 
nlgssegg-Aulendorf , maison qui, dans le dernier' siècle, a 
fourni un Electeur de Cologne et un Feld-maréchal des armées 
impériales 9 grand-commandear dé l'Ordre Teutoniqae. 
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4^- Adèle-Louise, née le a8 sep- 
* "^tenibre 1801 ; ^ 
5*. Alix-Louise-Vîctoire , née le S 

VI. Jean de xa Conda^ine, y«. ^unoni, çq-sei;- 
gneur de Serves^ né en 1700; épousa, en 17^0^ dan^ 
Marguerite Deluze, dont 11 n'eut qu'une fille, savoir : 

Béiphîné dé la éonâainine , Kériii^re de Serves, 
qui naquit en 174? 1. «* se ihàriai , le premier 
novembre 1761, avec M. Louis Soleirol, et fui 
mère de : û, Reymond ; ô. Louî*; c. Victor, qiii 

portent le nom de Sôleirol de Serves. ' 

i i. . i. , ■ . . ■< » I • ■ , • . 
Armes : d'azur à une tige de blé à trois épis d'argeiif?, 
tiges et feuilles de même. Couronne de comte à neuf 
perles. ' 



, GODËTi Fàiiiillérdes plus anciennes de la province 
de Normandie ^-Iqtii fut mai ifi tenue datw ka noblesie 
d'anciedne extracûoki;, par^BL de Chamtliard , en 1666. 
Elle est représentée de nos jbuts par : 

Messire Charles -Anne^ chevalier de Grqdet de Tbio- 
ley, né le 11 juin 1775; chef de bataillon, capitaine 
commandant une compagnie de grenadiers au cinquième 
régiment de la garde royale, chevalier de l'ordre roy^il 
et militaire de Saint-Louis, a émigré en 1791 , et est 
rentré par ordre du roi en 1801. il a fait toutes les 
compagnes de l'armée des princes et de Condé ; marié, 
le 29 juin 1809, à demoiselle £milie- Adélaïde de Ron-*^ 
«ay, fille de messire Thomas-François de Ronnay^ 
d'une des plus anciennes maisons de la proviifce de 
Normandie. 

Armes : De goeules , à trois coupes couvertes d'argent* 
Supports : deux panthères , couronne de comté. 
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GOUYON ou OOYOl* , «imîllè originaire Je Bre- 
tagne , dont une branche subsbte en Guienne depuis le 
'quinzièiïie siècib. Elle fut tran^lantée dans cette pro- 
irîhcepar ' 



L GiUcîS JJB GOUYOW , qui, k 8 août xi*j5 , reçut 
„S0D partage conuae fils puîné de Bertrand de Gouyon 
«et d^ Marguerite Madeuc. U s'étabKteiuuite en Guienne, 
;où ses descendants formèrent plusieurs branches, dont 
une seule Vest, perpétuée jusqu'à no& joors^ Une autre est 
revenue en Bretagne , berceau de sa famille. Il eut pour 
.ils: 

IL Alexandre de Goyon , écuyer , qui assista au 
contrat de mariage de son fils, qui suit. 

III. Noble Jean de GoïCN, époUsa, par contrat du 
^1 août i564)^4Pthe de Caumént;, fille' de Âoble An^ 
toipe de CauBlaniiir testa deVaht ^BatibeHi^ nfotare 

jroyal^ k 7 sej^tembre iSdS^iet ^ut^pour.tfils et soax»^ 
seur î 

IV. Kdbie Raymond DU GoYoN^ l*', du nom, sieur 
de Brichot, qui épousa , par contrat du ^ février iS^o^ 
reçu par Lagu taire, notaire royal, demoiselle Catherine 
d^Athia. lis firent leur testament mutuel devant le m^me 
notâine, le 2:2 octobre iGaS , où sont nommés leurs en* 
fârits , savoir t 

i^, Antoine, dont Tarticle suit ; 
a®. Bertrand de Goyon ; . . 

3°. Jeaq de Goyon ;, qui fonda la . troisième brancbâ 
établie en Bretagne^ 

V. Autoine DE GoYcm, I^. duhom., Aajyet^ ^eur 
de Brichot , ^pouaa:) i®* {«i: «9iiliatidui^«.juiJiiei b^^ 
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demoiselle laabeau de Lartigoe, dont il n^eut point 
d'enfants ; 2^. par contrat du 20 août 1641 , demoiselle 
Marguerite dé Redon. Il testa au mois d'avril i654f ^ 
ne vivait plus le 8 juillet suivant. Il eut de sa seconde 
femme : . 

I®. Raymond , dont l'article suit , 

2®. Charles de Goyon ; 

3». Sereine de Goyon, mariée, par contrat du 28 
, décembre 1671 , avec noble François de Lissalde, 
sieur de Çasteron. Il lui fut constitué en dot la 
somme de 5, 000 livres pour tous droits ; 

4*** Jean de Goyon. 

VI. Raymond DE Goyon , II®, du nom , écuyer, sieur 
de Brichot, né le 11 août 1642, épousa demoiselle ' 
Anne de Chambellier. Il en eut : 

VII. Antoine DE Goyon, II®, du nom, écuyer, sieur 
de Brichol ^ né le 9 juin 1675, qui épousa, par contrat 
passé au château deLescout, le i5 janvier 1764» devant 
la*Boupillère, notaire ,' demoiselle Anhe de Maihison de 
l.escout, fille de noble Pierre de Mathison, seijgnèurile 
Xescout, et mourut le i& juin 1768. Ses enfants furent : 

1**. Joseph- Josué , dont l'article suit; 

a*. Charles de Goyon , qui fonda la seconde bran^ 

che , rapportée ci -après ; 
3^. Marie -Susanne de Goyon , mariée , par contrat 

passé au château de Brichot , le 10 juin 1 74^ 9 par 

devant d'Arquisan , notaire royal à Montréal , 

avec Gérard de Guilhemody.. 

Vin. Joseph-Jbsué de Goyon , chevalier , sieur de 
Brichot , épousa, par contrat du i4 juin 1735 , demoi-- 
selle Marie du Barbier, fiHe de messire Pierre du Bar- 
bier, seigneur et baron de Lisse, et de dame Anne de 
^ Gordièges. Cinq jours avant ce mariage, Marie de Ma^- 
thison , sa tante , l'avait institué son héritier général et 
universel. Ses enfants furent : 

16. 60 , 
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i®. Pî^rre-Elîenne de Goyon, né le 5 avril tjii f 
moTi âans postérité mâle ; 

a^ Charles-Ètîenne de Goyon , écuyer, né à Con- 
dom , le ^9 novembre 174^, mariée, par con- 
trat du a8 octobre 1767, passé par Fontan, 
notaire royâJ à ]VIf>Qtréal9 avec noble Jeanne- 
Marie de Giiilhemody, sa cousine-germaine , fille 
de messire Gérard de Guilhemody, et de dame 
Marie-Susanjne de Goyon. H a émigré au mois 
, d'octobre 1791; a fait les oampagnet dans le coi^ 

noble , aux ordres de S. A. S. Monseigneur le 
prince de Condé , où il a été reçu chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saint-Louis par 
Monseigneur le prince de Condé ^ le i5 janvier 
x8oi , et a été fait colonel de cavalerie le 14 fé- 
vrier 181 5. Il est veuf sans enfants ; 

3®. Jean-Pierre , dant Tarticle suit 5 

IX. Jean-Pierre db QoYon , écuyer , n^ le iS bq^ 
vembre' 1748 , épousa, par contrat du 12 septembre 
1785, Marie-Antoinette de Daston t ^H^ àe messire 
Odet de Daston , chevalier , maréchal des camps et arr 
mées du roi, sous-Ueutenant k Phôtel des InvaUdeS| et 
chevalier de Saint-Louis , et»de dame Marie^Claire de 
Caucabanne de Baudignan. Jean - Pierre de Goyon , 
émigra et servit dans le même corps que son frère. Il 
knourut à Ëttenheim, le 3 janvier 1796. Il a laissé pour 
fils: 

X. Paul-Jean-Marie vè Goton, né le 28 mars 1790» 
marié, par contrat du 19 avril |8i5,>vec demm^elle 
Jean ne-Marie- Adelie (Je Beaur^garcJ. De ce mariage^ 
est issu ; 

Charles-Ëtienne-^Clémeat^Hubert de Goyon, hé le 
a6 avril 1819. 
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3£Cai¥D£ BRANCHE* 

Vnt. Cliaries DE GoYON , l'f. du nom , ëcuyer , ^e^ 
cond fils d'Antoine de Goyon, sieur de Brichot , e^ 
d^Anne de Mathison^ épousa y à Paris, le a8 août lySg^ 
demoiselle Elisabeth-Renée Éondelle, fille d'Antoine 
Rondelle , et de dame AngéU<}ujê Garé. De ce mariage 
est issu : 

4X. Guillaume-Henrî-Charïes be GôVoH, écujery 
né le lA juin 1740, marié à Bordeaux, le !*'• mai 
1763, avec demoiselle Vidtôire-Ûorothëcf Bardon. 11 fut 
pourvu d'un office de conseiller au parlement dé Bor- 
deaux, à raison duquebeffice il fut déchargé du double 
droit de Inard d^or, ordonné paf l'édit du mois de dé- 
cembre 1770, attefndu sa noblesse d'eictràctiôn prbuvéé 
par titres , aii éônseil d'état dd toi, sa majesté y étant à 
y^rsalllèâ, le !•'. septembre 1773. Guillaume-Henri-* 
Charles de Gbyon est inort sans postérité mâle. 

tHÛrSlàMÉ BRAl^CHE. 

• •• 
^igmurs de l'Jàbtiye^ th Bretagne^ 

V. Jean de Gk)YONt écuy$r, fiU de Ra^milrnd de 
Goyon , P^ du nom , et de Catherine d' Atbia , épousa, 
par coMisat du il déoenibre i&& , Françoise de Cas- 
mont , fille de noble Jean de Casmoiyt , et d^ damé 

N de Causât il fit son testament le 17 avril ^ifiSo^. 

Qt mourut le j»6 féier ier ^65&« U eut de wùn Qiariage ttoi^ 
enfants m^les : . . ' 

1*. Pierre de Goyon; 

a». Mathieu , dont l'artîcte suit ; 

3«. Atilâiid de Goyoiu 

TI. Mathieu jme Qovofi^, écuyer, épousa , par contrat 
ètk i5 oiars iG&3^ reçu ifm HoUtté, notaire, dem^nselli^ 
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Jeanne de Labat , 61Ie de noble Antoine de I^a^t ^ et 
de feu dame de Saint-Germe. Il fit son testament le 18 
juin 1676, où il déclare avoir de âen mariage trois fils et 
cinq filles, et mourut le 22 janvier 1686* Ses enfants 
furent : 

1^, Arnaud , dont l'article suit ; 

a». Henri de Goyon ; 

3^ Autre Arnaud de Goyon; 

4". Marie de Goyon ; 

5**, Jeanne de Goyon ; • 

6*». Anne de Goyon ; 

7^ Françoise de Goyon; 

h^. Marion de Goyon. 

Vil. Arnaud DE GoxON , écuyer, né ^c € aoTeiabre 
ï658, épousa i*^. Madelaine-des-Champs, dont il n'eut 
point d'enfants; 2?. par contrat du 4 Avril 1699 , reçu 
par de Voisin et Durand, notaires royaux à Saipt-Malo, 
en Bretagne, Emilie-Bernardine Géffrard , fille de Jo- 
seph Geffrard, écuyer, sieur du Plessis, et de feu dame 
Renée Billon. 11 fit son testament le 11 et mourut le iS 
février 1718. Ses enfants furent : 4^. 

ii^. Joseph-Martiq ^ dont l'article suit ; 

a?. Pierre de Goyon ; 

3^. Arnaud de Goyon. - 

yill. Joseph-Martin DE GotON, écuyer, né lé 19 
juillet 1700, seigneur de l'Abbaye, épousa , au mois de 
mars 1 729 , demoiselle Marie-Thérèse de Luynes , fille 
de noble Augustin de Luynes , de la ville de Nantes , et 
de demoiselle Renée Guillet. 11 eut pour fib : 

IX . Augustin-Joseph DE Ocyok , . chevalier ^ sci-^ 
gneur de l' Abbaye ', né le i «^ mai 1 780 , . lieutenant au 
régiïi^ent des Gardes- Françaises, par brevet du 23 dé- 
cembre ^769; colonel d'in&nterie par commission -du 8 
juin 1766, chcyaUer dç l'ordre iroyalet militaire àm 
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Saînt-Louis. 11 épousa, par contrat du 9 février 1764, 
demoiselle Louise- Amable de Foucault, fille de Michel 
de Foucault , écuyer, et de feu dame Julienne-Thérèse- 
Portier. De ce mariage est issu : 

X. Michel-Augustin , ' comte de Goyon , né le 24 
décembre^! ^4 > préfet, da département de l'Eure, che- 
valier de Tordre royal et militaire de Saint-Louis ; of- 
ficier de la Légion-d'Honneur. Il a deux fils de son 
mâfiage avec mademoiselle de la Koche-Aymon. 

Armes : De gueules , au lion d^argent, couronné d'or* 



COLMONT DE VAULGRENNAND, famille ôri- 
ginaire de Bourgogne, qui a fourni plupieurs' magistrats 
au parlement de cette province ; des officiers distingués 
aux armées et plusieurs chevaliers de l'ordre royal et 
militaire de Saint- Louis. , 

. Titres : Celui de baron ^ dans plusieurs actes , depuis 
environ un siècle; et celui de i;om/f , en vertu de lettres^ 
patentes de S. M* Louis XYIII , du ^5 novembre 1814. 

Armes : Parti, au i coupé d'azur, à la tour d'argent , 
et d'azur, au lion d'argent ; ai^i 2 d'azur, au chevrou d'or, 
surmonté d'une étoile, accostée de deux roses tigéesà cinq* 
feuilles, et en pointe , et une rose de méme^ mouv^ante 
d'un. croissant; le tout d'argent. 
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ADDITIONS 
ET CORRECTIONS. 



GUYON DE MOîWLfVAUT ,-rofflc XVI , page 6^ ^ 
ligne 29 , au régiment d'klande-Hanau , Usez : au regi- 
mbent de Danau0 P^ 6»^ Jigqe aQ , «n jinliet 176Ç t 
lisez : ijjS* 



HORRIC DE LA ROCHE-TOLAY , tome XII ,! 
page 19^9 pénetltièmé ligne, .au lîea4le daiftt-^Siiiioa 



' JANVRE 9 1. XVï, page ^^6, depuis la ligiae première 
jflsqu^à la neuvième inclusivement, réiabtissez ainsi : «r sei- 
» giteur de= la Bouchetière , de Veuzé , de f ougfères ou 
a» Fougères , de Sçrmoiït , de là Chauvélière , chevalier t 
a» gentilhomme ordinaire de la chambre du roi Char- 
a» les VII 5 et conseiller d^état d^^pée en son conseil 
a» privé , épousa , par contrat du 9 février 1 4^6 , Jeanne 
M de Perusse d^Escars , fille d'Audouin de Perusse d'Es- 
» cars , chevalier , seigneur de Saint-Bonnet , Allasac ,, 
» la Porte , de la Gupnnie , Chambon , Chabrinac , ¥uj- 
m philip et Bréne, et d'Hélène de Roquefeuilo* 
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Pâ^ ftSo » art. a^ , dernière ligné de cet artkle, mort 
en 9617, lisêi : mort en iSa7«^ Page 283, ayant la dei^ 
nière ligne de la note, et mourut au Parc, lisez : qui 
mourut au Parc. Page 29B , Kgnes^ 4^^ ^ 9 Marguerite 
Chenin , chevalier , seigneur de File-Bapaume , lisez : 
Marguerite Chenin^ fille de messire G-auvin Chenin ^ 
«hei^ier, seigneur de nie^Bapaume» 



DE Y\LLIN, tome I , page 65 , Kgne i'«. degré XII, 
Jean de Yallin , chevalier , lieutenant d'une compagnie 
.de cinquante hoimnes d'armes , obtint la croix de 1 ordre 
royal et militaire de Saint^Louis» 11 avait ^potusé en iSSi ^ 
Blandine du SoUier : supprimez qu'il obtint la croix de 
Saint-Loui^y puisque cet ordre ne fut Ustitué qu'en 
1693. 



DE LOUBENS DE VERDALLE, tome VIII, p. 419, 
degré X, art, i^\ François- Henri de Loubend, seigneur 
de Yerdalle , ajoutez dont l'article suit 9 et établisses àinai 
son degré et les suivants. 

XL François-Henri de LouBET^S , seigneur de Ver- 
dalle , épousa Marie-Antoinette du Cup , dont il a eu , 
entr'autres enfants : 

i». Frédéric , dont l'article suit ; 

a». Anne-ElisabetK-Georgette de Loubens-Verdalle, 
mariée le 8 mars 1769 , avec Alexandre de Lau- 
rent. 

Xll. Frédéric DE Lqubens , comte de Verdalle , ancien 
chef d'escadron au régiment de dragons-Condé , che- 
valier de Saint - Louis , a épousé Thérèse - Jacqueline 
de la Londe , dont im fils : 
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XIII. Frédéric DE LoUBENS , marquis de Yerdalle; 
chef d^escadroa dans les Lanciers de la garde royale. 



LOUVART , tome VI , page i34 , art. 29. après 
Philippe £sgaunière du Thibeuf , supprimez la qualité 
d'écuyer. 



DE SEGUR-RAUZAN, page 876 de ce volume , h'g. 
première, cette branche , lisez : cette maison. Page 38 1 , 
à la suite des lettres«i)atenres en ^ latin données par 
Hanri IV, à Jacques de Ségur-Pardaillan , et après la 
signature A. ClfAEMET, ajoutez ce qui suit : 

Pour' traduction conformé à Toriginal en langue 
latine, par moi, traducteur assermenté près la cour 
royale de Paris, 19 juillet i8og. 

Signé j BbETON. 

Page 382 , ligne 21 , mademoiselle de Fontrose, b'sez : 
mademoiselle de Fonrose , de Bergerac 
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